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L’allocution du président Chadli après une semaine d’émeutes 





Le gouvernement algérien mise sur l'annonce 


Plus jamais 
comme avant 


Con sons ue 


Le en faisant 
tirer Sur la foule, les sutorités 
prennent des mesures pour 
l'approvisionmement soudain ‘des 


M. Chad n'a pas dit S'à se pré- 
it à l'élection présidentiel 
prévue pour janvier 1989. mais il 
est dé évident que celle-ci ne 
pourra plus être une simple ker- 
messe du parti, comme & 





pas de la situation, même si 
l'émeute ne bakzye pas l6 régime, 
plus rien ne sera jamais comme 
avant on Algérie et dans l'image 
qu'on 5e faisait d'elle. Profitant du 
souvenir laissé dans l'opinion 


geants marocains sont a550z 
du royaume pour n6 p&s 38 réjouir 
de manière intempestive. 











Une semaine après le déclenchement des 
émeuies qui secouent l'Algérie, le président 
Chadli Bendjedid a promis, lundi soir 


10 octobre, de prochaines + réformes poli . 


tiques » dont il n'a pas précisé le contenu. 
S'adressant à la nation, lors d'une allocution 
télévisée, il a d'abord affirmé « qu'il ne laïsse- 
rait pas le pays livré à l'anarchie ». Maïs il a 
reconnu des « déficiences, même dans le 
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se PALTRE ue 
r agi A 


SES 





de réformes pour favoriser l’apaisement 


domaine politique », et appelé les Algériens « à 
faire preuve de courage et de responsabilité ». 
Les autorités algériennes misent sur l'annonce 
de réformes pour favoriser l'apaisement. 

Cependant, quelques heures avant le dis- 
cours du chef de l'Etat, l'armée s'est livrée dans 
le quartier algérois de Bab-el-Oued à un véri- 
table massacre, au cours duquel trente per- 
sonnes Ont été luées. 
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Lire page 3 les articlés de nos envoyés spéciaux FRÉDÉRIC FRITSCHER et JACQUES DE BARRIN 
et page 4 les réactions en France 





L'intervention du premier ministre aux Journées prospectives du. « Monde » 





Réconcilier l’économique et le social 





— MERCREDI 12 OCTOBRE 1988 


Prague : démission du premier ministre 
M. Strougal, considéré comme un réformateur, 
quitte à la fois le gouvernement et le bureau politique 
PAGE 8 


L'embellie franco-soviétique 


M. Mitterrand rencontrera deux fois M. Gorbaichev 
au cours des prochains mois 
PAGE 48 


.Le RMI à l'Assemblée nationale 
Les députés socialistes imposent au gouvernement 
une pratique plus souple du revenu minimum 
PAGE 9 


Nouvelle offensive sur l'action Bouygues 


265000 titres ont été échangés au cours de la séance de lundi 
PAGE 42 


L'Octobre des arts à Lyon 
La couleur mise à nu 
PAGE 14 
Le sommaire complet se trouve en page 48 


La visite de Jean-Paul IT dans l’est de la France 


Le rêve européen du pape 


M. Michel Rocard a ouvert 


mardi ‘11 octobre, ‘au : palais 
de l'UNESCO, les premières 
Journées prospectives organi- . 
sées.par « le Monde ». Dans le 


comtexte d'agitation sociale 
que l'on connaît, le premier 
ministre a plaidé en faveur de 
la reconnaissance du fait syn- 
dical et À gr vo la générali- 
sation des négociations par 
branches et interentreprises. 
Nous publions de larges 
extraits de cette intervention 


par Michel Rocard 


« Réconcilier l'économique et 
le social est'une exigence à 
laquelle aucune nation moderne 
ne pourra se soustraire, parce 
qu'il n’y a pas, au bout du 
compte, d'eflicacité productive 
sans promotion du monde du tra- 
vail, sans reconnaissance de ses 
aspirations et de ses droits. Parce 
qu'il n’y a pas de liberté de 
l’entreprise sans liberté dans 
l'entreprise. 

Je porte en moi ces convictions 
depuis longtemps pour que 
vous compreniez tout l'intérêt 
que je trouve au thème central 
_ travaux de cetie journée. 
(— | 

Le ment du taylo- 
risme et de ses applications a 
longtemps laissé la majeure par- 


entreprise en jachère. s'avi- 
sait clos de considérer les sala- 


" nés comme une ressource, et leur 


savoir-faire comme un capital ? 

Le statut de producteurs pas- 
sifs, dans lequel le système taylo- 
rien enfermaït les salariés, se tra- 
duisait par des rapports sociaux 
fortement hié 1SÈS, 

Les conditions concrètes de 
travail et d'emploi, étaient rare- 
ment népociées. C’était l'époque, 
pas si lointaine, où les relations 
contractuelles dans les entre- 
prises de Ce pays se caracCtéri- 
Saient par un état de véritable 
sous-développement, voire de 
franche misère. 

Mais, depuis une vingtaine 
d’années, on assiste à une remise 
en cause de ce système et des 
rapports sociaux qu'il a secrétés. 
Cette remise en cause, dont le 
Caractère radical commence seu- 
lement à être perçu, a une double 

ue. 


origine, sociale et ji 

Le mouvement social de maï 
1968 et les grandes grèves des 
OS au début des années 70, ont 
manifesté avec éclat le refus des 
salariés de se soumettre indéfini- 
ment aux contraintes du « travail 
eu miettes ». 

Depuis lors, les aspirations des 
salariés à s'affirmer collective- 
ment et individuellement dans 
leur travail, à concilier vie profes- 
sionnelle et épanouissement per- 


sonne, n'ont. cessé de se renfor- 
cer. s'agit là d'une mutation 


. considérable des comportements, 


à laquole-Félévation continue des 
niveaux d'information et d'éduca- 
tion des salariés confère un 
caractère irréversible, (..) Les 
lois Auroux sont sanctionné, sur 
le plan juridique, cette évolution, 
en donnant aux salariés [es 
moyens de devenir des acteurs à 
part entière de la vie des entre- 
prises. (...) 

Les nouvelles exigences du 
marché contraignent les entre- 
ps 5 à innover dans leur gestion. 

Des études internationales 
comparatives ont mis en évidence 
que les écarts de compétitivité 
entre grandes entreprises, à type 
de productions et de marchés 
identiques et à degré d'équipe- 
ments nr rrplares sont 
en e ie imputabies aux 
différences observées dans les 
ACTE d'organisation du travail. 

Le développement de la com- 
pétitivité des entreprises passe 
donc par l'effacement du taylo- 
risme. Et, dans cette phase de 
mutations que l'on a baptisée la 
« révolution de l'intelligence », 
les salariés constituent 
aujourd'hui à l’évidence le capi- 
tal productif le plus sérieux du 
pays et des entreprises. 

{Lire la suite page 44.) 


Au quatrième et dernier 
Jour de sa visite dans l'est de 
la France, Jean-Paul II a 
défini, dans un discours 
devant le Parlement européen. 
les options de l'Eglise pour 
l'Europe nouvelle : suprana- 
tionalité, ouverture aux pays 
de l'Est et soutien au tiers- 
monde. 





STRASBOURG 
de notre envoyé spécial 





L'Assemblée parlementaire 
européenne de Strasbourg a de 
nouveau justifié, le mardi 11 octo- 
bre, sa réputation de tribune. 
Jamais, comme il l'a fait au der- 
nier jour de sa visite en France, 
Jean-Paul IT ne s'était adressé à 
un auditoire européen aussi large 
et politiquement représentatif. Et 
jamais il n'avait défini, avec 
autant de précision et de convic- 
tion, les contours d’un projet euro- 


péen qui surprend dans la bouche 


de ce pape rompant une fois de 
plus avec les tics de langage et les 
règles du jeu convenues. 

Une autorité politique com- 
mune; Un élargissement de la 
Communauté vers l'Est: une 
générosité redoublée envers le 
tiers-monde : le tryptique proposé 


par le pape à l’Europe repose sur 
le diagnostic d'une sation dont 
il estime, à tort ou à raison, 
qu'elle n'a jamais été aussi favora- 
ble à une relance. 

Cette relance, l'Europe se la 
doit à elle-même, estime un pape 
impressionné par cette sorte de 
déclin des valeurs et des idéaux, 
cet essoufflement spirituel et 
moral qu'il croit reconnaître dans 
les mentalités européennes 
d'aujourd'hui. Elle la doit surtout 
aux autres : aux pays de l'Est 
d'abord, avec lesquels, au-deià 
des frontières religieuses et politi- 
ques, l'Europe des Douze partage 
tant de racines communes ; aux 
pays du tiers-monde ensuite, vic- 
times plus que bénéficiaires de la 
concurrence des deux modèles, 
capitaliste et socialiste, de déve- 
loppement. 

LE y 2 comme un écho entre ce 
discours de Jean-Paul 11 au Parle- 
ment européen de Strasbourg et 
celui qu'il avait prononcé lors de 
sa première visite en France, à 
J'UNESCO en 1980. Alors, il 
s'était présenté comme = /e fils 
d'une nation que Ses voisins on! 
condamnée, mais qui a survécu, a 
conservé 50n identité, en 
s'appuyant! sur sa culture, » : 


HENRI TINCO. 
{ Lire la suite page 12.} 
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Une «loi Bambuck» contre le dopage 


: Le France, qui avait été une des premières à édicter en 1965 
une législation antidopage, va se donner les moyens de lutter 

plus efficacement contre ce fléau du sport. C'est ls sans du 
projet de loi « refstif à la répression de l'usage des produits dopants 
è me fostati : 


M. Roger Bambuck, 
mercredi 12-octobre, au conseil des ministres. 

Ce texte a trois objectifs : élargir la définition du dopage de 
facon à faire concorder.la réglementation française avec celle du 
Comité international olympique ; renforcer la répression à 
l'encontre des pourvoyeurs et écarter du milieu sportif ceux qui 
facilitent le dopage ou y incitent : simplifier la procédure légale 
d'organisation des contrôles. 


Ce dispositif, qui reposera sur le renforcement des moyens du 
Laboratoire national de lutte antidopage de Clichy, s'insérera dans 
un ensemble + visant à {a promotion d'un sport propre 2. 

Lire page 21, dans notre supplément Sciences et médecine, 
l'article de FRANCK NOUCHI : « Dopage : l'opium du sport » 


SCIENCES ET MÉDECINE 
Délnpes de Nimes, m Le deuxième souffle du cteur artificiel, 
n Criguets : l'Afrique dérorée. 


Pages 19.à 21 
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Fa sl cine meurent 
t, elles 
sement lies - Le 
ose engager une lutte trop inégale 
contre }$ chambres de torture et 
les camps de concentration 7? La 
perte de liberté ne conduit-elle 
pas à la passivité ? L'opposition 
ne se divise-t-elle pas an 
entre réalistes, à la recherche de 
compromis, et radicaux, prêts à 
recourir à la violence ? La dicta- 
ture du général Pinochet semblait 
plus forte encore depuis que les 
protestas de 1983 avaient échoué 
à le renverser et qu'une nouvelle 
politique économique avait rem- 
porté, à partir de 1986, d'indénia- 
bles Lahaie dg Les militants qui 
scandaient : « {/{ va tomber» ne 
convainquaient guère plus que 
ceux qui répétaient depuis 1973 : 
« Le peuple uni jamais ne sera 
vaincu. » L’année dernière 
encore, l'opposition était démora- 
lisée et divisée, et certains de ses 
membres se refusaient mème à 
participer à la campagne du 
«non» pour ne pas accepter les 
procédures fixées par une Consti- 
tution qu'ils refusaient de recon- 
ître. 
Et pourtant, depuis le début de 
l° et la 


pour la démocratie, à l'initiative 
de Ricardo Lagos, la population a 
repris confiance tandis que la for- 
teresse du régime se lézardait ; la 
population s'est lavée du silence 
et de La peur, et aujourd'hui, c'est 
dans la joie, la jubilation, que la 
majorité des Chiliens rompt avec 
quinze ans de répression, de tor- 

tures et de disparitions, quinze 
ans Ans 46 perte de liberté et 
d'accroissement des inégalités 
sociales. 

Comment expliquer ce réveil 
qu'il a fallu attendre si long- 
temps ? Pourquoi Pinochet perd-il 
un .plébiscite alors qu'il avait 
gagné -— non sans fraude — celui 
de 1980? En réalité, les dicta- 
LT ee qui ont dominé le Brésil, 

l'Argentine, l'Uruguay. le Chili 
depuis vingt ans n'ont jamais 
un projet durable de société. 


DICTATURE 
L'avenir retrouvé du Chili 


par ALAIN TOURAINE 


fin à ce qui leur apparaissait 
comme une crise nationale. Elles 
ont toujours été tournées vers le 
passé, non vers l’a , et elles 
ont perdu leur raison d'être à 
mesure que leurs pays s'éloi- 
gnaient de la situation qu'ils 
avaient fait surgir. Pinochet reste 
obsédé par la lutte contre le mar- 
xisme ; il tombe logiquement face 
à une opposition dans laquelle les 
communistes, qui ont re a 
les contresens, n'occupent qu'un 
place marginale et qui “st 
appuyée par la grande majorité 
des forces vives du pays: étu- 
diants, professionnels, scientifi- 
ques, intellectuels. Devant cet 
épuisement politique de La dicta- 
ture, une partie de la droite 
chilienne et les Etats-Unis ont 
envisagé depuis quelques années 

de normaliser une situation qui 
aol de se détériorer à mesure 
que l'écart s’accroissait entre la 
modernisation d’une partie de Ia 
société et le maintien d'une dicta- 
ture toujours hantée par les fan- 
tômes du passé. 


Sans briser 
la politique exportatrice 


C'est dire qu'en 1988 le pro- 
blème n'est déjà plus de choisir 
entre la dictature militaire deve- 
nue une façade vide et la démo- 
cratie, mais entre la poursuite de 
la politique actuelle par des 
moyens civils et le changement de 
politique. Les dirigeants de 
l'opposition, socialistes comme 
démocrates-chretiens, en ont plei- 
nement conscience : un retour à 
avant 1973 est exclu et les mots 
d'ordre révolutionnaires de la jeu- 
nesse communiste sont hors de 
propos. Il faut d’abord convaincre 
l'armée de tolérer et même d’assu- 
rer une transition rapide vers des 
élections démocratiques, ce que 
M Allende appelle la réconcilia- 
tion. 

Mais il faut aussi préparer le 
gouvernement de centre-gauche 
qui correspond à la tendance 


majoritaire de l'opinion et qui 
doit, sans briser la politique 
exportatrice, la consorr 
mation populaire et réduire Îles 
injustices. Lancer immédiatement 
des réformes sociales serait 
s'exposer à une intervention de 
l'armée liée aux milieux conserva- 
teurs. Se limiter à un 
d'élections libres serait courir le 
risque d'une opposition violente 
animée par le Parti communiste 
et regroupant autour d'elle la 
masse immense des exclus et de 
ceux que la dictature a enfermés 
dans La spi ee notre re 
ne se porte-t trop et 
n'oublie-t-i] pas que ue la victoire du 
«non >» laisse het au pouvoir 
pour un an peut-être et n'empêche 
pee Tes l'armée d'imposer sa volonté ? 
Ricardo Lagos, le leader le plus 
actif de la campagne pour le 
er om ’i fab 
lait négocier avec l Mrnée la tri 

sition vers la démocratie. Mais les 
dirigeants de l'opposition aussi 
bien que les chefs militaires 
Rs 
signifie la rupture poutre 
maîtresse de la dictature et qu’il 
est impossible à l’armée de nier 
l'évidence et de s'opposer à ce qui 
deviendrait vite une montée irré- 
pressible de la pression populaire, 
Les conservateurs chiliens ont 
intérêt eux aussi à tourner le dos 
au passé et à se consacrer entière- 
ment à la création d'une force 
conservatrice qu'il ne sera pas 
facile d'organiser. L'évolution 
vers la d'être plus n gap 
us ra qu'on 

ne Île pensait ces derniers mois. 

Le Chili se débarrasse de sa 
dictature cinq ans après l'Argen- 
tine et l’'Uruguay, et il n'a pas 
connu le lent processus d’ouver- 
ture qui est engagé au Brésil 
depuis 1974. Il est exclu qu'il 
puisse se contenter de rétablir des 
institutions démocratiques; il sera 
vite placé devant des choix impor- 
tants et difficiles. Mais il les abor- 
e. pe de bonnes Ace omere 
"il ne laisse pas retom "espoir 
que fait naître Ja chute de 
tature. Le Chili a pris du retard 


sur ses voisins; à va prendre de 
l'avance sur eux et leur rappeler 
> Lane mg nee lonft ao he 

litiques de normalisation 
polices ei de siabilharion Socuo- 
mique, qu'il faut aller de l'avant, 
c'est-à-dire accroître les investis- 
sements et plus encore, car là est 
inégalités devenues paralysantes, 
Parc gl ml 
la création d’un s 


sociales. | La chute de la dictature 
de Pinochet ne doit pas marquer 
la fin d’une époque, mais plutôt le 
début d’une politique active de 
modernisation économique et 
sociale. Le Chili, 


et parce qu'il a une De jeunese dune d'une 
qualité remarqua ee est bien 


avant la fin du siècle la plus 
grande partie du continent latino- 
américain dans la zone des nou- 

veaux pays industriels. Tandis que 
l'Argentine et le Brésil semblent 
revenir à leurs anciennes tenta- 
tions populistes, ie Chill peut et 
doit s'engager résolument dans 
économique et d'ouverture 
sociale. 


La joie immense qu’éprouvent 


ceux qui n’ont jamais accepté où. 


même toléré la dictature et qui 
pensent en ce moment à tous CEUX 
qui sont morts sous la torture ou 
eu exil doit aider le Chili 


Ï, qui a fait 
de Pme à Die le chant de 
résistance à la dictature, retrouve 
un avenir. 





Et si la vie était plus sympa 
à deux ? 
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Doc ce la vie va trop vie, elle nous 
entraine toujours plus loin ailleurs, n'importe où. lon propose 
une voie simple. Partir à la découverte de l'autre avec un 
choix illimité et des partenaires dont le caractère, l'affectivité 
et même la sexualité seront complémentaires des vôtres. 
Cest plus sympa. Téléphonez ou écrivez. 

“Consultez-nous sur 36-15 code ON” 


© Ion International 


Institut de Psychologie Appliquée fondé en 1950 


EL 


Veuillez m'envoyer gratuitement st sans engagement, sous pli neutre et 


cacheté, voire livret d’information en couleurs. | 


| M, Mme, 





Adresse 


| 1 PARIS (75009 94, rue Soint-Lazore. Tél. : (1) 45.26.70.85. 
M TOULOUSE (31300) 16, rue Nungetser-et-Cofi. Tél. : 61.59.48.58. 

| = M BRUXELLES (1000) rue du Marché-oux-Horbes_ 105. EP 21 T1. : STL 74,30. 
M GENEVE (1206) 4, route de Florissant. Tél. : (022) 46.64.88. 
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Social qui, 


.« LA VERTU CIVILE » 


Histoire d’héritiers 


par JEAN-PAUL JOUARY (*) 


ANS une chronique parue 
dans les colonnes du 
Monde, le 16 septembre, 

sous le titre «La vertu civile», 
Pierre Bourdieu vient de dévelop- 
per un singulier :les res 


des | bonsables politiques étant 


enfermés dans « lezrs jeux à huis 
clos », la télévision indiscrète per- 

met au peupie d'en celle M kB 
logique en exerçant un « droit de 
teur de sens criti- 


critique : l'audiovisuel manifeste 
son lien organique avec les forces 
qui partagent tous les pouvoirs 
étatiques, avec assez d'évidence 
cette vision des choses 


et ne 
alimenter que de maigres 
débats... 
En revanche, ce que Pierre 
Bourdieu en déduit me paraît 


< est-à-dire, pour Bourdieu, 
- ceux qui (.…) ont le loisir et les 


à sortir de leur silence pour assu- 
rer «l'exercice de la vigilance 
civique » relève en effet d'une 
conception des « intellectuels » et 
de leur rapport au mouvement 
pour revenir 
aujourd'hui en force dans les 
médias bien pensants, n’en reste 
pas moins rétro. 

Pour commencer, re intel- 
lectuels accuse-t-on d’un tel 
silence ? La foule des ensei- 
gnants, 


en plus que leurs activités et leurs 
idéaux sont entravés par l'impla- 
cable loi de la rentabilité finan- 
cière et du profit. Îls participent 


tiques, scientifiques et techni- 
ques. On en voit aussi qui mettent 
leurs connaissances au service de 


SNCF, dans le charbon ou la 








Ces pratiques sont porteuses 
d'esprit critique et de nouveauté, 
s avec celles de millions 
de travailleurs dont le refus de 
l'actuelle politique de déciin 


national S ’enracine dans la” 


de nouveaux critères de gestion et 
liée à un processus autogestion- 


cette Ouverture sur 


dieu. Ces pratiques sociales n'en 
sont pas pour autant * silen- 
cieuses » : elles façonnent de 
façon croissante la vie intellec- 
tuelle de la France de 1988. 


duction des idées n'efface pas le 
rôle des intellectuels qui font 


.| profession : mais elle le réorganise 


et en modifie le statut. 

Allons plus loin : nn si l'on 
devait admettre avec 
qu’un privilège doive psaterr accordé 
à ces « producteurs d'idées - 
(comme au dix-huitième siè- 


cle ?)., de ce que les + intellec- 
ruels » médiatiques n'ont pas 
grand-chose à dire, devrait-on 
déduire un silence des intellec- 
tuels en général? Etant donné 
que les médias ôtent le titre 
d'intellectuel à quiconque propose 
autre chose que l'ordre social exis- 
tant, il n’est plus pour eux d’'intel- 
lectuels que diversement conser- 
vateurs : et comme ceux-là .se 
satisfont d'un Sr social dont la 
faillite est pour le moins spectacu- 
laire, peut-on s'étonner de leur 
silence ou de la médiocrité de 
leurs prestations ? . 

Bref, si l’on admet qu’une idée 


critique cesse aussitôt d’être une 


idée, c'est par définition que le 
paysage idéologique sombre dans 
la brume. Une fois évanouis les 
enseignants et les chercheurs, les 


leurs qui produisent des idées au 
cœur de leurs pratiques sociales ; 
une fois volatilisés, dans la foalée, 


démarche révolutionnaire ; en un 
mot : une fois exclus tous ceux qui 
produisent diversement des idées 
de portée transformatrice, doit-on 
s'étonner de l'apparence déserti- 
que du paysage que l'on a soi- 
même désintégré ? 


Regards 
vers les communistes 


Cette intervention de Pierre 
Bourdieu, qui en pr bien 
d'autres ces temps-ci, est à tout 
prendre un symptôme intéres- 








leurs espoirs dans des politiques 
sensées débloquer la société sans 
bouleverser sa logique profonde, 


chent ou ils attendent (sans 
renoncer à leurs idéaux et 
valeurs) que la vie tranche et 

qu’une perspective nouvelle se 
dessine. Certains regardent à nou- 
veau et de façon ouverte ce que 
font et proposent les commu- 
nistes. 


D'autres en croisent la démar- 
che sans toujours le percevoir clai- 
rement. D’autres enfin s’affairent 
pour les en! dissuader ; ils tentent 
à La fois de les flatter comme s'ils 
étaient le moteur de l'histoire, et 
de les associer à des politiques qui 
a l'investissement dans 

‘intelligence aux placements en 
Bourse. On leur promet en quel- 
que sorte le faste de la philosophie 

Lumières, à condition d'éco- 
uomiser la prise de la Bastille, 
Mais outre que les grands intellec: 
tuels du dix-huitième siècle n’ont 
pu contribuer à la Révolution sans 

ce que ce peuple avait 
créé dans ses pretiques ; outre 
aussi que ce peuple a acquis bien 
DU ne 
à la formulation des idées nova- 
trices (ce qui modifie le statut 
ue des « intellectuels ») ; 

il est absurde de prétendre faire 
fleurir lesprit critique dans la 
terre Fr de la conservation 
qq Rousseau 

la réconciliation raisonna 


prérant 
ble des serfs et des aristocrates ? 


Piérre Bourdieu est bien placé 
Pour savoir qu'on est: toujours 
l'héritier de quelque chose ou de 
quelqu'un. On regretter 
que entre ce qui tente de frayer la 
voie à la modernité autogestion- 
paire et ce qui s'efforce de conser- 
ver notre vieux système en crise, il 
ait opté pour ce dernier en faisant 
sienne au passage une conception 
de l'intellectuel pour le moins 
archaïque... 

a) Rédacteur en chef de Révolu- 


PROPRIÉTÉ 
Le Liban et les puissances 


Vos lecteurs'ont appris qu'au 
Liben le préskdent. de te RéuER, 
que était, en réafté, désigné par 


° et «Grands Electeurs», les 
Etats-Unis et ja Syrie. Dh 





quelle que soit leur confession, 
Le moment ne serait-il pas venu 
Pour le gouvemement français de 
rappeler publiquement que le 
choix de leur président n'appar- 
tiant qu'aux Libanais eux- 
mêmes ? . | 


à JEAN MERIC - 
{Saïnt-Germain-en-Laye, ‘ 
Felines. } 
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ALGER 
de notre correspondent 





Quelle impression le 
Cbadii aura-1-j} donc faite aux Algé- 
riens ? En vingi minutes de discours, 
âura-t-i} su émouvoir, toucher, 
convaincre ses concitoyens : qui 


l'histoire de l'Algérie une sorte de 
miracie ? En tout cas, it s'est 
exprimé simplement, d'an ton 
ferme, avec une émotion contenue. 
runs ar Hart son bureau avec à 
sa te peau “al les 
traits tirés, sobrement ere 
complet bleu marine, le président 
s'est adressé aux Algériens en père 


UE dns en Range qui eu 


lc leur, moins démagogique qu 
“aurait pu le craindre. Il a d'emblée 
affi qu'il «ne laisserait pas le 
pays livré à l'anarchie » et appelé 
les à «faire preuve de 
courage et de responsabilité » pour 
faire face aux difficultés actuelles. 
En ponctuant ses phrases de 
gestes amples, frappant parfois de la 
main droite sur son bureau, il a 
annoncé de prochaines « réformes 
politiques » importantes. « Nous 
avons le courage de reconnaître nos 
déficiences et de réformer. même 
dans le domaine politique », at-il 
dit, sans autre précision. Il a toute- 
fois insisté à plusieurs reprises sur 
« la nécessité de respecter la 
lité constirutionnelle afin d'ét 
des traditions dans ce nl Lngi 


Il n’a pas évoqué la nature de ces 
réformes qui devraient affecter le 
(LN) de M pret trs nationale 

, Cible privilégiée des mani- 
festants qui se sont appliqués depuis 
une semaine À Casser tout ce qui 
peut représenter de près ou de loin le 
peu unique. Sans envisager encore 

bipartisme et encore moins le 
a ne certains dirigeants 
souhaiteraient néanmoins entamer le 
monopole politique et syndical du 
parti pour redistribuer des parcelles 
de liberté d'expression aux citoyens. 
le l'Etat a demandé aux 
Algériens de ne pas = ser SON 
intervention télévisée comme le 
point de départ d'une campagne 
électorale pour un troisième man- 
dat ». À deux mois de la tenue du 
siuème congrès du FLN qui dési- 
gnera son secrétaire général, de 
droit Candidat unique à la prési- 
dence de la République, l'ambiguïté 
des propos laisse penser que 
M. Chadli aurait pris la décision de 
ne pas solliciter un nouveau mandat 

M. Chadli Bendjedid a longue- 
ment insisté sur les difficuités écono- 
miques qui frappent le pays : crise 
internationale, effondrement "des 
rentrées en devises, chute catastro- 


phique du prix du baril 
ph ri) ad 








algériens à transmis lundi 
10 octobre à l'AFP un commu- 
niqué dans lequel ceux-ci infor- 
ment « [a opinion publique 












bk » [EN À 
taires, qui exercent à Alger, 
demandent < l'établissement 
des libertés démocratiques 
dans leur totaliré, seules 
garantes d'un large débat 
rationsl dans lequel l'ensemble 








De nouveaux affrontements ont fait trente morts à Alger 
Le président Chadli annonce 
de prochaines réformes économiques 


dollar faible. Ii a rappelé qu'un train 
de réformes économiques avait été 
adopté et qu'il devrait entrer en 
vigueur prochainement. 

* La courte allocution du t 
aura-t-elle suffi à refroidir pre 
surchauffés ? On pensait, Inndi, que 
l'annonce de son discours 
toute tentative de démonstretion de 
force. 1 n'eu fut rien, En dép des 
interdictions de se rassembler depuis 
l'instauration de l’état de siège, quel- 
que 2000 manifestants ont défilé 
lundi après-midi, traversant la ville, 
de Belcourt à l'est à Bab-el-Oued au 


Lis s'étaient réunis dans la mos- 
piein ai, à à mimore GS mous ts, 


taire aux hôpitaux interdisant à 
l'administration de rendre les 
dépouilles mortelles, autoriss- 
tion expresse. 


Massacre 
à Bab-el-Oued 


Après la prière de la mi-journée, 
les intégristes ont suivi le boulevard 


Ce fut la débandade vers Jes 
petites rues avoisinantes, mais Sans 
bavures. Dans un ordre impeccable, 
les manifestants reconstituajent leur 
cortège rue Hamani. Quelques inté- 
gristes ouvraient la marche, veillant 
à ne pas être débordés. L'imam Al 
Belbadj, l’un des organisateurs, 

s'était engagé à ce qu'il n'y ait 
aucun débordement. fl n'y eut en 


Poste. Une partie se dirigeai 
Casbah, l'autre suivait le front de 
mer vers la place des Martyrs. 
Devant l'Assemblée natio- 
pale (APN, l'ancien hôtel de ville), 
les militaires en faction se retiraient 
sous les applaudissements des mani- 
festants qui, ur peu plus loin, fai- 
saient le signe de la victoire aux 
fonctionnaires de la wilaya d'Alger 
(préfecture), pv) qu'un hélicop- 
tère soviétique MI-8 tournoyait au- 
dessus du cortège pacifique. A l'affi- 
che du There national) d'Alger 
(TNA), une pièce au üitre prémoni- 
toire : Les martyrs reviennent cette 
semaine, 

Les manifestants, dont quelques 
femmes, 5’ jent alors place 
des Martyrs et se disposaient à 





emprunter la rue de Bab-elk-Oucd 

pour pénétrer dans le quartier popu- 
faire, Ils butaient alors sur le disposi. 
tif de ia direction générale de Îa 
süre1é mers DES ne 
avoir et le cor- 
don RS de direction du 
Trésor. Un face-à-face s'engageait 
qui n'allait pas durer : d'un côté des 


chars, des gendarmes, des soldats et 


les manifestants. 
A plat ventre au milieu de la 


chaussée, un para avait l'œil rivé sur 


la hausse de sou fusil-mitrailleur 
RPK. Les Frères musulmans des 
premiers rangs agitaient les bras en 
criant « Allah ou Akbar!> (Dieu 
est grand), un gendarme tirait alors 
une courte rafale de sommation en 
l'air et la foule commença à essai- 
mer dans toutes les directions vers 
les ruelles de la basse Casbah. Mais 
le para au fusil-mirrailleur choisit ce 
moment pour ajuster sa première 
rafale de balles meurtrières : il 
tenait en enfilade toute La rue de 
Bal-el-Oued. Des corps iombaient à 
droite, à gauche. 


Les premiers instants de stupeur 
passés, les corps des victimes étaient 
déjà chargés à bord de trois ambu- 
lances et d'un Camion réquisitionné 
sur-le-champ par les forces de 
l'ordre. Arrivés très rapidement sur 
les lieux, les pompiers s'employaient 
Energiquement à laver la chaussée et 
les trottoirs sous les arcades où 
trente personnes venaient de trouver 
la mort. 


FRÉDÉRIC FRITSCHER. 


Voici les principaux extraits du 
discours à la Nation prononcé lundi 
10 octobre par le président Chadli : 


« Au nom de Dieu, le Clément, le 
Miséricordi 


» Citoyens, 


. » Je m'adresse à vous aujourd'hai 
‘alors que ie pays traverse de graves 
difficultés résultant d'actes de van- 
dalisme et de sabotage à l'encontre 
des institutions économiques, éduca- 
tives, sociales, et celles symbolisant 
l'Etat. Nous posons La question : à 
qui profitent de tels actes ? Est-ce 
de cette manière que nous traiterons 
nos problèmes ? Est-ce de cette 
manière que nous allons résoudre 


conviction est que tous les citoyens 
partagent cet avis. Donc, sur la base 
de la Constitution, j'ai personnelle- 
ment pris les mesures nécessaires 





Subite « abondance » 
dans les centres commerciaux algérois 


Alger (AFP). — « Mais c'est 
l'abondance, ici ! +, s’est exclamé un 
consommateur incrédule, en entrant 
lundi 10 octobre dans un des rares 
centres Commerciaux par 
la tornade qui vient de secouer 
Alger : des produits de consomma- 
tion courante que l'on hé it pe 
depuis des semaines ont fait 
apparition sur les comme 
enchantement, racontent des 

ins qui ne reviennent pas. 

« Fallait-il que l'on passe 
pour trouver sur les marchés és de 

quoi remplir son couffin ? », gs 
Er un père de famille, faisant 
sion aux émeutes. 

Les queues, que les Algérois 
appellent les « chaînes », sont désor- 
mais moins longues devant les maga- 
sins d'alimentation. D'’importants 
stocks ont été mis par les Offices 
(grossistes de l'Etat) à la disposition 


ciers privés. Les 


che er pee nca sus 8 
boulangérs a 


selon ka taille de la famille. 
autorités ont, de toute Evi 

dence: décidé de tire le 

« paquet » pour nou 


El-Harrach (est d'Alger), fout 
étonné de cette mitiative. 

Les magasins d'Etat — même 
ceux touchés par les déprédations — 
ont Re Lesbien sms ÿ 
sont à service, 
les accès publics bites dont les 


policiers sans armes assurent un dis- 
cret service d'ordre. Par petits 


paient, avant de prendre la sortie. 

On y vend un peu de tout, nolam- 
ment du beurre, du fromage, de la 
semoule, des lentilles, du cafë,.du 
Heu: (Ou eus 

< monguaient » (3e expression 
locale) ces dernières semaines sur 
les marchés. Aux fixés par 
l'Etat, c'est-à-dire bien en dessous 
a Lorient de dot Ainsi. le beurre, 

jusqu'à 60 dinars 
mA PTE au marché noir 
dernier, s’écoulait lundi à 

24 dinars. I en est de même des 
autres produits de grande consom- 
MAtION. 

Signe de l'« abondance - reve- 
nue : les petits revendeurs du mar- 
ché noir n'étaient En visibles aux 
abords magasins. Îl n'y a guère 
longtemps, ces petits revendeurs — 
souvent des us du système sco- 
lire ei du. même Age que ceux qi 
ont mis le fen aux établissements 
publics ces derniers jours — étaient 
les plus habiles à se procurer ce qui 
manquait sur les marchés et le 
revendaient au prix Fort. 

Même ambiance détendue sur les 
marchés des fruits et légumes : les 
éxals ne regorgemt certes pes de pro- 
_. _ la selque cho ÿ est sans 

te pour quelque chose — mais on 
JUNE DES CEE ER 

prix sont A tive- 
ment élevés Dour Le mine des 
familles. hi on ne signale pas de 
pénurie de viande. 

Les seules queues impression- 
nantes sont celles formées aux arrêts 
des autobus. La compagnie publique 
de transports algéroise a en effet 
payé un lourd but à l'émeute : 
quelques dizaines de bus ont élé ics 
premiers à flamber. 





MOSTAGANEM 
de notre envoyé spécial 


Avant de s'asseoir davent le 
petit écran pour suivre, depuis 
Mostaganem, l'aliocution du pré- 
sident Chadli, Kader vient 

qu'à Alger la troupe 
a tiré sur des manifestants. 
« C'est foutu, commente-t-il d'un 
ton un peu las. es choses ont ëté 
trop loin, » Alors, c'est l'engre- 
nage de la violence ? Il le croit. 

Une heure plus tard, après 

avoir éCOUTÉ « son » 
Kader reconnaît que le ton du 
message était plutôt « conci- 
fant », propre peut-être à rame- 
ner le calme dans les esprits. « Ce 
n'est pas lui qui est en causs, 
c'est son entourage », indique-t- 
H, comme S'il voulait sauver la 
mise du chef de l'Etat, ne pas 
Faccebler. Les intégri musuk 
mans se veulent le fer de lance de 
la contestation : « Nous non plus, 
on ne les aire pas », admet-il. 

« Mosta » avait entendu, per- 
plexe et silencieuse, la message 
présidentiel, qui, de l'avis de cer- 
tains habitants, avait trop tardé à 
venir. Dans la ville haute, qui 
domine le port, beaucoup 
d' avaient baissé leurs 
rideaux. Des groupes d’adoles- 
cents tenaient des conciliabules 
Sur le trottoir. Maniëre de passer 
le temps lorsque l'on a rien de 
mieux à faire. Arme à la bretelle, 
les militaires, en ces temps incer- 
tains, gardaientt l'hütel de ville, la 
poste et le dépôt de carburants. 
Volets clos au siège du FLN : «le 





pour le pays, la Révolution 
et la Nation >». 

» (.….) J'ai donné, conformément 
à la Constitution, des instructions 
aux forces armées et aux services de 

pour protéger les institu- 

tions de J'Etat, son économie et ses 
citoyens innocents qui rejettent dans 
leur écrasante majorité ces ue de 
sabotage. Nous regrettons les 
humaines et matérielles. []l Ent de de 
mon devoir en tant que premier res- 
ponsable de la Nation de prendre, 
dans le cadre de mes prérogatives 
constitutionnelles, les mesures 
nécessaires pour protéger cet Etat et 
cette Nation, q quelles que soient les 
circonstances et les difficultés. 


» (.….) Mon frère citoyen n'ignore 
pas les crises et les catastrophes 
naturelles survenues dans les 
années 80 et auxquelles nous avons 
fait face avec vigueur (..). Il 


années de 

une baisse dans la production agri- 

cole. A cela s'ajoute l'énorme crois- 

sance démographique, la crise éco- 

DoRRes n Dae POS Ter ER dont 
proviennent des bydrocar- 

bures, ainsi que le poids de la dette. 


» Je ne dis pas cela pour fuir les 
pour ler les causes de ces pro- 
ous sommes résolus à faire 
face à cette situation. Nous La mat- 
triserous grâce à Dieu et grâce à 
laide et à ls mobilisation de tous en 
posant les problèmes dans un cadre 
légal (...) 


» Des mesures ont été prises au 
niveau du gouvernement pour 
contrecarrer la hausse des prix des 
produits de consommation et assurer 
leur disponibilité, Ce programme est 
cours d’application. Des mesures 
ont été prises dans tous les domaines 
au profit des citoyens ayant des bas 
reveaus, aïnsi qu’au profit de la jeu- 
nesse. 


+ Le peuple 
se prononcera » 


» (.….) Ma conviction est qu'il est 
temps d'introduire les réformes 
nécessaires même dans Je domaine 
politique, donc de revoir certaines 
structures et certains fondements 
constitutionnels pour les adapter à la 
nouvelle étape. En effet, on ne peut 
procéder à des réformes économi 

éducatives et admi- 
stratives sans aborder les réformes 
politiques (...) A ce sujet, un projet 
est en cours de préparation gur 
lequel Le peuple se prononcera. 


» (.) En tant que citoyens vous 
devez vous prononcer sur ces 
réformes politiques qui vous seront 
soumises prochainement. Ces 
réformes doivent s'opérer dans un 
Pari de cn _ x sms afin 

les diffi que nous 
CONAISSONS, RE tant au niveau écono- 
mique que politique (...). 


Mostaganem ne croit pas 
que «ça va s'arrêter comme Ça» 


poste de commandement du parti 
a été transféré en lieu sûr », préci- 
sait un inspecteur de police. 

« Ca a chauffé dur la semaine 
dernière », si V'on en croit « radio- 
trottoir ». On avance ie chittre de 
deux cent cinquante morts. Mais 
quelle valeur accorder à cotte sta- 
tistique, probablement très exces- 
sive ? En tour cas, les traces tais- 
sées par ces émeutes ne sautent 
pas aux yeux. Simplement deux 
stations-Services saccagées, des 
vitrines brisées, entre autres 
celles de deux « monoprix » 
{magasins d'Etat), de l'agence 
d'Air Algérie et de l'Office du tou- 
risme. 


« Ils ont exagéré » 


«fl y à de l'élecrnicité dans 
d'air », dit un autochtone. Les mili- 
taires, Souvent des jeunes du 
contingent, sont, paraît-il, trés 
nerveux. Beaucoup d'habitants de 
Mosta ne croient pas que # Ça va 
s'arrêter comme 63 », Car, à leur 
avis, & ils — ceux qui SOnt au pou- 
voir — ont 10p exagéré ». 

Sur un mur de l'ancienne église 
Saiat-Vincent-de-Paul, 
aujourd” hui transformée en mos- 
quée, un slogan électoral peint à 
la mam — « Oui pour le candidat 
du FLN » — a, en quelques jours, 
pris un sérisux coup de vieux... 

Comme Mostaganem, beau- 
coup de villes de l'Ouest algérien 
donnent l'impression d'avoir obéi 
à das mots d'ordre venus de la 
ne l'objectif étant de 
détruire les symboles de l'Etat, 


» (.….) Je crois personnellement 
que les réformes proposées permet 
tront de résoudre ce de on de nos 
problèmes politiques et économiques 
et ouvriront, sans exclusive aucune, 
la porte aux véritables compétences 
nationales. Nous éliminerons ainsi Le 
monopole de la responsabilité et per- 
mettront aux institutions officielles 
de l'Etat, qu'il s'agisse du Parlement 
ou d'autres, de jouer leur rôle dans 
le contrôle et le suivi. 


d'un Etat honni, qui a trahi Sa 
mission et n'a rien fait pour amé- 
tiorer le bien-être de la population. 
Dans !a riche plaine du Chelim, 
par exemple, d'un gros bourg à 
l'autre, de Khemis-Melyenà à Ain- 
Demla en passant pas Sidi- 
Lakhdar, ce sont [es « mono- 
prix», «dans fesquals on ne 
trouvait jamais rien », qui ont été 
la cible favorite, pOur ne pas dire 
la cible exclusive, des émeutiers. 


A Ech-Cheliff (ex-Orléansville}, 
les événements ont pris un tour 
plus dramatique. Aux bStiments 
délabrés qui rappellent encore le 
terrible tremblement de terre 
d'octobre 1980 S'en ajoutant 
aujourd'hui d'autres, qui ont été 
mis à mal par des jeunes en 
colère : préfecture, mairie, palais 
de justice. !l y aurait eu ici, à en 
croire la rumeur publique, une 
trentaine de morts. Les manifes- 
tants ont même arnené le drapeau 
national et hissé à sa place, au 
sommat du mät... un sac de 
semoule. Tout un programme. 


Avec un peu de recul, les habi- 
tants d'ici en viennent à regretter 
l'époque où Je colonel! Bourne- 
diène avait en mains les rênes du 
pouvoir. « La soctéré était alors 
plus égalitaire, notent-ils ; 
aujourd'hui, il y 3 plus de liberté, 
mais aussi beaucoup plus de pro- 
fireurs. » C'est à l'Etat, qui leur 
sert de paravant, que les habr 
tants de Mosta ont, eux aussi, 
lancé un avertissement. Celui-ci 
sera-t-il entendu ? Kader ne sait 
pas trop quoi en penser. 


JACQUES DE BARRIN. 





L’allocution télévisée du chef de PEtat 


» Ces mesures ont déjà été prises 
et devaient être présentées dans les 
prochaines semaines. Cependant, on 
ne peut exécuter ces mesures dans 
une situation d'anarchie et de sabo- 
DRE poRan À pays AUS PTS si 
mettant en cause l'intérêt de la 
Nation et de la Révolution. 

» (.….) D'autres mesures ont été 


décidées à l'encontre des 
qui ont mai et s'ont pas &E à a ban 
(leur) resporisæbilité, et ce, 


= a soit Jeur niveau. » 


OCDE 
ORGANSATION DE COOPÉUTIOMET DE DÉVELOPPEMENT ÉCOLES 
2, re André-Pascal, 75775 Paris Cedex 16 | : 
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Le PS « s'inquiète » mais souhaite 
que la France « aide » PAlgérie 


La classe politique continue de 
aux événements d'Alpérie. 

M. a Queyranne, porte- 
Parti socialiste, a exprimé, 

lundi, 5 « « inquiétude » de son parti 
- Nous formulons, ditil, le souhait 
que le dent Chadii et le pou- 


voir en sachent trouver les. 


M é par cette crise, la pu hs 
que érie ait connue depuis 
indépendance. » jé 

Comme on s’étonnait que le PS ne 
condamne pas également la répres- 
sion en Algérie et au Chili, 
M. Queyranne a déclaré que * {es 
régimes de ces pays ne SOI pas 
comparables » et que, s'agissant de 
l'Algérie, «c'est à l'imérieur du 
gouvernement qu'une solution doît 
ètre trouvée ». M. Louis Mexar- 
deau, membre du secrétariat natic- 
nal du PS, a ajouté, pour sa part, 
que + l'Algérie est un pays ami», 
que la France « doit aider ». 


M. André Lajoinie, secrétaire 
général du PCF, a qualifié la situa- 
tion d’« extrémement grave », esti- 
mant que l'Algérie + es encore tri- 
butaire de décennies de dominarion 
coloniale et que la France ne doit 
pas s'ingérer dans les affaires algé- 
riennes », il a souhaïté que /e « peu- 
ple et la jeunesse, mécontents, ne 


tombent pas dans le piège inté- 
griste ». 

À droite, le CNI regrette de son 
côté que « fes dirigeants socialistes, 
en iéte de tous les défilés à l'occa- 
sion du récent référendum au Chili, 
parlent maintenant de non- 
ingérence pour s'abstenir de juger la 
crise que traverse le régime auiori- 
taire algérien ». 

A l'extrême droite, le Front natio- 
nal a exigé « PT déanhr er de toute 
manifestation al érienne en 
France », alors qu'à à l'extrême gau- 
che la Ligue communiste révolution- 
naire se déclare « prête à participer 
à toutes les manifestations unitaires 
de solidarité avec le peuple algé- 
rien ». 

L'embarras est aussi perceptible 
parmi les syndicats et les organisa- 
tions des droits de l’homme. Le 
Mouvement contre le racisme et 
pour l'amitié entre les peuples 
{(MRAP) ne veut pas prendre posi- 
tion sur « cette grave affaire, car il 
s'agit d'une affaire intérieure ». 
SOS Racisme exprime « sa 

; 7 ion de SH comte 
glanie qui a frappé la jeunesse algé- 
rienne » et demande à la France 
d'« aider -sans complaisance à la 
recherche d'une solution aux aspi- 


rations de la jeunesse algérienne ». 





Dans la presse française 
Le silence en question 


LE FIGARO : indignation sélec- 
tive 


+ Mais où sont passés les intel 
lectuels français ? C'est la 
que posent avec tristesse les Algé- 
riens qui manifestent dans les rues 
de France en criant : « Chadli 
assassin ! > 
=» Bonne question, affirme Franz- 
Otivier Giesbert. Rares sont les 
intellectuels qui, ces derniers jours, 
ont osé élever I, ai voix contre la 
ssion San, e qui sévit en 
Aire or gp og indifférents 
de sang et sourds aux cris 
des hate mitraillées, ils ont pres- 
que ious adopié, sur les massacres 
de Chadli, le même profil bas. (_.) 
Chadli-Pinochet, même combat ? 
<« ci, c'est pire que le Chili », répè- 
teni les « émeutiers >» d'Alger à tous 
les envayés' spéciaux. Comme les 
Yougoslaves ou les Lettons, ils ne 
ent que du pain — ei la démo- 
cratie. Pourquoi les intellectuels ne 
prendraient-ils pas leur parti ? » 
FRANCE-SOIR : le silence des 
intellos 


« Ÿ aurait-il de bons morts er de 
mauvais disparus ? Existeralit-il 
une violence de droite et une vio- 
lence de gauche ? 

» On est tenté de le croire, écrit 
Philippe Bouvard, en constatant le 
silence de nos intellectuels, telle- 
ment accrochés aux basques de 
Pinochet qu'ils n'ont même pas 
remarqué qu'à une heure et dernie 
d'avion de la France un 
ment faisait mitrailler des 
enfants. (…) Ne se trouveratil 
aucune association humanitaire 
pour offrir un aller-retour Paris- 
Alger à M. Yves Montand ? » 


LIBÉRATION : dictature en 
service mininoum 


« Le répertoire des chefs d'Etat 
acculés par une fronde populaire, 
dictature ou pas, ne brille guère 
par sa variété, souligne Gérard 
Dupuy. Soyez sages, on 
» s'occupe de vous. D'un certain 
» point de vue, vous n'avez pas 
» tort de trouver quelque matière 
» à irritation Mais nous avons 
+ raison de vous 1aper dessus... et 
nous continuerons. » {…} Le pré- 
sident Chadii, visiblement mal à 
l'aise, s'est contenté du service 
minimum pour cette variation 
obligée. {) Après avoir tardé à 
réagir, il a totalement raté une 
éventuelle incarnation d'homme 
Jort que ses partisans pourraient 
rallier et ses ennemis redouter. » 
LE QUOTIDIEN : trop peu, 
trop tard 
« Chadli, aussi timide pers 
s'est montré parfois, en ic, 
capable de grandes colères dénon- 
ciatrices. Îl pouvait condamner 
l'anarchie, écrit Jean-Marc Kal- 
flèche, mais, en même temps, 
tous ceux qui Ont fait en sorte 
qu'on la préfère à une caporalisa- 
tion mortelle. Qu'il ne l'ait pas 
fait risque de persuader les Algé- 
riens qu'il n'était pas libre de son 
discours et qu'on le tient plus que 
jamais en laisse. La répression à 


Bab-el A , & 
peut-être êté froidement 
tée. » 


— Le citoyen impossible, d'accord, mais 
pour qui? Pierre le Grand ou Lénine ? 
— Vous voyez une différence ? 


Bibliothèque historique 





Afri 


Les réactions sur la situation en Algérie 


que 


M. Ben Bella : 
« Une cassure s’est faite » 


L'ancien président de La Républi- 
DURE ou M. Ahmed Ben 
après le discours à pee GUÉ ac 

e pa u 
sident Chadli Bendjedid, qu'e une 
rt s'est faite” désormais en 

gérie entre lout un e et une 
camarilla de colonels Pile mili- 
taires qui le 

Le discours de ‘M. Chadli, a 
nsernr M. Ben ur à TF 1, «est 

arrivé trop tard, et tire 
quoi ? D'éventuelles, d d'hypothéti- 
ques réformettes, alors qu'il lâche 
ses sbires militaires, sa soldatesque, 
qui tire même au canon mainie- 
fan! ». 

Parlant des rs de ee 

uipe au pouvoir à Alger, en 
s BE leur ad autre part dénié le 
label de - chefs hisioriques » de la 
révolution algérienne. « Les: chefs 
qui som actuellement au pouvoir 
étaient la plupart du temps de 
l'autre bord, y es tel le chef 


d'Etat i était sous-afficier 
dans l'armée française » 
De nn Sn Aït Ahmed, 
TN rie du FLN, ne 
are Le peuple algé 
été Anne Il ne croit RE 
promesses. Il sai ni Ones 
her men er Air da logi- 


du système, la logique de la 
scch. M M. Aït Ahmed a 


souligné toutefois «cæ serait 
manquer de bonne foi et de sérénité 
que d' les [du 


cours] qui parlent de mettre 
monopole politique, d'ouvrir pat 
.â toutes les nCES » 

« Nous attendions du chef de 
ee puental, ap frpd 
sa volonté de mettre fin à la répres- 
sion, de renvoyer l'armée dans les 
casernes, car la répression, au lieu 


es exacerber. C'est à l'engre- 
Bee de la violence qu'il convient de 
meître fin », a-t-il conclu. 


Génération beur : 
« La France ne peut rester indifférente 
aux douloureux événements actuels » 


M. Nordine Cherif. président de 
Génération beur, nous adresse la 
réaction sulvanie aux événements 


dite 
prouvent 


Les événements actuels 
qu'un malaise réel secoue ce pays, 
notamment du ie des poses 
économiques Ps u 
rencontre dans un monde de 
quilibre. La mener beur 
regrette les méthodes de 
utilisées par les autorités militaires 
algériennes. 


Pays de nos parents, l'Algérie doit 
désormais faire l'apprentissage de la 
démocratie politique. Le pouvoir ne 
am rester concentré Ér les mains 

‘an parti unique. rame qui 
éclate si subitement super Eul 
à notre sens .une 
d'autant plus terrible qu'il n'existe 
aucun représentant du mouvement 


situation des trois mille pieds noirs 
résidant toujours en Algérie, a lancé, 
lundi 30 octobre, « un appef sofenne! 

au pramier ministre pour lui demer- 
der d'intervenir énergiquement 


reprises convenu par des accords 
offi ciels mais malheureusement 
x 


l 


organise trad en 
nie à l'occasion de la Toussaint. 


d'Algérie. Réunis sur l'esplanade du 


social local qui se développe en tant 
qu'interiocuteur à part entière des 
pouvoirs publics. 

Les Beurs, citoyens de France 
attachés aux valeurs de démocratie 
et de justice sociale, tiennent à ce 
que l'Algérie, terre de leurs racines, 
retrouve le chemin de la sagesse. 
Seul le dialogue entre les autorités 
officielles et les du 
mouvement social actuel pourra 
amener l'apaisement et ouvrir la 
voie de la démocratie réelle. La 
France qui accueiïlle près d’on mil- 
bon d'Algériens ne peut rester indif- 
férente aux douloureux événements. 
Dans ce cadre la communauté beur, 
membre à part entière de la commu- 

nauté nationale française, sera soli- 
daire res soutiens que le gouverne- 
pis rançais ne uera 

d'apporter au peuple algérien ci 





«Haîte aux massacres », constitué 
dimanche à Paris, les ancstants 
ant tenté une première fois de se for- 
mer en cortège. Quelques minutes 
plus tard, äs étaient arrêtés en che- 
min par un barrage de policiers. Une 
demi-heure plus tard, ils ont fait une 





l'esplanade du Trocadéro où ils ont 
observé une minute de silence à la 
mémoire des victimes tuées lors des 
RARES UAIQPRE 


6 Un journaliste algérien 
parmi les victimes. — Sid Ali Ben- 
mechiche, journaliste et rédacteur en 
chef spécialisé, chargé des repor- 
tages au sein de l'agence Algérie 
Présse Service, a trouvé la mort pen- 
dant les récentes émeutes en Alÿé- 
rie, à annoncé l'APS. le mardi 





LE CAIRE 
de notre correspondant 


Feux d'artifice et fanfares ont 
accuailli l'rauguration du nouvel 
opéra du Care par le président 
Moubarak, lundi 70 octobre. Dix- 
sept ans se sont écoulés depuis 
l’ncendie, en octobre 1971, de 
l'ancien opéra qui avait été inau- 
guré par le kédive ismaïl en 
novembre 1869, à l'occasion 
dés festivités marquant l’ouver- 
ture du canal de Suez à la nawi- 
gation. 

En cent dix-neuf ans, dd 


sirs, les experts venus de Tokyo 


on a nl En 
de dollars. Situé sur l'île de Gue- 
zireh. sur le Nil, il occupe 
13 000 mètres carrés et com- 
prend sept étages. HN est com- 
posé d'une salle Ch rai 
ee RE Pace une 

saïa secondaire de 500 sièges et 
peur 
accueilli 600 spectateurs. Le 
contre, dont la eonstructon a 
duré trois ans et qui a été livré 
dés en main, comprend aussi 
des salles de répétition, une 
Hbraire, un musée et des ate- 


iiers, 

L'nauguration de l'opéra a été 
accueillis comme le principal évé- 
nement Culturel des vingt der- 
nières années. Le programme de 
la saison inauguräle comprend 
plusieurs ballets, dont cohi de 
l'Opéra de Paris. Une seule chose 
manque encore : qu'un vrai opéra 
soit MIS au Programme, 


ALEXANDRE BUCCIANTI 





Le conflit de l'Afrique du Sud-Ouest 


. Des divergences importantes 
opposent toujours les négociateurs 
sur le retrait cubain d’Angola 





NEW-YORK (Nations unies) 
de notre correspondent 





« Il n'y a pas d'accord définitif, 
car les parties ont des opinions très 
divergentes sur les modalités pré- 
cises du retrait [cubain d’Angola], 
noiamment en ce qui concerne la 
nature exacte des réductions à opé- 
rer dans les premiers mois. * Le 
diplomate, très proche des négocia- 
teurs, qui commente ainsi les infor- 
er td parues le lundi 10 octobre 
dans le quotidien Vew York Times, 
affirme que </e médiateur [les 
Etats-Unis] a demandé un délai de 


réflexion, afin de parvenir à unifier 


les trois propositions » et qu'e une 
nouvelle pese sera sans doute 
à Brazzaville ». Cepen- 
dant, les sources diplomatiques 
concernées ont confirmé que Îles 
trois parties (Cuba, Angola, Afrique 
du Sud) sont disposées à envisager 
un retrait dans vingt-quatre à trente 
mois à partir de la signature défini- 
tive de l'accord. Ce serait là le prin- 
cipal résultat de la réunion quadri- 
partite tenue de jeudi à dimanche 
dans le plus grand secret dans un 
hôtel à New-York 


permettre l'application du plan des 
Nations unies pour la Namibie à 
partir du ler novembre prochain 
tandis que l'Afrique du Sud aurait 
accepté qu'une partie des troupes 
cubaines demeure en Angola après 
l'indépendance du territoire, prévue 
en principe pour {a fin de l'année 
prochaine. ‘ 


« Je ne saurais souscrire à la 


manière 

dien américain a rendu 

résultats de la réunion, car nous 
n'avons toujours pas trouvé une for- 
mule acceptable pour le calendrier 
des modalités du retrait et nous 


Rte ne Ep 
compte des 


n'avons fixé aucune date pour le 

des négociations », TOUS a 
affirmé lundi à New-York le vice- 
ministre cubain des Affaires étran- 


gères, M Ricardo Alarcon, qui a 


confirmé que son pays exigeait tou- 
jours un délai de trente mois et que 
l'Afrique du Sud s'en tenait, pour ie 
moment, à Pr baie mois. 
D'autre part, M. Alarcon a pratique- 
ment exclu tout retrait massif des 
forces cubaines dans les premiers 
mois de l'application de l'accord. 


CHARLES LESCAUT. 





e SOUDAN : pas de date fixée 
pour une rencontre entre gouver- 
nement at rebelles. — La radio des 
rebelles sudistes de l'Armée popu- 
faire de Gbération du Soudan (APLS) 
a démenti, samedi 8 octobre. qu'une 
date aït été fitée pour une rencontre 
entre Le premier ministre soudanais, 
M. Sadek El Mahdi, et le chef de 
l'APLS, le colonel John Garang, 
comme l'avaient mdiqué Kampala et 
le quotidien de Khartoum Ef Ayam 
(fe Monde du 8 octobre). — (Reuter.) 


pour activités subversives présu- 
mées. L'annonce a été faite par un 
communiqué du secrétaire d'Etat à la 
défense et à la sécurité, M. Alex 
Shapi, qui n’a précisé ni l'identité des 
détenus ni le lieu de leur détention. 
Cette annonce intervient à deux 
semaines environ des élections légis- 
atives et présidentielle, prévues le 
26 octobre prochain. En 1980, un 
groupe de Zambiens avaient été 
arrêtés pour complot contre le 
régime du président Kaumda. Plu- 
sieurs avaient été condamnés à mort, 
dont un juriste connu, M. Edward 
Shamwans, qui est toujours 
détenu .) 





Asie 





_ PHILIPPINES 


Accord de principe 
sur les bases américaines 


Manille. — Les Etats-Unis et les 


Philippines sont parvenus à un 
or de principe prévoyant des 


Compasitiont : économiques 
accrües pour Manille en échange 
de l'utilisation par les forces améri- 
caines de bases stratégiques dans 
le pays, a-t-on appris, mardi 
11 octobre, de sources gouverne- 
mentales philippines. Les Etaits- 
Unis conservent de plus l'usage 
« libre d’entrave » Île la base 
aérienne de Clark et de la base 
navale de Subic pour le transit de 
leurs avions et Eavires équipés 
d'armes nucléaires, selon Îes 
mêmes sources. 

Après sept mois et demi de 
négociations souvent ue les 
détails ne sont toutefois pas 
réglés. Le rer de la diplomatie 

Raul Manglapus, qui se 


philippine 
trouve aux Etats-Unis depuis 


leur orge et l'un des 
mai les plus importants de la 
présence américaine dans la Pacifi- 
que. 

Bien que les détails ne soient pas 
réglés, les Etats-Unis se sont 


1991. bel présent, ils s'étaient 

iciellement sur 180 mil- 
coreie de dollars per an. En 
Washington a fourni plus de 
400 millions de dollars annuelle- 
ment sous forme d'aides et de cré- 
dits bonifiés depuis l'arrivée au 
pouvoir de M Aqumo. 


Manille a abandonné sa revendi-. 


cation initiale qui s'élevait à 
L 2 milliard de doilars, que 


partiel de la pers mp de 
29 Se de dollars, es quotas 
garantis d’exportations textiles’ 
Ebilippins aux Etats-Unis, ou des 
Contrats d’approvisionnement des 
bases américaines dans le. monde 
en produits philippine. — {AFP.) 





Asadabad, chelLlleu de le province de 
Kunar (nord-est) et Sharan, chef-lieu 
du Paktika (est). D'autre part, les 
derniers bombardements à la 
roquatte de villes afghanes (Kaboul, 
Jalsisbad, Kandaher et Farah} ont 
fait au moins cinquante morts du 8 
au 10 octobre. — (AFP, AP.) 


GÉREZ VOIRE PORTEFEUILLE NER HNIE 


LE MONDE DE LA BOURSE . 


Pour suivre en direct l'évolution de chacune de 
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TRANSPAC. 1° RÉSEAU MONDIAL DE TRANSMISSION DE DONNÉES. 
En cinq ans, TRANSPAC a : - Tout ceci sans augmentation des la France, ouverture de nouveaux  TRANSPAC est une filiale de COGECOM IGroupe FRANCE 

multiplié par 6 le nombre de ses coûis detransmission... ‘modes d'accès indirects sécuri-  TELECOMI. TRANSPAC. Tour Maine-Montpamnasse, 
abonnés; par 10 le volume des Bien au contraire ils sont en bais- … sés lcartes à mémoire X32, 33, avenue du Maine. 75755 Paris cedex 15. Tél.: {11 45.38.5211. 
caracières transmis. se: 12% au 1°’ janvier dernieret : modems asynchronés àcorec- 3 
Les délais de raccordement sont _6,25% au 1° janvier prochain, soit tion d'erreuri. Prenez I EI an Tra n Sp ac. 
trois fois plus courts, les pertor- une boïsse cumulée de 17,5%. A l'horizon 90: un nouveau mode 
mances améliorées, la sécurité  1988:50 commutateurs supplé- d'accès à TRANSPAC: le RNIS. 
renforcée, le service perfectionné.  mentaires implantés dans toute C'est cela, l'élan TRANSPAC. 
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La visite de M. Vassiliou 
à Paris 


Le président chvoriote 
plaide pour un accroissement 
des relations 


économiques 
avec la France 


En visite officielle à Paris, le pré- 
sident de la ROQUDEQUE de Chypre, 
M. Georges Vassiliou, devait 
s'entretenir mardi 12 octobre à Paris 
avec le premier ministre, M. Michel 
Rocard, et le ministre français des 
affaires étrangères, M. Roland 
Dumas. première journée de la 
sa visite, lundi, avait été principale- 
ment consacrée à des entretiens à 
l'Elysée avec le président Mitter- 
rand et à l'examen des relations éco- 
nomiques bilatérales avec le minis- 
tre français des finances, 
M. Bérégovoy. 





S'adressant à la presse à l'issue 
d'un entretien en tête à LËte avec son 
visiteur, le président Mitterrand a 
souligné que + le farteur de l'unifi- 
cation européenne » pourrait avoir 
des - conséquences heureuses = sur 
un règlement de la question chy- 
priote. 


Demande d'adhésion 
 àLCEE 


Evoquant les efforts en cours sous 
l'égide des Nations unies pour déblo- 
quer la situation, il a rappelé que 
Paris soutient dans cette affaire 
« des principes très simples, ceux 
du droit international ». 


Outre le problème chypriote, les 
deux présidents ont abordé la ques- 
tion des relations de Nicosie avec la 
Communauté européenne, 2-t-on 
appris de source chypriote. Chypre 
est liée à la CEE par un accord 
d'union douanière et envisage à 
terme de déposer une demande 
d'adhésion. 


Au cours de sa rencontre avec 
M. Bérégovoy. le président chy- 
priote a émis le souhait de voir se 
développer des relations économi- 
ques jugées encore trop modestes — 
la France n'occupe que 5 % du mar- 
ché chypriote, — en particulier dans 
le domaine du tourisme. Chypre sou- 
haïte également réduire un désequi- 
libre commercial important avec la 
France en accroissant notamment 
_ exportations de produits agri- 

es. 











MOSCOU 
de notre correspondant 


La vieille garde évinc£e du burau 
politique, ce sont maintenant les 
directions locales et régionales du 
parti qui sont sommées de se mettre 
sans délai à l'heure de La « 
troïka >. Amorcée lundi par la 
Pravda sous le titre de - Secouer les 
indifférents », une véritable campa- 
gne est en effet en train de se déve- 
lopper contre les résistances au 
changement dans les instances inter- 
médiaires de l'appareil. 

Gorbatchévienne par excellence, 
la méthode en est simpie : on fait 
donner la presse pour dénoncer à 
coups de reportage l'immobilisme de 
tel ou tel comité de ville où d’arron- 
dissement. Ces articles soulignent 
les vertus de la mobilisation politi- 
que des simples citoyens, membres 
ou non du parti, et paraïlèlement les 
éditoriaux Contribuent à ce que 
l'impulsion donnée ne puisse échap- 
per à personne. Mardi matin 
t1 octobre, la Pravda enfonce ainsi 
le clou en tirant à la une la leçon de 
récentes réunions de plusieurs direc- 
tions locales du parti. 

Résultat de cette analyse : - J/ya 
quelques progrès, mais beaucoup de 
ceux qu'on avait eu l'intention de 
faire en sont restës au stade des 
bonnes intentions [et] /e manque de 
démocratisation (.…) entrave 
sérieusement le développement de 
l'initiative des organisations de 


.« Les communistes s'inquiètent », 
ajoute l'organe du comité central, de 
la manière dont « certains» s'ingé- 
mient à vider la « perestroïka » de sa 
substance, manient la démocratisa- 
tion au compte-gouttes et justifient 
leur incapacité à s'adapter au plura- 
lisme par la difficulté à diriger les 
hommes. 


« Non, on ne peut pas confier la 
direction des organisations du parti 
à de tels restructurateurs », conclut 
la Pravda, en soulignant la nécessité 
absolue pour les Comités de faire 
preuve d'« esprit critique ». 

Cela s'appelle de la subversion 
par le haut, et les conséquences de 
cette pression étaient parfaitement 
visibles dès lundi en Ukraine dont 
les dirigeants semblent désespéré- 
ment essayer de se faire porter l'un 
l'autre la responsabilité des diffi- 
cultés économiques et des retards 
dans les réformes politiques. 


7 URSS : « manque de démocratisation » 
Plusieurs directions locales du parti sont mises en accusation 





PA NCrD 


Après que le premier ministre eut 
critiqué dimanche l'insuffisance de 
l'« ampleur» de la « perestroïka » 
dans la République, c'est en effet le 





premier secrétaire, M. Chtcher- 
bitski, qui a, le lendemain, repris ce 
thème à son compte devant le plé- 
num du comité central ukrainien. 


Seul des vétérans du bureau poli- 
tique à avoir survécu au coup de 
balai donné par M Gorbatchev., 
M. Chtcherbitski avait presque là 
des airs de jeune Turc tonnant 
contre la «/enteur» des change- 
ments économiques, prenant nom- 
mément à partie plusieurs des diri- 
geants locaux, dont le premier 
niaistre, et déclarant tout de go que 
« l'économie de la République 
continuait souvent à se développer 
de façon extensive et à fonctionner, 
pour l'essentiel, à perte ». 


Cette sortic du premier secrétaire 
paraît avoir délié les langues. puis- 
que, à en croire l'agence Tass, un 
concert de plaintes s'est ensuivi sur 
les difficultés d'approvisionnement 
viande, produits laitiers, farine, 
huile, poisson, etc. On a appris au 
passage que la récolte de céréales 
s'avérait en Ukraine aussi « plis fai- 
ble que celle de l'an passé», et 
M. Chtcherbitski, décidément peu 
soucieux de passer-la main, a chau- 
dement appuyé M. Gorbaichev en 


déclarent qu'il était «/ogique et 
rationnel, à cette époque de perfec- 
tionnement du système politique, 
que le secrétaire général air été élu 
président du Sovier suprème ». 

Pour l'instant, les journaux cen- 
treux n'ont rien repris de ces infor- 
mations sur lesquelles le service 
international de Tass fait également 
le silence. Le plénum ukrainien 
poursuivant ses travaux mardi, peut- 
être attend-on pour en parler de pou- 
voir annoncer ses résultats. Les orga- 
uisations de Kirghizie, de 
Sverdlovsk et de Novossibirsk ont 

d'ores et déjà, eu droit 
aux critiques de le presse. 

Est-ce un hasard ? Le chef de file 
des conservateurs, M. Ligatchev, a 
longtemps été numéro un à Novossi- 
birsk, tandis que le héros malheu- 
reux des réformateurs les plus radi- 
caux, M. Eltsine, l'a 61€ pour sa part 
à Sverdlovsk. Un coup à gauche, un 
coup à droite, et l'Estonie a droit à 
de longs articles documentés dans 
industrie socialiste. 


BERNARD GUETTA. 
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Haïti 

Le « prophète » Aristide 
est muté 

par la hiérarchie 
catholique 


Le Père Jean-Baptiste Aristide, 
figure de proue de l'Eglise « enga- 
gée » haïtienne, a reçu l'ordre de 
quitter Haïti avant le lundi 17 octo- 
bre, nous indique notre correspon- 
dant en République dominicaine. 
Dans une lettre qu'il a adressée à la 
station catholique Radio-Soleil, 
l'ecclésiastique précise qu'il a reçu 
des supérieurs de l’ordre des salé- 
siens à Rome sa mutation au 
Canada. 

En conclusion de son message, 
diffusé, lundi, sur les ondes de Radio- 
Soleil, le Père Aristide prie ses fidèles 
de rester calmes. Un appel qui risque 
de ne pas être entendu dans Îles 
bidonvilles du bas de la capitale, où 
le père Aristide est devenu un leader 
très populaire. À plusieurs reprises au 
cours des dernières semaines, ses 
jeunes partisans se sont mobilisés 


pour défendre celui qu'ils nomment 
le « prophète ». Le 30 septembre 
dernier, ils avaient organisé une lon 
gue marche jusqu'à la résidence du 
nonce apostolique, Mgr Paolo 
Romeo, qu'ils accusent d'être le prin- 
cipal da l'cexils du 
Père Aristide. Après l'attaque de 
l'église de la paroisse Saint-Jean- 
Bosco, le 11 septembre dernier — 
une vingtaine de personnes avaient 
été massacrées pendant l'office, — il 
avait été mis «au secret» par le 
nonce. De nouvelles tensions étaient 
réapparues ces derniers jours : la hié- 


rarchie avait accusé l’ « Eglise popu- 


laie » de prêcher la violence et la 
lutte des classes et de défier ainsi 
l'autorité du pape. 


Par ailleurs, un ancien candidat à 
la présidence, opposant extrémiste 
au régime en place, M. Luc Innocent, 
a ôté tu6 {e 8 octobre alros qu'il ten- 
tait de traverser clandestinement la 
frontière dominico-haïtienne à la tête 
d'un petit groupe armé. Réfugié à 


Saint-Domingue depuis le début de 


l'année, il avait appelé plusieurs fois 
le peuple haïtien à prendre les armes. 
Originaire de Cap-Haïtien, d avait 
passé vingt-trois ans en exil. 


BUSH / DUKAKIS 
QUI CROQUERA QUI ? 








RDA 


Manifestation 
contre la censure 
de la presse religieuse 


Plus de cinquante personnes, dont 
un pasteur, ont été mterpellées, tundi 
10 octobre au cows d’une marche 
silencieuse dans les rues de Berlir- 
Est organisée en signe de protesta- 
tion contre la censurs de la presse 
religieuse en RDA. 

Plusieurs joumaux confessionnels 
ont été interdits cette ennée pour 
avoir consacré des articles à des 
conférences de l'Eglise protestante 
où les orateurs réclamaient une 
extension de la «perestroïka » à la 
RDA. 


Les manifestants voulaient se ren- 
dre au siège de l'église protestante 
de Berlin-Brandëbourg jusqu’à 
l'office de presse auprès de la prés 
dence du conseil, responsable des 
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Avec EUROPE 1, qui croque gagne. 
Pour œux qui ont la pêche, il y a 403 prix 
américains prêts à cueillir. 

4 PRIX : 

un voyage pour deux personnes 
au printemps 1989 à Washington et rencontre 
avec la nouvelle administration américaine. 

2" PRIX: 

une chevrolet des années 60. 
3° PRIX: 

100 billets d'avion aller-retour 

Paris/New York 


_ et des transistors EUROPE 1. 

Pour jouer, écouter EUROPE 1. 
Pour gagner, À suffit de répondre 

aux questions 


4. Qui sera le futur président des Etats-Unis ? 
2. Gel ea Le D n 
sera le pou j 
obtenu par les deux candidats ? 

(en indiquant les 2 chiffres après la virgule) 
BUSH] # 
3. Qui sera le vainqueur dans les 4 

plus grands états des Etats-Unis 


Californie CO 0 


Etat de New York CI 0 


EUROPE 1 vous donne La pêche 
pour gagner les élections américaines 


mert par des policiers an uniforme et 
des membres de la STASI (service de 
sécurité) en Civil. 


Un journaliste de la deuxième 
chaïne de télévision ouest-sllemande 
ZDF, M. Michael Schmitz, qui a voukr 
fllmer la manifestation, a été jeté par 
terre et roué de coups de pieds. 
D'autres journalistes de télévision 
ont été également ernpêchés sans 
ménagements de filmer. — (AFP, 
Reuter.) 


© GRÈCE: M. Papandréou a 
quitté l'hôpital, à Londres. — Leo 
premier ministre grec, M. Andréas 
Papandréou, a quitté lundi après-midi 
10 octobra l’hôpita de Hereñield 
(ouest de Londres) où il a subi, le 
30 septembre, une opération au 
cœur, a-t-on indiqué à l'ambassade 
de Grèce à Londres. De même 
source, on ajoute que M. 
passera une dizaine de jours de 
convalescence à l'hôtel Grosvenor, 
dans la capitale britannique, avant de 
rentrer en Grèce. — (AFP.) 





DUKAKISC 7] % 


BUSH DUKAKIS 
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0 Q 


Envoyer vos réponses 
avant le 17 octobre 88 à EUROPE 1 
BP. 75400 Paris Cedex 08 
sans oublier de mentionner 
vos nom, prénom et adresse. 
ou faïtes minite) 3615 code OP. 


EUROPEZ 


C'est la pêche. 
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Le sort des réfugiés kurdes s’agorave 








YUKSEKOVA 
da notre envoyé spécial 

Plaques blanches accrochées aux 
versants des mon les ers 


cinq cents réfugiés kurdes, dont 
deux tiers d'enfants, des deux camps 
de Suastu et de Uzunsirt. 

Tout souligne, dans ces deux 
camps, le caractère provisoire qu’on 
a voulu leur donner, dans l'espoir 
d'un retour rapide des és en 
Ne RnoreS pour deux mille 

‘entre eux depuis quatre jours, ou 
d’un départ vers l'iran. 


Mardin ou de Diyarbakir, fait courir 
le risque d'épidémies, malgré le 
campagne de vaccinations menée à 
terme sur les enfants. Déjà, la mor- 
talité ici est beaucoup plus élevée 
que dans les autres camps. 

Sujet fréquent de plaintes des 
réfugiés : l'insuffisance et la meu- 
vaise qualité de la nourriture. L'arri- 
vée à expiration du premier train de 


crédits de 2 millions de francs alloué 


ä ces deux camps a réduit les por- 
tions aux féculents et limité. aux 
enfants la distribution de produits 
laitiers. Les quelques économies des 


” réfugiés ne suffiront pas longtemps 


à l'achat de riz dans la cantine mise 
à leur disposition, ou de viande. 

La solidarité de la population 
s'est, elle aussi, ralentie, malgré 
l'arrivée récente de 300 000 francs 
de vivres et couvertures envoyés par 
des commerçants d'Istanbul La 
mission de la Croix-Rouge interna- 
tionale a proposé an gouvernement 
son aide matérielle immédiate pour 


régler, en collaboration avec le 


Croissant-Rouge turc. les ièmes 
de nourriture et de froid, que Les 
réalisations — « magnifiques et 
d'une rem e efficacité, lors 
de l'arrivée des réfugiés, en regard 
de ce qui à &té fair ailleurs», aux 
dires de Francis Amar, Chef de La 


‘ mission — n'aient pas lé 


vaines. 
L'offre a été poliment déclinée. 
L'assistance en nature est rejetée 
comme inutile et ressentie comme 
blessante pour l'amour-propre natio- 
nal. La Turquie s'en tient. à sa 
demande d'une aide internationale 
en espèces de 300 millions de dof- 
lars. 


Un statut 
ambigu 


Pourtant, l'ambiguïté du statut 
actuel des réfugiés, aux yeux des 
autorités, rend difficile la mise 
place des canaux internationaux 
d'attribution de fonds qui ne man- 
quent sans doute pas ; à preuve, les 
2 millions de couronnes par 
le Danemark. Soucieux de se tenir à 
l'écart de toute complication politi- 
que avec ses voisins, Ankara ‘se 
refuse à voir en ceux que les médias 
officiels continuent à appeler « les 
gens du nord de l'Irak qui se sont 
mais provisoirement à l'abri en Tur- 
quie - des réfugiés, dont une institu- 
tion internationale — tel le Haut- 
Commissariat aux réfugiés — 
pourrait gérer la situation. 

Outre ses aspects politiques, une 
telle gestion serait comme 


perçue 
une amorce d'enlisement d'un pro- |- 


blème qui n'est pas nouveau : dans 
la petite préfecture de Hakkari, on 
rencontre, dans un cemp de fortune 
ou dans les hôtels les moins chers 
— en dehors des nouveaux réfngiés 
kurdes, — près de deux cents réfu- 
giés irakiens, iraniens ou méme 
afgbhans qui ont fui la guerre, totale. 
ment démunis. Avec les Iraniens 
entrés en situation régulière et restés 
en Turquie, en particulier à Istan- 
bul, où ils ont fait leur un des vieux 
quartiers, les sources internationales 
estiment à un million le nombre de 
ces réfugiés, qui pèsent, malgré les 
restrictions dont ils sont l'objet, sur 
un marché du travail peu élastique. 
C'est vers l'Iran que pourraient 
partie prochainement six mile réfu- 
giés qui font la queue dans les deux 
camps de Juksekova pour remplir 
les formulaires de départ. Selon les 
autorités, dix-huit mille réfugiés, sur 
us total de cinquente mille, seraient 
candidats au départ vers Cé pays 
Mais Téhéran, dans l'attente égale- 
ment d'une aide occidentale, p'a tou- 
jours pas assorti propositions 
Pncrèees ses promesses d'accueil 
Un nouvel exode serait un pis- 
aller acceptable pour Mollah 
Ahmed, membre de l’Union des 


bommes de religion du Kurdistan 
irakien, et, à soixante-dix ans, une 
des personnalités les plus écoutées 
du camp d’Uzunsirt : « Z{ y a dans le 
régime iranien une violence qui 
n'existe dans l'islam, mais, au 
moins, C'est un pays musulman Ce 
n'est pas le cas du régime séculier et 
raciste de Saddam Hussein. » 


Cette perspective, par contre, ne 
réjouit pas le docteur Kendal: à 
vingt-sept ans, diabétique, il est un 
de ces diplômés d'université qui ont 
rejoint La lotte du PDKIL «sans 
idéologie, avec seulement mon arme 
et mon stéthoscope -. 1] se voit mal 
« retourner au quinzième siècle » en 
Iran et souhaiterait obtenir l'asile en 
Europe, comme plusieurs centaines 
d'autres réfugiés. 


Sans l'annoncer officiellement, 
pour ne pas donner l'impression 
d'accepter le fait accompli, les aurc- 
rités ont selon La presse pris leurs 
dispositions pour réinstaller vingt- 
cinq mille réfugiés dont il est admis 


| FAFUS - (1) 48.74.7811 


que le séjour en Turquie se prolon- 
- gera: séparés en petits groupes, ils. 
seraient réinstallés dans des villes du 
sud et de l'intérieur du pays. Ils ne 
resteraient en tout Cas pas dans une 
région que la densité des liens fami- 
liaux qui les unissent à La population 
de rend politiquement très sensi- 


L'insertion des réfugiés kurdes en 
Turquie ne se fera sans doute pas 
sans problème: vivant depuis des 
années en dehors des contraintes 
d'un Etat policé, les peshmergas 
(combattants kurdes) sont aussi peu 
habitués aux méthodes discipli- 
haires des services de sécurité que 
les autorités turques à admettre que 
l'on transforme les poteaux électri- 
ques en bois de chauffage ou que le 
boycottage des repas et l'enlèvement 
— mème bref — d'un fonctionnaire 
d'autorité constituent des moyens 
normaux d'expression des doléances. 


MICHEL FARRÈRE. 


TURQUIE : froid, risques d’épidémie, nourriture insuffisante. 





Dans un camp presque... privilégié 


DIYARBAKIR 
de notre envoyé spécial 


Un ketfish noué en turban 
autour de la tête, une serviette 
autour des reins : c'est la fête 
pour les peshmergas ([combat- 
tants kurdes) ruisselants d’eau 
qui inaugurent les douches 
chaudes du camp de réfugiés de 
Mardin. En quinze jours, celui-ci 
s'est wansformé : le contraste 
est vif entre l'abandon, La misère 
des tentes de Yuksekova, et le 
soin apporté ici par les familles à 
construire un muret de protec- 
tion, à balayer les tentes. 


Les autorités ont beau assurer 
que la même politique est appli- 
quée partout, l" « améliorabon 


par les réfugiés de Diyarbakir 


souligne davantage, en 
contraste, à quel point la dété- 
rioration de la situation dens les 
camps, bientôt invivables -pour 
cause de froid. de Yuksekova est 
une incitation voilée au départ. 
Du jamais vu dans un pays sou- 
vent paralysé par sa bureaucra- 
tie : dans le bureau de l’adjomt 
du préfet installé dans le camp, 
se règlent dans l'instant les dif- 
férents problèmes techniques se 
posant aux réfugiés. 


L'accueil 
de la population 


La collaboration entre l’admi- 
nistration et les six jeunes 
Kurdes du comité élu par les 
réfugiés a même permis, sslon 
ces derniers, de supprimer, sur 





COMPAREX : le compatible par excellence 


Des technologies de pointe 
pour une gamme complète 


de moyens et grands systèmes 


informatiques compatibles. 


Des hommes compétents 


pour un service de qualité. 


COMPAREX 


Une filiale de BASF et de Siemens 


leur demande, une présence poli- 
cière qui dérangeait les femmes. 
Les demandes de certains réfu- 
giés restent toutefois irréalisa- 
bies : par exemple, Shakespeare 
en arabe est introuvable au mar 
ché de Mardin.… 


A Divarbakr, quatre pesh- 
mergas en permission de sortie 
nous invitent au salon de billard, 
un jeu qu'ils n'ont pas pratiqué 
depuis plus de dix ans. Tous les 
jours, deux cents d'entre eux 
vont au rharché compléter, à leur 
frais, en fruits et légumes, les 
lentilles, haricots et pois chiches 
distribués aux familles. Contents 
de l'accueil de la population, ils 
sont néanmoins inquiets parce 
qu'e on ne tiendra pass au-delà 
de deux mois avec nos écona- 
MISS 2. 

M. F. 
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Les nationalistes serbes 
face au « drame du Kosovo » 





PRISTINA . 
de notre envoyé spécial 


- Voilà l'œuvre de la contre- 
révolution, mais s'ils avaient su que 
nous allions reconstruire le bati- 
meni comme cela, ifs n'y auraieni 
jamais mis le feu! Le gardien du 
monastère de Pec, au Kosovo, haut 
lieu de l'archevêché et du patriarcat 
de Serbie pendant des siècles, et où 
furent intronisés tous les patriarches 
de l'Eglise orthodoxe serbe depuis La 
fin de la Grande Guerre, montre 
d'uu doigt impitoyable le « konak >, 
la résidence des moines, ravagée par 
un incendie en 1981 et restaurée 
ensuite. 

Pas l'ombre d'un doute dans son 
esprit : les auteurs de ce sinistre 
étaient des « séparatistes albanais ». 
« Des Albanaïs qui, il y a sept ans, 
voulaient déjà comme aujourd'hui 
nous chasser du Kosovo et revendi- 
quaient le statut de république au 
sein de la fédération yougoslave », 
ajoute-t-il. La + contre-révoluiion » 
séparatiste avait provoqué des 
émeutes principalement à l'univer- 
sité de Pristina, capitale de la pro- 
vince, et une intervention massive de 
la milice. Bilan : neuf morts, des 
dizaines de blessés, des centaines 
d’arrestations. Les ePPOrts entre les 
deux communautés du Kosovo, déjà 
tumultueux au cours de cinq cents 
ans d'histoire commune, ne s'en 
améliorèrent pas. 

La flambée nationaliste du prin- 
temps 1981, «inspirée, dit-on off 
ciellement, par les idées du PC 
albanais », a effrayé de nombreux 
Serbes qui ont décidé de quitter leur 
terre natale pour s'installer dans 
d'autres régions de La République de 
Serbie et de la Yougoslavie. En sept 





ans, On estime que vingt-sept mille 
d'entre eux ont choisi l'exode. 
Actuellement, ils ne sont plus que 
deux ceni mille sur une population 
totale de de deux millions 
d'habitants. Certes, ils n'ont jamais 
été majofitaires dans la province, 
mais jamais nou plus les Albanais de 
souche n'ont représenté comme 
aujourd'hui 90 % de la population. 
Compte tenu de l'explosion démo- 
graphique qui se produit parmi ces 
derniers — le taux de natalité y est le 
plus élevé d'Europe et les familles 
de douze enfants ue sont pas rares, 
— le déséquilibre ne peut que 
s'accentuer dans les années à venir. 


Les Serbes ont peur de perdre 
«leur Kosovo». La byzantine 
Constitution yougoslave de 1974, 
œuvre de Tito, faisait de cetie région 
et de la Voïvodine des provinces 
autonomes de la République de Ser- 
bic. Depuis, elles se sont largement 
émancipées et Belgrade se plaint de 
ne pouvoir y exercer ses pleins pou- 
voirs d'Etat. - Le Kosovo nous 
échappe, il faut absolument faire 
quelque chose ! » Ce sentiment, le 
chef de la Ligue des communistes de 
Serbie, M. Slobodan Milosevic, 
quarante-sept ans, a su l’exploiter à 
fond ces derniers mois en s'appuyant 
sur Je Comité d'organisation de mee- 
tings de solidarité avec les Serbes et 
les Monténégrins du Kosovo. Depuis 
début juillet, des manifestations de 
masse «spontanées» sont Organi- 
sées dans diverses villes du Kosovo, 
de Voïvodine, de Serbie et du Mon- 
ténégro : quarante mille, cent mille, 
trois cent mille personnes parfois 
participent à ces rassemblements 
impressionnants souvent chargés 
d'émotion. Toutes les générations 
sont représentées et il n'est pas diffi- 
cile de mobiliser Les foules pour 


TCHÉCOSLOVAQUIE 


cètte cause nationaliste. - Le 
Kosovo, c'est la Serbie. - Soudain, 
les anciens se rappellent que c'est 
Tito, un Croate, qui décida d'atomi- 
ser ainsi leur République pour 
mieux l'affaiblir. Une Serbie trop 
puissante était à ses yeux une 
menace Dour l'Equilibre de ta fédéra- 


* tion. Les vieilles rancunes se réveil- 


lent. 
Persécations, crimes, 
« génocide » 

«< Nous sommes victimes des per- 
sécutions incessantes des musul- 
mans albanais, on ne peut pas rester 
les bras croisés face à ces courants 
fascistes. L'émigration forcée, c'est 
pire que la mort, c'est l'acte final. 
De nombreux villages sont rotale- 
menti abandonnés. » Cette réflexion 
du rédacteur en chef de Jedinsrvo 
(l'Unité), le quotiden serbe de Pris- 
tina, illustre bien l'état d'esprit quel- 
que peu excité de nombreux Serbes 
à l'heure actuelle. La presse belgra- 
doise, très agitée, dresse quotidien- 
nement la liste des « crimes - 
commis par les nationalistes : cime- 
tières et églises profanés, terres 
incendiées, fenêtres et portes de 
fermes brisées, viols, tracasseries 
d'enfants serbes à l'école, cercueils 
exhumés, monuments historiques 
cndommagés, etc. Dans l'inquiétant 
climat de fièvre qui règne ici cet 
automne, la moindre dispute d'éco- 
liers dans un préau est présentée 
comme un - génocide » et provoque 
le boycottage des cours. Des unités 
de la milice fédérale, quatre cents 
hommes environ, ont été déployées 
dans vingt-deux localités de La pro- 
vince pour « assurer l'ordre ». 

A Pristina, on n'a pas l'impression 
pourtant que les deux communautés 





Le discret départ 
de M. Lubomir Strougal, premier ministre 


Après dix-huit ans de bons et 
loyaux services à la tête du gouver- 
nement tchécoslovaque, M. Lubomir 
Strougal aura fait une sortie dis- 
crête, le jour de son soixante- qua- 
trième anniversaire : l'agence offi- 
ciellk: CTK a consacré lundi soir 
10 octobre quatre lignes à l'annonce 
de son départ, à la Fin du com 
rendu fleuve du discours du numéro 
un, M. Milos Jakes, devant le plé- 
num du Comité central. Annonçant 
de son côté que M. $ quittait 
à la fois ses fonctions remier 
ministre et de membre du idium 
(bureau politique) du Parti, la télé- 
vision n'a même pes jugé rar de 
montrer un portrait du partant. il est 
vrai qu'à Prague la nouvelle a été 
accueillie dans l'indifférence géné- 
rale, de même que celle de la démis- 
sion d'un des vi jers minis- 
tres, M. Peter ka, qui était 
aussi chef du gouvernement de Slo- 


M. Strougal, que l'on disait sur le 
départ depuis su d'un an, a-t-il 
réellement demandé à être libéré de 
ses fonctions, suivant la formule 
consacrée, ou bien a-t-il êt£ tout sim- 
plement limogé par l'aile la plus 
conservatrice du Parti? Aucune 
explication n'a encore été fournie de 
source officielle à Prague, où les tra- 
vaux du plénum devaient se poursui- 
vre i M. Jakes s'est apparem- 
ment contenté de quelques mots de 
remerciements pour le travail 
zccompli par M. Strougal pendant 
ces dix-huit et notamment 
pendant Celles de la « normalisa- 
üon». Quant à l'intervention de 
M. Jan Fojuk, secrétaire chargé de 
ri et donc auteur du rapport 
présenté devant ce plénum 1 
quement consacré à l'idéologie, elle 

rcredi dans 


annoncé lundi soir. 
D'autres démissions ou nomina- 
tions pourraient donc intervenir. 
Mais il semble bien que M. Jakes, 
arrivé au pouvoir en bre 1987 
en remplacement de M. Gustav 
Husok, sorte encore renforcé de 
cetie reunion : il n'est un secret pour 
pérenne à Prague que MM. Jakes et 
trougal ne se vouaient pas une ami- 
ue indéfectible et le départ du pre- 
mier permet gr un person- 

Qui passait ces derniers tem 

POUr «le» réformateur de l'équipe 
au pouvoir en Tchécoslovaquie, 
désormais réputé d'un des pays les 
plus conservateurs du bloc socialiste. 
Ainsi, le ministre français des 
affaires étrangères, M. Roland 
Dumas, s'était déclaré frappé, après 
s'être longuement entretenu avec 
M. Strougal à Prague en septembre 
dernier, par les prises de position 
affichées par ce dernier en faveur de 
l'inéluctabilité des réformes. Le pre- 
ricr Ministre tchécos ue avail 
aussi reconnu devant M. Dumas le 
«problème de crédibiliré. de son 
pierre auprès de la jeunesse, 
. H16sL Vrai que ce genre de déclara- 
tions éclairées était surtout destiné à 
la consommation octidentale et ne 


trouvait que peu d'échos dans les 
médias tchécoslovaques. M. Strou- 
gal a d'ailleurs toujours su s'accom- 


moder des différents rythmes de la . 


réforme au gré des vicissitudes poli- 
Liques de son pays. Le choix de son 
successeur sera donc important au 
re; des intentions de M. Jakes. 
A Jen Prague = i 
en circu , Que ce pourrait 
être M. Ladislav Adiee, Fate: 
ment chef du gouvernement régional 
tchèque, les orientations du gouver- 
nement tchécosiovaque ne devraient 
pas fondamentalement différer : 

. Adamec, RL Le 

pour un partisan de i 

Étrougal. même s'il affiche naiss 
ouvertement ses OPIRONs. 

Mais on n'a parlé lundi du 


dé de M. Vasil Bilak, le plus 

- dur » des membres du présidium et 

gare. alors qu'on le donnait épale- 
e, alors qu'on le it 

ment Partant. de même que M. Alois 

Indra, lui aussi un ancien, et qui 

serait très malade. 






« L'ncapacité de réaliser des 
réformes en Ti qu 
ce qui caractérise le mieux Îles 


pathie de l’intelligentsia : au 
moment de l'invasion soviétique, 
Le 21 août 1968, il signa une let- 
tre au président Svoboda, alors à 
Moscou, 


puis endossa l8s conclusions du 
quatorzième congrès du PCT 
tenu dans le clandestinité. 

En fait, M. Strougal sut vite 
faire montre des talents de sou- 
plesse et d'adaptation qui 
l'avaient caractérisé jusque-là et 
rentra dans le rang. Jusqu'à ce 
lundi 10 octobre 1988, jour de 
son anniversgire, Lubomir Strou- 
gal réussit à passer au travers de 
toutes les épurations SUCCes- 
sives. 

Né en 1924 en Bohême du 
Sud, il adhère au Part commu 





Le spécialiste 
de l’autocritique 






Si le plénum maintient dans leurs 
fonctions ces représentants de 
l'orthodoxie, il confirmera du même 
coup la ligne suivie depuis décembre 
par M. Jakes : celle d'une politique 
qui ne rompt pas avec celle de 
M. Husak, et qui ne donne aucun 
signe pour l'instant de vouloir s'ali- 
gner sur les réformes de M. Gorbat- 
chev à Moscou. M. Strougal, disait- 
on, était peut-être le seul isan de 
M. Gorbatchev au sein de la direc- 
tion praguoise, Et rien n'a 6té fait 
pour dissiper la mauvaise impression 
causée à Moscou. par un article 
publié en août dans une revue litté- 
raire tchèque, Âmen, par l'épouse de 
M. Fojtik, M» Eva Fojitikova, n 
constituait une sévère critique 
nouvelles orientations soviétiques. 
Mieux, M. Jakes a encore irIné 
lundi qu'il fallait s'inspirer des diffé- 
rents modèles socialistes en tenant 
compte des spécificités nationales. 

SYLVIE KAUFFMANN. 









niste en 19465 et, après des 
études de droit à l'université 


Charles de Prague, devient mem- 
bre du comité central en 1958. 









placement du rival de Novatny, 
Rudolf Barak, qui vient d'être 







M. Strougal traverse très dis- 
crètement la crise da 1967- 
1968 et y iaisse son poste de 
secrétaire du comité central. 
Mais ï ne perd pas sur tous les 
plans, puisqu'en avril 1968 on le 
retrouve comme vics-premier 
ministre dans le gouvernement 
de M. Cernik — auquel il succé- 
dera en 1970. C'est en 1968 
qu'ä sa fait connaître comme un 
partisan de la réforme écongmi- 
que. en particuker de cells élabo- 
rée sous la houlette du profes- 
seur Ota SK. 

Très malade en 1983, au 
point de disparaitre de la scène 
publiqua pendant trois mois, 
M. Strougal était redevenu 
dernières années un personnage 
de premier plan, un moment pré- 
senté comme le dauphin de 
M. Gustav Husak Mais c'est 
finalement Milos Jakes qui 
l'emporta, en décembre dernier, 
dans la lutte pour la succession 
du numéro un. | ne restéit plus à 
Luborir Strougal qu'à se lamen- 
taux, de ia lenteur de la réforma 
et des brutalités policières à 
l'égard des dissidents. 



















S. K. 


TE HS 
Hit 


le Kosovo, — 


8 


HUE 
ul 


soient au bord de la guerre civile. 
Certes, mais ce n'est pas nouveau, 
Serbes et Albanais préfèrent 
emprunter des trottoirs ou fréquen- 
ter des cafés différents, surtout le 
soir. Ces + habitudes » sont davan- 
tage respectées depuis quelques 
mois « à cause de la situation politi- 
que », mais il y a peu de présence 
policière dans les rues. « Toutefois, 
explique M. Bequir Hoti, membre 
du comité central, if est clair que les 
rapports iniercommunautaires 5€ 
sont refroidis car les gens ne se 
reconnaissent pas dans le tableau 
que la presse serbe brosse de la 
situation chez nous. Résultat : ils se 
referment sur eux-mêmes, ils font 
attention à ce qu'ils disent et se sen- 
tent menacés. Dans les usines, les 
relations entre collègues n'ont pas 
changé ; en revanche, dans les 
milieux intellectuels, elles sont plus 
tendues. - M. Hoti, qui est égale- 
ment rédacteur en chef du quotidien 
de iangue albanaise Rilindja' 
(Renaïsssnce), ne nie absolument 
pas l'existence de conflits linguisti- 
ques, religieux ou de propriété ni les 
excès albanais « inrolérables » 


contre les Serbes, mais il ne veut pas” 


parler non plus de persécutions sys- 
tématiques : « Depuis 1981, selon 
nos statistiques, il y a eu cing heurts 
majeurs entre les deux commu- 
nauiés, deux Albanais et trois 
Serbes ont été tués. Nous avons 
recensé cent trente cas de viols ou 
tentatives de viol, dix-sept ont été 
conunis par des Albanais contre des 
femmes serbes, deux par des Serbes 
contre des Albanaises, cent onze ont 
été perpétrés entre Serbes ou entre 
Albanais. » 

Ces chiffres «officiels» ont le 
don de faire bondir les foules des 
« meetings de solidarité » qui dénon- 
cent Je laxisme, l'incompétence ou La 
corruption des autorités policières et 
politiques du Kosovo. Selon leur ver- 
sion, les violences physiques (assas- 
sinats, Coups et blessures, délits 
sexuels) sont autrement plus nom- 
breux et se sont accrus depuis je 
début de l'année. Où est la vérité? 
Qu'en est-il égalernent de l'immigra- 
uon clandestine au Kosovo de res- 
sortissants d'Albanie? Sept cent 
quatre personnes au total, si l’on en 
croit les statistiques que l'on nous 
présente à Pristina. Trois cent mille 
au moins ont acquis illégalement des 
terres dans la région, affirment de 


leur côLE certains 


Le dimanche est le jour des 
mariages cette province qui est 
la plus déshéritée de Yougoslavie : 
deux cent quarante mille habitants 
ont un emploi, cent trente mille sont 
n Monses Dr om 
et î ur la route qui 
mène de Pristina à Istok, d'intermf- 
nables convois automobiles vont 
chercher la mariée à son domicile. 
Toujours en tête du cortège, un vieil 
autocar orné de drapeaux rouges 
frappés de l'aigle d'or des Kosovars. 
Une voiture sur trois est une Mer- 
cedes on une BMW immatriculée 
«D» ou <CH3s. Les Kosovars 


trés au pays pour les noces. La cam- 

ressemble ici à un vaste chan- 
tier de construction de maisons en 
brique rouge que les musulmans 
entourent aussitôt d'un mur de clô- 
ture qui fait rager les Serbes. Ces 
habitations sont financées per les 
deutschemarks et les francs suisses 











Les conflits ethniques en Yougoslavie 
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proche d'Istok, sept frères se sont 
bâti sept pavillons parfaitement 
ideotiques de part et d'autre de la 
route ! 


Ici, aucune trace d'animosité 
contre les voisins serbes. On ne se 
fréquente pas particulièrement sou- 
vent, mais on $e salue. En révanche, 
Siobodar Müilosevic, le chef du PC 
de Serbie, qui entend irmiter l'auto- 
nomie du n'est guère a 
cié. « {l peut aller se faire. Tout 
ces meetings de solidarité ne sont 
que des farces », nous dit un paysai 
albanais. « C'est vrai, ajoute-t-il, que 
les Serbes s'en vont, maïs pas seule- 
ment à cause des pen am persé- 
cutions ; ils partent aussi pour des 
raisons économiques. La région est 
pauvre et ailleurs les perspectives 
son: meilleures. Souvent, ils plient 
po avec beaucoup d'argent 
dans les poches car ils vendent 
terres un bon prix aux « Kosovars- 
deutschemarks». Il ne faut pas 
oublier que dix mille Albanais on1, 
eux aussi, émigré ces dernières 
années vers d'autres régions de la 
Fougoslavie. > Inutile de dire que 
cette version de l'exode fait bondir 


une fois de plus les Serbes, qui expli- . 


quent volontiers que feurs terres, 
après leur départ forcé, ont £t£ 
confisquées par les Albanais. 

Selon les autorités, le nationa- 
lisme albanais a tendance à gagner 
du terrain. Les plus durs de ses mili- 
tants rêvent d’un Kosovo « ethnique- 
ment pur », voire du rattachement à 
l'Albanie voisine. D'autres revendi- 
quent une « République albanaise » 


saisi des armes. Îls avaient imprimé 
et diffusé des tracts appelant à - /a 
lutte armée contre les Serbes ». 
Depuis 1981, nous dit-on à Pristina, 
mille cinq cents peines d'emprison- 
nement ont été prononcées, neuf 
mouvements illégaux et quatre- 
vingt-dix groupuscules « irréden- 
tistes - ont été démantelés. « Mais 
le nationalisme serbe, qui s'est déve- 
loppé ces derniers mois, est aussi 
condamnable que le nationalisme 
albanaiïs », constate M. Bekir Hoti. 
d'accord ici avec les responsables 
d’autres Républiques de la Yougos- 
lavie, comme ja Slovénie et la Croa- 
tie. + Certains panneaux qui sont 
brandis dans les meetings de solida- 
rité serbes, du genre : « On a perdu 
Tito, on ne ra pas le Kosovo ! - 
« Nous voulons des armes!» « On 
va tuer les Albanais !» + Nous exi- 
geons la révocation des cadres diri- 
geanis !», sont franchement inac- 
ceptables », ajoute-t-l. 


En encourageant ces manifesia- 
tions, M. Milosevic, - Siobe - pour 
ses centaines de milliers de parti- 
sans, joue un jeu à l'issue incertaine. 
Pour régler le « drame du Kosovo >. 
il réclame une réforme rapide de la 
Constitution qui permettrait à la 
Serbie de récupérer ses prérogatives 
dans le domaine de La justice, de la 
police et de la défense sur son + ber- 
ceau historique ». Mais cette offen- 
sive nationaliste, qui a créé un cli- 
mat de psychose et d'inquiétude sur 
l'avenir au Kosovo, risque aussi de 
fortifier les extrémistes albanais et 


au sein de la fédération. Le 21 sep- de provoquer ainsi une vague de vio- 

tembre, quarante-deux tistes,  lences. L'effet boomerang. 

dont vingt-deux étudiants, ont été 

arrêtés au Kosovo par la police qui a ALAIN DEBOVE. 
Au Monténégro 


Les dirigeants annoncent 
un assouplissement 
du programme d’austérité 


Les dirigeants du Monténégro 
ont tenté, lundi soir 10 octobre, de 
désamorcer la crise qui agite 

puis quelques jours leur Répu- 
blique en annonçant une série de 
mesures répondant grande par- 
tie aux revendications avancées 
par des dizaines de milliers de 

if 

Reconnaissant la légitimité du 
mécontentement social, ils ont 
annoncé l'augmentation du salaire 


minimum, l'annulation d’une . 


hausse des loyers et une diminu- 
tion de la hausse de l'électricité, 
au cours d'une réunion extraordi- 
naire des présidences du parti et 
de la République, 

Ils ont promis en outre une pro- 
duction accrue de «pain popu- 
laire» — celui dont le prix est le 
plus bas — ainsi qu'un meilleur 
approvisionnement en denrées al- 
mentaires. 


Arrestation 
de douze persounes 


Les dirigeants du Monténégro, , 
qui avaient refusé de se démettre 
sous la pression des manifestations 
de rue des derniers jours, ont . 
à de soumettre leur politique 
au jugement du comité central du 


PC monténégrin, qui doit se réunir : 


le 14 octobre. 


Le monvement de protestation 
qui s'est poursuivi à Niksic — en 
dépit des mesures d'urgence en 
vigueur depuis dimanche au Mon- 
ténégro — n'a donné lieu, lundi, à 
aucun incident particulier, alors 
que douze personnes avaient été 
arrêtées la veille et treize autres 


Les présidences du parti et de 
le République de Serbie ont pro- 
testé vigoureusement lundi soir 






Tous les tundis, dans te journal 
spécialisé depuis 43 ans 


{Publicité) 
Aujourd'hui, les toutes dernières affaires en 


akiméntation, cafés, librairies, commerces divers, gérances 


& LES ANNONCES » 


En venie pariou: 5,60 F e 36, rue de Malte, 75011 PARIS. TE (1) 48-05-30-39 
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Les 


i de 
séance (M. André Billardon, PS, 
Saône-et-Loire), se démenant 
comme un beau diable pour tenter 
d'introduire quelque clarté dans on 
débat devenu abscons ; un président 
de la commission des lois, 
M. Miche] Sapin (PS, Hauts-de- 
Seine), jouant les « Monsieur bons 
offices » produire à ia minute 
des amendements de synthèse entre 
les thèses du gouvernement, celle du 
président de la commission des 
affaires sociales, M. Jean-Michel 
Belorgey (PS, Allier). et le rappor- 
teur pour avis, M. Jean-Pierre 
Worms (PS, -Loire) ; des 
teens Les ve dénonçant le 

texte désormais 
« dénaluré ».. | 
La discussion en séance. de nuit 
aura au moins prouvé une chose : 
dès que l'on abandonne les grands 


nent inf niment délianes Et he 
d'un député souscrivait lundi soir à 
fa proposition faite par M. Jean 
Le Garrec (PS, Nord) d'examiner 
les premiers résultars de la mise er 
place du RMI dès 1989, et non dans 
{rois ans comme le souhaite le gou- 
vernement. 

11 Jaudre aux commissions 
locales d'insertion des troupes nom- 
breuses et sans doute une grande 
patience pour faire en sorte que 
celte idée gêné généreuse débouche elfes. 
tivement sur une amélioration sensi- 
ble du sort des plus pauvres et des 
plus exclus. 

M. Claude Evin, qui a montré 
tout eu long de la discussion son 
souci d'écouter la représeniation 
nationale et de tenir compte de ses 
suggestions — ce n'est pas Si fré- 
quent, — a essayé de tenir la 
balance parfaitement égale entre les 
tenants d'une insertion quasiment 


députés ont commencé, lundi 10 septenr- 
bre, Pexamen, article par article, du 
relatif au rereuux minime d'insertion 





Politique 


À l’Assemblée nationale 
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Les députés socialistes imposent au ouvernement 
. une pratique plus souple du 


de loi  sacialistes. 


obligatoire {l'opposition} et ceux 
défendent L'idée que que le Ru “était 
avant toul un droit non subordonné 
strictement (du moins dans un pre- 
mier temps) à une obligation de 
résultat du bénéficiaire en matière 
d'insertion. 

Les élus socialistes ont toutefois 
adopié des amendements, contre 


l'avis du qui fom 
for: Le au de la bnlarse nent 
lement de leur côté. À tel point que 


M. Hervé de Charette (UDF, 
Maine-ei-Loire} a menacé de revoir 
Ja position favorable de son groupe 
sur ce projel. 

Les amendemenis socialistes 
(notamment de ceux de M. Worms) 
es tr ere b Po 
regard de la commission locale 
d'insertion Sur l'attribution du 





Le ministère de 


petits FEVENUS 

donc qu'une faible aïocation : 
l'allocation 
1 335 


francs par 





Qui seront les bénéficiaires du 
revenu minimum et combien 
recevront-is ? la 


solidarité et de la _Protection 
la 





provoqué une certaine confusion dans les rangs 


Les députés PS, sous l'œil goguenard ou cri- 
tique de l’opposition, ont fait en séance publique 
a un travail de retouche qui aurait dû trouver sa 


RMI, alors que l'opposition souhaï- 
tait au contraire le renforcer. 


Le processus devrait: donc se met- 
tre en place en trois étapes : tout 
d'abord, dès la demande de RMI, 
l'allocation est attribuée automati- 
quement par Île préfet Pour une 
durée de trois mois. II s'agit de 
parer au plus pressé et de permettre 
à la commission locale d'insertion 
de préparer un « projet d'insertion » 
(le terme de contrat a été sup- 
primé). 

Ensuite, le problème qi se pose 
est celui de la prorogaiioh (pour 
une durée de trois mois à un an) du 
droit à l'allocation Le gouverne- 
ment Souhaïitait avec l'opposition 
que celte prorogalion par le repré- 
sentant de l'Etaise fasse sur propo- 


{16 000 francs par an). Ce qui coû- 
terait copendent 9,12 milliards de 
francs à l'Etat en année pleine. 

Ce calcul prend notamment en 
compte les aides au logement. Le 
gouvernement a considéré que 
tous les titulaires d'un RMI 

en bénéficier, ce qui amè- 

nera à ‘en verser à 
80 000 ménages de plus 
qu'aujourd'hui. La somme prise en 
les des 


ressources 
bénéficiaires potentiels du RMI 
pour calculer le montant de leur 
allocation sera limitée à 240 francs 
pour une personne 
pour un couple et de 594 pour un 
couple avec un ou plusieurs 
enfants. On comptera la même 
somme pour Ceux qui n'ont pas de 
charges de logement : les proprié- 
taires, ou les personnes logées gra- 
tuitement. 


Ce cakul devrait assurer un 
revenu disponible maximum, une 


La préparation du référendum sur l'avenir de la Nouvelle-Calédonie 
Le RPR et PUDEF, divisés sur le vote à formuler 
expriment des réserves communes sur la procédure 


A défaut de pouvoir s’accorder sur une consi- 
gue de vote pour le référendum du 6 novembre sur 


les délégations du RPR et 


la Nouvelle-Calédonie, 
de F'UDEF, condnites 


respectivement 
ques Chirac et M. Valéry Giscard d'Estaing, ont 
souligné, kmdi après-midi 10 octobre, an terme de 
Palais-Bourbon, leurs 


leur réunion au 


mp nor abs acher ra Hornet 
à la procédure référendaire et sur l'avenir du ter- 
ritoire. Le secrétaire général du RPR, M. Alain 
Juppé, a estimé que «Ie réponse à donner ke 


Le communiqué commun publié 
par les deux formations indique 
d’ailleurs que les échanges de vues 
n'ont pas été limités à la préparation 


À Canala 


Regain de tension 
Selon j'Agence 


(AKP, organe du M ÉLNES) 1e 
a de Canala 


conf indiqu e l'agence, la manière 
dont les ge 
pris pour récupérer des matirioux 
abandonnés et démolir certaines 
installations d'un ancien Campe- 
ment militaire situé Sur une pro- 
jéré privée revendiquée par Led 
Rneks qui qui sont en train de l'ache- 
cer pour le compte d'un groupe- 
ment. » 
La même source  « 
comptoir dans lequel les mi militaires 
s'étaient installés au cours dés 6 ee 
nements du priniemps GPPArTenai 
la société Béliende  E En juin, les sot- 
dais se som retirés, el le groupe- 
ment Faawiro — personnalité 
morale rer per la loi — a 
entre avec la 
si paie, PL Lacont 
ropriété reve 
D rien à et les formalités 
d'achat éraient en cours. L'ancien 
propriétaire avait même donné son 
accord pour que les Kanaks occu- 
pee Re 


en reprendre l'exploitation cor. 


C'est dans ce contexte que 





di Sr, I fl 
Pécipérer u mat que Îles mi 
taires avaient abandonné sur place. 
Mais ils l'ont 
reste des installations. Cela n'était 
pas prévu et & déclenché la coière 
" AKP L Canal, 

L' n'exclut que a 
soit de nouveau nt pu = z. 


it en pr le- 


oubliera vite ». 


par M. Jac- 
son 


du référendum : « Les deux déléga- 
tions, résume ce texte, ont tout 
d’abord procédé à un examen 

problèmes politiques d'actualité. 


tions qu'elle entraïne 
prets quel entraine pour 


»+ Elles ont souligné les bons 
résultats. de l'opposition unie aux 
ions cantonales, Concrétisés par 
l'élection de 71 présidents de conseil 
général appartenant à l'opposition. 
» L'UDEF et le RPR ont examiné 


le projet de référendum sur le statut 
de la Nouvelle-Calédonie. Profondé- 


muns : qué le vœu des populations 
soit et que le territoire de la 
Nouve poursui- 


6 novembre ne sera qu'use péripétie qu'on 


Le vice-président dn CDS, M. Bernard Stasi, 
partisan du «oui», a repris cette expression à 

compte eu indiquant que les deux délégations 
avaient, eu effet, = considéré le référendum 
comme une sorte de péripétie» tout en étant 
daccord pour soubaïter qu'an-delà de cette 
« la Nouvelle-Calédouie puisse poursai- 


François Bayrou et 
Marie pour «l'adaptation de notre 
système éducatif » ; Philippe Séguin 
et Michel d'Ornano pour «la crais- 
sance économique et l'emploi» ; 
Alain Madelin ee, Christian a La 
Majlène la préparation de 
er l'échéance eu 
de 1992>; Michèle fermer a 

Adrien Zeiler pour «la recberche 
d’une plus grande solidarité ». 

> L'UDF et le RPR ont procédé 
à un premuer examen des 
tives politi des prochaines 
tions CEE et: et décidé de 
confier à la commission des 
animée par Jean-Claude Gaudin et 
Alain Jappé la préparation des 
investitures » 


6 Le «oui» de Nr Missoffe. 
Mre Hélène Néssoffe, sénateur 
RPR du Val-d'Oise, explique dans {e 


Figaro du mardi 11 octobre qu'elle 


votera «ovis au référendum du 
6 novembre sur l'avenir de la 
Nouvelle-Calédonie. Elle explique 


prési- 
dent da la Répubique et à son gou 
vernernant. (...) En l'occurrence, le 


rendsire. » Le sénataur APR conclut : 
+En votant oui, c'est aux Néo- 
Calédoniens que je penserai st non 
Pr SE RE E à 


seule, de 480 


place en commission. Le ministre de La Solidarité, 
M. Claude Evin, entre deux entrevues avec Les 
infirmières en grève, a tenté de défendre léqnili- 
bre général de son projet entre une obligation 


trop forte d'insertion, qui pourrait entraîner de 
aouvelles exclusions, et un versement laxiste de 


sirion de la commission locale 
d'insertion au vu du contrat d'inser- 
tion personnalisé établi avec l'inté- 
ressé. 

M. Evin était prêt à faire un pas 
en direction du groupe socialiste en 
transformant «Sur ition » 
{ compélence liée) par un simple 
«avis » de la commission. Les 
députés socialistes sont allés plus 
loin : il n'est plus faït du tout men- 
tion, à ce stade, de la commission 
d'insertion locale. 


Au bout de trois mois, c'est au vu 
du es que le préfet décidera 
seul de proroger ou non Je versement 
de l'allocation. Un amendement de 


1335 francs par mois en moyenne 


fois déduites les charges de loge- 
ment, de 1594 francs pour une 
5 francs 


satisfaire las besoins les ge 
mec ele hr Er 
pourcentage d'un revenu d'activité. 
ke RMI sera-t-il revalorisé 
deux fois par an en fonction de 
l'évolution des prix, 


nat 


M. Worms précise en outre que, 
malgré le défaut de communicaLion 
au préfet du projet d'insertion, il n'y 
a pas interruption du versement de 
l'allocation ;: que cette absence de 
communication soir due à la com- 
mission elle-même, suite à des pro- 


blèmes administratifs, ou au bénéfi- 


ciaire. Dans l'esprit des élus 
socialisses, il était indispensable de 


laisser du Lemps à l'intéressé pour 


s'inscrire dans un processus d'inser- 
tion. L'opposition. notamment 
MM. Hervé de Charetie, Adrien 


Zeller (UDF, Bas-Rhin) et Jeanr- 


.Yves Chamard (RPR, Vienne), a 
prûtesté contre Celte modification : 


«il est indispensable que la com- 
mission locale participe à la déci- 


sion d'attribution ». ont-ils dit en 
accusant le gouvernement de faire 


contre ia pauvreté et la précarité. 
Une des tâches des commissions 
focalaes d'insertion sera ainsi 
d'améliorer la situation des bénéfi- 
ciaires du RMI habitant dans des 
logements in insalubres ou surpeu- 
plés. L'attribution de l'aide au 
logement devrait 


Parallèlement, la création du 
revenu minimum devrait être 
l'occasion d'une extension {le 
«boucilsges) des aides au loge- 
ment (beaucoup de personnes iso- 
lées ou de couples sans enfant 
n'en bénéficient pas encore). 

Ce « bouciage » prévu sur quatre 
ans pour les personnes habitant 
dans les slogements sociaux » 
(essentiellement les HLM) par la loi 
de finances pour 1988 doit être 
accéléré. 


G.H. 


Exclue du Front national 
























l'allocation, qui tourneraït rapidement à l'assista- 


Devant ia pression des élus socialistes, il a dû 
céder du terrain dans le sens d’un plus grand 
assouplissement du lien entre revenu minimum et 
ape 


preuve de frilosité en matière de 
décentralisation. Enfin. dernière 

étape. le renouvellement : il revien-. 
dra cette fois à ls commission locale 
d'apprécier si le projet d'insertion à 
bien été réalisé. 

D'autre part, les députés ont 
adopté — également contre l'avis du 

gouvernement — un amendement de 
M. Zelier permettant au maire de [a 
commune de résidence du deman- 
deur d'être informé par le secrétu- 
riat de la commission locale d'inser- 
tion de l'instruction d'un dossier de 
RMI. M. Zeller estimait que les 
communes ayant vocation à l'aide 
Sociale, il etait important qu'elles 
fussent tenues au courant. M. Evin 
n'y était pas favorable. au motif que 
cela alourdirait la procédure. 

Par ailleurs, un certain nombre 
d'amendements du gouvernement 
ont été adoptés dans l'après-midi. [ls 
prévoient l'extension du droit à RMI 
aux moins de vingt-Cinq ans ayant 
charge de famille (environ vingt- 
cinq mille ménages seront touches 
par celle mesurc) et aux étrangers 
ayant une Carte de résident de trois 
ans. Le projet initial ne prévoyait 
que les titulaires d’une carte de dix 
ans. M. Belorgey a plaide une nou- 
velle fois. en vain, pour la prise en 
compte des étrangers qui ont droil à 
la carte de dix ans, mais qui se heur- 
tent à l'administration, eu pour les 
non-expulsables, non reconductibles 
à la frontière. Le RMI sera revalo- 
risé deux fois, au lieu d'une fois, de 
façon à tenir compie de l'évolution 
des PE 

Evin a également précisé. 
Fbtsen du calcul des ressources 
(le RMI est un revenu différentiel}, 
que les enfants à charge de plus de 
seize ans Seront pris en compile pour 
l'attribution du RMI. si leurs res- 
sources sont inférieures à 25 % du 
SMIC. La discussion se poursuivait 
mardi et devrait s'achever mercredi 


soir. 
PIERRE SERVENT. 


Mr* Piat affirme que M. Le Pen « s’emploie 
à tirer son parti vers le bas » 


Mes Yann Piat n'est plus membre 
du Front national. Elle ne rendra pas 
ses mandats de député du Var et de 
conseiller È à son mouve- 
ment Non seulement elle votera 


minimum d'insertion (RMI), mais 

elle choisira un bulletin «Oui» à 
l'occasion du référendum sur la 
Noavelle-Calédonie. L'histoire com- 
mune de la «filleule» de M. Jean- 
Marie Le Pen avec le mouvement 
d'extrême droite s'est achevée le 
lundi 10 octobre (/e Monde du 
11 octobre). 


Au cours de sa réunion hebdoma- 
daire, le matin,-le bureau politique 
du Front « décide à l'unanimie - 
l'exclusion de l'unique député res- 
capé du groupe de 1986, qui siège 
déjà chez Les non-inscrits. L'exécutif 
du parti d'extrême droite formule 
quatre griefs : refus de - verser les 
cotisations dues au mouvement! par 
tous ses élus » ; désertion de 
v nes es manifestations du FN », 

d'une absence réitérée 

d'explication devant le bureau politi- 
que, création d'un + frowble, surtout 
auprès des sympathisams et des 
électeurs du Var» par la critique 
publique et persistante « des posi- 
tions du mouvement et de son prési- 
dent » ; « absence lors du vote sur la 
Nouvelle-Colédonie » à l'Assemblée 


uationale doublée d'une « approba- 


tion de l'extension aux étrangers du 
revenu mininmm d'insertion ». 

En clair, Ms Piat à trahi en long, 
large, en travers. Et à défaut de 
bücher, on lui indique le chemin de 
la porte. Comme ce fut le cas suc- 
cessivement avec MM. Bruno Chau- 
vierre, Yvon Briant, Olivier 
d'Ormesson et sy Le Jaouen, 
démissionnaires du FN après avoir 
êt£ Elus sur ses listes à l’Assemblée 
nationsle ou à FAssemblée euro- 
péenne, le direction du parti 
demande à My Piat « de rendre ses 
mandais de député et de conseiller 
régional aux électeurs du Var ». 


En prime, M. Jean-Marie Le Che- 
vallier, parlementaire européen et 
directeur de cabinet du président du 
ne nom es CPS 
mission exceptionnel pour ar 
afin « de soumeitre, dans les meil- 
leurs délais, aux instances diri- 


gecntes du mouvement une nouvelle 
organisation de la fédérarion du 
Var », 1 est 11 heures, Mt Piat a 
déjà annoncé une conférence de 
presse à 16 heures au Palais- 
Bourbon. 


«Ces quatre arguments sont 
petits, petits et tous plus minables 
les uns que les autres », s'empresse 
de répondre l'exclue devant les jour- 
nalistes. M Piat affirme qu'elle 
voulait conduire le FN «vers le 
haut » alors que, selon efle, M. Le 
Pen « s'emploie à le tirer vers le 
bas ». Elle se montre « touchée per: 
cette exclusion » car « On ne passe 
pas quelques années de sa ed is 

ques 
attaches ». Elle reproche Are 
politique de choisir « {a politique du 
« margi- 
naliser un peu plus le Front natio- 


un MOUVEMENT SANS garder 


pire », et en particulier de 


nal en pratiquant une politique 
d'auto-exciusion », OU pue 
serie électeurs à ! 


que qui a atieint son niveau 
d'incompétence ». 


« Une différence 
de stratégie » 


2 re uma de clore 
{sa condamnation 


désaccords 
calembour « Date che » 


de M. Le Pen, son appel en faveur 
d'un candidat de droite au second 
tour des cantonales dans ke Var et sa 


pres de position favorable au 


, Me Piat explique que « les 
vraies raisons - de son exclusion 
ident dans «une différence de 
stratégie » qui l’oppose à son mouve- 
ment « Je mppue, dit-elle, sur 


trois piliers : fermeté de conviction, 
dialogue 
de la droïte sans exclusion. » 


Dans la soirée, le bureau du FN 
de ce département, réuni en assem- 


blée extraordinaire, a réaffirmé son 


N'ayant de « devoir que devant 
mes électeurs », a-t-clle dit, 


ur elle, 

Ile déntmce - Î 

Au passage, e a 
stratégie d'un pseudo-bureau politi- 


et non uliimalum, union 





Mr Piat a annoncé qu’elle conser- 
vait ses mandats électifs. Quant à 
savoir si, effectivement, elle avait 
oublié d'acquitter ses cotisations à 
son mouvement, elle s'est contentée 
de répondre qu'elle avait donné 
- plus de (son) temps et de [son] 
argent que bien d'autres », en précr 
sent que « dans l'état-major de 
M. Le Pen, il y en a qui n'ont jamais 
versé un centime ». Pour ache- 
ver cette lessive, elle a déclaré : 
« Celui auquel je pense habite 
encore chez maman. » 


Enfin, un malheur n’arrivant 
jemais seul, un nouveau secrétaire 
énrismenrst du Front, M Rose- 
Marie Eon-Bazin, responsable dans 
la Manche, a annoncé, lundi, son 
intention de rejoindre le Centre 


national des indépendants (CNT) de 
M. Yvon Briant. 


En revanche, il est « hors de ques- 
tion » Me Piat de rejoindre 
« lement une autre formation 
politique », et le CNT en particulier. 


0.8. 
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Politique 





Tandis que M. Pasquini (RPR) approuve le gouvernement 


L'Assemblée de Corse débat 
d’une motion GE ce 





BASTIA 
de notre correspondant 


« La chance de la Corse, 
aujourd'hui, c'est qu'un gouverne- 





| men ñouveuu, après trois mois 


d'existence seulement, décide 0 de 


. tres sur les problèmes d'une seule 
| pre he C'est la chance 


de la Corse !» 

L'homme qui s'exprimait ainsi 
devant les journalistes, 
samedi 8 octobre à Bastia, n est pas 
un élu socialiste, mais M. Pierre 
Pasquimi, député RPR de la Haute- 
Corse, qui a publiquement salué la 
mise en place du comité interminis- 
tériel consacré au développement 
économique, culturel et social de la 
re dont la première réunion a 

à l'hôtel Matignon, 
ai 6 octobre f/e Monde du 
8 octobre) 


Selon M. Pasquini, la décision de 
M. Rocard doit inciter tous Îles 
Corses à dialoguer. « Cette décision 
de créer un comité interministériel 
coïncide avec une trêve — prolongée 
— de l'ex-FLNC. Quelles que soient 
les raisons — que je veux ignorer — 
de cette coïncidence. je veux appor- 
ter ma contribution à la possibilité 
de ion de la trêve... Que 
chacun ici fasse de même. Moi je 
suis prêt à discuter avec tous ceux 
qui voudront bien dialoguer... Tout 

est négociable, sauf la violence et 
l'arosesce - 

M. Pasquini a choisi son moment 
pour parler publiquement «Non 
seulement la suspension des aie end 
militaires de l'ex-FLNC est 


gée, mais le. gouvernement jai Ait des 





gestes significatifs. » Le député 
RPR dit encore qu'il a le souci de 
prendre position «avant» le débat 
que l’Assemblée ee eutame, 
mardi {1 octobre, sur la motion 


rieur (qui a en charge le dossier 
corse}, par les élus du groupe natio- 
naliste À Ceniolta neziunalista. . 
Dans toute File, on attend ce 
débat que les soixante et un conseil- 
lers régionaux ont unanimement 
accepté d’avoir. Les questions essen- 
tielles qui animent les discussions et 
les initiatives de dialogue que la 
Corse connaît depuis cet Été y sont 
contenues, notamment la reconmais- 
sance du peuple corse (1), la mora- 
lisation de la vie peblique, la refonte 
des listes électorales on l'élaboration 
d'un plan de développement global 
de la Corse, etc. 


Clarificati 


Chacun sait aussi que ce débat est 
un des élémemis d'appréciation que 
l'ex-FLNC a retenu pour juger de 
l'eessentiel » ou de l'« illusoire ». 
« Nous écouterons avec grande 
attention ce que diront les uns et les 
auires », a précisé le porte-parole du 
Front en annonçant la prolongation 
de sa trêve le 30 septembre, tout en 
saluant l« opport 
ni élus d’A Cuniolta naziuna- 


Le débat à l’Assemblée de Corse 
permettra aussi aux nationalistes de 
préciser leur propre conception des 
thèmes contenus en termes généri 
ques dans leur motion. 


La préparation des élections municipales 


Le PCF ne veut pas 
d'accord national avec le PS 


M. Jean-Jack Queyranne, gp bd 
parole du Parti socialiste, a indiqué, 
le lundi 10 octobre, au cours de son 
pont de presse hebdomadaire, que 

bureau exécutif du PS sera saisi, 
le 12 octobre, d'un projet de lettre 
du premier secrétaire, M. Pierre 
Mauroy, à la direction du Parti com- 


Plan et emploi 


M. Joxe a reçu 
les préfets de région 


M. Pierre Joxe, ministre de l'inté- 
rieur, à invité, lundi 10 octobre, 
M. Michel Rocard et quatre minis- 
tres à une réunion des vingt-deux 
préfets de région consacrée au Plan 
et à l'emploi. M. Roger Fauroux, 
ministre de l'industrie et de l'aména- 
gement du territoire, a traité du 
développement économique local 
avec la mise en œuvre de 
l'«opération-pilote de développe- 
ment industriel dans les bassins 
d'emplois ». Les autres participants 
ont fait le point sur les contrats de 
plan Etats-régions : M. Jacques Ché- 
rèque, ministre chargé de l'aména- 
gement du territoire et des reconver- 
sions, a évoqué l'état d'avancement 
de leur élaboration ; M. Lionel PA 
léru, secrétaire d'Etat chargé du 
Plan, 2 insisté sur les nécessaires 
cohérences entre ces contrats et le 
X° Pian: M. Jean-Pierre Soisson, 
ministre du travail, de l'emploi et de 
la formation professionnelle, a 
exposé le rôle du FRILE (Fonds 
régionalisé d'aide aux itiatives 
locales), susceptible pl s'intégrer 
dans les futurs contrats de plan 





muniste, demandant une « clarifica- 
tion» Fa og entre du qu 
partis a perspective des 
tions municipales. Ce texte devait 
être soumis, au able, aux res- 
bles des différents courants 
u PS. M. A devait y indiquer 
ue M. Marcel Debarge, membre 
u secrétariat national du PS, 
chargé des élections, prendra de pre- 
miers contacts avec les üirigeants 
communistes pour étudier la ques- 
tion des élections municipales. 

M. André Lajoinie, membre du 
secrétariat du Comité central du 
PCF, a déclaré, lundi soir, an cours 
de l'émission «Face au public», sur 
France-Inter, que les communistes 
sont prêts à rencontrer les socia- 
listes, maïs que * le contrat munici- 
pal a été conclu entre les municipa- 
lités — les listes d'union — et les 
électeurs locaux ». « Ce n'est pas un 
contrat national », a affirmé 
M. Lajoinie. Pour l'ancien candidat 
communiste à la présidence de la 
République, les problèmés 
d'alliances et composition des 
listes PS-PCF « doivent être réglés 
au niveau local +. + Nous refusons, 
a-1-il ajouté, au niveau national, de 
trancher à la place des responsables 
locaux. (..) Pas de « Yalta» muni- 
cipal autour d'une table. » 

La position du PCF est différente 
de ce qu'elle avait €t£ pour les élec- 
tions municipales de 1983. Dès 
juin 1982, en effet, les communistes 

s'étaient prononcés, lors d'une confé- 
rence nationale de Jeur parti, pour 
«un accord avec l'ensemble Pa 
Jorces de gauche», accord finale- 
ment scellé, avec le PS, six mois plus 
tard, au terme de plusieurs rencou- 
tres entre les responsables nationaux 
des deux partis. 


SCIENCES-PO FORMATION 


«EUROPE 1992» 


22, 23, 24 novembre 1988 


° séminaire destiné aux dirigeants et cadres supérieurs 


° avec le concours de personnaïtés du monde économique 
et administratif français et européen 
e Thèmes traités : Fespace sans frontière; 
la fibre circulation des capitaux 
et des services:. 
l'Europe sociale; … 


Programme cétallé et inscriptions : 

Institut d'Etudes Politiques de Paris - Service de Formation 
Continue - 215, Boulevard Saint-Germain 75007 PARIS 

Tél 45.49.5029 / 45.49.50.96 





lisation exceptionnelle du vote par 
procuration». Les nationalistes 
devraient aussi avancer une distinc- 
tion entre « nationalité corse et 
citoyenneté corse», lune étant la 


‘communauté de droits et de destin 


issue de La Corse ou qui y vit, l'autre 
étant réduite à l'exercice des droits 
électoraux. 


« La démocratie, c'est de voter là 
où l'on réside », avait dit le ministre 
de l'intérieur lors de son dermer 
voyage en Corse. Les nationalistes 
pourraient donc avancer des proposi- 
ons d'inscription, après refonte des 


listes, fondées sur les seuls critères 


ge sata excluant ainsi du droit 
inscription sur les listes électo- 
a insulaires les Corses du conti- 
nent. «La notion de ple corse 
n'est en fonction d'une liste élec- 
torale ! t certains responsa- 
bles bles nationalistes. « Nous ne 
sommes pas plus corses que nos 
compairiotes installés sur le conti- 
nent, mais leur attachement à la 
Corse ne devrait pas se mesurer à 
un bulletin de vote», précisent-ils, 
sachant que rceux qui défendent 
avec romantisme la diaspora sont 
ceux qui profitent de vaies dociles 
de l'extérieur, c'est-à-dire les 
clans. » 
Le débat ph ales rc 
à l'Assemblée corse pourrait être 


| l'occasion pour les nationalistes — 


mais aussi pour les socialistes et cer- 
tains élus de droite qui ont suivi les 
«dialogues de l'été» ou qui, comme 
M. Pasquini, s'interrogent sur le 


fond — de distinguer entre ci 


citoyen- 
neté et nationalité... Une façon pent- 
être de la un erèglement pro- 
gressif de la question corse» que 
préconise l'ex-FLNC et de dégager 
le « large consensus en Corse» que 
M. Joxe a évoqué sur l’île « pour que 
le gouvernement puisse favoriser la 
démocratie en Corse ». 


MICHEL CODACCIONL 





(1) A la sortie du comité mtermimis- 


du « peuple corse » : « Le président de la 
République lui-même en a paré, tout le 
monde sai! qu'il existe. (….) Plus que 
dans d'autres régions de France, les 
problèmes de culture, les caractères 
spécifiques des Corses 


L'élection des présidents de conseils généraux 
Gironde : M. Madrelle (PS) mieux élu que prévu 





BORDEAUX 
de notre correspondante 





C'est un socialiste, 
Madrelle, qui, comme Be D 
élu le 10 octobre président du 
conseil général de la Gironde. 















autres membres du bureau, et sur. 
tout de ne de candidat. 
Maïs le t à huis clos ne fut pas 
Fu as Vale président RPÉ 
acques 
sortant, a présenté sa candidature 
contre M. Madreile, et il n’a 
recueilli que vingt-huit voix. 
Les iers SOUPÇONTÉS ü 
«trahi» sont, es élus qui avaient 
7 octobre, ga groupe 
libérale à l’intérieur lenclee 
ae (2 PR, 1 CDS, 1 UDF, 
1 radical). Ds s'en défendent avec la 


. Plus grande vigueur. 


Nes LR pas Le med 
demande 


Reste l'hypothèse d'une ouverture 
en sous-main des socialistes. 


ONE le 21 avril 1937 à 
de-Cursac (Gironde), M 
de Là facade 
tres de Bordeaux, est 
Con: nr municipal d'Am arès 
en 1 D neue toute 1973, 
date à laquelle il se fait élire à Carbon- 
Blanc, où il est majre de cette commune 
1969. Président de l'amenblée 
en 1976, au de 


ist Û 








L'échéance européenne de 1992 


M. Debré demande une renégociation 
de l’Acte unique 


M. Michel Debré vient de créer 
Du Acces POSTE ANS CS 
rayonnement droit français en 

A l’occasion d’un colloque, 
en mai 1989, pl storage 
tre vent lancer une campagne ten- 
dant à obtenir la renégociation de 
certaines clauses np ra 
européen. Il s'agit, . 
nets la Dersonsallté de la 

France, représentée par son droit 
public es privé, et d'éviter qu'il soit 


traditions eutres Etats. Il s'agit 
d'une question de souveraineté ». 


M. Debré, au cours d'une confé- 
rence de presse le 10 octobre à Paris, 
a affirmé qu'aucun juriste, alle- 
mr italien ou anglais, n'accepte 
que le droit communautaire soit 
supérieur au droit et aux Constitu- 
tions nationales. Or la France a ten- 
dance à adopter ia position inverse. 
L'ancien premier ministre adresse 
ces re hes non seulement au 

des Communautés, mais 
aussi rs Cour de justice euro- 
péenne Luxembourg, qui s'est 
arrogée les pouvoirs d'une véritable 
Cour suprême nationale, alors qu’elle 
ne devait être qu'un organe de régu- 
lation. Il estime aussi que les tribu- 
naux français ont trop tendance à 
poser à la Cour de Luxem| 
«questions préjudicielles > qui 

t celle-ci à de vérita- 
bles décisions juridictionnelles 
s'imposant aux Etats. 


L'académicien cite quelques 
les brasseurs allemands 


exemples : 

refusent toujours l'entrée des bières 
françaises sur territoire, malgré 
une décision de la Cour, car ils esti- 
ment que |a législation européenne 
ne peut s'imposer à celle de l'Alle- 


pe ee an Jane 
de Savoic de ver- 
ser ne silocations familiales fran- 


çaises à un ouvrier étranger 
travaillant en France, mais dont La 


qu’ « une telle décision nous interdi- 
rait roue Re (ee 
D ne dr cire M — 


« L'Europe 
de la fraude » 
Diese également que, si ancens 
précau n'est prise pour la libre 


- re : «c'est une 
urope de Îa fraude qui sera 
créée ». M. . 


M. Michel Aurillac (RPR), 
ancien ministre, devenu avocat 


contre « JOuf cache 
me dll ar re 


pour éviter que le droit européen 
chasse le droit français ». I] sou- 





Un combat solitaire 





A prise de position de M. Michel 


ne de . 
frage universel en 1973. L'ancien 


ministre avait, en janvier. donc 


premier 
Las fondé le Comité pour l'unité 

l'ndépendance de la France en 
Europe, f où situait ainsi dans sn 


pes connue du RPR n'a pas reçu la 
caution de ce dernier. M. Chirac qui 
était premier ministre, au moment 
de la rafostion de l'Acte unique 
européen, n'a jamais demandé [la 
renégociation des clauses contes- 
tées per le maire d'Amboise. La pré- 


‘'sence à ses côtés de M. Aurillac, 


devenu avocat international, depuis 
son échec aux élections l6 
ne Seurait engager à elle sqauie le 
RPR ni même le Club 89 qu'ä.pré- 
side. L'ancien ministre s’est d'ait- 
leurs montré moins catégorique que 
M. Debré, souhaitant surtout que 
les positions françaises soient 
mieux défendues dans le prétoire de 
Toutefois lors des élections euro- 
péannes de 1989 le RPR défendra 


.Un principe Voisin de celui :de 


M, Debré : Faire l'Europe sans 
défaire la France. ». 


comme jil le fut naguère pour 
d'autres croisades — telles que la 
démographie ou la guerre économi- 
que — qu'il aura eu raison trop tôt. 


ANDRÉ PASSERON. 
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Au congrès de l'Union syndicale des magistrats 
M. Arpaillange confirme le statut 
de juge unique du juge d'instruction . 


L'Union syndicale des 
trats (majoritaire et mdrr. = 
réunie en congrès à Lille du 7 au 
9 octobre sur le thème «Etre 
juge eu 1992», a accueilli le 


une volonté de rigueur inutile, mals- devrait, avec une formation mieux 
bien par un principe d'utilité adaptée, pouvoir s'arranger. Si les 
sociale ». Soucieux de les magistrats de FUSM n'ont pas 
délais de jugement, malgré un man- manifesté d'enthousiasme après ce 

que criant de moyens pour moderni- discours, ils n’ont pas fait montre 
ser les tribunaux, le garde des d'hestilité, ce qui en ces périodes de 

turbulences pouvait être considéré 
comme l'expression d'use certaine 
sympathie. 
AGATHE LOGEART. 





"() L'USM 2 &n un nouvean cons 





la chancellerie) ; M. Jean-Luc Sauron 


La rencontre entre ces magistrats {juge d'instruction à Pontoise) doit être 
Fu que sont les membres de secrétaire giefeal. 

USM {1} et le de de sceaux . 
ne Fâchés de : ner | 

aucun des leurs dans l'entourage Au tribunal de Paris 


Un hold-up pour mourir... 


Perdre son emploi le veïle de 


soucieux de ne pas en ra 

moment où les prisons. ient à 
leur ministre tant de soucis dont il se 
serait volontiers Pass oc EaNis par 
leur naturelle ed magis- 
trats de l'USM n'ont pas de 
polémique. D'autant que 

Arpaillange a tenu àles rassurer sur 


les points qui leur tenaient à cœur. 
Ainsi, le premier ministre — dont 
le garde des sceaux. a lu une lettre 


Su ge Por assuré 
malgré a rigueur, ‘cs sommes 


seraient débloq au cours du vote 


ne gr une légère 


magis- 
ir qe de MM. Badinter 
PA mis 


Le propos a rer at 

déplu au magistrat : « Ne faites 

pas d'appréciations person- 

brel C'était pour votre sécu- 
2 


FAITS DIVERS 





Iparretarrak revendique trois attentats 
au Pays basque français 


Dans une communication 
nique au bureau de l’AFP Le 


Bayonne, un correspondant 2n0- 
nymc a revcndiqué, lundi 10 octobre 
à 17 h 30, au nom d'Iparretarrak 
( clandestine 

miste basque) les attentats coromis 
dans la nuit de à lundi 
{le Monde Fe 11 D ct0brE): 
révolutionnaire 


Deux bombes de fabrication arti- 
sanale avaient explosé, la nuit précé- 
dente, devant les bureaux de 
nationale pour l'emploi à 
Bayonne et la poste d' 

Un troisième engin avait été caché 
dans une poubelie devant la percep- 


D'autre 
qué publié lundi, M° Denis à Langlois 
Lion d'é basques, de pire 
£a us 
parents de détenns et d'avocats avait 
été «éconduite », 


tion venait dans un but de dialogue 
et d'apaisement afin de trouver une 
solution à la situation dramatique 
des détenus basques dont certains 
sont en grève de la faim ». 


De leur côté, les services de I 
chancellerie ont précisé qu'un 
rendez-vous avait été fixé au 
o octobre entre la délégation et 

M. Philippe Chemithe, conseiller 
technique aux affaires péniter- 
tiaires. Quatre des treize Bsques cn 
grève de La faim depuis le 10 sep- 
tembre ont à s’alimer- 








ter, précisait-on de même source, 
Arrêtés | ENBREF 
aux Antilles néerlandaises es Rs 





‘ de trafic de drogue 
sont extradés 


Deux ressortissants français et un 
yougoslave qui étaient détenus 
depuis le mois de mai dans l'Île de 

aux Antilles néerlandaises 
re de faire l'objet, à la 
la France, d'une mesure 
d'extradition et sont arrivés à Paris 
via Pointe-à-Pitre. Il s'agit, pour les 
Français, de William Perrin, 
cinquante-huit ans, et Maxime Tos- 
canio, trente ans. Ils avaient été 
arrêtés en compagnie de Franck 
Grornie, trente et un ans, dans la 
partie hollandaise de l'ile franco- 
hollandaise de Saint-Martin, située 
au nord de la Guadeloupe. Trois 
autres appréhendées en 
même temps avaient rapidement 
fait Pobjet de mesures d'expulsion. 


Différents éléments avaient été 


baix. — Une jeune fille de dix-sept 
Maxonce-Van- 


lée, le vendredi 7 octobre. La 
lycéenne a été A Dion ne 
l'enceinte même de I 

scolaire, peu après l'heure du pub 
vers 20 h 30, per un homme dont le 
visage était masqué par un bas. Sous 
la menace d'un couteau, Fhomme a 


-gardé 
‘A l'audience, di n’a murmuré que 


quelques vagues Dati 


retenus contre William Perrin, 
Maxime Toscanio et Franck Groz- 
nic. Ils se trouvaient d'abord en pos- 


; de avant de fondre en larmes pen- 
en } . = s dant la plaidoinie de Me Caroline 
Guillemin qui évoquait son 


de collègues 
Re 


sp peine ou tout au moins une sanc- 





pour tenter de faire ton originale pour ce < kamikeze 
Acad ge mer rem à de la détresse ». En vain. 
noires. Fouiefois, Fayenir de 05 pro . Le tribunal s’est borné à dimi- 
de loi, dont on commence à di 

Etre mio re) qu cie 

incertain, in, le sup Patrick Rozé une peine, non 

rpm aber y an né amnistiable, de dix-huit mois de 

prison, dont quinze avec sursis et 

Au cours d'un long , le = 2000 F de dommeges et inté- 

ministre de la justice a défim sa .… rêts au Crédit lyonnais, condam- 

conception de la qui «ne nation qui sera inscrite à son 
doit être guidée ni par une excessive 
volom£ DANONE MER QUE AR 


Pere Lu 


offre un service 


session d'une importante somme 
d'argent en dollars américains. De 
faux passeports français ainsi que 
des passeports vierges avaient été 
saisis sur eux. Ces éléments, com- 
muniqués aux autorités françaises, 
permirent à celles-ci de considérer 
que les trois hommes étaient impli- 
qués dans un trafic de drogue i 

tant entre les Etats-Unis, les 
Caraïbes et l'Europe, ce qui justi- 
fiait leur extradition. 

Les trois hommes ont uitté Curs- 
çcao dans la journée de samedi 
8 octobre. Après une escale à Saint- 
Martin, ils sont parvenus à l’aéro- 
port international de Raizet en Gua- 
a og gt arrivés sous escorte à 
ne la journée de dimanche 


 £ Monde 


; NES OLS 
ETAT PATATE 


LE MONDE 
ETSES SPUBLIC ATIONS 
Gérez vos abonnements 
sur minitel 24 heures sur 24 
7 jours sur 7 





LS à SE Fos 3: 


À Saint-Tropez 


Le directeur 


impliqué dans 
une affaire d’escroquerie 





TOULON 
de notre correspondant 





Dans le cadre d’une information 


lucci, chef de la police municipale 
de Saint-Tropez (Var) jusqu'en juil- 
let dernier et qui a été inculpé au tri- 
bunal de Toulon et laissé en liberté 
sous contrôle judiciaire. Les enqué- 
teurs de la brigade financière, À 


opéraient sur Commission roga 
ont mennqe aussi M. Gérard At, 
directeur de Radio-Saint-Tropez, un 
proche de la municipalité, qui a éga- 
lement &t6 placé sous contrôle judi- 
ne Une femme, dont l'identité 
pas encore té révélée, était 
mardi 11 cetobre, ea garde à vue. 


Ancien inspecteur de police et 
responsable du service local des ren- 
seignements généraux, poste à 
Draguignan (Var), René Bartalucci 
avait quitte ses fonctions à la fin de 
l'année 1983 pour devenir directeur 
du cabinet de M. Jean-Michel 


comme pour la Ph dont il dirt 
un la police municipale. 11 avait 
ondé une prie pe des hauts res- 
ponsables des polices municipales, 
dont il était le président national. Le 
siège social en avait été pourtant ins- 
tallé de façon curieuse dans les 
locaux de Radio- Saint-Tropez. 
René Bartalucci aurait ainsi perçu 
des cotisations de membres bienfai- 
teurs de Ja pan de nombreux com 
merçants Lg soucieux 

bons rapports avec les 
policiers municipaux de La ville, En 
échange, M. Bartalucci leur offrait 
des cartes de l'association barrées de 
tricolore. 


Quant à M. Aïm, il avait été man- 
daté par M. Bartalucci pour consti- 
tuer un réseau de démarcheurs en 
vue de collecter des annonces publi- 
citaires À paraître ultérieurement 
dans les revues professionnelles. 
Aucun encart publicitaire n'avait 
jamais été publié, et certains com- 
manditaires floués avaient déposé 
des plaintes entraînant une enquête 
judiciaire. Lors de leurs investiga- 
tions, les enquêteurs de le brigade 
financière n'ont retrouvé aucune 
trace des dons ou des commandes 
publicitaires, ce qui a conduit à une 
mcuipation de M. Bartalucci pour 
escroquerie et M. Aïm complicité 
d’escroquerie. 

L'affaire agite fort Saint-Tropez, 
compte be in solides amitiés poli- 
tiques de M. Bartalucci. 


QUESTION DE FINANCEMENT © es 


Lie a . + et | ". art es: 


LEE LE 


Actctce, vend, Joue, expéstise, géros der Midi 
de Pimmobilier. Mais Fimmobilier, 


question de financement. 
Alors faites appel à l'un des 6 000 professionnels de 1a 


La DooE 
avec 
HENINE BOPAL, SOVA SOVAC, L 


€ des conditions de rer" 
giées. 


Prêts, conseils personnalisés,  FNAIM et ses parte- 
naires fmanciers sauront trouver la solunion la mieux 


adaptée à votre projet. 


me mr 


° 6000 PROFESSIONNELS DANS TOUTE LA ERANCE e 


La meilleure vue sur Pimmobilier. 


RENSEIGNEMENTS ACHAT - VENTE - LOCATION 
MINITEL 36.15 CODE FNAIM 
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À Metz et Nancy, Le pape appelle à la solidarité avec les immigrés et les chômeurs | 
















La fin du voyage du pape dans l’est de la France 















DÉFENSE 





Quatre garnisons 





























outre-Rhin | e 
Pour La quatrième et dernière journée de sa visite en Alsace et Plus qu'à cette participation Les minorités ont été à l'honneur Dans le même discours à Nan pour la brigade - sn 
eu Lorraine, le mardi 11 octobre, le pape devait prononcer un impor-  qQuasi-anonyme, Louis avait rêvé à au cours des rassemblements autour ee ou me matin . franco-allemande : # 
tant discours devant les députés du Parlement européen à Stras- une véritable rencontre de quelques du pape nor be no Aie og een quon _ ms cat 
bourg. Pnis le pape devai rendre en pèlerimage an mont Sainte- paroissiens », Comme lui de la veau tr : SE Le 
OU pen ee de moe et des réieurne, La derliee son de Toul, avee Jean-Panl IL. Ce d'émotion. rs gt rer Le général de brigade Jean-Pierre ee FR 
étape, Faprès-midi, devait avoir lieu à Mulhouse. A laréoport mardi n'est qu'au dernier moment que les sr Came à Nano), où une q des reconversions i ielles dans enr : re Le mare de Sie) UE 
soi, est M. Michel Rocard, premier ministre, qui devait prendre ne Ed OREE de rantaine de mationdités étaient 1De ME ram mi emlos | estallemande qu vcat officiel As 
congé du pape. Jean-Paul IL à passé la journée du khmdi 10 octobre Lu Pas lé. Inf de l'é représentées, le pape a improvisé | Sj 12 loi ne dicte pas de réponses ment dé crée qu tonne pe 
en Lorraine, à Metz et à Nancy. anis set, crde écheC  Gans sa langue natale un long appel Loutes faites, a déclaré le pape (.….) garnisons principales | Pn d 
projet, Jean-Pa adressé à Ja solidarité envers les travailleurs elle sugoère de réévaluer le travail | © in. La constitution de cette ne 
NANCY : Détenn à La main cote de Ton, un message à tous ses </frères € immigrés. Il avait déclaré peu avant humain confe à la dignité unité avait été décidée au début de à Rs 
de notre envoyé spécial eCoatan il était » détenus : + Ma mission est en français: « La foi inspire la façon de Ia personne. Elle invite à soute- cette année par le chancelier Hel- il 
lundi 10 octobre au mieu des 4e et redire aux’ hommes à la d'accueillir Les étrangers, de respec-  nir 1ous ceux qui, aujourd'hui, sont | "nt Kohl et M. François Mitter- 3.1 
Sur sa chaise de bois, à l'intérieur 273 laïcs, membres normalement  S#ite du Christ, que la vie a un sens ter les travailleurs immigrés de leur les plus 1 , les déshérités de | rend. : - . 
de la cathédrale baroque, son pré- élus du synode du diocèse de Nancy parce que nous sommes tous aimés ménager une place équitable dans toute sorte, les nouveaux pauvres . Pour les besoins de cette forma- i an 
nom seul était inscrit : Louis. qui recevait le pape. de Dieu. » La vie sociale et professionnelle. > dans les divers milieux sociaux. » tion, la France détachera deux 
: ments et l'Allemagne fédérale prélè- 
: vera des effectifs à partir de 
Comp de pouce 55° brigade territoriale, qui ne 
. : dépend pes du 
e Passage lorrain aux synodes diocésains taire intégré de l'OTAN. 
Mais l'événement de md , cheb 
vers les enclos dressés à leur inten- _« C'est quelqu'un de très chaleu- Nancy pouvait bien rappeler qu'il cette journée du pape en Lorraine re chere Aer de 1 = 
NANCY é tion, à grands renforts de barrières : reux, de très souriant, assure une l'avait invité dès 19853. Jean- aura été Le de pouce donné à | mètres an sud-ouest de Stu 
de notre envoyé spécial métalliques, Ce sont de vieïles lycéenne. Nous avons eu l'impres- Paul ll, dont tous les observateurs l'une des formes les plus originales | seront installés l'état-major mixte de 
— dames serrées dans des imperméa- sion qu'il se passait quelque soulignent qu'il a perdu de son de collaboration nouvelle entre l'évé- | la brigade, un bataillon d'infanterie 
Le peuple de Dieu, lundi 10 sep- bles étroits, les cheveux couverts chose. » e Je l'ai vu à moins de allant depuis une année, semblait que, le clergé et les laïcs, à savoir le | allemand et un escadron d'éclairage 
tembre, avait un foulard à la main, par des fichus tristes, des groupes 70 mètres, dit l'un, catholique pra- alors avoir retrouvé un tonus à diocésain, une institution qui français. 
un plant à l'autre et convergeait de mêmes sous l'uniforme scout; tiquant: if a l'air sympathique,  échpses. C'est de sa voix grave de |’ remonte aux premiers âges de nr ; 
sagement vers le place Camot. Le plus tard, viendront les collégiens,. même si csla ne veut pas dire Slave qu'il a interpellé un peuple l'Eglise et que le concile Vatican If | À Donsueschingen, à une cin- 
peuple de Dieu, venu des banlieues les amoureux, ceux qui s'nterro- ‘ On sait que, derrière  dévot et curieux en citant l'Evan- a remise en valeur, quantaine de kilomètres à l'est de 
da Nancy et de toute la Lorraine, gent sur la « cohabitation juvénile » sa bonhomie, Hya dela fermeté.»  gile :' « Pourquoi avoir peur, Fribourg-en-Brisgau, Seront Can- 
faisait un peu comme si c'était et ceux pour qui c’est tout réfléchi, hommes de peu de foi ? » Un synode est une assemblée de | tonnés un régiment d'infanterie et 
dimanche, ne boudant pas sa fête les hommes de quarante ans, dont La foule Aix Solos prêtres, de religieux, de laïcs élus | un régiment blindé français et une 
et l'invitation de « Jean-Paul ». on dit pourtant qu'ils ont déserté agrtant les les mouvements, | compagnie du génie ouest- 
A quoi tiennent les impres- les éghses.. en foulards leurs foulards ES Le EL à les services d’Eglise. Il a comme | allemande. A Stetten, à quatre- 
sions ? Les Strasbourgeois, Sécurité oblige, tout le monde . Le r de do de es semer ak à de * des orientations | vingts kilomètres au sud de Stutt- 
samedi et dimanche, étaient est x badgé ». Les paroisses voir ou l'écouter, sûr, Alleluis », À a parlé pour l'avenir du diocèse, à qurt seront basés nn batallion mixte 
indiffé- », pour des centaines de jeunes mage et sous-emploi. Aux victimes pour l’ de les approuver où de commandement et des services, 
depuis plus d'un mois, ont distr € par leurs aurmnône- d'une sidérurgie naufragée, il à fait les rejeter, Une ; une compagnie ouest-allemande de 


rents et blasés envers le pape. Les bué 

i i quelque quarante mille invita-  sjes ». Mais, lundi, c'était aussi la remarquer qu'il fallait néanmoins 
EC contans recsMlardis ver eme tons. Lentement, les sas de pro- récréation. Monsieur le maire, respecter et accueillir les travai- 
visite brève comme un après-midi tection sont franchis ; et, sous la André Rossinot, radical et libre leurs immigrés. À tous À a aussi 
d'automne. Mais le soleï était là, conduite d'un maître des cérémo- penseur, avait fait les choses en rappelé que « is foi ne se résout 


chasseurs de chars et un centre 
(Limoges, d'instruction Ï 
Perpignan...) ou, comme à Nancy, 


sont en cours. Les évêques de ces | .Pfin, à Horb-sur-Neckar,à 


! ; Ê é L ; © te-dix kilomètres au sud-est de 
assez vif pour chauffer les ors des Mes. Ia foule, livret en main, grand : quartier libre pour les peseniaisser-allerdesmaursx . diocèses étaient presque tous soixan 
griles de la place Stanislas, deux _5©*27Ce à un sans-faute en chan- écoles et petits fanions aux cou Les simples curieux, cantonnés : sens à M cublérale de Nancy Senior ere gi 
fois per la epapemo- Tnt par avance: «Ou Seÿneur leurs du Vatican sur tous les tout au foin et devinent à pemela | autour du pape, | 
bile » à un.train de sénateur, assez POUS croyons. Fais grandir en nous autobus. Qui prétendra que les Silhouette du pape, commencèrent à La spuode-ant avant saut ses | 7°" PES opel nue Gains 
encourageant pour arrêter les . . autorités municipales, mais aussi le js à rentrer chez eux. Mais tous Le de Jours, les premiers éléments de La 
_H ya là des Polonais en plu- département, ta préfecture et jé autres — ces religieuses et ces’ Fab, ve het er re brigade conjointe sont sous les 
fl faut imaginer une grosse place Sieurs strates d'immigration, des jusqu'à l'armée, les faces vives de Lorraine, ces chevaliers de l'ordre + ou donne anl TL Ce rest | ordres d'un officier général français, 
de ville de province, une place bien Pauvres et des riches, des jeunes la laïcité en Somme, n'ont pas tout 4, Saint. Sépuicre en cape blanche s d'olions où M à le général de brigade Sengeïsen, qui 


rectangulsire. Voilà la place Car- et des handicapés, groupés au pied fait pour que cette « célébration de effet — restà 
not. Ii est 14 heures lorsque les d'un podium au toit de En blanc. lis Le parole », soit un succès franc et D ou de on Peut 
d » ë ami- attendent. Pour le voir, le toucher massif ? l'apôtre. 
Les des yeux, donner surcroît de vie à Une région entière s'était mobii- ou 
policiers om vite fait de les diriger un visage si souvent contemplé. 56e pour le pape et le bon maire de 


ions. » De même, at-il ajouté, est assisté d'un colonel ouest- 
oo En principe, la formation franco- 

RENT GREILSAMER. .| ouest-allemande devrait être com- 
ms pour. l'été 1990 afin, ensuite, 


.—— 








Le discours au Parlement européen 
« Nul n’imagine qu’une Europe unie 
puisse s’enfermer dans son ds cms » 


son discours au Parlement 
européen, VenmPaf a dit 


PRE rencontre se situe à un 
moment privilégié de l'histoire de ce 
continent, alors qu'un long chemin, 
pon Dr de difficultés, a déjà été 
parcouru et que s'annoncent de nou- 
velles étapes décisives qui vont 
hâter, avec l'entrée en vigueur de 
l'Acte unique européen, le processus 


» L'Europe d'auj ui peut 
certainement accueillir comme un 
signe des t l'état de paix et de 
coopération définitivement installé 
my les Etats membres, qui pen- 

dant des siècles avaient épuisé leurs 
forces à se faire la guerre et à 
rechercher l'hégémonie les uns sur 
les autres. 

» Signe des temps encore, la sen- 
sibilité e accrue aux droits de 
‘homme et à la valeur de la démo- 
Érn dont voire Sr 
expression et veut aussi 
garant. Cette adhésion est d’ailleurs 
toujours à confirmer pour pd ri 
vale en toutes circonstances le 
pet du droit et de La dignité de La 
personne humaine. 

» Signe des temps aussi, croyons- 
nous, le fait que cette partie de 
pra repli investi 

le domaine de sa coopération 
économique soit de plus en plus 
tensément à la recherche de so 
âme, et d'un souffle capable d” 
rer sa cohésion spirituelle. Sur co 
point, me semble-t-il, l'Europe que 
vous représentez se trouve au seuil 
d'une nouvelle étape de sa crois- 
sance, tant pour elle-même que dans 
sa relation avec le reste du monde, 

» L'Acte unique, qui entrera en 
vigueur à la fin de 1992, va hâter le 
processus de l'intégration eurc- 
péenne. Une structure dePla Libre 
commune, émanation de 


volonté des citoyens européens, loin 

de mettre en DE l'identité des 

ples de la Communauté, sera plus à 
éme de tir plus équitabic- 

ut nt lee droits, notamment cuitu- 

rels, de 1outes ses régions (...) 

» D'autres notions pourront 

tainement rejoindre celles celles i 

aujourd'hui sont ici er 

Mon vœu de pasteur suprême 

l SL negite universelle, venu de 

l'Europe de l'Est et qui connaît les 

aspirations des Lin ion) op cet 

autre «poumon» 

[Énatos européenne, ee vœu qu que 

Europe, se donnant souverainemnt 
des institutions libres, puisse un jour 


ie ne uote er 


encore l'histoire. t ne le 
souhaïterais-je pas, Pl Apte ls la 
culture inspirée par la foi chrétienne 
a profondément marqué l'histoire de 
tous les peuples de notre unique 
Europe, grecs et latins, germaniques 
et slaves. Malgré toutes les vicissi- 
tudes et par-delà les systèmes 
sociaux et les idéologies ? 

» Les nations européennes se sont 
par leur ouverture sur le monde et 
les échanges vitaux qu'elles ont éta- 
blis avec les peuples d° autres conti- 
nents. Nul n'imagine qu'une Europe 
unie puisse s'enfermer dans son 

lant d'une seule voix, 
unissant ses forces, elle sera en 
mesure, plus encore que par le 
passé, de consacrer ressources et 
énergies nouvelles à la grande tâche 
du d des pays du tiers- 
monde, spéci t ceux qui entre- 
tiennent déjà avec elle des liens tra- 
diionnels (...).» 


« Ce qui est 
- à César. » 


onsieur le président, le mes- 
de l'Eglise concerne Dieu et la 
destinée uitime de l'homme, ques- 
tions qui ont au rs haut point 
imprégné la culture européenne. En 
concert l'Europe ininie de een Le 
concevoir pri cette 
dimension transcendante ? 


» Depuis que, sur le sol 


sol européen, 
se sont dévelo « à l’époque: 
ppés poq 


les couran 

nt De ÉD ue. 
préhension du monde et de l'homme, 
deux visions opposées 

une tension constante entre Le 

de vue des croyants et der 
tenants d'un humanisme 

et parfois même « athée » (...). 

» Chez certains, la liberté civile et 
politique, jadis conquise par un ren- 
versement de l'ordre ancien fl 
sur la foi religieuse, est encore 
conçue comme allant de pair avec la 


Pour certains croyants, en 
inverse, une vie conforme à la foi ne 
serait tble que par un retour à 
cet ancien, d'ailleurs souvent 
idéalisé, Ces deux attitudes 

nistes n’apportent pas de solution 
mg 
et dE Éurope lorsque 
règnc la liberté civile et que se 


alimentent : 


trouve pleinement garantie la Hiberté 

religieuse, la foi ne peut que gagner 

er br aimée gr re 
adresse lincroyance, et l'athéisme 

ne peut que mesurer ses limites 

dnvant Lo défi es lei edivese La Loi, 


» Devant cette diversité des 


Lors ere ge gr 
vée de la loi est de garantir égale- 
ment à tous les citoyens le droit de 
vivre en accord avec leur conscience 
et de ne pas contredire les normes de 
l'ordre moral naturel reconnues par 
la raison. 

» À ce point, il me paraît impor- 
tant de rappeler que c'est dans 
DE Pr ea pub le Pa que 

UrOPE erne a e principe 
— souvent perdu de vue pendant les 
siècles de « chrétienté» — qui gou- 
verne le plus fondamentalement sa 
lg ve : je veux dire le prin- 

é pour la première fois 
2 le Christ, de le inction de 
« ce qui est à César » et de « ce qui 
est à Dieu » (...). 

» Toutes les farnilles de pensée de 
notre Vieux Continent devraient 
réfléchir à quelles sombres 
tives pourrait conduire l'exclusion 
de Dieu de a vie publique, de Dieu 
pp re Le 
et garantie suprème contre tous 
abus du pouvair de l’homme sur 
l'homme. 


Re humremu mON- 

abondamment combien souvent 

la frontière entre «ce qui est à 

César» et « Ce qui est à Dieu » a ét€ 
franchie dans les deux sens. (.. ) 


moins prof 
ee 1 ur, Qi pin Be 
promesses. .# puis bientôt 
exemple très a R tif de la fécon- 
significa 

ele econen promu 
Re D LS. 
éd Le sphère privée. Le chris- 
eu ei DT made 
fession publique et. de présence 
active dans tous les domaines de la 
vie. Aussi mon devoir est-il de souli- 
gner avec force que si le substrat 
religieux et chrétien de ce continent 
devait venir à Cire marpginalisé 
dans son rôle d’inspireteur de l'éthi- 
ue et dans sou efficacité sociale, 
c seulement tout Fhéritage 
du passé énrôpéen qui serait nié 
mais C’est encore un avenir digne de 
l'homme 0 — je dis de tout 
bomme européen, croyant ou 
incroyant — qui serait gravement 

compromis (...) » 





Le rêve 
européen 


(Suite de la première page. ) 


tage spécifiquement polonais et de 
sa situation sans précédent de 
« pape slave parmi les Latins et latin 
parmi les Slaves ». 

« C'est la culture qui fonde 
l'identité et la stabilité d'une 
nation », PR NE ES 


Le christianisme a use pris 
vilégiée dans ce défi à . La 
mémoire des sources religieuses 
communes aux peuples du Vieux 
Continent est un facteur d'unité. 
Jean-Paul II souligne aussi la fécon- 
dité Go ve du christianisme, 


reléguer 
sphère de La vie privée, à * exclure 
Dieu de la vie PRE re. 
ultime instance de l'éthique ». 
nr progres a mé 
Caux, par exemple, sont pour lui 
mortels. 


Le projet européert de Jean- 
Paul IL est-il alors celui d d'ene res- 


pas 
pc ep PTE 

ue ui sé 

fait à Srwsbourg, à Bruselle, à 

Luxembourg, n'est pas toute 

D SA nt arr 

St de a dr den 

si on ne donne 

Po SE curopéen un contenu 

autre que celui des 
monétaires et des files de chômeurs. 


HENRI TINCQ. 





nocives » à la suite d’une axplosion 


. Survenus dans l'usine chimique 


Aer eg de Neuville-sur-Saüne 





Es Dent domi ip formules 


DO nue Port (la PARINE de CT 





rement «la complémentarité des manœuvrer ensemble sur le terrain 
| rôles et des ministères dans l'Eglise, | S29$ avoir, nécessairement, des 
notamment celui des clercs et celui Dee standardisés) en Centre- 
des laïcs, hommes et femmes ». sr y 
Ironie de la situation les laïcs du Ru pren de he ee 
Te JT ARR Peugeot P4 avec des radars RASIT 
corn er gg À des rti pour des missions de 
PRESS ‘ER: PRES la France fournira un régiment 
exte re peer rl til ! d'infanterie (monté sur des véhi- 
du Vatiean. soumis à le lecture | jee Le l'avant blindés on VAB) et 
un M Ce blindé (sur chars 
| HT. AMX- I0R C à roues). 
A ‘ | san de mage chimique per des 
Li see PE rideaux d'eau mis en place par les 
= ee -Pompiers de l'entreprise. Six des . 
Pluies record er ques) de l’usins incom- : 
par vapeurs toxiques 
dans le nord de l' Isère ‘étaient encore hospiaisés nd ao, 
- msis n'inspire pas d’inqui 
nn Ne CE ‘sont tude. L'usine Rouseel-Uclaf de 


1h 


qui cages 
cont cmquante personnes, est 
pre elodie ape breten 
tion pharmaceutique et agro-: 
vétérinaire. — (AFP) L 


Paris . 
La «nouvelle ambition » 





les infrastructures de trans- 
port qui éviteront la de cœ 
secteur 3 : indispensable aussi 
d'e être de lancer si 

ment de nouvelles opérations d'habi- 
tat, permettent d'éviter un de 
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.Demandant 1 milliard de francs supplémentaire 


=. M. Gillibert lance un plan d’action 
en faveur des handicapés 


Si les cinq millions de handicapés 
que compte la population française 
se sentaient amOindris, exclus de Le 
vie économique et même parfois 
rejetés par line société où la réussite 
professionnelle, ia santé et le culte 
du corps sont des valeurs domi- 
nantes, is devraient être rassérénés. 
Eux-mêmes, leurs familles et leurs 
associations sont « à la une ». 

Les manifestations médiatiques se 
succèdent. Mercredi 5 octobre, ils 


ministres. Deux « premières >» coups 
sur coup après tant d'années de 
silence honteux et de souffrances 
cachées ; voilà un retour dans la vie 
publique comme il n'osait en rêver. 
Car c'est bien une « première » 
que la création, en juin dernier, de 
ce secrétariat d'Etat, Après que les 
projecteurs se furent successivement 


sentaient injustement oubliés Ils 
sont désormais reconnus, pris en 
charge. ; 

C'est une autre première que 
d'avoir fait entrer un handicapé 
dans Féquipe gouvernementale. Le 
juste. Agé de quarante-trois ans, 
père de trois enfants, diplômé d’une 
école de marketing britannique, 
M. Michel Gillibert a été victime en 
1979 d'un accident d’hélicoptère qui 
l'a privé de l'usage de ses jambes et 
partiellement de celui de ses bras. 
Mais ce tétraplégique est un bat- 
tant. il a fondé un Mouvement de 
défense des accidentés de Ja vie qui 
lui à fait rencontrer la plupart des 
bommes politiques français. Elé- 
gant, télégénique, il sait ce que plaï- 


der veut dire pour avoir assuré Iui-- 


même durant des mois une émission 
quotidiéane sur Europe 1. 
soon er ea dr 
militant et une Ï e vingt 
conseillers techniques d'est Inislié 


XVE arrondissement dont les majes- 
tueux escaliers ont été gommés pour 
lui par des rampes et des ascenseurs. 
Le voilà surtout propulsé à ia tête 


d’un réseau de fonctionnaires de ter-- 


rain, compétents, dévoués et dotés 
d’un budget annuel dépassant 
18 milliards de francs. 


Leur bible est La lo-cadre de 
1975, complétée en 1987. Elle pose 
le droit à l'éducation, au travail et à 
l'autonomie sociale pour tous les 
Français handicapés. Mais l'applica- 





Voici les dix mesures du 
« plan Gälibert » : 

e Mise en route par 
l'INSERM de recherches sur les 
« misères. quotidiennes » des 
handicapés k 


{ rh 
contractures, etc.), sur l’adapta- 
ton des thérapeutiques classi 


ques aux maladies chroniques 
invalidantes, sur les aides techni- 
ques et les appareillages spé- 
ciaux : 


quences des malformations 


e Développement des ser- 
vices de soins et d'éducation 
spécialisés à domicile pour les 

és : modernisa- 





‘tion de mäle cent à mile sept 
cents du nombre des places 





Les dix mesures 


bon de ces textes est entre les mains 

‘de trop nombreux services publics. 
La décentralisation n'a pas non 

plus simplifié les choses, Les beaux 


prnpes resient encore, pour beau- 
Coup, à mettre en Œuvre. 


Une politique 
Autrement dit, M. Gillibert doit 
réveiller les énergies, coordonner les 
actions, imaginer des solutions 
combler bien des lacunes. 
Bref, substituer aux pesanteurs 
administratives et au COup par coup 
use politique d'ensemble dynamique 
et à long terme. 
Telle est la philosophie des 
mesures qu'il a fait par le 






créés annuellement dans les cen- 
tres d'aide par le travail (CAT) : 

© Possibiiité pour les appelés 
de faire leur service militaire dans 
un organisme OU Une a5500iation 
d'aide aux handicapés : 

@ Publication d’un guide- 
barème permettant de mieux 
évaluer ies handicaps des 
aduhtes : réforme des commis- 
sions d'orientation et de reclas- 
sement professionnel (COTO- 
REF) ; 

@ Aide financière immétiate 



















@ Organisation prochaine 
d'une exposition internationale 
d'œuvres de handicapés. 





gouvernement. Elles sont sous- 
tendues par une idée simple, Les 
handicapés et les accidentés de la 
vie sont. des ciioyens à part entière. 
Maïs chaque instant de leur exis- 
tence pose un problème spécifique. 
Leur éducation, leur formation pro- 
fessionnelle, leur santé, leur travail, 
leurs transports, leur logement et 
même leurs loisirs demandent des 
solutions adaptées. Une politique en 
faveur des handicapés ne peut être 
sectorielle. Elle est nécessairement 
horizontale. Aussi bien le plan 
d'action en dix points de M. Gilli- 
bert mobilisera<t-il, outre ses propres 
services, Au MOINS treize ministères 
différents. 


pot F. 
des associations 


C'est donc l'ensemble du gouver- 
nement qui se trouve «embarqué» 
dans une aventure dont le secrétaire 
d'Etat dit qu'elle ne peut échouer 
Car elle soulève déjà trop d'espé- 
rauCes. « Je mesure mOn écrasante 
responsabilité, avoue-t-il. En arri- 
vani au minisière, je trouve chaque 
matin cing cents lettres; autant 
d'appels et de manifestations 
d'espoir qui nous condament à réus- 
Sir, » 

Outre l’appui massif et souvent 
l'aiguillon des centaines d'associa- 
tions qui œuvrent déjà et depuis 
longtemps pour les handicapés, 
M. Gillibert peut compter sur de 
puissants moyens financiers. Si l'on 
additionne son propre budget et Ja 
part de celui du ministère du travail 
qui est consacrée aux handicapés, le 
«nerf de la guerre» dont il dispo- 
sera devrait représenter en 1989 — 
s'il est voté par le Parlement — 
21 milliards de francs, en augmenta- 
tion de 5 ® sur celui de cette année. 
Dix mesures d'urgence, 1 milliard 
supplémentaire, des idées pour le 
long terme et un formidable poten- 
tiel d'énergies rêveillées, M. Gilli- 
bert n'a pas manqué son démarrage. 

MARC AMBROISE-RENDU. 


Les négociations pour un règlement 
du conflit des infirmières 
sortent de l’impasse 


Cette semaine pourrait être 
décisive pour le règlement du 
conflit des infirmières. Avenue 
de Ségur, à Paris, les discus- 
sions progressent à bonne allure 
Pour trouver une solution de 
compromis qui satisfasse au 
mieux les revendications des 
infirmières et s'orientent vers 
une refonte de la grille indiciaire 
dont l'application s'étalerait sur 


d'une reëvalorisation immédiate 
de la prime « Veil ». 


Dans les hôpitaux, les infirmières. 
mais aussi d'autres catégories du 
personnel, s'installent dans la grève. 
Le lundi 10 octobre, on comptait 
90 & d'infirmières en grève à l'assis- 
tance publique à Paris. En fait, la 
province ne devait entrer que pro- 
gressivement, à partir de lundi, dans 
le mouvement, et le jeudi 13 octobre 
devrait être le 1emps fort de la 
semaine, puisque la Coordination et 
ious les syndicats ont appelé à la 
grève pour ce jourà. Cependant les 
manifestations se feront en ordre 
dispersé : 11 heures, place de la Bas- 
tille pour la coordination et la CGT, 
à 14 heures, porte de Versailles, 
pour CFDT, la CFTC, EO et la 


Les négocialions, qui piétinaient 
vendredi 7 octobre, ont is lundi 
sous La forme de pes de travail 
entre de hauts fonctionnaires du 
ministère et des délégations syndi- 
cales réduites. Ce mode de fonction- 
pement, qui permet d'étudier sans 
engagement de part et d'autre plu- 
sieurs solutions, a significativement 
débloqué la situation. Trois groupes 
ont été formés : le premier, réuni le 
lundi, a abordé la question des 
grilles des salaires : le second devait 
se retrouver ce mardi 11 pour ëtu- 
dier les condivions de travail. Le der- 
nier s'occuper mercredi de la forma- 
tion initiale et continue. 

A côté des premières propositions 
du gouvernement visant À une aug- 
mentation de la prime, une bonifica- 
tion d'un an et i d'ancienneté et 
un d ounement de la grille des 
infirmières (/e Monde du 8 octo- 
bre), s'est donc dessiné lundi, une 
autre solution qui a l'avan de 
recueillir, les faveurs de la plupart 
des syndicats. Elle consiste une 


refonte de la grillé dés salaires des 
infirmières : hausse globale sur 
l'échelle indiciaire et tassement de 
la grille sur une carrière réduite à 
dix-sept ans. 

L'intention ro fois de. re 
progresser rapidement sur l” (A 
des salaires les infirmières dont la 
durée de vie professionnelle est 
actuellement en moyenne de huit 
ans. Pour les plus anciennes on envi- 
sagcrait un « chevronnement », 
c'est-à-dire un glissement sur la 
grille des surveillantes el 
surveillantes-chefs, mais cel: 
une proportion bien déterminée. 

Parallèlement, le prime « Veil», 
qui est actuellement de 100 F pour 
l'échelon L (première année 
d'embauche) et de 250 F r les 
autres échelons, serait fixée à 350 F 
pour 1out le monde. Dans ceite 
hypothèse, le chiffre avancé serait 
une hausse immédiate de salaire 
d'environ 550 F brut, mais r le 


premier échelon seulement. La mise 
en place de cette nouvelle grille se 
ferait sur plusieurs années, de façon 


à ne pas grever trop sévèrement le 
budget de l'Etat : pation du 
gouvernement et du chef de l'Etat 
luimème. qui à de nouveau, lundi 
10 octobre, évoqué les confliis 
sociaux actuels en soulignant qu'il 
fallait donner + quelques années nl 
gouvernement! » Pour à r 
solutions sinon les « équilibres de la 
France -» risqueraient d'être 
détrui 


ts. 
Lundi soir, la plupart des syndi- 
cats parlaient d'avancées intéres- 
santes méritant d'être approfondies : 
certains soulignaient cependant le 
fou concernant les infirmières spé- 
cialisées ainsi que les surveillantes et 
les surveillantes-chefs. La situation 
des aides-soignanies à, en revanche, 
été étudiée. Les syndicats propo- 
saient une intégration de plusieurs 
primes au salaire de base, ce qui per- 
mettrait aux aides-soignantes d'obte- 
nir une retraite plus im nte. 
Inquiet des conséquences d'une telle 
mesure que Îles quatre millions de 
fonctionnaires, le ministère a écarté 
cette idée pour privilégier une solu- 
tion qui permettrait aux aides- 
soignantes en fin de carrière de 
dépasser leur grille pour entrer dans 
le groupe 4 et même le groupe 5 sui- 
vant un quota à fixer. 


CHRISTIANE CHOMBEAU. 











SAINT-GOBAIN 





D PUOLCE CONSTELLATION 


CE 


LES 


RÉSULTATS 


UNE NOUVELLE PROGRESSION 
DES BÉNÉFICES 
AU PREMIER SEMESTRE 1988. 


Après une progression annuelle de 90% en 1987 le résultat net 
du premier semestre 1988 est en hausse de 49% sur le premier 
semestre 1987 et atteint L'745 millions de francs. 

tation des investissements. Intensification du dévelop- 


pement 
élémen 


l'étranger. Productivité accrue. Efforts de gestion. Tous ces 


ts expliquent le progrès du Groupe. Et il en est un autre, 


décisif: la politique d'innovation permanente de Saint-Gobain. En 
ani El Le canins ei sodenhent les outil idrstiele 


en imaginant, en créant, Saint-Gobain se 
demandes du marché international. 
ogique qui permet à Saint-Gobain 


répondre aux 


C'est son avance technol 


d'affronter l'avenir 


TM 
SAINT-GOBAIN 


NOTRE MÉTIER: LACOMPÉTITION 





donne les moyens de 





Octobre 


Une 
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à Lyon 


Culture 
ARTS 


Depuis cinq ans. Lyon propose un octobre 
des arts plastiques que chapeaute le Musée 
Saint-Pierre art contemporain, et auquel 
participent chaque année toujours plus 


osition-phare : « L'expérience du monochrome » 





Du musée Saint-Pierre 

à l'Espace fyonnais 

d'art contemporain 

en passant par la basilique 
de Fourvière, 

une grande exposition 
éclatée fait parler 

la peinture monochrome. 
Stimulant. 


Si l'on croit qu'une peinture sans 
image a) te, faite de l'étendue 
d'une seule couleur, ne peut 


que 
par deux cents, alors il faut aller à 
Lyon voir l'exposition qui, sous le 
titre « La couleur seule, l'expérience 
du monochrome», montre tout le 
contraire. On doit cette exposition- 
phare d'Octobre des arts — à qui elle 
donne cette année une incontestable 

dimension internationale — à Mau- 
rice Besset (1), qui avait envie de la 


vitch, dont le Carré blanc sur fond 
blanc est venu du Moma, jusqu'aux 
jeunes représentants de La « Radical 
Painting » américaine, 


On s'y un peu. L'exposition 
est en cinq lieux et huit 
espaces, sans que chacun d'eux 
traite d'un aspect particulier de là 
peinture monochrome, sans qu'une 
chronologie des œuvres soit respec- 
tée vraiment, bien que l'on progresse 
daus le temps au moins dans les trois 
salles du Musée Saimi-Pierre qui, 
avec son voisin le Musée des beaux- 
arts, recèle de grandes richesses 
monochromatiques. 


L'exposition est formidable 
qu’elle rassemble beaucoup 
d'œuvres exceptionnelles, dont des 
ensembles forts (Klein, Ryman, 
Kelly, Richter) ; passionnante parce 
que l'aventure du mp mire est 
passionnante, qui pousse la peinture 
dans ses derniers retranchements 
pour la rendre manifeste ou la met- 
tre en réserve en temps de crise de la 
création, comme un bien aussi 
cieux que fe feu pour l’homme de la 
Préhistoire. Quelque chose pourtant 
ne va pas. Soit que La définition du 
pre À de en gr du mono- 

est trop qui accepte 
des peintures tendant vers la mono- 


La couleur mise à nu 


chromie (Rothko) et dans ce 
fait trop d'impasses. Soit qu'elle est 
trop étroite : elle rejette ce qui est 


ct pas assez pictn- 


ral, comme d’ailleurs Je mono- 

chrome fi (sauf Warbol). 
Sont aussi quelques pointes 
du cûté de le sculpture monochrome 
(Arp. Kapoor) sans que soient mon- 
trés les minimalistes. 


Enfin, on pourrait sûrement dis- 
cuter de cette proposition de situer 
la Rips monochrome dans une 

de descendance de Monet, via 
k k all over de Potlock. Ce qui vaut 
peut-être pour les Américains : 
Kelly en 1952 peint un vert, en reve- 
nant du jardin de Giverny, mais ne 
vaut pas forcément pour Fontana, 
Klein ou Manzoni. 


Un rêve 
d'unité 


Ceia dit, ïl se peut que l’ensemble 
de ces « défauts » soit justement ce 
qui fait qu'on ne décroche pas tout 
au long du parcours. Une exposition 
sur le monochrome dur et pur était 
peut-être impossible. Comme au 
peintre il est impossible de s'y tenir 
vraiment, à très peu d’exceptions 
près, autrement qu’en passager tenté 
par cette peinture limite quand 
besoin il y a de se repenser, de faire 
table rase, de reprendre contact 
avec la réalité matérielle de la pein- 
ture, avec ses ingrédients, les pig- 
ments, le support, le format, d'A 
dimensions, de s'interroger sur l'acte 
de peindre la couleur — interroga- 
üon qu'i nous fait partager, d'ail- 
leurs — ou quand devient irrépressi- 
ble le désir de réaliser avec le 
tableau un rêve d'unité, de couleur 
dans l’espace, Si pp du 
tableau, d'immatéri monc- 
chrome ou la peinture de bas en 
haut, du concret à la transcendance, 
de la sensation colorée à la métaphy- 
sique, d’un maximum d'énergie colo- 
rée à l’atone. 


Le monochrome passe par toutes 
les couleurs du spectre, en tout cas 
dans un premier temps, celui des 
conquêtes, de la recherche de nou- 
veauté. C'est d'abord l'affaire des 
Russes de la révolution de 1917. Et 
l'on ne peut que regretter que, en 
pendant au carré de Malevitch, les 
trois Rodtchenko ‘nommant sépa- 
remment le bleu, le rouge et le jaune 
n'aient pu venir comme souhaité. 


Car déjà là on mesurerait les formi- 
dabies divergences qui peuvent ame- 
ner les artistes à faire de la penture 
monochrome. Puis, passé quelque 
intuitif comme Müiro, qui peint en 
1924 un Petit Bleu à la mesure des 
ses grands rêves, il faut attendre les 
années 50 pour que le monochrome 
devienne pratique plus courante : 
réaction bien sûr au trop-plein de 
gestualité de La peinture antérieure. 
Et c'est Rauschenberg qui, 
1952, l'année du vert de Kelly, fait 
des Black Paintings et des White 


iques 
formats qui cassent l’idée de tableau 
et renvoient la couleur dans l’espace 
comme de grands découpages. 
Matissiens ? Dans la chapelle du 
Musée des beaux-arts, les Ryman 


presqu 

Comble de délicatesse et de silence. 
Présence de l'absence et, quoi qu’ait 
pu en dire Le peintre, ses blancs relè- 
vent d'une mystique. Telles sont la 
force et la faiblesse du monc- 


Le chef-d'œuvre 
inconnu 


Entre l'ELAC et la crypte de La 
basilique de Fourvière sont réparties 
les nouvelles générations. A Four- 
vière, ce serait plutôt le mono- 
chrome kitsch, avec couleur lourde 
et enflure des représentants de la 
radical painting américaine 
(Thursz, Hafif, Marioni, or À 
mais on y trouve aussi une pointe de 
rouge de Bertrand, comme un sacré- 





Dessins et lettres de Baudelaire 


Pour une fois, Paris vole la 
vedette à Londres ou à New-York 
avec la vente « Baudelaire » qui se 
tiendra à Drouct le mercredi 
octobre. On se souvient de la dis- 


Îles : un ensemble consi- 
déra ue de poèmes, lettres et dessins 
de l'auteur des Fleurs du mal. En 

, le manuscrit de Mon 
cœur mis nu, clou de Îa vente, 
estimé à 2 millions de francs. La 
SES nationale sera certaine- 
ment sur les rangs acquérir ces 
93 feuillets. En EE n'existe pas, 
en dehors de celui-ci, de manuscrit 
complet de Baudelaire Celui des 
Fleurs du mal e du Spleen ont sans 
doute été détruits après publication. 

Les dessins du poète, maïntes fois 
publiés, seront également COnvOilÉs, 
comme cet autoportrait satirique À 
or sou où i se caricature 

nt désespérément sur un sac 
de 10 millions de francs qui s'envole 
à tire d'ailes. 11 devrait trouver pre- 
neur pour 60 000 francs. Au 
trait encore, tout aussi célè 
annoté de sa main : « Tour /e bas du 
visage, mauvais, pas assez 
d' Le menton pas assez 
galorhe. Trop de hachures -. Son 
prix : de 250 000 francs. Por- 
traits de Jeanne Duval (entre 
50000 et 250 000 francs), sa com- 
pagne créole, et La «Petite folle 
MONSITUEUSE Aux YEUX verisS> du 
peine La soupe aux nuages, qui 

vendu autour de 

ET 000 F. 


Seuls quinze es manuscrits 
| den Flu de Lei ce tres 








actuelle connus, alors que Baude- 
laire RE plus de cent cin- 
quante., nous sont parvenus 
ont été envoyis par l'auteur à ses 


papiers du créateur de Ratapoil 
après sa mort. Il est auj ui éva- 
lué à près de 100 000 F. Baudelaire, 
toujours en mal d'argent, essayera 
sans relâche de faire pue ses 
œuvres dans des magazines. « 

traits de maîtresses» (30 000 D. 
« Assommons les pauvres » 
(25000 F), «Mademoiselle Bis- 
touri» (35000 F). tous tirés du 
Spleen de Paris, aucun n'a été 
publié dans les revues de son vivant. 
Î ira même jusqu'à sa candi- 
dature à l'Académie rançaise. Gus- 
tave Flaubert, peu convaincu du 
bien fondé de sa demande, intervien- 


César 
à la Croix-Rouge 


Après bien das déboires, le 
Centaure du sculpteur César a 
enfin reçu l'hospitalité du carre- 
four de la Croix-Rouge, à Paris, 
L'œuvre, assemblage de pièces 
métalliques fondu en bronze, a 
été inaugurée le lundi 10 octobre 
en présence du ministre de la 
culture, M. Jack Lang, et de 
Mrs de Panañfieu, adjointe au 
maire de Paris chargée de la 
culture. Le Centaure devait initia- 


la tour Montparnasse, puis avait 
été installé devant le Grand 
Palais avant da trouver une 
adresse que l’on Paut espérer 
séfinité 


dra pour lui « mier devoir 
d'un ami est dé sg ren 


Donc, sans rien comprendre à 
lettre, je viens d'écrire & Scndeau en 
le priant de voter pour vous » écrit- 
il. Et d'ajouter : « Malheureux, vous 
voulez la coupole de l'Ins- 
titut s'écroule Je vous rêve entre 
nee ee roi 
pourrait ir pour L . Bau- 
delaire, Poe retirera sa can- 
didature. 

Victor Hugo, que Baudelaire 


ls souveraineté de l'homme, du peu. 
ple, sur les droïts de la femme, des 
esquisses sur le personnage de Fan- 
tine ct, plus prosaïquement, .des 
comptes personnels. La Bibliothè- 


og : #1 honte 
fragilité, il_n'en a pas moins 
conni un SUCCÈS a 


nationales 

laire de Vanderbilt, à Nashville, 
Tennessee, devront jouer mercredi 
une partie serrée avec la Bibliothè- 
que nationale et le Louvre. | 


cœur dans 5a chässe de plomb, et 
tellectucllement 


une proposition int 
amusante de Remi Zaugg, avec 
recouvrement de surfaces marron 


tableaux : Peinture d'après le por- 
trait d'un peinire d'après el Greco 
de Picasso. Par la dérision, il nous 
donne une certaine idée du chef- 
d'œuvre inconnu. 


A l'ELAC, les propositions sont 
hrome 


E diversifiées. Le monoc 


c'est une ancienne). Un 
trable de  scte (autre pièce 
ancienne). Georges Brecht nomme 


un ciel, dans l'autre que c'est une 
mer, dans le troisième que c'est un 
lac. Le monochrome est démystifié. 


GENEVIÈVE BREERETTE. 


(1) Directeur de l'Institut d'histoire 
de l'Art de Genève. 


k «La Couleur seule, Pexpérience 
monochrome », Mu: Saint-Pierre 
art comemporain, 16, rue 
salles 1, 2,3 (jusqu'au 5 décembre). 


x Palais des beaux-arts, place des 
Lou Gusqu'au 5 décem- 


basilique de Four- 
vière, f: Gsqu'an 25 novembre). 


de Gerard M A is ous 7 (jusqu’an 
5 décembre 


RE centre d'échanges de Per- 
rache, selle 8 Rage An 25 novembre) 
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d'institutions et de galeries. Coincidence : 
c'est aussi cet automne que la Fondation 


anniversaire. 


. nationale de la photographie fête son dixième 





Trois photographes 
Etats du corps 


D'un maître américain 

peu connu 

à deux jeunes créateurs 

lyonnais, 

la mise en présence 

complémentaire 

de trois visages du corps. 
Malgré ia fermeture, voici un an, 

de leur galerie Le Réverbère, Cathe- 

rine Derioz et Jacques Damez conti- 

nuent de défendre quasiment sans 


lieux adaptés aux œuvres trois volets 
‘complémentaires d réflexion sur 
le | menée par des auteurs diffé- 


HS 1975, domage bee Wynn 
rer in a es trop 1ôt pour pou- 
voir d imposer une Œuvre 
sr ra pe | singulière, mal 
connue de la jeune génération. Ami 
de Weston, qui l'incita à ere) … 
recherches 


disait es he 


Prônant l'ép rs comme une 
valeur existentielle, explorant La 
nature des relations entre le temps et 
Fespace, son univers est bâti sur 
l'unité des contraires. Et tout entier 
guidé l'intuition. «J'ai une vie 
, disait-il, excepté pour une 
chose. Je semble avoir un don spécial 
à l'égard des gens et pour voir des 
choses que les autres ne voient pas. » 
Rendre linvisible perceptible à 
l'œil, matérialiser l'irréalité des appa- 
rences, est l'enjeu de ces images 
événementielles, mais 


e la 

plus connue, réalisée de 1950 à 1957, 

est celle des nus de femmes et 
d'enfants couchés dans la nature. 

Parmi celles-ci, Child in forest, figu- 

eo 4  rg 

ph or Lo 1955 par Steichen dans 


En uction avec La Fondation 

i , Jacques Damez 8 
dans F ce : andnli ble de ra 
riom Maurice-Ravel, le travail 
accompli en 1987 une ancienne 


pointerie de Vierzon Ce cadre 
contraignant sert de décor à un céré- 


monial où le corps en tension utilise 
l'enpace come As Pons: TRES 
ge en ins, cor 


Lyonnaise, 
ancienne libraire à Mâcon, tente de 


NE re expression : photo, 
griffi Le qqs ON, Ce COLE à 
tage, griffures et incisions, ce 
_ mens Fa PRE 
Et à ne image globele fiagnien- 
té. Entre le croquis, le faux texte et 
l'œuvre achevée, ce travail très fin, 


cats, 60, ruc Saint-Jean, Lyon-5:, 
LR d'au 29 tot . 22 CRC L 





Les dix ans de la Fondation nationale: de la photographie 
Lumière sur les années 50 


Ouverte, chaleureuse, 
amicale, 

la Fondation nationale 

de la photo. oies Lyon 
souffle 
et fait ep point 

Sur ses activités. 


Logée dans la maison même 
d'Antoine ne, tou a gs ce 





Michel Guy l'a créée en 1976. Elle a 
été inaugurée deux ans plus tard 
avec l'exposition « La lumière et La 
couleur». Prernière institution offi- 


cielle de ce son action porte 
‘] d'abord sur la défense du patrimoine 
et l’aide à la création sous forme de 
bourses et de commandes à 


Dies se 
LEn dix ans, la Fondation, que pré- 


Carta (Viva, Dep anes 
Life, la DATAR, l'agence Vu), en 

passant par les ensembles thématie 
ques (autochromes, photos de théä- 


tre, calo pes) et les jeunes créa- 
leurs ). Nombre 
d'entre elles circulent en France 6: à 
l'étranger. 





La grandé salle du rez-de- 
crabe 


ag 
à blé AL 
ouvrages), a avec La médisthè- 
77 Rem tx 


cette abondance de chif- 
LT Gone, Son de La Fon- 


de Lyon au regard de Paris. Ensuit 
la vocation même de La Fondation 
qui est de privilégier les hommes 
se ls œuvres Êt Et np de 
j phot un 
classique, de 1930 à #060 C'est à 
Lyon qu'ont &é (re)découverts 
Denise Colomb. F den Gras 
Pic, René. acques, Maurice 
Te cnrs uel Sa Alexar- 
dre Trauner, Ra Voinquel, 
Pierre Boucher, lio Josué, tous ces 
. photographes dont les tra- 


t à des titres divers - 


l'évolution ‘de Le photo française. 


Avec des bas et des hauts, la Fon- 
dation a assuré cette mission avec 
not gr rie 


la sans esprit de concurrence. 

hi Le période du 
passé qu’elle son action est 
indispensable. [I est donc injuste de 


A ge 


E] 
- 
£ 
Ë 
Û 


sa survie qu'au volontarisme de 
Souia Bove. Réparti entre l'Etat 
(70%) et la Ville (30%), son bud- 
get actuel est de 1 francs. D 
a été amputé de moitié en 1985 et 


de 1982, soit 2400 000 francs. » 
. Preuve de conne la Fonds- 
son anniversaire 


que, centrée sur un sujet peu 
exploré : le sport. Tant pour leur 

documentaire qu esthétique, 
Jean-Claude Gautrand 2 réuni deux 
ceat-trente œuvres et gt 
auteurs, prises entre 1920 et 1960. 
Sautant - ballon libre à la course 


ra 

"inédits Bou- 

cher, RDS ou Loti Je 
sera présenté à 


MEmteg Eye par Fe Missron photo- 
graphique dy patrimoine. 

# = Visions du sport 
19201960 Fonda Fondation gare png qi 
popae, à rue du Premiér-Film, 
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Garouste au Centre Pompidou et à la Fondation Cartier 


Qui est Garouste ? 
Le restaurateur de la 
grande peinture 
Ou Son contempteur 
le plus habile 
et le plus séduisant ? 
I y à un mythe Garouste, celui 
d’un artiste à l'intelligence cri 
bors du commun — c’est tr 
décorateur 


vrai, — d’un poli -mhsd 
ment adroit et recherché — c'est 


assez vrai Il y a une ‘doctrine 
«officielle » sur Gerouste : il 


aurait entrepris de restaurer la 
rébabili-" 


«grande peinture» et de 
ter le «métier». Et puis il y a la 
peinture et la sculpture. de 
Garouste. Danger : le mythe et la 
flatteuse réputation de l'artiste nui. 
sent à leur contemplation. If se 
pourrait même qu'une faveur 
publique trop ne demande 
plus aux œuvres que d'être «des 


D A D me et 
danger. 


Car il existe une manière de 

, dont. la ive 
parisienne narre elliptiquement 
l'histoire et dont l'exposition de 
Jouy-en-Josas réalise l'apothéose 


brillante et théâtrale Un peintre 
fait ses débuts à la fin des 
années 60 dans un genre curieuse- 


ment plus poess du surréalisme 
que de l’abstrection alors de 
On le retrouve à la fin des 


rigueur. 
années 70, après un intermède 
». Ïl peint à nouveau, 


| 1 revient À le figure, diton. Ses 
toiles 


d'alors sentent le baroque, 
Chirico et le symbolisme. Puis les 
formes se dissalvent et le dessin 
s'évanouït à mesure que le matière 
picturale prend du poids et de 
l'évidence. Les Garouste récea 


Audace 
des couleurs 


Tout cela fait grand effet. Ces 


- moraux de bravoure Iluisent d'an 


bei éclat Magnifique travail, en 
vérité. Pâtes, demi-pä 
parences, glacis, vernis, coulures 
qui tombent juste, imperfections 
parfaitement au point, feinte désin- 
volture : quel talent, cher maître ! 
On ne «triturait» pas mieux la 
matière au joli temps de Gustave 
Moreau et de Paul Baudry. Et 
quelle audace de couleurs! Ce ne 
sont que variétés de bruns, du brun 
roux au brun noir, vieux roses 
tirent sur le mauve, verts 


Le syndrome fin-de-siècle 


bieus changeants, couleurs toutes 
difficiles à manier et à marier. 

Fort bien, mais après ? L'œuvre 
en elle-même, pourquoi l'a-t-on 
peinte, dans quel dessein qui ne 
soit pas de pres virtuosité ct 
démonstration de force ? Quelques 
allusions à d'érudites mythologies, 
un peu de Divine Comédie transpo- 
sée, c’est bien peu pour intéresser, 
quoi qu'en dise l'artiste lui-même. 
Des esquisses de monstres incom- 
plets, des visions qui A er plus 
souvent Dali que Füssli, cela ne 
fait pas une inspiration, mais, tout 

de 


ment des figures par les frottis, qui 
ont leur élégance, ont aussi la 
vertu plus douteuse d'évacuer tout 
essai de sens. Deux solutions alors, 


2 i ne sont pas incompatibles : 


arouste, quoi qu'il se veuille, est 
un décorateur et non un peintre, 
ou, qu’il le veuille ou non, un 
conceptuel paré des velours du 

« grand peintre ». 
t 


* Dans le premier cas, il ne peu 
échapper à la fatalité de l'adresse. 
Metteur en scène, peintre de 
rideaux, toiles de fond et plafonds, 
il cède à l'entrainement de sa faci- 
lité, qui est évidents, et frôle le 
pompiérisme. Cette interprétation a 
le mérite d'expliquer l'immense 
succès de sa peinture, qui « flatte » 
l'œil, comme on dit, et ne dérange 


Capriccio. 
il fait Lant songer par ses procédés, 
Garouste tomnhereit à l'opéra. 

A moins que son œpvre ne soil 
habitée, comme celle de Derain 
cacore, par la certitude qu'elle 
n'est qu'artifice. La virtuosité, 
Liens roman maniéré du 

avoueraient alors par 
la ‘parodie et l'excès le malaise 
d'un artiste essentiellement scepti- 
que. Ses icônes ne seraient si 
ornées que parce qu'elles seraient 
dédiées au vide, vide irrémédiable 
et définitif. Peinture 
peinture duchampienne, si l’on 
peut dire. Ces pompes seraient 
funèbres et Garouste l'ordonnateur 
solennel d'une messe ä la mémoire 
de la peinture morte qui aurait les 
musées pour théätre et ses 
tableaux pour faire-part. 


Pt peinture est morte ? 
dontes Sûrement pas. Les 
pavanes de Garouste célèbrent un 
deuil qui est essentiellement celui 
de leur auieur. En attendant antre 
chose ou faute de mieux ? 


PHILIPPE DAGEN. 


x Centre Georges Pompidou, gale- 
ries contemporaines, jusqu'au 
27 novembre. Et Fondation Cartier, 
Jouy-en-Josas, jusqu'an 18 décembre. 


| DIGRESSIONS, par Bent Frank 


Tout va très bien, madame la marquise ! 


1 Un deuil 


Je ne parlerais plus assez de’ politique si 
j'en croyais certains lecteurs ; depuis avril ou 
mai je m'enfermerais dans mon doux cocon 
Ettéraire. Pour un pou, “et si j'aimais la gaké- 

i de F 


nous aimians nôs caves et nos greniers et les 


Cartes postales jaunies et les vieilles boutoitles . 


VOS Pour ar PR CE CES PO 
un rassemblement dont le programme est de 
préserver des situations acquises à l'ombre du 
grand homme. Et que Paris, la vi 

soit une capitale « gaulliste ». Imagine-t-on un 
Londres où les élus, le lord-maïre seraient 


Depuis que le Parti communiste n'est plus 
dans la course, ce parti qui par la peur qu'à 
inspiait était à l'origine de rassemblements 
frieux, la droite a perdu sa seule idée, et sa 


nécessité d'être n'est plus aussi claire. Para- 
doxalement, c'est la droite qui joue les jeux 
stériles, les combinaisons dérisoires que fusti- 
geait le général sous la Quatrième République 
et c’est la gauche, quand on n'y-regarde pas 


de près, qui semble être le symbole de la légr-. 


timité, qui défend la lettre et l'esprit de ia Cin- 

quième République ! Alors pourquoi parier de 
politique ? Elle se fait très bien sans nous, 
sans notre grain de ssl. M. Mitterrand est un 
bon président de !a République, qu a pris du 
sr et es sondages après l'élection l'en 


pensent, et M. Rocard est bien ce pre- 


mier ministre dynamique et qui connaît son 
affaire que les Français souhaitaient. Si tout 
marchait en France aussi bien que le gouver- 
nement, à n'y aurait plus de problèmes, plus 
de chômeurs, plus de déficit, nous serions ia 
nation le plus heureuse du monde. Pour le 
moment, sans valoir notre merveñileux tan- 
dem, nous ne sommes pas la plus malheu- 
reuss. 

Quant aux esprits chagrins, je leur conseille 
la lecture de Paysages de campagne de Pti- 
ippe Alaxandre (Grasset, 78 Fi. L'éditorialiste 
de RTL ne partage pas l'optimisme relatif de 
ses compatriotes. Ce qu'il sait de nos 
hommes poñitiques, qu'ils soient dans l'oppo- 
sition, au gouvernement Qu ailleurs, ne lui ins- 
pire guère de confiance. Le président per 
exemple est un homme de soixante-douze ans 
forcément ‘enivré par la victoire, qui dispose 
de tous les pouvoirs et qui est coupé du pays 
par une cour de flatteurs. Les chefs de l'oppo- 
sition ont montré avec éclat leurs limites. Bref, 
à l'exception peut-être de l'éditorialiste de 
RTL, Philippe Alexandre ne se fait plus d'ilks 
sions sur personne. Mais son livre se Et facie- 
ment. ° 


2 Vertus de l'amateur 


Si l'on voulait vramment étre un bon critique 
Éttéraire — et je crois que mes confrères 
seraient assez de mon avis —-i faudrait être 
tout le temps en vacances, ne lire que Pour 


pas innocente, que l'on va devoir en parier. 
Les idées qui vous viendraient naturellement, 
qui viennent à tout lecteur qui n'est pas criti- 
que, s'évanouissent dès qu’on les attend en 
professionnel. 


Remarque, c'est La même chose pour un 
écrivain, Quels bons hvres n'aurait-il pas 
écrits, son imagination en fourmille, s’A n'avait 
pes eu la fächeuse idée de de transformer en 
métier, en devoir, ce qui était la ponte natu- 

Pendant i 


meëleure que son exploitation. Mais si vous 
n'êtes pas ennemi des brasseries et de leurs 


franches noOurritures, cette pochade vous 
J'ai l'impression de vous avoir déjà signalé 
le Voyage d’un professeur allemand en Eldo- 
rado de Ludwig Boltzmann (traduit de l'alle- 
sand. per Ukike Gockskopf ‘et Dkller Avis, 
présentation de Jean-Pausi Schoidecker 
Actes Sud, 100 F). Ce physicien autrichien né 
à Vienne le 20 février 1844 est mort à Duino, 
près de Trieste, le 5 septembre 1906. Il est 
l'un des créateurs de la théorie cinétique des 
gaz. «il inspire, me dit-On, Îles travaux de 
Planck sur la théorie des quanta ainsi que ceux 
de Gibbs et d'Einsteim en mécanique stat- 
que. » Ce voyage est le récit d'un séjour de 
Boïtzmann en Californie à l'université Berke- 
ley. Il ne dure malheureusement qu’une qua- 
rantaine de pages, la reste étant consacré 
(une centaine de pages) à des sujats plus 
savants : Sur les principes de la mécanique, 


sur l'importance de la théorie, sur. l'aéronauti- | 


que, sur les rayons de Rôntgen ou à des hom- 
mages à d'éminents disparus tels que Losch- 
midt (autre physicien autrichien) ou Joseph 
Stefan (id.), enfin à une conférence donnée à 
Vienne en 1905 devant la société des philoso- 
phes et qu'il aurait voulu intituler «Où à est 


un texte de hauer, mais an loccur- 
rence il s'adressait à un autre Philosophe 1 

On l'a compris, Boltzmann, tout physicien 
qu'il soit, est un esprit savoureux qui a le 
mérite de transformer tous les sujets qu'i 
traite en prose fruitée, en idées claires. LU s'est 
d’ailleurs suicidé à l'âge de soixante-deux ans, 
ne se croyant entouré, nous dit Scheidecker, 
que d'ennemis. Et c'est vrai que son franc- 
parler ne lui avait pas valu que des amis dans 


.le monde des sciences et de la philosophie. 


L'on n'avait pas découvert, à Son grand dam, 
les vertus des sels du Ethium qui régularisant 
nos humeurs. || ne me reste plus qu'une tren- 
taine d'ouvrages à vous signaler, croyez bien 
que j'y manqueral pas. 


3 Une fine fourchette 


Roger Pourteau qui est mon voisin de ban- 
lieus et souvent mon camerade de table dans 
les meüleurs restaurants de France, vient de 
RS REP 

Joël Robuchon. Dessins de Joan Schatzbert. 
Editions de l'Humanité Messidor, 130 F). De 
la soupe au dessert, «au chapitre des dou- 
cours, je vais rester extrêmement discret car je 
suis de ces dont Grimod de la Rey- 
nièrè disait qu'ils ont toujours achevé le diner 
avant leur dessert, et ce qu'ils mangent per- 
delà n'est que polñtessez, nous remontons 
avec lui l’histoire de la gourmandise française. 
C'est un livre succulent qui vous fera monter 
l'eau à 18 bouche. H en faut du talent pour 
dénicher dans l'un des premiers romans de 
Mauriac, la Robe prétexte, cette phrase plai- 
sante et qui sert d'épigraphe : «Je supposais 
sud reel hd 

des écrevisses, à boire du champagne jusqu'à 
n'en pouvoir plus et à verser le reste dans ke 
piano à queue, » 
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JRCHESTRE 


Herbert Blomstedit, direction 


Gil Shaham, vioton 
Weber, Obéron, Ouverture 
Mendelssobn, 


Concerto pour violon en mi mineur 
" Niel 
Symphonie n° 4 «L'Inextinguibles 


RENSEIGNEMENTS - LOCATION 
SALLE PLEYEL: 456307 96 


3,7, 14,19, 21,28. 
| novembre 20 k 36. 


SALLE PLEYEL 
ALBERT SARFATI 


présente 
DIMANCHE 6 NOVEMBRE 1988 À 20h 30 


GEWANDHAUSORCHESTER 
DJRR417416 


oirection: KURT MASUR 


WEBER - MATTHUS - BEETHOVEN 


Location Salle Plevel - Agences et 3 FNAC 
Par téfephone: 45 63 88 73 de 13h à 18h - 45 61 06 30 de 9h à 18h 


ORCHESTRE 


DE FRANCE 
BR 


SAMEDI 15 OCTOBRE 


20 h 30 THÉÂTRE DES CHAMPS-ELYSÉES 
Dans le cadre du cycle Daniel-Lesur/Acanthes 









DANÏIEL-LESUR Andrea del Sarto, 


POULENC . Gloria, 
LANDOWSKI Symphonie n°4, 
. création, commande de Radio France} 


MICHÈLE LAGRANGE, soprano 
CHŒUR DE RADIO FRANCE. . 
Direction : GEORGES PRÈ TRE 

PRIX DES PLACES : 65 - 105 - 175 F LOCATION OUVERTE A : 


MAISON DE RADIO FRANCE - TÉL. 42 30 15 16 
THÉÂTRE DES CHAMPS-ÉLYSÉES - TÉL. 47 20 56 37 
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GALERIE ALBERT LOEB 


CABALLERO 


du 22 septembre au 29 octobre 
rue des Beanx-Arts 75006 Paris - Tél. 46 33 06 87 


5 Beaux-Arts 
( 


{ 
1) 43 26 97 


YURI KUPER 


Peintures récentes 


21 septembre - 29 sctobre 
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EE 


Ahmad Jamal au Grand Rex 


Changement à la tête de la rédaction de FR3 


La valse des responsables va-t-elle 


rédacteur en chef du bureau régional 


C'est dans ce contexte que devait se 


s'arrêter? Cette question hante tous les d'information de Lorraine. tenir, mardi 11 octobre, en comité central mue 
Re ie. de Gérard Guerre Reste un grand point d'interrogation : le me mm mm eh perçu a 
L'art subtil du silence sameñi 8 octobre, de Gérard Saint-Paul 8 


" | directeur adjoint de linformation natio- 


male, a été suivie par la nomination, tout 


A a Li dre due 
de l'information de FR3 «M. Christian 


en pleine crise d'ideatité. Doit-elle accélé- 
rer sa mutation culturelle entreprise depuis 


Ahmad Jamal, But Not For Me, ont connu un da Hactioe » ; de Sec Le SEPT ou Es 
aussi inattendue, lundi, de Gérard au  Bernadac reste en fonctions », commenté- son mariage raison % 

Johnny Griffin, James Moody Sec considérable, dans le ja | OU de directeur de la Fénedon sabo. Con officiellement au siège de la chaîne. … retrogver sa vocation régionale, comme le . 
et Diane Shuur' qu'il fait naître et retomber en | male. C'est-à-dire de «Soir 3», du «19- Mais mul n’ignore que le président de celle- souhaitent nombre de ses responsables ? #5 
au mêm Fan inversant le rôle des mains, son art | 20» et de LR mie d'images Info Vidéo 3 ci M. René Han, a cherché à plusieurs Une vocation qui n’est pas exempte + 
rés € prog Ame, ‘ subtil du silence annonçaient un | que Gérard Decq dirigeait jusqu'ici. Dans reprise à prendre langue avec un ancien de d’ambiguïté resp le nés Ed Fa He 
ms des musiciens de la foulée, Jean-Claude rédacteur fa Société, passé depuis à Antenue 2, Henri menée de oulouse ns 
des meilleures « pointures x. Miles Davis. Curieusement, il est | en chef de «19-20», a été contraint de Sannier. Joint an té ee dl 56 en par Lim sur les multiples | . 
En jazz, les tournées aussi devenu très vite un sujet de | jejsses sa place à Yves Dubois, hier encore refuse à touf commentaire ». . visages de la télévision régionale. te 


des stars 
sont un vieux rêve. 


polémiques (ainsi, certains artistes 
plus que d’autres...). II 2 nr qe 


‘ des passions. Et il a traversé des 


- périodes plus noires que la musir- » : » Re: 0, 0 AE L LE 

Ils sont deux dans l'histoire. du UE: A Q Ï t 1 Il r OT nale . 
pos se à ER area Fe Une Lu de juillet 1973 conse- uoI SC d tÊ EVISION C O Cp | 
re : “CrRe ans pes pans panel Dans son village du nord de l'Alsace, la mère Georges Pasquier, qui utilisaient le matériel  tières, qui, selon le mot de Jean-Marie Belin, = 
Phigeas Newborn. Pas pour les © moment. (Piano Night au Festiväl g ce, A qui ue Hervé due role dlévision fai 
mèmes raisons d'ailleurs, mais AVEC de Nénpore à New-York). e RD Del RU Do Le Lee db nl per a scie - 


les mêmes résonances : un rien 


les cheveux coiffés 


s ". ane sos F : . Certains sont mal tout frappés Hors 
d'émotion, un poil d'incertitude, ['afro — c'était la mode, — Mre itz, quatre-vingts à pourtant joué le jeu jusqu'au bout. On ne peut : hrités, og Cabot, le directeur du 
l'ombre de la folie, quelques dispa-  d'épaisses lunettes noires sur le peine le français, mais elle làles rares que s'en réjouir. 2 net der d'information jeunesse (CRLJ) da 

Toulouse, par cette isi 


ritions, une biographie curieuse- 
ment trouée. La vie des musiciens 
de jazz... 

Pittsburgh sur l'Ohio, en Pensyl- 
vanie, est une pépinière de musi 
ciens. Mystères de la’ métallurgie 
et de la sidérurgie... Art Blakey, 
Ray Brown, Paul Chambers, 
Kenny Clarke sont nés à Pitts- 
burgh. Mais la ville a surtout été 
prolifique en pianistes : Earl Hines, 
Errol Garner, Mary Lou Williams, 
Dodo Marmarosa et Horace Parlan 
viennent de Pittsburgh. Ahmad 
Jamal aussi, qui y est né en 1930. 

En trio, Ahmad Jamal a inventé 
ua style d'échange mystérieux, une 
délicatesse très elliptique et un 
équilibre des voix sans précédent. 
Certains de ses disques, comme 


nez, campait sur les marches de 
Carnegie Haïil. En protestation 
qu'il avait rédigée lui-même : 
« Une nuit de piano sans Ahmad 
Jamal ? 11 y a des relents de 
Watergate dans le business de la 





VARIÉTÉS 


Renaud au Zénith 


La fraternité exigeante 


surprend 
images de son « pays. Il lui suffit d'añleurs de 
. Petienter quelques mstants pour entendre : 
langue maternelle qu lui est familière : 
19 h 30, slors que toutes les stations régio- 
nl De ae 


programmes 

FR 3-Alsace garde jalousement CUS DE 
une demi-heure d'émission en dialecte. 
à age ep 
fin de la deudème guerre mondiale, pour cause 
de racines alémeniques ! 

Est-ce là la vocation de FR 3, cette « téjévi- 
sion de proximité» dont parlant abondamment 
tous per documents de ra chaïne ? Certaine- 
ment, répond Georges Traband, un des seuls 
directeurs de station à officier dens sa région 
d'origine. « La TV est un média actuel, plaide-t- 
il. # serait aberrant que FR 3 ne s'exprime pas 
dans le parler significauf de l'Alsace. Après 
tout, le dialecte a droit de cité dans la rue. 
Pourquoi ne l'aurait-d pas à la télévision, » 

Certans font malgré tout grise mine. Alss- 
ciens d'adoption, ils ont pris goût à la région 
sans pour autant en apprendre la langue et 
dénoncent à mi-voix ce e patriotisme » local qui 
frise parfois l'exclusion. Est-ce bien là, disent- 
üs, la politique « ouverte » et « dynamique » que 
prônent les stations de FR 3. Les dialecto- 
tr eux-mêmes s'iritent parfois de ce 

«alsaco-alsaciens que leur tend FR3. 
«Lis énbelons 6n dalecte in font paneër à 4) 
folkiore de bas étage !», tonne Jean-Paul Ham- 
man avec un fort accent alsacien. « Elles don- 


La météo, à elle seule, suffit à faire l'unani- 
mité en faveur .des télévisions régionales. 
Entendre pour la dième fois de {a journée qu'il 
pleut alors qu'ici il fait un temps superbe, tout 
est à Paris, voilà 


entreprises, leurs 

Demartial, le secrétaire général de la chambre 
régionale de commerce et d'industrie de 
Limousin-Poitou-Charentes. « fs vivent ici Ils 
veulent donc qu'on leur parie de chez aux. » 

Et voici résumée en quelques mots la « TV 
de territoire » définie par le turbulent directeur 
des programmes de FR3-MidiPyrénées, Izy 
Morgensztem. « {f faut se placer dans une opti- 
que d'aménagement du territoire », explique-t- 
id. « Nous avons l'eau, le gaz, l'électicité, 


beau milieu du « 19-20» de FR3. « Nous 
sommes camtonnés dans natre petit horaire, et 
à ne faut plus en bouger», lance-t-d. « Je 


$ n'arrive pas à le digérer. J'ai parfois l'impres- 


sion que nous sommes dans un 
EN FAT ONCE UIO d COR 
der au-delà de nos frontières réglonales. » La 
hantise du repli sur soi taraude certains. Pour- 
quoi, disent-ils, ne pas sorür de nos murs ? La 
télévision serait-elle moins régionale el 
autant ? « Nous d'une capacité de 
», souligne Marc Bet, le directeur 
du Parvis, un centre de développement culturel 
instailé à Tarbes. « H faut la féconder. Que ce 
soit par l'intérieur ou par l'extérieur, peu 
importe ! C'est ici que les choses ss passeront, 
et c'est ainsi que nous Créerons une véritable 
télévision régionale. » 
Sortir 
de ses frontières 
Car la marque d’une telle station ne se 
reconnaîtra ni aux COStumnes régionaux, ni aux 
références historiques, ni au parier du patois. 
On peut sortir de ses frontières et rester s0r- 
même, nots d'ailleurs y Morgensztern, qui 
n'aime guère s'embarrasser de régionalisme. 
« Regardez les télévisions étrangères », dit-il. 
Preriières émis- 


Le chanteur offre Brassens. Mémoire vivante nent une image fausse et rétrograde de la nous faut la télévision } Qu'on le veuille ou non, 
son plus beau spectacle de la chanson populaire, il a été, région. les gens habitent quelque part. C'est sur cette N'y avait rien de particulièrement italien, on par- 
entre trois saluts paradoxalement, d'autant plus à Président de la chambre d'agriculture notion de territoire purement géographique qu'à français, et pourtant Ces émissions « fai- 
l'aise pour s'envoler de ses d'Alsace, Jean-Paul Hamman est faut s° 3 saient » terriblement italien. Les 
à Ji fa CI appuyer. a = ti 
a onathan ess PL rm ge mare 'hrenhaim, una paie bourgade side à Le « régionssme » est bien loin, dans latéte UE NOUS fabriquons ici, ab Ga co 
connaissance passionn: uz lomètres A tout d'tzy Morgensztem comme dans caille de bien rage : are 
Cote Pan de canin) éclectisme musical, donnant à ses ou presque parie le dialecte, mais on ne “ue s FR 3-Midi-Pyrénées a une émission en 105 de la Chine ou du rugby. » Et de 
et sa fille Lolita : chansons la forme d'une valse, d'une || se reconnaît pas, affirme Jean-Paul Hamman, occitan,  FR3-Limousin-Poitou-Charentes un Pizider en faveur d'une Europe de 
sa ue Fa To. … Jeva; d'une gigue ou d'une .ballade dans les saynètes « caricaturales » de ces émis- animateur, Panazo, qui s'exprime parfois en les emorcée, à FR 3-Midi-Pyrénées, à 
(I pleut). * ie ." ‘plus ou moins rockifiée. ‘ sions. « Essyez de condare cs ne patois, mais l'essentiel est ailleurs. La culture, tr hd des émissions cr A à 
e Renaud fra vite et touche costurne régional !, lance-t-il en riant. soit ! régionale ? Soit. Mais pas : < J 
Ecsand est de retour an Zénith . ne Ses L ppe or rs enlever je costume, soit pour exaiter avec force la passé du cotsboraton avec fa cha catalane TVE, la 
: acle un arbre ns branches du chêne : sans le moindre Et moi, je rester sur le tracteur.» C'est toute une population. Nulle trace, dans la plu- Radio (RTBF) et la 
memaeennne ed mena || PRE animes ion je de Glier de MO ee ce rnonjomn ose ; 


centenaires plantés au milieu 
d'une clairière mystérieuse bordée 


Elles sont si authentiques, si raïson- 


sa propre région. Une réputation faite de valses 
de responsables, de parti pris politiques, de 
et de folklore passéiste. 


les régionalistes purs et durs. Il s’agit tout bon- 


par des coquelicots. Renaud revient « TV-sabots-paille », nement fre conn Sci A 

«nature» avec une dynamique … rables dans leur délire parce qu'elles L'image brouillée, et sens doute un peu vieil. tante, Qu'ils viennent did où d'atlane not FR3-Alsace fait de même en travaillant régu- 
intacte, ses coups de cœur, ses coups rs Let gi es con 1 lotte, d’une télévision régionale de papa. Voyez « Par monts et par vaux», une LL Südwestfunk, la télévision du 
RME Unes lp dictions de notre vie. Elles portent la da trois rutes ifubée tous les land de Bade-Wurtemberg toute proche. Une 


que jamais, sous-tend la fraternité. 
Renaud prend de nouveau plaisir à 
Jouer avec La spontanéité, la fantai- 


hope os d'un événement (les Cha- 
ognards), tracent un portrait 
“Joncihan). un pampblet (hier 


CD 


séquence 
jours, entre 12 et 13 heures, par FR3- 
Limousin-Poitou-Charentes. L'équipe sälonne 
les sept départements des environs à la décou- 


sie, à multiplier les libres à Mis Magie, aujourd'hui Triviale Et pourtant tous y tiennent. Farouchement. les deux chaïnes, en ainsi déni comme 
livrer des gags d'humour avec poursuite : « Question litiérature : déclarations de Françoise Giroud dénonçant che gag nc Lire rh émission dislectale tranfrontalière ». es ‘re 
ses complices musiciens qu'il /Qui a écrit que les hommes nais- en FR3 un «boulet dont les gouvernements régionaliste locale. « Evitons de notre ‘JU Pays de Bade n'est en effet pas très éloigné 
appelle les « croque-noles ». ss ve égaux ! D etes mais Ds d'un Pa ge ere rl pores Lbnbté esulamant dans le passé», note Eric du dialecte alsacien. 

Rien n'est ici ué, calculé. Le ans troupett gaux mais P un. Fans, encors . fgnorance 3 imoges tin à Puiser Mais les prophètes de cette télévi régio- 
Aou 0 ce URI dns un che devant les bourreaux ? / J'en sais Snometene D nn . 


comme « rien-du-toutiste ». renoue 
constamment avec la vie dans un 
mouvement sans fin, avec une exi- 
gence à l'égard de soi. 

Amoureux fou de la chanson 
depuis toujours. Renaud a exploré le 


rien. j'donne ma langue au chagrin 

{ Si tu sais, toi, ] Souffle-moi | 
Souffre-moï »}, une caricature 
( dégueulasse), un monolo- 
gue (if pleus. Me jette pas). un dia- 
logue {Pierrot} ou une interpellz- 


région, de ses changements. Et c'est elle qui 
Hs dute dine/nGN 0 US de D 

une au de la 
décentralisa 


La station est là, bien sûr. Ils s'en félicitent, 
c'est vrai, mais leur attente reste confuse, 
brouillée, souvent insaisissable. Faut-il transfor- 


trimoine de coups de fou- tion à l'ami disparu Purain de tion. » offrir à cette « expression i suscite 
me) de Lcd avec un auteur camion, écrite au lendemain de la pr Ce Le À tant de malentendus ? ere 
dont il 2 alors fait le « tour » : après mort de Coluche). ns 5 Tous mconraeset d'allie sénurs L’iastrument elles demeurer des chaînes généralistes de ser- 
Aristide Bruant, Montéhus, Fréhel, Renaud imagine ses chansons à FR3 des qualités. Economiques pour le secré- de la décentralisation vice public ? Faut-1 modifier l'importance des 


il a ainsi découvert, il y a dix ans, le 
Trenet de /a Folle Complainte et de 
Débit de lair, débit de l'eau, et il 
connaît par cœur le répertoire de 




















danse 
20h 30 


18.19 octobre 


BOUVIER/ 
; (e]:7:\n]P ETAT 


PAP Ho'etelel( 
dim. 23 a 14h30 


MATHILDE 
MONNIER FRANCE 


comme de petits scénarios, avec une 
tension dramatique et une chute 
inattendue, pariois en forme de 
pirouette. 11 joue avec les mots, le 
non-sens, bouscule la syntaxe, 
invente des expressions (hier encore 
pese be ce ä Anna 
au ui 10 langue au chagrin 
LL de pr pt consiruc- 
tion rigoureuse jusqu'à aboutir à un 
miracle, à une évidence. 

Nouvelles chansons (Rouge- 

Re sel Triviale poursuite, 

Me) jette ei anciens succès 
{Doudou S'en es Mistral gagnant 
et la somptueuse ballade Morgane 
de toi) forment le répertoire d'un 
chanteur en pleine maturité, heu- 
reux de se retrouver sur une scène 
superbement éclairée par les fines 
harmonies de couleurs de Jacques 
Rouveyroilis. 


merce et de l'mdustrie du 
Charentes, Dominique Demartial, qui salue 
l'effort de diffusion des formations 


Phäippe Avril, réslisateur de films mdépen- 
dant à Strasbourg, distant, au départ, vis-à-vis 
de catte télévision «pantouflande et me 
nière », admet volontiers que les temps 
changé. FRS Alesce n'e-t-elle pes 2ccenté de 
produire un « portrait inhabftusl de Strasbourg à 
l'aube du deuxiëme millénaire », toumé — à des 
heures impossibles — par Alain Wilaume et 


Une télévision à l'égal des autres institu- 


que les néoles responsable locales suite 
que es les, ou la 
décentralisetion économique. des 


découpeges, Qui en our Lans dOUtE De un. a 
d'ailleurs bien fait les choses. La surperficie 
couverte par FR 3-Limousin-Poitou-Charentes 
correspond parfaitement aux frontières de cer- 
taines des institutions régionales : la Sécurité 
sociale, les Eaux et forêts, les douanes, la 
caisse régionale d'assurance maladie du Centre- 
pr rer bg FR3, le vrai a 
l'industrie. « 3 regard sur Ia région 3, 
proclament Îes affiches de FR 3-Midi-Pyrénées 
qui ont envahé Toulouse. Peut-être ce « vrai > 
regard émans-t-d tout simplement de ces fron- 


productions nationsles faites en région ? 
Toutes questions qui laissent les décideurs des 
régions vaguement mdiffér 


ANNE CHEMIN. 
7 (1) Sondage par 


‘ téléphone eff: 
réel du 22 février an 
Au 2 mers 1988 sur fer bon mit dépens 


et de la Sofres. RIRE 


Le 68° congrès du Syndicat national des journalistes 
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: " A “ d Premier . 
domaine sur certains pays euro-  sentants des écoles de journalistes ct Le rattrapage des salaires, autant : généraux sont Pièrre 
Eire x Delimauge f/4 
péens. re Germain, directeur du cabinet que les conditions d'exercice du  Aavre Libre), Claude Farc 
JE passe à la fois par la concerts. d'André Laignel, secrétaire d'Etat à métier (dans le climat «d'affai- (retraité, ancien journaliste au 
tion avec les organisations syndi- la formation professionnelle. La ‘ zjeme » introduit dans l'audiovisuel Monde : Jean-Pierre Garnier 


CEE‘ 
LOC. 42742277 CLAUDE FLÉOUTER. La formation des journalistes et la protection des sources au cœur des débats *£ 

2 PLACE DU CHATELET * Zénith, 20 h 30. r4 
rités européennes. L'acte unique mation des journalistes (CFJ) de “ 
TOURS pour le SNJ constitue l'occasion Paris s'efforce déjà de a en ue de geler 5 
de nôtre correspondant pour la profession d'instituer un place des études européennes qui d'un salarial qui aggrave les Lo 
: Code déontologique commun à tous pourraient être sanctionnées par un inégalités, y compris dans la presse | Ê. 

Au seuil de l’acte unique euro. les journalistes de la CEE. Tâche master européen de journalisme. E pour le SNJ, la grève ir 
la formation des journalistes immense lorsqu'on constate le gouf- Le congrès a mis anssi l'accent récente du Journa/ du Centre a ARS 
rançais représente pour le Syndicat fre qui sépare les statuts des journa- sur une nécessaire législation accor- illustré l'abus des emplois précaires Fi sf 
national des journalistes (SNJ) une listes d'un pays à l'autre. dant aux journalistes la i (pig contrats à durée détermi- ve 
des priorités de Ia profession, un Ë de leurs sources. Mais sans en l'aire née), Qui avait notamment justifié le pe. 
k.| véritable plan de bataille, a estiméle Les langues étrangères sont au Dour autant des citoyens signature de la de ue 
crise au cours de son Cœur du débat. En 1993, ÿ ne suf- de La loi. M. Michel Debré, maire la convention colléctive. 2 mn" 
sure sets sos congrès national réuni du 6 au fire pas à un journaliste de maîtriser d'Amboise, qui a rendu une visite Le congrès a-ronouvelé ses ins | 
RER EE ee Dia Res dues rs de Su QE eurprise onx Congrosistes, à indiqué - tances et confirmé à sa tête François NS 

, LL on OpPPposE Boissa rie Si 
DU 14 AU 26 OCTOBRE combler le retard accusé dans ce aussi indiqué au congrès les repré- md Ne d'en el aric (le Figaro) au poste de - Se 
 - 


2] MAGUY MARIN 
COUPS D'ETATS 






des différents maîtrise des langues devra s’accom- 1 (FR3 
. 48991888 | pays de La CEE et la prise en compte  pagner d’une Conuaissance des. = ccrmer de: NI. Les sn (FR3 Midi. “ cr ps 
de leurs propositions par les autg- cultures locales. Le Centre de for- out salué la’ grève des jour- 


” ALEXS BODDAERT. 
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+. 7 : Spectacles | 
Por l . Fe : . 14e L'ANNÉE DERNIÈRE A MARIENBAD 
. . théâtre | _ Mardi 11 octobre (Re en Guen One, (D spa (DO 

” 5 ROSIE S'ENVOIENT EN ches, 6 (46-33-1082). 





sous 





) 


LES SPECTACLES 
NOUVEAUX 


A TA SANTÉ, DOROTHÉE. 
Renaissance (42-05-1850). “ 

L'EX-FEMME DE MA VIE. 
Splendid Saint-Martin (42-08-21-93) 
20 h 1. 

SUPER MATHIEU! Edgar ff 
(43-20-85-11).21 h 30 

AH! ÇA RIRA, CA RIRA, ÇA 
RIRA!— Ca dd hR 
(42-78-4445). 21h 7 

MÈRE COURAGE ET SES 
Legs rem ect 


20 à 30. L 

SILOWATT. Palais des Glaces 
{Peuit Palais) (48-03-1 1-36), 20 h 15. 

VOYANCE. Essajon de Paris (42- 
78-46-42), 21 h. 

SOPHONISBE. Théârre national de 
Chaillor. ne Gémier (47-27- 
81-15}, 20 h 30. 

LA DAME DE BAYREUTE. 
tre moderne (43-59-39-39), 20 h 30. 

RÉVEILLE-TOL, PHILADEL- 
PHIE. Théâtre natona} de la Colline, 
Grande salle (43-66-4360), 20 h 30. 

LES DÉLICES DU BAISER. 
Comédie italienne (43-21-22-22), 
29 b 30. 


L'ANNONCE DE MATTHIAH. 
Essaïon de Paris. Salle {1 (42-78- 
46-42),21h 

LOUIS JOUVET, LE PATRON. 
Palais-Royal {42-97-5981}, 14 h 30, 

LE PANTALON. Epinay-sur-Seine 
nas Lumière) (48-26-86-86). 


L'OMBRE DE LA VALLÉE. Cen- 
Lre Mandapa (45-89-01-60). 21 h. 


Nanterre. 

des Amandiers (47-21-18-81). 

HENRY BRULARD: MA VIE 
CHE internationale universitaire Le 
Resserrce (45-89-3869). 

MINETTL Bobigny. Maison de la 
Culiure. Peiire salle (48-31-1 1-45). 

LE PLUS HEUREUX DES 
ag Poches Montparnasse -(45-48- 





Les autres salles 


AMANDIERS DE PARLS (43-66-242-17). 
Bulle ou la voix de j'océan : 20 h 30. 
ARLEQUIN (RESTAURANT- 
THÉATRE) (45-89-43-22). © Le Mouf 
et la Crique : 20 b. 
ARTISTIC-ATHÉVAINS  oifat se 
Le Timide su palais : 20 b 
PRES © 
Les Enfants du Soleil : 20 b 30. 
es (46-06-49-24). Baby Boom : 


ATHÉNÉE-LOUIS JOUVET (47-42- 
67-217). Salle €. BérarL Souvenirs a3s2s- 
sis : 18 h 30. Salle Louis Jouvet. Sim- 
plemeni compliqué, Festival d'automne à 
Paris 1988 : 19 1 

BOUFFES PARISIENS (42-96-60-24). 
Une absence : 20 h 30. 

CAFÉ DE LA DANSE (43-57-05-35). 
Notes en duo : 20h © Bars (La Trilogie 
du mythe) : 2h 

CARRÉ SILVIA MONFORT (45-31- 
28-34). Théodore : 20 h 30. 

CARTOUCHERIE THÉATRE DE 
L’AQUARIUM (43-74-9961). L'Ang- 
mentation : 20 h 30. 

CARTOUCHERIE THÉATRE DU SO- 
LEIL (43-74-24-08). Trakiniaï : 20 h 30 

CARTOUCHERIE THÉATRE DE LA 
TEMPÊTE (4328-36-36). Salle L 
Caemi, drames de ta vie courante : 
20 b 30. 

CAVEAU DE LA RÉPUBLIQUE (42-78- 
44-45). Ah! Ca rira, ça rira, ça rira L. : 
21h. 

CENTRE MANDAPA (45-89-01-60). © 
L'Ombre de ls vallée : 21 b. 

CINQ DIAMANTS (4580-51-31). 
L'Orage : 20 h 45. 

CIRQUE D'HIVER (42-66-20-75). Asté- 
rix : 20 b 30. 

CITÉ INTERNATIONALE UNIVERSI- 
TAIRE (45-89-38-69). La Galerie, La 
Seconde de ramour : 20 h 30. 
La Resserre. Ô Henry Brülard : ma vie: 
20 b 30. 

COMÉDIE  CAUMARTIN  (47-242- 
43-41). Reviens dormir à J'Elysée : 2} b. 

DE PARIS (4281-00-11). 
Voiltaire’s Folies : 21 b. 

COMÉDIE ITALIENNE (43-21-22-22). 
& Les Délices du baiser :20h30. 
COMÉDIE-FRANCAISE (40-15-00-15). 

Salle Richeliew O Le Legs suivi par le 
eu de l'amour et du Hasard: 20 à 30. 

DAUNOU (42-61-69-14). Monsieur Ma- 
sure : 21 b. 

DEUX ANES (46-06-10-26). Le Coùt du 
père François : 21 


THÉATRE (42-26-47-47). Le. 


DIX-HUIT 
Gardies : 20 h 30. 

EDGAR (47208511). Les Babes- 
Cadres : 20 h 15. Nous on fait cù on nous 
di defaire: 2h. 


EDOUARD-VI SACHA GUITRY (47 


42-57-49). Glengarry Glen Ross : 21 h. 


Le 


Lrdiei 


Adoptation: ERIC KAHAHE 
Miss en sè10: JEAN MACQUERON 
Compognis 
MACQUERON-DJAOUI 


ANTE 





Sale L Voyance 
. 18h30, © L'Ammonce de Mat- 
chiah : 21 b. 
geste béta à 
prudent : 2 
CRÉES 
16-18). Nocturnes : 20 h 45. 


GALERIE SSTHE ENGLISH 

TRE OF PARIS (43266351). Signal 
ri Apprentics (les Aïgbilleurs) : 
GAVEAU-THÉATRE (SALLE GA- 


VEAU) (4563-20-30). © Le Nanfragé : 


GRAND HALL MONTORGUEIL (42: 

. 96-04-06). Le Merle blanc : 20 h 30. ! 
GUICHET MONTPARNASSE (43-217- 
88-61). 0 Eux seuls le savent : 1$ b 45. 
Délire à deux : 20 h 30. 


GYMNASE MARIE-BELL  (42-46- 
79-79). L'Ange gardien : 20 h 30. 


HUCHETTE (4326-38-99). La Cama- 
Des chauve : 19h 30. La Leçon : 


LA BASTILLE (43-57-42-14). Temporai- 
rement épuisé : 19h30, Le Criminel, 
Festival d'automne à Paris 1988 : 21 k. 

LA BRUVYÈRE (48-74-7699). Les Ar- 
moires : 21 à 

LE GRANT EDGAR (43-20-9009). Ve- 
lardy : 20 h 15. 

LUCERNAIRE FORUM sage + À 
Théâtre noi. Le Petii Prince : 20h 
Mon à crédit : 21 b 30. Théâtre rouge. 
Contes érotiques arabes du XTVe siècie : 
20 b. Pourun oui, pour un non : 21 h 30. 

MADELEINE (4265-07-09). La Foire 
d'empoigte : 21 k 

MAISON DE L’ E LATINE 
si Les Cent Ans d'Azul : 

etre (42-36-27-53). 
DEC ju 


* MARAIS (42-78-03-53). Le Grand Invñé : 
20 h 30. 


MARIE STUART (4508-17-80). Le 
Monte-Plats : 18h 30. Sepi Contes 
cruels: 22h : 

MARIGNY (PETIT) (42-25-20-74). Si 
c'esi pes Montagré, j'en veux pas : 21 h. 

MATHURINS (42-65-50-00). La Femme 
à coatre-jour : 21 k 

tr dat eMter ds nan co 

{ ). Ma cou- 
saine de Varsovie : 10 b 45. - 

MONTPARNASSE (43-22-77-74). Le Se- 
cra:2lh 

U THÉATRE MOUFFETARD 
(43-31-11-99). Paris accordéon Fêtes 
d'automne du Ve arrondissement : 
20 h 30. 

NOUVEAUTES GrRSEN) Le Grand 
Standing : 20 

ODÉON (n25030. Les Exilés : 
20 h 30. 


L'Honme: 


(4322 


ODÉON (PETIT) (43-25-70-32). Toile de 
fond : 18 h 30. 

ŒUVRE (4874-42-52). Je ne suis pas 
Rappaport : 20 h 45. 

OFFICE NATIONAL SUISSE DU TOOL. 
RISME (47-42-4545). La Pros du 
Transsibénien et de le petite Jehanne de 
France : 10 b, 14 h 30e 20h 15. 

OPÉRA - PALAIS GARNIER (47-42- 
"53-71). © Jules César: 19R 30 

PALAIS DES GLACES (PETIT PA- 
LAIS} (48-03-1 1-36). Kilowaut : 20 h 15. 
© Les Vamps: 21 b 30. 

PALAIS ROYAL (42-97-59-81). © Louis 
Jouvet. D Le nent Fi Paluis- 
Royal : spectacle conLinue ! 
Raymond Devos : 20 h 30. 

POCHE-MONTPARNASSE (45-48- 
92-97). Salle E © Le plus heureux des 
vos : 21 à. 

SAINT-MARTIN (46-07-37-53). 
Ténor : 20 h 30. 
L'Etrange 


RANELAGH (42-88-6444). 
Mister Knight : 21 b. 

RENAISSANCE  (42-08-18-50). 
santé, Dorothée : 20 h 45. 

ROSEAU-THÉATRE (42-71-30-20). Le 
Lavoir : 20 h 30. 

SORTE (48-78-6347). Drôle 
de couple : 20 h 45 

SPLENDID SAINT-MARTIN (42-08- 
21-93). L'Ex-Femme de ma vie : 20 h 30, 

SQUARE RE (43-79-90-90). Baro- 
Guel}:20h 

THÉATRE . DIX HEURES (42-64- 
35-30). © Paradiseurs, suivi de Va donc 
mettre au lit tes ratures : 20 h 30. Bras- 
sens, Brel:22h. 

THÉATRE DE L'EST PARISIEN (43- 

. 64-80-80}. La Résistible Ascencion d'Ar- 
turo Ul : 20 h 39. 

THÉATRE DE L'OMBRE QUI ROULE 
(43-26-29-61). Le Monologue de Molly 
Bloom, d'après Ulysse : 21 h. 

THRÉATRE DE LA MAIN D'OR (48-05- 
67-89). Salle IL © Salomé : 20 h 30. 

THÉATRE DU BEL AIR (43-46-91-93). 
Les Eaux et Forts : 20 h 30. 

THÉATRE MODERNE a © 
La Dame de Bayreuth : 20 b 

THÉATRE NATDONAL DE CHAÏLLOT 
(47-27-81-15). Théâtre Géonier. © So- 
phonisbe : 20 h 30. 

THÉATRE NATIONAL DE LA COL- 


A ta 


THRÉATRE RENAUD-BARRAULT (42- 
56-60-70). Grande salle. Le Retour an 
désert. Festival d'automne à Parts 1988 : 
29 h 30. 

TINTAMARRE (4387-33-82). Barthé- 
lémy : 19h. Les majoreltes se cachent 
pour mourir: 21 h 30. 

PORTO (48-87-8248). 

TRISTAN-BERNARD (45-22-08-40). Ri- 
fifoin dens Les labours : 21 b. 

VARIÉS (42-33-09-92). Le Saut du Lit : 


Identités : 


cinéma 


La cinémarhèque 
PALAIS DE CHAILLOT (47-04-24-24) 


Retour à l'aube (1938). d'Henri Decoin, 
16 b ; The Firsi of the Few (1942 vo), de 
Leslie Howard, 19h; La Révolte des 
Serre À (1934, vostf.). d'Erwin Pisca- 
10r, 


SALLE GARANCE, CENTRE 
GEORGES POMPIDOU (42-78-37-29) 


arrondissement : : Couverture 
du périphérique (1984) de Chantal 
Machet, Laisse béton (1984) de Serge Le 

arrogdissement : En 


Villette: le Sang des bé 
Georges Franju, Ouverture 

sciences (1986) de Jean-Pierre Dougnac, 
Se D or Pie PE 
de Flandre (1978) d'Alam Rémond, 
a 


Les exclusivités 


A GAUCHE EN SORTANT DE 
L'ASCENSEUR (Fr.} : Rex. 2 (42-36 

° 2599 Gaumont Ambassade, & (43-59- 
1908): Path£ Français, 9 (47-70- 
33-88) : Les Montparnos, 14° 
(4327-52-37): Gaumont Convention, 
5° (48-28-42-27). 

ADA DANS | LA JUNGLE (Fr.) : Forum 
Horizon, Le (45-08-57-57) : Pathé Hac- 
tefeuille, 6° (46-53-79-38) : Pathé 

43-59-92-82) : 
Parhé Français, 9% 11-7635 88) « Fav- 
vette, 13° (43-31-56-86) : Parhé Mom- 
he iæ (43-20-1 2-06) : gr 
t-Charies, 15 (45-79-3300) : 
Wepler, 19° (45-22-4601!) : 
betta. 20e (46-36-1096). ., 

LES AILES DU DÉSIR (Fr.-ALL, v.0.) : 

Saint-André-des-Aris |, 6° (43-26- 


48-18). 
LES ANNÉES SANDWICHES (Fr.) : 
Cinaches, 6 (46-33-10-82). 
AU REVOIR LES ENFANTS (Fr-AIL) : 
Studio des Ursulines, 5° (43-26-19-09). 


BAGDAD CAFÉ (A. v.0.) : Gaumont Les 


Halles, 1e AOC I2I2) à Gaumont 
Om 2 (47-42-60-33) ; 14 Juillet 
an. 14 Juillet Par- 
43-26-58-00) : La Pagode, 7° 
ARS AT. Ganmoni Asibassade, & 
Parnasse, 1 


(43-59-19-08) : Gaumont 
(43-35-3040) : vi. : Fanvoue, 13 a 


2 JARDIN D'HIVER 


Le M an eCE 


is 1 


ni 
2 


ne 
LEE 


C'est ir, ropide, morgeni 
et ie en hurent 


Or ak. > rétourer J 


j + es Trois Secrétan, 19 (42-06- 
LA BÊTE DE GUERRE (A. v.o.) : UGC 
Normandie, 8° (4563-16-16) : v.F. : Hot 
I Boulevard, 9% (47-70-1041) : 

is Ciné L, 10: (47-70-21-71). 

BIG (A. v.0.) : Forum Horizon, 1° (45-08- 
57-57) ;: UGC Danion, 6 (42-25-10-30) : 
UGC Rotonde, & (45-74-9494) : UGC 
Normandie, & (45-63-16-16) : v.f. : 
Paramount Opéra, 9 (47-42-5631) : 
UGC Gobelins, 13° (43-36-23-44) : Mis- 
tral, 14 (45-39-52-43) : Pathé Montpar- 
nasse, 14 (43-20-1206) : UGC Conven- 
tion, 15 (45-74-9340); Pauhé Clichy, 
18 (45-22-46-01) ; Le ‘Gambeua, 2 
(46-#-10-96). 

BIRD (A. v.o.) : 14 Juillet Parnasse, 6 
(43-26-58-00) : Elysées Lincoin, & (43- 
59-36-14). 

BONJOUR L'ANGOISSE (Fr): UGC 
Biarritz, & (45-62-20-40) ; Miramer, 14 
(43-20-89-52). 

ds (Er.) : Cinockes, 6 (46-33 


COLORS (*) ee v.0.) : UGC Ermitage, 
& (45-63-16- 

LA COMME LRE (Sos... v.a.) : Forum 
Orient Express, fe (42-33-4226) : 
Cosmos. & (45-44-28-80) : Le Triomphe, 
8e (45-62-45-76) : L'Enirepôt, 14 (45 

43-41-63). 

LE COMPLOT (Fr. vo.) : Forum Orient 
Express, 1" (42-33-42-26) : Gaumont 
Opéra, Z (47-42-60-33) : 14 Juilicr 
Odéon, & (43-25-59-83) : Lucernaire, 6 
(4544-57-34) : vf. : George V. & (45 
62-41-16} : Trois Parnassiens, {4 (45 


DE BRUIT ET DE FUREUR (°*} (Fr.) : 
Epée de Bois, 5° (43-37-57-47). 

LE DERNIER EMPEREUR (Bric-IL. 
FR Les Trois Balzac. 8 (45-61- 


LA DERNIÈRE TENTATION DU 
CHRIST (A. vo}: Gaumont Les 
Hailes, 1 (40-26-12-12) : Gaumont 
Opéra, z (47-42-60-33) : Ciné Beau- 
bonrg. # (42-71-52-36) : Publicis Saint- 
ml € (42-22-72-80) : UGC 
Odéon, 6 (42-25-10-30) : Gaumont 
Champs-Elysées, 3 (43-59-0467) : 14 
Juillet B Bastille, 11° 143-57-90-81) ; 14 
Juilleu Beaugrenelle, 15% {45-75-79-791 : 
v.f. : Paramount Opéra, % (47-42- 
56-31} : UGC Lyon Bastille, 12 (43-43 
01-59) ; UGC Gobelins. 13 (43-36- 
23-44) ; Gaumont Parnacse, 14° 
(433 

EMMANUELLE 6 (®*} (ftr.}: George 
V.# (45-62-41-46). 

ENCORE (°) (Fr.) : Studio 43, % (47-70- 
63-40). 


LE FESTIN DE BABETTE (Dan, vu.) : 
Cluny Palace, S (43-54-07-76}; UGC 
Érmitage, 8 (45-63-16-16). 
FRANTIC (A. v.o.) : George V, & (45- 
62-41-46). 
LES GENS DE DUBLIN (A. v.0.) : Uto- 
pia Champolhon, 5 (43-26-84-65). 


JACQUES BONNAFFE CATHERINE JACOB 


LNIL 


AHroctions Dour noces ef barqu 


Télérams: 


et une ferveur 





ere MORNING VIETNAM (A. 
o.) : Forom Horizon, 1° {45-08- 
137 : }4 Juillet Odéon, fr (43-25- 


59-89) : Pathé LT open &. 
(43-59-92-82) : UGC iez, & (45-62- 


20-40) : 14 Juillet Basulle, 11° (43-57- 
90-81) : 14 Juillet Beaugrencile, 15 (45- 
75-79-79) : Bienvenüc Montparnasse, 15° 
(4544-25-02) : v.f. : Paramount st 
% (47-42-54-31) ; Fauvette, 13 (43-31- 
56-86) : Mistral, 1# (45-39-52-43) ; 
Paché tr (43-20-12-06) : 
Le Gambetia, 20° (46-36-10-96}. 

LE GRAND BLEU (Fr. v.o.) : Poblicis 
Champs-Elysées, 8° _ (47-20-76-23) : 


Gaumont 
(Le Grand Rex), 2 (42-34-83-93) : 
Gaumont Aksia, 14 (43-27-83-50) : Les 
Montparnos, lé (43-27-52-37). 


LE GRAND CHEMIN (Fr.) : Lucernaire, 
(C3 LE : George V, B° (45-62- 
41-46). 

LA GUERRE D'HANNA (A. v.0.): 
Forum Orient Express. 1 (42-33- 
42-26) : Elysées Lincoln, 6° e 
36-14} : v.f. : Pathé Impérial, 2 (47-42- 


7252). 
PRAY (A., v.0.) : Epée de Boss, 5 
nt 
HOMEBOY (A. vo): Forum Orient 


Express, tot {42-33-42-26) : er 
Bois, # lit UGC Rotonde, 


6 (45-74-94-94) : Le Triomphe, 8 (45- 
62-45-76). 
L'HOMME QUE J'AI TUÉ (A. v.0.) : 


Action Christine, & 143-29-11-30). 

HOTEL TERMINUS (Fr. vo): Le 
Saint-Germain-des-Prés, Salle G. de 
Beaurcgard, & (42-22-87-23) : Elysées 
Lincoln, # (43-59-3614) : Sepi Parnas- 
siens, [4 (43-20-32-20). 

L'INSOUTENABLE LÉGÈRETÉ 
L'ÊTRE (A. v.0.) : Cinoches, AGE 
LE Trois Parnassiens, 14 (43-20- 
30-19). 

IRONWEED (A. v.o.) : UGC Odéon, & 
(42-25-10-30) ;: UGC Biarritz, $e (45-62- 
20-40): v.f.: UGC Montparnasse, 6" 
(45-74-9494). 

LA LECTRICE (Fr): Forum Arc-cr- 
Ciel, 15 (42-97-5374) : Pathé (mpérial, 
X (4742-72-52) : Pathé Hautefeuille, & 
146-33-79-38) : : Pathé Marignan- 
Concorde, 8° (143-59-92-82) : Saint- 
Lazare-Pasquier, 8° (43-87-35-43) : 
UGC Lyon ille, 12° (43-43-01-59) : 

Sr ER 
Parhé Mon { 12 
Sept Parnassiens, i4 (43-20-32-26} ; 
Convention Saint-Charlies, 15 (45-79- 
33-00) : Parhé Clichy, 18e (45-22- 
46-01). 

LA LOI DU DÉSIR ("} (Esp. v.o.) : Les 
Trois Luxembourg. 6 (46-33-97-77). 

MASQUERADE (A. vo.) : Forum Hori- 
zon, l« (45-08-57-57) : Saim-Michel, 5 
(43-26-79-17) : Publicis Champs- 
Elysées, & (147-20-76-23). 

TERESA (Bril, vo.) : Epée de 

Boïs. 5° (43-37-5747). 


ANGLAIS (Brie. vo.) : L4 Juillet Par- 
nasse, & (43-26-58-00). 

MIDNIGHT RUN {A., v.o.} : Ciné Beau- 
bourg. # (42-71-52-36) : UGC Damon, 
é& (42-25-10-30) : UGC Biarriuz, & (45 
62-20-40} : UGC Ermitage. & (45-63 
16-16) : La Basile, 11e {43-54-07-76) : 
Sent Parnassiens, (43-20-32-20) : 14 
Juillet Bea le, 15 (45-75-79-79) : 
UGC Maillot, 17 (47-48-06-06) : v.f.: 
Rex. 2° (42-36-8393) : UGC Montpar- 
nasse, 6° (45-74-94-94} : UGC Opéra, 5 
(45:74-95-40) : Les Nation. 12° (437-43- 
04-67) ; UGC Lyon Bastille, 12° (43-43 
01-59) ; UGC Gobelins, 1% (43-36- 
23-44) : Mistral, 14 (45-39-52-53) : 
UGC Convention, ‘15 (45-74-93-40) ; 
Images. 1#& (45-22-47-94) ; Trois Secré- 
an, 19° (42-06-79-79). 

LES MODERNES (A, vo): Forum 
Orient Express, 1® (42-33-42-26) : Pathé 
Hautefeuille, 6 Co : Pathé 

Marignan-Concorde, & (43-59-92-82) : 
Sert Parnassiens. 14 (43-20-32-20). 

NEUF SEMAINES ET DEMIE (*) (A. 
v.o.} : Le Triomphe, # (45-62-45-76). 

NICEY ET GINO (A. vo.) : UGC Nor- 
mandie, 8 (45-63-16-16} : v.f.: UGC 
Montparnusse, 6* (45-74-94-94) : Para- 
mount Opére. 9° (47-42-56-31). 

NUIT ITALIENNE (le, vo): Utopia 
Champollion, 5 (43-26-84-65). 

OEUF cn v.0.) : Reflet Logos !, 5° (43 


LA gs AMIE (Fr): Pauhe 
Marignan-Concorde, 8° (43-59-92-82). 

PIÈGE DE CRISTAL (A. v.o.) : Forum 
Horizon, 17 (45-08-57-57) : UGC Dan- 
tom, 6 (42-25-10-30) : UGC Normandie, 
& (45-67-16-16) : vi: Rex, x (42-36- 
83-93) ; UGC Montparnasse, & (45-74- 
94%) ; TNT œ (47-42- 

S6- Sy: D SUG: on Bastille, 12° 


(43-20-12-06) : 
Charles, 15 (45-79-33-00) ; FE 18: 
(45-22-47-94). 

PRESIDIO (A. v.o.) : George V. & a 
62-41i-f6)} : Pathé Marignan-Concorde, 8 
(43-59-92.82) : : Sept Parmassiens. 14 
(43-20-32-20) : vf. : Bretagne, & (42-22- 

57-97) : Paramount Œ (47-42 

on Pathé Clichy, 18e S2 


PUBLIVORE (Fr.) : Epée de Bois, 5° (43- 
37-57-47). 
JOURS AVEC MOI (Er.) : 
Forum Orient Express, 1 (42-33- 
42-26) ; UGC Danton, 6°"(42-25-10-30) : 
UGC Mont tparnasse, 6° pr qaer: À : 
UGC Biarritz, 8° (45-62-20-40) ; 
Ge (45-74-9540) ; UGC de 
lins, 13 (43-36-2344) : Mistral, 1# (45 
39-52-43) : UGC Convealion, 15 (45 
74-93- 40) : UGC Maillot, 17" 
(47-48-06-06). 


SALAAM BOMBAY ! (indo-Fr., v.0.) : 
Gaumont Les Halles, 1 (40-26-12-12) : 
Les Trois Luxembourg, é (46-33 

97-77) : Gaumont Ambassade, & (43-55- 
19-08) : 14 Juillet Bastille, t1° (43-57- 








SAMMY ET 
Dan. ER. va.) : Cinoches. & (46-33- 

DES E : Utopia Champollion, 

TERRE SACRÉE (Fr. v.o.) : Latina, # 
(43-78-4786). 

TROIS SŒURS (IL-Fr. AL, v.0.) : Ciné 
Beaubourg. 3% (42-71-53-36) : Pathé 
Hauefeuille, 6 (46-33-7938) : Gau- 
mont Ambassade, (43-59-19.08) s Les 
Trois Balzac, 8 (45-61-10-60) : La Bas- 
üille, {je (43-54-07-76) : Gaumont Par- 
nasse, Lés (43-35-30-40) : vf. : Gaumont 
Opéra, 2 (47-42.60.33): Les Mont- 

FHOS. ee. LPHEUR WE 
C $ (48-28-4227). - 

UN MONDE : PART (A, v.o.): Gar 
mont Les Halles, 1e (40-26-12.12} : Cinë 
Beaubourg, 3 (42-71-52-36) : Les Trois 
Luxembourg, © (46-33-97-77): UGC 
Odéon. 6° (142-25-10-30) : UGC 
Ratonde. & (45-74-94-94} : UGC Bin 
vez, 8 (4562-20-40) : UGC era, 
(45-74-9520) : UGC Lyon Bastille, 12 
Lost FE Escurial, 13: (47-07- 
28-04) : 14 Juillet Beaugrenelle, 1% os 
751070); s.f. : UGC Montparnasse, & 
(45-74.%4-94) : UGC Gobelins, 13 (47 
36-23-44) : Gaumont Alésia, 14 (43-27 
84.50) : Images. 18: (45-22-4794) : Le 
Gambeuta, 20: (46-36-10-96). 

UN PRINCE A NEW YORK (A. v.0.) : 
Forum Orient Express, i® (42-33- 
42-26) : Gcorge V. & (4562-41-46) ; 

€ Marignan-Concorde. & {(43-5 


3) : 

Paramount Opéra, ge (47-42-56-31} ; 

Monperasse, 1# (4320-12-08) : Gaur 

Mon au 

ne Conesion 15 (4$-28-42-27) : 
Pathé Clichy. 18° (45-22-46-01). 


L'AUTRE NUIT. Film français de 
Jean-Pierre Limosin : Forum Arc-en- 
Ciel, '1e (42-97-53-74) : Les Trois 
Balzac. & (45-61-10-60} : Sept Par- 
nassicns, 14 (43-20-32-20). 

DROLE D’ENDROIT POUR UNE 
rat le 


8399 < Cine Beaubourg, # (42-71- 
52-36) : UGC Montparnasse. 4 
(45-74-94-94) : UGC Odéon. & 
-{42-25-10-30) : UGC ST 
8e (45-62-20-40) : U 
Opéra, 9% (45-74-95-40) : Les 
Nauon. 1% (43-43-0467): UGC 
Lyon Basiille, 12 (4343-01-59) : 
UGC Gobelins, LY (43-36-23-44) : 
Mistral, l4 (45-39-52-43) ; UGC 
Convention, 15: (45-74-93-40) : 
UGC Maillot, 17% (47-48-06-06) ; 
Images, 18° (45-22-47-94) ; Le 
Gambetta, 20° (46-36-10-96). 
DROWNING BY NUMBERS. Film 
britannique de Peicr Grecnaway, 
v.o. : Pathé Impérial. 2° (47-42- 
72-52) : Ciné Beaubourg, 3 (42-71- 
52-36) ; Racine Odéon, & (43-26- 
19-68) a Le Triomphe, 8: 
76) ; La TS lie (43 
54-07-76) : Esourial, 3 (47-07- 
28-04) : Gaumont Klein. 1# (43 
27-84-50) : Trois Parnsssiens, l4 
(43-20-30-19) ; : 14 Juill! Beaugre- 
nelle, 15: (45-75-79-79). 
L'ETUDIANTE, Film français de 
Claude Pinoteau : Gaumont Les 
Halles. 1® (40-26-12-12} : Rex, x 
(42-36-8393) ; : 14 Juillei Odéon, 6 
: Gaumont Ambas- 


Pasquier, 8 (43-87-35-43) :: 


UNE AFFAIRE DE FEMMES (Fr.) : 
Forum Horizon, Le (45-08-57-57) ; Rex, 
Z (42-36-83-93) : 14 Juillet Odéon, & 

(43-25-59-83) : La Pagode, 7° T0. 
12-15) : Gaumont reed (43-59. 
19-08) : George V. & (45-62-41-46) ; 
Saint-Lazare-Pasquier, 8° (43- 87 
35-43) : Pathé Français. 9% (47-70- 
33-58) : 14 Juillet Bastille, Fi (43-57- 
90-81) ; Les Nation, 12 (43-43-04-67) ; 
Fauvette, 13° (43-31-56-86) : Gaumont 
Alésia. 14 (43-27-&4-50) : Miramar, 14 
Beaugrenelle, 


(45-22 46-01) ; Trois ue. 1% 
06-79-79). 


UNE : ETOILE POUR L'EXEMPIE 
(Fr): Vendôme Opéra. 2 (47-42 
97-52). uS 

LA VIE EST UN LONG FLEUVE 
TRANQUILLE (Fr): Forum Arc-en- 
Ciel, 1e (42-97-53-74) : George V. & 
(45-62-41-46} : Les Montparnos, 14 
(43-27-52-37). 


Les grandes reprises 


AGUIRRE, LA COLÈRE DE DIEU 
(AH. vo.) : Accatone (ex Studio 
Cujes), 5 (46-33-86-56). 


PARIS EN VISITES 


« Picasso dans un palnis du Marais», 
14 h 15, 5, rue de Thorigny (Paris et son 
histoire). 

« HGtets et jardins du Marais, place 
des Vosges», 14 h 30, sortie métro 
Saint-Paul (Résurrection du passé). 

« Rues, maisons du Moyen Age 
autour de Saint-Paul», 14 h 30, métro 
Sully-Morland (Paris pitioresque et 
isole). 

«Le Palais de justice en activité», 


14 h 30, devant les grilles (Christine 
. Merle 


)- 
«Les rois maudits : la Saïnte Cha- 


pu 15 beures, 2, boulevard du 


(Tourisme culturel). 
«Les salons de l'hôtel de Lauzun», 
15 heures, 17, quai d'Anjou 


* (Mou Cazes). 


MONUMENTS HISTORIQUES 

« Le théâtre de l'Odéon : extérieur et 
imérieur», 15 heures, devant le théâtre, 
place de l'Odéon. 

- Saint-Denis du Saint-Sacrement et 


LES FILMS NOUVEAUX 


ASSASSINS ET VOLEURS (Fr.): 
Reflet Logos LE, 5° (43-54-42-34). 

AUTOPSIE D'UN MEURTRE (A. 
v.0.} : Utopia Champallion, 57 (43-26 
8445). 

LE BAL DES VAMPIRES (A. vo.) ; 
ro (ex Studio Cujas), # (46-35 


AN (A. v.f.) : Cinoches, 6° (46-33 
10-82). 

LA BELLE ENSORCELEUSE ( 
v.0.} : Action Ecoles, 5° (43-25-72-07). 
BIENVENUE MR CHANCE (A. v.0.) : 

nn (ex Studio Cujas}. # (46-33 


* BIRDY (A. v.0.) : Sturtio Galande, 5° (43- 


54-72-11). 

BRÂDDOCS ("1 (A. v.f.): Hollywood 
Boulevard, 9 SO io ar). 

BRAZIL (Brit., v.o.) : Studio Galande, 
143-54-72-71): Sept Parmassiens, 14 
(43-20-32-20). 

CERTAINS L'AIMENT CHAUD (A. 
He Action Christine, 6° (43-29. 
11-30). 

LES COMPÈRES (Fr) : Clab, 9. 

CRUISING (°°) (A. v.0.) : Accatone (ex 
Studio Cujash. 3 (46-33-86-86). 

LES DAMNÉS (*) (It-A. v.0.) : Acca- 
tone {ex Studio Cujas). 5 (46-33- 


(A. v.0.) : George V. 


DOCTEUR FOLAMOUR (Brit. vo.) : 
Le Champo, 5 (4354-51-60). 

DOUZE HOMMES EN COLÈRE {A. 
LS Fo Médicis Logos, % (43-54 
4 - 


8e (45-62-41-46). 


Français, 9 (47-70-33-88) ; Les 
Nation, 12 (43-43-0467): UGC 
Lyon Basille, 127 (4443-01-59) : 
Fauveute, 13° (43-31-56-86) : Gau- 
mont Parnasse, 14 (43-35-30-40) : 
Gaumont Alésia, 14° (43-27- 
84-50) : Miramar, 14° (43-20- 
49-52) : Gaumont Convention, 15 
{48-25-42-27) : Pothe Wepier, 18° 
(45-22-46-0F). 

L'INCESTE. LA CONSPIRATION 
DES OREILLES BOUCHÉES. 
Film français de Carol Rousso- 
poulos. v.o. : L'Entrepôt, [# (45-43 
41-63). 

LE REPAS DU DRAGON. Film aîle- 
mand de Jan Schôtte, vo. : Forum 
Arc-en-Cicl, 1e (42-97-53-74) : 
Saint-André-des-Arts Li, 6 (43-26- 
80-25}; Bienvenüe Montparuasse, 
15 (45-44-2502). 

STORMY MONDAY. Film anglo 
américain de Mike Figgis, v.0.: 
Gaumont Les Halles, I" (40-26- 
12-12): Saint-Michel, # (43-26- 
79-17); Gaumont Ambassade, &° 
(43-59-19-08) : Gaumont Alésis, 
14 (43-27-8450) : vf. : Bretagne, 
€ (42-22-57-97) : Pathé Français, 
(47-10-3388) : Fauveute Bis, 13 
(43-31-60-74) : Gaumont Conves- 
tion, 15° (48-28-42-27) : Pathé Cl- 
chy. 18° (45-22-4601) : Le Gam- 
betta, 20 (46-36-10-96). 

LE TEST. Film Does 
Zacharias, v.o. : Studio de la (is 
5 (46-34-25-52). 

LE TOCSIN DE TCHERNOBYI. 
Film soviétique de Rollan Ser- 
guienko, v.o. : Studio 43, % (47-70- 
63-40). 





HIROSHIMA AMQOUR (Fr) : 
Studi de la Fe 5 (46-34-25-52). 

HITLER, UNE CARRIÈRE (AIL. v.0.) : 
Studio 43,9% (47-70-63-40). 

LE JUSTICIER BRAQUE LES DEA- 


LERS ( 5.) : Hollywood Boulevard, 
ÿ (ATOS. 


LE LIVRE DE LA JUNGLE (A. vf : 
Cinocbes, & (46-33-10-82) : 
Saint-Charles, 16° (45-79-3300). 

MANON DES SOURCES (Fr): Le 
Champo, 5 (43-S4-51-60). 


BCE a vo.) : Refiet Logos 1, 5 

RO 7 Boule 

{As 20) : Diopia Champion, à (4 
26-84-65). 

mn LCR Epresre rh eus 


STRANGER THAN PARAÏINSE (A- 
Er Pare Utopia Champollion, 5 (43- 


TAXI DRIVER (°°) (A. v.0.) : Les Trois 
* Luxembourg, & (46-33-97-77). 

TO BE OR NOT TO BE (A. vo.): 
Action Rive Gauche, % (43-29-4440). 

ZELKG (A. v.0.) : Accatone (ex Studio 
Cujas). # (46-33-86-56). 





12 OCTOBRE 


a À la découverte d'un temple boud- 
dhiste», 15 heures, entrée de l'Institut 
internationa] bouddhique, 40, ronte de 
Ceinture-du-Lac-Daurnesnil. 

POUR LES JEUNES 

«Les chemins d'un tableau. (plus de 
dix ans), 14 h 30, 11, avenue du 
Présideni-Wilson (Musée d'art 

“Séance de contes» (cinq-sept ans). 
14 h 30. avenue Winston-Churchili 
(Petit Palais). 


CONFÉRENCES 


3, rue Rousselet, 14 h 30 : - A In 

découverte des hiéroglyphes » : 
9 heures : «Lc siècle de Rubens» 
(ArcHs). 

18, rue de Varcnne, 18 h 15: «Les 
fetes juives austères», avec le rabbin 
Maurice Nezri (Fraternité d'Abra- 
bam). 

35, rue des Francs-Bourgeois. 
18 h 30 : « L'Europe et ia crise gho- 
bale», par Christopher Layion {Maison 
de l'Europe). 
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chaque semaine dans dn samedi daté 


ee © Filre à éviter = On peut voir 





Mardi 1 1 octobre 





TF1 


20.40 Cinëma : le Ca me Film américain de 


vakher électrique 
Sydney Pollack (1979). Avec Robert Redford, Jane Fonda, 
mat i cha 


Perrine. Un ancien 7 de rodéo est devenu 
des spectacl, cfa ' DL Poser ds. 
es | Un jour, egas, il s'aper- 
mr qu'il doit monter a été drogué. II s'enfuit 
CR ete ne cn Sean D er. LL Meme! 
a , HA fon sarcastique el amer. 8 
Gel mon mardi! Préené” Christophe Dechavanne. 
luvité : André Dussolier. 0.10 Journal et Météo. 0.20 Maga- 
ame : Livres en tête. 0.40 Documentaire : Histoire des mven- 
tions. 1.30 Feilleton : Les Moineau les Pinson. 

: Les ateliers du rêve. 245 

taire : Histoires naturelles. 4.35 Musique. 4.40 
taire : Histoires naturelles, 


| 
f 


20.35 Cinéma : Mon oncle Besjamin = Film français 
d'Édouard Molinaro (1969). Avec Jacques Brel, Claude 
Jade, Rosy Varte. En 1750, à Clamecy. un mé de cam- 
pagne, ami des pauvres, ennemi des riches, amateur de bon 
vin et de jolies filles, essaie d'échapper au mariage et s'aitire 
une mauvaise affaire avec un marquis Adaptation sous 
forme de récit picaresque d'un roman de Claude Tillier. 


22.10 Flash tions. 22.15 Documentaire : 
ge années d'amour. De Claudine Kirgener et André Sal- 
Hommage au chanteur 


28.30 Cinéma : ia Loi selon Harry m Film américain de 
Bruce Geller (1973). Avec James Coburn. Michael Sarrazin, 
Trish Van Devere. Un jeune voleur debutant et la jeune fille 
qu'il a essayé de dépouiller deviennent les élèves de deux 


pickpockeis professionnels qui leur tous les trucs 
du métier. Es arieux fl. à la fois + documentaire » et 


: S années 70, est resté, 
Jusqu'ici, inédit en France. Journal. 22.45 Tékvision 
régionale. 


CANAL PLUS 
DC de nn Po ne 
. Avec uzet, 

lavoy, ar Plane Bisson. 2210 Flash d'informations. 
22.15 : l'Année du ms Film américain 
Michael Cimino (1985). Avec Mickey Rourke, John Lone, 
Ariane (v.a.). 0,25 Cinéma : Fou à tuer © Film américain de 
David Schmoeller (1986). Avec Klaus Kinski, Talis Balsam, 


5 


Berre Wanaory. 1.45 Document : Julio Iplesias, le séduc- 


LA 5 
20.30 Cinêéaa : Al, les belles bacchamtes! D Film f: 15 
de Jean Loubignac (1 i 

Maillan, Robert D 
bier et son 
music-hall 


 ruif aux acteurs. W Série : 


Le. pernrhent des RS d'une revue de 
spectacle burl obert Dhéry et sa 
Du cinéma run réalisateur nullissime. ce 
retour de Mike 


20.35 Tékfim : Le cri du lonp. De Dan Curtis, avec 
Graves, Clint Walter. Cing meurtres ont été commis par une 
étrange créature mi-homme, mi-bète. 21.50 Série : Le Saint. 
L'argent ne fait pas le bonheur. 22.45 Journal. 23.00 

a I ee 
Pierre : usique : 

2.00 Sexy clip (rediff.). 2.30 Série : Le Saint (dit. 
3.20 iné : Adventure (rcdiff. Magazine 


: 


; .). 245 É 
e et En balance (rediff.). 110 Msgaaine : M6 aime 
rediff.). 5,00 Magazime : Adventure (rediff.). 5.30 Maga- 


: Le ghaive et ia balance (rediff.). 6.00 M : Bou- 
ALT { ) usique 


FRANCE-MUSIQUE 


20.15 intégrale Schubert (1). Quatuor à cordes n° 1 en si 
bémol ar D18, Quatuor © 10 en mi bémol majeur, 
op. 125, D87. de Schubert; Mouvement(s), quatuor à 
, de Daniel; tuor à cordes n° 13 en La mineur, 
29, D804, de Schubert par le Quatuor Chilingirian. 
22.4 Récital. Christophe Boulier, hon, 
pe sonate pour vi et piano en ut majeur, op. 59, de 
"Indy ; Sonate pour violon et piano en la majeur de Franck 
0.00 d'archires. Symphonie en si bémol majeur, de 
Benda ; Concerto pour clavier et orchestre n° 1 en ré mineur, 
BWV 1052, de Bach. 1.00 Karcheïaz, 





Mercredi 12 octobre 





3.30 Météo et Bourse. 13.40 Feuilleton : Côte Ouest. 
14.35 Club Dorothée après-midi. 17.45 Série : 
ips.19.35 Aris de recherche. 1 F : Sants- 


2 du Loto. és : rée 
présentée Jean-Pierre Foucauit. 2235 Docs- 
mentaire : De ou l'étèrnel défi. De Jean Labib, 


d'après l'œuvre de Jean Lacouture. 5. Déchirures algé- 
riennes. 23,35 Journal et Météo. 23.55 Variétés : Wiz qui 


foire 

Pinson. 1.55 Documentaire : Les ateliers du rêve. 
2.56 Documentaire : L usique. 
4.50 Docamentaire : Histoires naturelles. 


A2 
13.45 Feuilleton : Jeunez docteurs. 14.30 8 
les glaçons. 17.15 Magazme 5-15 


Chands me : 

D ee 18.45 Jeu : Des 

nee es ee EN ne tha 88. 
5 


Uon Cr #7 par Didier Répuier et Alain 
Valentini. 19.30 d'informations. 19.355 Plaisir de 
rire : La baby-sitier. 20.00 Journal et Météo. 20.35 Téké- 
film : D'ANRoN PRRE: avec Jaan Collins, 
AT M Hanilton (Z pete 65 Flash d'informations. 
22.10 D Magazine : De Dominique Lempereur et Eli- 
sabeth Couturier. Présenté par Ëlle Mac Pherson. 
0.00 Informations : sur fa Z 0.15 Magazine : 
Fipures. De Jacques Chancol. Invité : Le baron Armel ds 

ismes. 


è 


FR3 


1430 Feuilleton : A1l6 ! Tu m'aimes ? 13.57 Flash d'infor- 
mations. 14.00 Magazine : Une péche d'enfer. 14.30 Fiash 
d'informations. 14.33 Jeu : Cherchez la France. 
15.80 ions au Gouvernementà l'Assemblée nationale. 
17.08 d'informations. 17.03 Dessin animé : Petit 
ours brun. 17.05 Dessin animé: Petzi. 17.10 Dessin 


DR LE Dessiu animé : Mister T. 17.40 The 
L 8.00 : Dreret vend la mèche. 
1 F 2 ). 19.66 Le 
19-28 de Fiaformation. De 19.10 à 19.30. le journal de 

région. 19.53 Dessin animé : mme fois la vie. La nais- 
sance, 20.02 Jeux : La Théatre : Les petits 


Magazine : Océaniq FT Cycle CI Gonid F 

: ues. 1. Cycle Glenn . Fu 

en mi bémol majeur. de Bach: 32 variations en ul nee de 
: Sonate opus LL de 2. Portrait de créateurs : 


Coramach r à La mañrise de Radio: 


irbaud. 
Coromach r° 4, op, 52, de Schubert, par la 
France, 


i . scène 
Ca René Dupuy. vec Henri Tisot. Marthe Mercadier, 


CANAL PLUS 
13.30 ‘Téléfilm : Faut-il tuer Dan Malone ? 15.00 Série : 
La malédiction du loup-garou. 15.25 Téléfilm : Le droit de 


. 17.10 Documentaire : L'onsis les se 
.17.37 Dessin anime : Virgul. 17.40 Cabou din. 
ares : 8.45 


pher Frank (1987) "A Richard Claire N _. 
- AC , 
rai 1 ef rune sem pr eo 


graphique. est ravagé par un amour fou pour une femme 
mystérieuse, u'il a rencontrée sur la Lie d'Azur, entourée 
d'une faune bizarre. Les révélations progressives d'un récit 
par reiours en arrière ne font pas honneur à l'imagination de 
Christopher Frank. Ce jilm aux i raffinées a tou: du 
Here ag On peut le voir pour Claire Nebout, actrice 
singulière, irréprochable qui traine dans son sil- 
lage le néoromantisme de la fatale. 6.30 Cinéna : 

it chez Mand mm Film français d'Eric Rohmer 


saut 
(1969): Avec Jean-Louis Trintignent, F Fabian, 
Marie-Christine Barrault. 2.15 Magazine : Cinémode. 
LA 5 
13.30 Série : Supercopter. 14.25 Série: K 2006. 
Série : Shérit, Ë peur. 16.25 Pollyanus. 
ques. 17.1S Les avegtures de 


FC 


i 
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LE 


19.30 l Bouvard. 
:_ Profession 
ide de devenir ocre. 
Angeles. 


UE 
fe 
si 
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Ë 
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13.20 Feuilleton : La clinique de fa Forët-Noire. 
4.15 Jeu : Fan de 15.00 M6 Express. 15.05 Variétés : 
16.00 M6 
05 Série : 

Six 


tar. 15.45 Hit, hit, À 


fé 
| 
È 
| 


}. Invités : 

(D. comme Dailly) ; André L 

honoraire des finances ; Gérard Delteil. journaliste, co-auteur 

avec Yonnel Liégeois de Dossier Viande. 23.15 Journal 

23.30 Série : lat. 0.25 Magazine : Club 6. 

1.10 M ose ue. 200 Magsine : 
rediff.). 2.30 Série : Saint (rediff.). 
ine : M 6 aime (rediff.). 4.10 me : 


Adventure (rediff.). 4.38 Magazine : Le etin 

SE) SU Mousse Gaine GOT) 600 Mass 

que : Boulevard des clips. 

FRANCÇCE-CULTURE 

20-30 Tire-ta fangue. at Lg eg 2 Corne 

Des nouvelles de la belgique, de la Suisse et du Cansda 

que, L'hixore qu blues, 22.60 Nalts magnétiques Arch 
u blues. 

tectes et bätisscurs. 2. L'intérieur vaut l'extérieurs. 0.05 Du 

F au lendemain. Musique : Code Aïlleurs de 

Europe. World music. 

FRANCE-MUSIQUE 

pr a Cm A re 1988, lors du Festival de 

Comminges) : Œuvres de teverdi, ï 

F: i, Berio, Chaumont, Couperin, 

Purceil, par Greta de soprano et Bernard Foc- 

cronlle, orgue. 23.07 Jazz club. En direct du Méridien de 

Paris : Ia Chanteuse brésilienne Leny Andrade, avec Jono 

veira, batterie. 


1) 





Audience TY du 10 octobre 1988 (BAROMÈTRE LE MONDE/SOFRES-NIELSEN) 
Audience instentande, France entières 1 point = 193 000 foyers 
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MÉTÉOROLOGIE 


Evolution probable du temps en France 
entre le mardi 11 octobre à 9 heure et 
Le dimenche 16 octobre à 24 heures 


maintiendra un temps perturbé sur 
Après une accalmie mercredi, les per. 
turbations suivantes affecteront surtout 
la moitié ouest du pays alors que les 
conditions pe anticycloniques : qui 
" i l'Italie à ls Scandinavie 
déborderont sur nos régions de l'Est 
Mercredi: averses et orages fré- 
quents, éclaircies sur l'Ouest. L 
Le matin, de la Lorraine et de 
l'Alsace à Le Provence-Côte d'Azur, aux 


Des nuages prédomineront du Coten- 
un au Nord où il pleuvera. 

En cours de journée, de belles éclair- 
cies se de la Bretagne à 
l'Aquitaine, au j au Mas- 
sif Central et au golfe du Lion. 

Des averses orageuses seront encore à 
craindre du Nord au Centre, au Lyon- 
nais et à la Lorraine. 

Le temps couvert et pluvieux se main- 
tiendra de l’Alsace aux Alpes, à la Côte 
d'Azur et à Le Corse. ; 


régions 
ront place à quelques passages nuageux. 
En cours de journée le ciel couvert et 
pluvieux s'étendra à l'intérieur is 
pour atteindre les régions du 
l'Tle-de-France aux pays de Loire, au 
Centre, au Massif et à l'Aqui- 
taine, les pluies s'étendront à l'étage 
moyen vers Le nordest. 
Les vents sud modérés souffleront sur 
l'ensemble des régions. 


Vendredi 14: beaucoup de mages. 
la plupart des régiom. Seul Ke quart 
upart 
Sud-Est sera ensoleillé. Les pluies 


MOTS CROISÉS 


PROBLÈME N° 4850 
1234536789 





bat. C'est du pareil au même à des 
kilomètres à la ronde. — VIIL Trou 
de flûte. Peut servir à tracer. — 
{X. Faire sorte de dissiper le 
brouillard. — X_. Com ji 


que des mouions. — XI. Parties d'un 
sabot. 


VERTICALEMENT 
I. Rend nécessaire l'usage d'an 
buffet. — 2 Court ainsi moins le ris- 
que d'être écrasé. Est plutôt mou sur 
les bords, — 3. Suffit parfois pour 
bâtir. Faire entrer dans une cage. — 
par br 
ita 


d'équi est souhaitable. Note. — 
pi 2 Ag er 
À la peau bicolore. — 6. Lettres de 


qui file à l'anglaise. — 7. Persifieur. 

Aller sans but ou avec un but précis. 

— 8. Mauvaise mère. — 9. Fut char- 

géc de faire un tour d'horizon. 
d'honneurs. 


Piaces 
Solution du problème n° 4849 
Horizsomalement 
L Montagnes. — II Idiome. — 
ni. E — KV. = 
V. Rien. En — VI. if, Stupre. — 
VII. Axis. — VIII. Orant. Ley 
_- ue. — X, - 

XL 
Verticalement 5 





auront un Caractère mtermutient et 
affecteront surtout les régions allant de 
J'Aquitaine au Nord-Est et au Nord de 
la France par l'ouest. 


nuages resteront très abondants de 
l'Aquitaine aux Région du Nord. 
D'épeis Lors ri pi le ciel sur les 
régions terranéenes, el des orages 
éclaterant sur les C£évènes en soirée. 


mais Îles brumes seront 
nombreux dans le Nord-Est Sur la moi- 
importants et pourront affec- 
ter la Bretagne. 

Dans le journée, des éclaircies se 
développeront à l'ouest. mais le soleil 
aura du mai à s'imposer sur la Bretagne, 


SITUATION LE 11 OCTOBRE 1988 A GO HEURE TU 





















"Valeurs relevées entre 
le 10-10-1988 à 6 heures TU st le 11-1 
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0-1988 à 6 heures TU 


la Normancie, Les pays de la Eore et 
l'Aquitaine où des orages pourront écla- 
ter. - 


régions du pourtour du golfe du 
Ps magaaes à de cles 
orageuses pourTôni ERCOTE 5€ lopper 
dans l'intérieur. Es s 
Toujours des vents sur ke pays 
tournant au sud-est en Méditerranée et 


. _ 
fards maetinaux laisserout place à de 
belles éclarcies. 
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SCIENCES ET MEDECINE 


 Déluges de Nîmes 





La cité, réputée sèche et torride, 
a, plusieurs fois au cours des siècles, 
failli être emportée par les eaux. 





ANS le dixième livre de ses 
Centuries, Nostradamus 
prédit : «Nimes, eaux si 
hautement déborderont 

qu'on croira Deucalion renaître. 
Dans le colosse, la plupart fui- 
FORL. » | 

Ce colosse, c'est sans doute la 
tour Magne, qui est le point 
culminant de la ville. Ainsi donc 
cette cité, qui apparaît au premier 
abord comme sèche, sinon torride 
l'été, cette cité qui n'a ni fleuve, 
ni rivière, porte en elle depuis des 
siètles la légende de l’annoncia- 
tion et de la menace des eaux. 
Comme si une sorte de mémoire 
collective connaissait les réseaux 
hydrauliques qui cernent la ville 
et qui courent sous elle. 

Ce n'est pas par hasard que 
Nîmes tient son nom de 
Nemausus, divinité celte, sans 
doute guérisseuse, à laquelle sa 
fontaine est consacrée. La source 
de la fontaine, pour Nîmes, c’est 
la vie : sans elle, pas de ville pri- 
mitive; sans elle, pas de sanc- 
tuaires romains ; Sans 
elle, du Moyen Age au dix- 
buitième si pas d'industries 
textiles ; et sans elle, pas de jardin 


de la Fontaine, dont Voltaire 


disait qu'il était l'un des plus 
beaux lieux d'Europe. Mais sans 
elle aussi, point de seccage. : 

Tout s'organise autour de ce 
paisible bassm d’eau verte au pied 


avancée du plateau calcaire qui 
occupe tout le nord de Nîmes. 


Rien de mystérieux : il s’agit Ë 


d’une source de type vauclusien, 
en relation avec le bassin de rete- 
nue souterraine et un vaste réseau 
de galeries enfouies, qui recueil- 


Dès le dix-huitième siècle, on 
connaissait le système de siphons, 


de fissures plus ou moins larges et 
d'avens qui l’alimentent. Il y a 
moins d’un moïs, une partie de ce 
système avait été asséchée pour 
permettre aux Gardois de visiter 
les entrailles de ieur dieu, le 
temps d’un week-end. 

Cette source a donc un débit 
directement lié aux précipitations 
les plus proches. Il peut varier 
d'une heure à l'autre, au gré des 
orages. Dans ces occasions, les 
Nimois ont coutume d'aller se 
pencher au-dessus des parapets 
pour voir $i « {a Fontaine est arri- 
vée ». C'est grâce à cette source 
aussi que purent s’installer le Jong 
du cours d'eau, dans une rue qui 
s'appelle à présent rue Nationale, 


les teinturiers, les cardeurs, les 
fileurs de laine, de coton, de chan- 
vre et de soïe. L'eau de La sonrce 
fut pendant longtemps l'énergie 
même de Ia ville et permit l'éta- 
blissement des grandes fortunes 
textiles et la montée d’un capita- 
lisme nîmois en majorité protes- 
tant. 

Pins secrètement, La source ali- 
mente en profondeur un réseau de 


certains 
levard Victor-Hugo ou de la ruc 
Générale-Perrier. 


CHRISTIAN LIGER. 
{Lire la suite page 20.) 








LES GÈNES. NOURRICIERS DE L'INRA 


L'NAUGURATION en présence 
du président de la Républi- 
. Que du nouveau centre de 
biotechnologies de l'institut 
national de la recherche agrono- 
mique (INRA) à 
(Yvelines), vendredi 7 octobre, 
a été le point d'orgue d'un pro- 
jet n6 il y a cinq ans dans ks 
cadre du programme mobiliss- 
teur raie AL « Essor des bio- 
technologies 3. « Jouy 2000 », 
dont la construction et l'équipe- 
ment ont coûté près de 
100 rmifions de francs, accueit- 
lera dans ses laboratoires près 
de deux cent cinquante per- 
sonnes. Réparties pour une 
patite moitié en chercheurs, 


copes 5 
cellules, pour ne citer que les 
appareils les plus sophistiqués. 


L'objectif 2? Comme Le pré- 
cise M. Guy Paikotin, directeur 
général adjoint de l'INRA, à 
s'agit avant tout de mettre en 
Œuvre «un véritable esprit 


des micro-organi 
de ns OL es ét 
tuants que sont les biotechnoio- 
ges, Ses par 


production animale, avec en 
ligne de mire le maïtrise des 
grandes fonctions biologiques, 
reproduction at alimentation. 
Ce nouveau centre de l'INRA 
priviégiera très nettement la 
récherche fondamentale. A 
commencer par l'étude des 
physiologiques de la 
un pôle de recher- 


us le génie 
éclaire aujourd'hui Sous un 


.. Angle nouveau. En pénétrant au 
“Cœur même des cellules, les 





Le deuxième souffle du cœur artificiel 





Les Américains relancent leurs travaux 
sur le cœur artificiel, selon eux 
« techniquement et cliniquement nécessaires ». 





par Didier Lapeyre({*}, 
O.H. Frazier{**) 
et P. Marion(***} 


L y a six ans, nous avions 
annoncé l’utitisation immi- 
nente des premières prothèses 
cardiaques en chirurgie 


les : 
l'on pouvait faire, l'état des 
recherches, quant à l'avenir à 
court terme de cette nouvelle pos- 
purs thérapeutique. 


un grand espoir et 2 eu une 
immense médiati- 
que. Elle était le résultat de vingt- 

cinq années de recherche et d'un 


qui démontrait la faisabilité du 
cœur artificiel. Malgré un succès 
technique indiscutable, le maté- 
riel atilisé devait cependant mon- 
trer très vite ses limites chez les 
cinq malades appareïllés de façon 
définitive. 

En effet, dans cette configura- 
tion d'utilisation permanente, la 
morbidité s’avérait lourde, faite 
d'hémorragies, d’embolies, 
d'infection, d'insuffisance rénale 
et de défaillance pol 


autre justification à l'utilisation 
du cœur artificiel. En effet, à peu 
près au même moment, cette 
techaïique retrouvait un 
souffle du Fait de la meilleure 
maîtrise du rejet immunologi- 
que (1). 

Depuis lors, la qualité des 
résultats s'améliore régulière- 
ment. porcs Jess 
gent. Les équipes ta- 
tion déplorent que des malades 


lité thérapeutique de sauvetage. 
Au cours de ces quatre der- 

nières — ta Le rod 

équipes de transplantation 

que n'ont donc pas hésité à Putili- 

ser. À ce jour, on relève déjà plus 

de cent cinquante observations 


cliniques dans le monde, et il est 
donc déjà possible de faire un pre- 
mier bilan. 

Tout d'abord, le concept même 
de remplacement temporaire de 
la fonction cardiaque par le cœur 
artificiel dans l'attente d'une 
greffe paraît. d'ores et déjà, discu- 
table pour une question de fond. 
Les malades arrivés au stade où le 


DE port Er RANE Me S a 
état précaire. Ces malades ne peu- 
vent être transplantés avec une 
Chance réelle de succès que si l'on 
parvient à améliorer leur état. Si 
Je cœur artificiel permet souvent 
de rétablir une condition circula- 
toire satisfaisante, malheureuse- 
ment son fonctionnement expose 
aux complications déjà citées, 
dont le risque augmente avec la 
durée d'application. Les résultats 
de la transplantation cardiaque 
après utilisation du cœur artificiel 
sont donc beaucoup moins bons 
que ceux que lon observe lorsque 
la transplantation a pu être faite 
en première intention. 

Certes, sur la dernière série 
mondiale, un tiers des malades 
ont pu être sauvés grâce au cŒur 
artificiel, Les deux tiers Qui sont 
morts ont emporté cependant 
avec eux de façon prématurée un 
organe précieux, et ia perte d’un 
cœur greffé signifie aussi La mort 
d’un autre malade en attente qui 
aurait pu pourtant en profiter de 
façon plus avantageuse. Il existe 
là pour les transplanteurs un 
dilemme : la survit possible de 
quelques cas désespérés entraîne 
implicitement la mort de quelques 
autres qui le sont moins Ou qui ris- 
quent de le devenir... Au bout du 
compte, et tous transplantés 
confondus, l'utilisation tempo- 
raire du cœur artificiel diminue le 
aombre des bons résultats. 

En attendant le cœur artificiel 
idéal, les cliniciens seront donc 
amenés à réserver son utilisation à 


des situations exceptionnelles, 
notamment à des malades qui 
figurent déjà sur une liste 
d'attente de transplantation et 
chez lesquels n'a été décelée 


aucune affection extra-cardiaque 


pouvant compromettre le succès 
de la greîfe. 

La réalisation de cœurs artifr- 
ciels plus performants à utilisa- 
tion temporaire n'est 
pas la solution adaptée au pro- 
blème du manque de donneurs. 
Tout au plus pourrait-elle 
conduire à l'embouteillage sur les 
listes d'attente, à des délais de 
plus en plus longs et, à la limite, à 
une situation absurde où La trans- 
plantation cardiaque ne pourrait 
plus être faite qu’en deuxième 
intention et dans de moins bonnes 
conditions. 

En effet, une étude récente du 
National Institute of Heaitb, 
organisme américain de la santé, 
montre que la transplantation car- 
diaque ne pourra jamais couvrir 
tout au plus que 15 % à 20 % des 
besoins. Le maximum des trans- 
plantations possibles pour les 
Etats-Unis se situerait autour de 
2 500 par an, chiffre qui devrait 
déjà être atteint en 1991. Il:man- 


querait donc au minimum, 


12 500 donneurs par 2n dans ce 
mn É 

La transplantation d'organes 
d'animaux — veaux, porcs ou 
singes — pose un problème immu- 
nologique gigantesque. Le profes- 
seur Jean Dausset, prix Nobel de 
médecine, le rappelait récem- 
ment. En dehors de ce problème 
immunologique, i faut aussi noter 
que la durée de vie de ces ani- 
maux est plus courte que celle de 
l'homme. Cette durée de vie est 


tion génétique. Même si tous ces 
problèmes biologiques fondemen- 
taux pouvaient un jour être élu- 
cidés et maïtrisés, il n'est pas cer- 
tan que cela soit ans solution 


moins onéreuse et plus élgante 
que l'utilisation d'en cœur artifi- 
ciel permanent. 

Au cours de ces quinze der- 
mières années, les organismes 
fédéraux de la santé aux Etats- 
Unis ont donné ia priorité à une 
solution séduisante qui consiste 
non pas à remplacer le cœur mais 
à l'aider par un ventricule mécani- 


que d'appoint implanté dans ” 


l'abdomen, raccordé au cœur 
malade per deux tubes prothéti- 
sl et qui prend en charge en le 

-circuitant une partie ou la 
totalité du travail du ventricule 
gauche. 

Ït apparaît aujourd'hui que ce 
concept d'assistance ventriCulaire 
gauche repose sur des bases phy- 
siopathologiques incertaines et 


décrypter le fonctionnement 

des récepteurs cellulaires sur 
lesquels ces hormones viennent 
se fixer. 


Un autre terrain d'étude 
Toujours grête aux progrès 
de ta” biok bioiogie moléculaire, la 
recherche et l'identification des 
gènes présentant un st 
pour l'agronomie, comme 
exemple la prolificité, la qualité 
de la viande porcine, ou encore 


biologiques 
Dot les 19 ire copsbies de pie 
duire, à la place des protéines 
du lait, d'autres molécules 
d'mtérèt alimentaire ou pharme- 
ceutique. 
Enfin, les scientifiques ont 
mis à leur programme le 
te génétique de la rési 


alimentaire. Une manière de 
souligner que Aire n'oublie 
les i des agricut- 


CATHERINE VINCENT. 


que, dans la meïlleure des hypo- 
thèses, il ne peut s'appliquer qu'à 
un petit nombre de malades. En 
effet les récentes données physio- 
logiques et expérimentales mon- 
trent que ie fonctionnement car- 
ce est plus complexe qu'on ne 

le pensait lorsqu'il fut imaginé 
dans le début des années 70. 

Dans le muscle cardiaque les 
deux ventricules sont intégrés en 
une seule entité fonctionnelle. La 
nature n’a conçu qu'un seul cœur, 
et non pas deux ventricules 
rit capables de fonctionner 

l'un de l'autre. 


(Lire la suite page 21.) 


(1) La cyclosporine, de façon inat- 
tendne, a bouleversé le traitement du 
rojet immunologique des greffes. 
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Envasion généralisée des acridiens, 


fiéau prévisible et redouté, 


se répand sur la moitié aord de l'Afrique. 





L y a un mois, - routes les 
conditions étaient réunies 
Pour que l'invasion générali- 
sée de la moitié nord de 

l'Afrique par les criquets pèlerins 
(Schistocerca gregaria) com- 
mence irès prochainement » 
(le Monde du P septembre). 
Cette des experts fran- 
çais du PRIFAS (1) est en train 
de se réaliser. Depuis quelques 
“jours, le Soudan, la Mauritanie et 
le Sénégal, sur lesquels s’abattent 
des essaims voraces, ont lancé des 
appels à l'aide. Le Maroc, l'Algé- 
rie, la Tunisie, la Libye, le Nigé- 
ria et l’Arabie saoudite se prépa- 
rent à une invasion qui risque 
d'être plus grave que celle que La 
plupart de ces pays ont subie pen- 
dant l'automne de 1987. 


Bien que l'Organisation des 
Nations unies pour l'alimentation 
et l’agriculture (FAO) et le 
PRIFAS aient tiré la sonnette 
d'alarme depuis 1986, la commu- 
mauté internationale vient seule- 
ment d'admettre que les criquets 
pèlerins sont, à des stades diffé- 
rents, présents un peu partout 
dans la moitié nord de l'Afrique et 
qu'il faut vite passer d'une straté- 
gie ponctuelle à une stratégie 
générale, seule apte à prévoir — 
éventuellement — Île cours des 
choses. Les 13 et 14 octobre, au 


siège de la FAO à Rome, les pays 
donateurs vont se réunir pour 
défimr une stratégie cohérente 
face à une situation qui devient de 
plus en plus complexe. 


La situation actuelle est, en 
cffet, très différente de celle de 
l'année dernière. En 1987, les cri- 
quets pèlerins, qui avaient pullulé 
Ethiopie au tout début de l'été, 
étaient passés au Soudan, puis 
dans les massifs montagneux. 
saheriens. À l'automne, ils étaient 
au Niger, au Mali, dans le sud de 


« VERTE » 


Des chercheurs de 
l'Institut de biologie 
moléculaire et du dépar- 
tement de chimie et de 
biochimie de l'Université 
de Californie, à Los 
Angeles, viennent de 
déterminer la structure 
neile de l’enzyme 
dénommée RuBisCO. 
Cette dont le 
nom entier est 
« ribuiose-1,5- 
biphosphate 


ese-0xygenass » 
est fondamentale car elle 
déclenche le procesaus 
de photosynthése. Il a 
fallu à l’un des cher- 
cheurs, David Eisenberg, 
dix-huit ans d'efforts 
pour élaborer la struc- 
tura de cette enzyme, 
découverte en 1947, et 
composée de 37 792 
atomes. La photosyn- 
thèse, que l'on a appeléa 
le «moteur de fa vie », 
est un processus chimi- 
que par lequel les 


gaz 
de l'air. Sucre qui est la 
source d'énergie de tous 
les organismes vivants 
de la biosphère. 

La connaissance de la 
structure intime de 
avoir d'importantes 


ment de la photosyn- 
thèse, donc d'augmenter 
la vitesse de croissance 
des plantes. Ce qui per- 
mettrait de combler 
Peut-être une partie des 
besoins alimentaires 
d'une humanité toujours 
en SxPANSION. 





l'Algérie et du Maroc, en Mauri- 
tanie. En février 1988, ils parve- 
naïent dans le Maghreb. En mai 


périple, ils ont laissé derrière eux 
des individus et des œufs en nom- 
bre important. 


début (vers juin) d’une saison des 
pluies particulièrement abon- 
dante ; celle du Maghreb où les 
insectes vont arriver et se multi- 
plier dans les quinze jours grâce 
aux pluies d'automne. En outre, 
dans un ou deux mois, le Burkina- 
Faso et le nord des pays riverains 
du golfe de Guinée (Côte- 
d'Ivoire, Bénin, Togo, Nigéria) 
pourraient, à leur tour, être tou- 
chés. 


Toutefois, l'abondance de la 
végétation au Sahel pourrait, 
péradozxalement, constituer un 


piège où se prendrait une partie 


zone des pâturages qui tapissent 
le nord du Sahel. L’herbe étant 
omniprésente, les essaims ont 
explosé en petits groupes couvrant 
quelques hectares ou quelques 
dizaines d'hectares, soit — peut- 
être — seulement 10% du terri- 


tère ou petit avion. Surtout pas 
par des avions gros-porteurs qui 


Criquets : l'Afrique dévorée 


TEE 
noires : Dépiscersents 


«arroseraient » forcément toute 
la zone, exempte de criquets pèle- 
rins à 90 ®, rappelons-le. 


Le garde-manger 
du Sahel 


En outre, il faut espérer qu'une 
bonne partie des criquets pèlerins, 
prospérant dans le Sahel des pâtu- 
rages, resteront sur place, où ils 
ont à manger à satiété, et n'émi- 
greront pas ailleurs. De toute 
façon, si des criquets pèlerins 
s'envolent dans un mois ou deux 
vers le Sahel du Sud, celui des 
cultures, celles-ci seront alors 
récoltées et la saison sèche sera 
très dommageable aux essaims. 


Déluges de Nîmes 


{Suite de la page 19.) 


L'un des paris et l'une des diffi- 
cultés de la construction de La” 
médiathèque-Musée d'art 
contem conçue par Nor- 
man Foster face à la Maison car- 
rée, fut de vaincre ce tissu 
hydraulique omniprésent : et l’une 
des imprudences d'autres promo- 
teurs fut de creuser, plus près 
encore du canal principal, un A 
king, qui prétendait endiguer la 
poussée constante des eaux primi- 
tives. Les deux chantiers sont à 
DOS DORE Ne Pol Son dos 


Le cours historique 


des eaux 

Le grossissement soudain de la 
source n'explique cependant pas à 
lui seul le cataciysme. Un autre 
phénomène s'y est ajouté, qui est 
celui des cadereaux. Un cadereau, 
c'est un lit de rivière à travers les 
garrigues : rivière sans eau et sans 
source, qui n'est là que pour 
recueillir occasionnellement les 
pue d'orage. C'est le système 
des oueds: secs la plupart du 


ont changé tout cela : lors 
d'orages le 


suffit à absorber l'essentiel des 
eaux. Ce 3 octobre 1988, on a eu 
affaire à un orage arrêté pendant 
huit ou neuf heures au-dessus de 
la ville et de ses garrigues. La 
source de la Fontaine a grossi très 
largement: Ce ne pouvait être 
cependant Catastrophique. Mais 
les cadereaux arrivés aux limites 
de Nîmes se sont trouvés 


leur chemia naturel vers la plaine. 
Mais, cette fois-ci, à travers des 
villas, puis des rues et des ave- 
nues. Le cadereau de l'ouest a 
dévasté le cimetière protestant, 
refusé d'entrer dans les buses, pri 
deux avenues majeures, empor- 
tant jusqu'à des semi-remorques. 
C'est lui qui, en dégringolant dans 
la Fontaine, en a arraché les para- 
pets et y a précipité des dizaines 


dans-les canaux, Les ont fait sauter 
et se sont répandues dans le 
centre-ville, retrouvant, là encore, 
des pentes médiévales : l’eau a 
descendu le boulevard Victor- 
Hugo vers les ruines, comme elle 
le faisait avant le long des rem- 
parts et de la rue Nationale où 
clle avait fait la prospérité des 

: lai er- 

Le pire est que, de l'autre côté, 
à l'est, un autre se préci 
pitait dans les mêmes conditions 
et pour les mêmes raisons, sur les 
rues les plus populaires et les pes 
pauvres : le quartier Richelieu. Et 
pis encore : ces deux Courants se 
rejoignaient, noyant le quartier de 
la route d'Arles. 

La catastrophe nimoise est 
atterrante, bouleversante mais 
elle n'est pas étonnante. Cette 
mentcé de l'eau sur une ville 
sèche s’est historiquement renou- 
velée plusieurs fois. En’ 1403, 
- les pluies et les débordements 
des eaux firent des dégôts et un 
ravage considérable dans le pays. 
On s'en ressenti à Nimes si forte- 
ment que la consternation y était 


En revanche, il est quasi cer- 
tain qu’une partie des insectes 
ailés du Sahel vont s'envoler pour 
le Mahgreb dans une dizaine de 
Jours. Au passage, ils s’ajouteront 
à ceux qui sont nés en Mauritanie. 
On en a d'ailleurs déjà vu dans 
l'extrême Sud marocain. D’autres 
iront aussi vers le Maghreb via le 
Mali et le Niger. Si les essaims ne 
sont pas trop nombreux, les pays 
du Maghreb, bien équipés, 
devraient être mesure de iles 
détruire en partie. Rappelons que, 
l’année dernière, ces pays ont 
combattu les criquets pèlerins 
avec une bonne efficacité, 


Malheureusement, une partie 
des criquets pèlerins soumis au 
meilleur traitement possible en 


générale ». En 1557, le parallé- 
lisme avec le phénomène actuel 
est frappant : mêmes cours d'eau, 
mêmes dégâts. « Le 9 octobre, il 
tomba une si grosse pluie, mêlée 
de grèle, d'éclairs et de 1onnerre, 
depuis une heure ou deux après 
8 heures du matin, que La ville fut 


* presque inondée. On croit même 


qu'elle aurait été ruinée de fond 
en comble si cette pluie avait 
duré six ou sept heures de plus. 
L'impétruosité des eaux, qui 
venaient à grands flots du chemin 
de Sauve et des coilines qui sont 
au nord-ouest de Nimes, démollt 
des murailles en divers endroits. 
Le moulin situé dans les fossés, à 
l'entrée de la porte de la Made- 
leine, fut abattu, ainsi que la tour 
attenant à cette porte et le pont 
sur lequel on passe le fossé pour 
Ru à Ma ardent de re 
jusqu sus du rez- 
de-chaussée dans la cour du col- 
lège. Les champs du territoire de 
Nîmes furent couverts de pierres 
et de ruines d'édifices abattus par 
la pluie, que les torrents entraïinè- 
rent. » 

Et encore, il y a un peu plus de 
cent ans, en 1868: + Le samedi 
12 septembre, un épouvantable 

se déchaïnait sur la ville, 


rivières furieuses : les cadereaux 
d'Uzès et d'Alès subirent une crue 
formidable. Ces derniers grossi- 
rent encore par l'avesne, par où 

s'échappe le trop-plein de réser- 
voir sowterrain, La source devint 
d'une violence extrême. Trois 
enfants tentèrent de la traverser 
après le cimetière protestant : 
l'aîné tenta l'aventure en portant 
le plus jeune sur son dos, mais 
ayant trébuch£é, il fut entraîné 
avec son fardeau ef les deux 
enfants périrent noyés. » 

Comme le dit un historien: 
c’est alors que l’on se rappelle les 
prédictions de Nostradamus. 


CHRISTIAN LIGER {+}. 


ç) Anar de DRE SON vise, éd. 
Ramsay, 376 p., 165 FE. 





chqts Phi cine rar) à 1 a de 0 
Sahel). probables des 
des ais disponibles (deuxième génération) à partir de novembre 1988 et pendant les mois suirants. Source 


réchappent toujours. On aura 
donc dans les prochains mois à 
faire face à une situation très dif- 
fuse beaucoup plus difficile à 
contrôler que celle où on a affaire 
à des concentrations d'insectes 
bien localisées. Il fant éviter à 
tout prix le saupoudrage — dans 
tous les sens du terme — des zones 
infestées. Or il est difficile aux 
pays donateurs et à la FAO de ne 
pas saupoudrer lorsque lies 
demandes d’aide affluent de tous 


côtés. Certes, il est très urgent. 


d'agir. Mais la FAO et les pays 


donateurs doivent impérative- 


septembre 1988. Localisation des aïlés 
ailés disponibles (prensière 


peer ee 


ment et très rapidement réfléchir 
avant de choisir sur quelle straté- 
ge globale ils doivent fonder leur 
action. 


YVONNE REBEYROL. 





{1} Anciennement re de 
recherches : , 
sur Les acridiens du Sahel, actuellement 


nale en recherche ue le 
développement ( ). le 
chengement de nom, le sigle PRIFAS 


ÉTOILE FIDÈLE 


E monde des étoiles est d’une 
infinie diversité. À cie 
d'objets e moyens sous 
rapports »— le Soleil a le En 
goût d'en être et c'est sans 


«Be», mais qu'is pourraient 
nommer  « 6toiles-geysers ». 


de Haute-Provence l'étoile 
Pléione, une des étoiles visibles à 
l'œil nu de l'amas des Pléiades, 


ga relative- 
ment froid (10 O00 degrés 
contre 15 000 ou 20 000 à la 
surface de l'étoile). Ce nuage à 
vers 1908, Une nouvelle 
ééction de gaz a commencé en 
1939 et a pris fin en 1954. Un 
troisième nuage s'est formé en 


1973. Il s'est atténué 


par l'étoile a pu être éval 

1976, au maximum du phéno- 
mène, l'étoile « crachaït » à cha- 
que seconde 6 milliards de 
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Dopage : l'opium du sport _|Le cœur artificiel 





MÉDECINE 





Peut-on désormais envisager 

des Jeux olympiques sans dopage ? 

Les spécialistes français de la médecine sportive 
commentent l'intention du GIG de mener 

une lutte sans merci contre ce fléau. 





L y a les optimistes qui. tel le 
docteur Jean-Pierre de Mon- 
denard (1), pensent que, en y 

F mettant le prix, le CIO par- 
viendra à ses fins; les prudents 
qui, comme le docteur Jean-Pierre 
Costeau, médecin des équipes de 
France de tennis, estiment qu'il 
faudra du temps pour qu'athlètes 
et dirigeants admettent la nocivité 
réelle du d ; les sceptiques 
qui, comme le docteur Bruno de 
Lignières, endocrinologue attaché 
à l'hôpital Necker, pensent qu'il 
est illusoire d'arriver un jour à 
détecter 1ous les produits ts 
dans l'organisme des athlètes et 
que, plutôt que de vouloir répri- 
mer, mieux vaudrait peut-être 
informer plus complètement les 
athlètes sur les risques d’une pré- 
paration trop intensive. 

Si tous les médecins ne sont 

d'accord, ni sur les effets du sport 
de haute compétition sur l'orga- 
nisme ni sur la définition qu'il 
convient de donner au mot 
dopage, tous en revanche admet- 
tent que le recours à des produits 
dopants est une pratique 
aujourd'hui très répandue. Pour 
un Ben Johnson convaincu de 
dopage à Séont, combien d’autres 
athlètes ont échappé aux 
contrôles de la commission médi- 
cale du CIO! 
C'est Edwin: Moses lui-même, 
double champion olympique du 
400 mètres haies, qui dans 
cle publié par Newsweek affirme 
que 50% des sportifs de haute 
compétition auraient dü, si les 
Lests de contrôle étaient sufTisam- 
ment performants, être déclarés 
positifs. 

Dans certains sports, on le sait, 
le recours à des produits dopants - 
est quasi officiellement institu- 
tionnalisé. C'est le cas en particu- 


lier aux Etats-Unis des grands 
essi s comme le 


sports professionnels 
hockey, le basket, le football ou le 
baseball. Dans d'autres disci- 
plines, c'est l'hypocrisie qui pré- 
vaut : le dopage est officiellement 
interdit, mais tout le monde sait 
que nombreux sont les coureurs 
qui se dopent. Le cyclisme fait à 
n'en pas douter partie de cette 
catégorie. Concernant Îles 
«grands» sports olympiques, 
comme l'athlétisme ou la nata- 
tion, la situation est un peu plus 
complexe. Il est souvent difficile 
de faire la part entre préparation 
sportive intensive et recours à des 
produits dopants. Néanmoins le 
dopage, par exemple des lanceurs 
de poids, est un secret de polichi- 
nelle. « Simplement, explique le 
docteur Cousteau, fs ne se font 
prendre. 11 s'agit essentielle- 
men! d'athlètes des pays de l'Est. 
Or là-bas il faut savoir que la 


médecine du sport est considérée . 


comme une spécialité médicale à 
part entière. Il faut cinq ans 
d'études supplémentaires pour 
acquérir le diplôme. A charge 
ensuite pour ces hyperspécialistes 
de permettre aux sportifs qu'ils 
suivent d'échapper à ious les 
conirôles. » 


Sportifs 
ou professionnels 

D'une manière générale, tout 
est affaire de timing. Les sportifs 
de haute compétition, sachant 
qu'ils riquent en cas de victoire 
d'être contrôlés aux Jeux Olympi- 
ques, arrêtent suffisamment tôt la 
prise de produits dopants — ana- 
bolisants en particulier — .pour 
avoir le temps de les éliminer. 
- Ben Johnson n'avait pas dü suf- 
fisamment respecter ces délais ». 
explique le docteur Cousteau. 

D'autres athlètes préfèrent 
avoir recours à des produits ne 
figurant pas sur la liste du CIO. 
Ces substances, comme par exem- 
ple oneirons a red Le 
l'érythropoiétine, figureront cer- 
nc estoue la liste des produits 
interdits par le CIO en vue des 
Jeux de Barcelone, mais à Séoul 
on pouvait en prendre en 1oute 
impunité. « Cela dir, ajoute le 
docteur Cousteau, rien ne prouve 
que ces produits puissent avoir un 
quelconque effet sur le niveau de 
performances des athlètes. En 
revanche, on peut être certain de 
leurs effets nocifs pour l'orga- 
nisne. » 

Dès lors, on peut se demander 
s'il ne serail pas préférable d'auto- 
riser le dopage pour les seuls 
athiètes de haute compétition, "à 
condition qu'ils bénéficient d’un 


un arti- 


entourage médical très compé- 
tent. Certains médecins. comme le 
docteur François Bellocq, sont 

rtisans d'une telle formule. 

Ion eux, un apport hormonal 
ariificiel est indispensable à 
athlète et, à condition d'être 
administré sous surveillance 
médicale, il n’est pas dangereux 
de prescrire des anabolisants, des 
corticoïdes ou de la testostérone. 
Leur philosophie : faire de cez 
athlètes des professionnels dont la 
fonction première esi de battre 
des records du monde. Et non pas, 
comme Île déclarait récemment le 
docteur Bellocq à l'Express, - des 
champions qui marchent au steak 
purée ». 

Cette position extrémiste, mais 
qui a su séduire de nombreux 
athlètes, est, on s'en doute, vive- 
ment dénoncée par de nombreux 
médecins. « /maginons que l'on 
autorise le dopage pour les seuis 
sportifs de haut niveau, explique 
le docteur Cousteau. Leur envi- 
ronnement médical hypersophis- 
tiqué leur permettra peut-être de 
n'avoir pas 1rop à souffrir par la 
suite des effets néfastes de ces 
produits Mais que Se passera-t-il 
après, immanquablement ? Les 
sportifs moins cotés, les plus 
jeunes, désireux d'accéder à ce 
club très fermé auront recours à 
des formes de dopage « sau- 
vages », moins bien contrôlées. Et 
ce sera une véritable catastro- 
phe.» 


Que veut le CIO ? 


Interdire le dopage, donc. 
D'abord et avant tout parce qu'il 
puit à la santé des sportifs, qu'il 
est la négation même du sport. 
Mais est-ce seulement possible ? 
< Tout le monde serail très certai- 
nement soulagé si on était capa- 
ble d'épingler ious les tricheurs, 
explique le docteur de Lignières. 
Le problème est que dans les faits 
cela n'est pas possible. Le 
recours, par exemple, à des hor- 
mones naturelles rend illusoire 
un iel dépistage systématique. Et 
puis, enfin, j'aimerais qu'une 
bonne fois pour toutes on se mette 
d'accord sur re qu'est le dopage. 
Le sport de haut niveau est res- 
ponsable chez certains athlètes de 
l'apparition d'anomalies hormo- 
nales. » “ 

Dès lors, poursuit le docteur de 
Lignières, pourquoi aurait-on le 
droit de compenser chez les spor- 
tifs des pertes hydriques ou vita- 
miniques, mais pas le droit de 
compenser des déficits hormo- 
naux ? <Je connais, dit-il des 
athlètes qui sont morts faute de 
ne pas avoir comblé ces déficits. 
En quelque sorte, morts de ne pas 
s'être dopés. » Selon ie docteur de 
Lignières, on ne sg parier Le 
dopage qu'à partir du moment 
le produit absorbé par l'athlète 
peut l'aider à améliorer ses perfor- 
mances et'est nuisible pour sa 
santé. Selon lui, la répression 
n’apportera pas les bienfaits 
escomptés. « Cette attitude a 
beau se révéler inefficace depuis 
des années, rien n'y fait : l'espoir 
officiel repose entièrement Sur 
des contrôles plus nombreux, 
plus coûteux et des sanctions 
plus lourdes. » Et, pendant ce 
temps, on en profite pour ne pas 
s'interroger sur Îles risques poten- 
tiels du surentraïinement et des 
cadences infernales de la prépara- 
tion intensive. 

Pour sa part, le docteur Cous- 


‘ teau. d'accord en cela avec Edwin 


Moses, estime qu'il faudrait avant 
tout multiplier les contrôles, non 
pas tant au moment des grandes 
compétitions que dans l'intervalle, 
à l'entraînement. Les contrôles 


inopinés devraient, selon lui, dis- : 


suader de nombreux athlètes 
d'avoir recours à des produits 
dopants. En Norvège, cela se pra- 
tique depuis 1977. On remar- 
quera d'ailleurs que depuis cette 
date le nombre de grands cham- 
pions norvégiens ést en forte dimi- 
aution.…. - 

Et finalement tout fe’ problème 
n'est-il pas 2? Tant que l'on 
continuera à faire des sportifs des 
héros nationaux, tant que les pays 
s'affronteront à coups de classe- 
ments èt de tableaux de 
médailles, peut-on espérer voir 
disparaître le dopage ? Au terme 
de la première semaine des Jeux 
de Séoul, Je faible nombre de 
médailles obtenues par les 
athlètes français était vécu 


comme une honte, un véritable 
drame national. Mais chauvi- 
nisme et nationalisme ne sont pas 
tout. Les énormes enjeux finan- 
ciers véhiculés dorénavant par le 
sport fon le reste. La sponsorisa- 
tion enCourage le dopage. Et rien 
n'indique que ce phénomène 
doive s'arrêter. Le CIO peut-il 
lutter contre cela, et d'ailleurs je 
veut-il ? Les téléspectateurs sont- 
ils prêts dans quatre ans à Barce- 
lone à suivre une finale du 
100 mètres dont le temps du vain- 
queur serait supérieur à 10 sec ? 
Un concours du lancer du poids à 
moins de 20 mètres trouverait-il 
des spectateurs ? 

Il y à quelques années, le doc- 
teur de Lignières écrivait : 
< Finalement, les responsables 
médicaux paraissent surtout 
préoccupés de préserver aux yeux 
du public l'image saine et joyeuse 
du sport. Ce spectacle sportif est 
le tranquillisant numéro un de {a 
majorité silencieuse, celui ‘qui 
permet de supporter les plus 
mauvaises nouvelles et, comme 
tel, il est surabondamment dif- 
Jusé (2).» Mëme si le sport n'est 
pas qu'un opium du peuple, c'est 
d'abord parce qu'il est une droguc 


“collective que ses champions en 


arrivent à se doper. 
FRANCK NOUCHI. 


(1} On pourra lire avec intérêt, 
l'ouvrage Drogue et dopage auquel a 
icipé le docteur d 


e Mondenard, 
édité par la revue Quel Corps (Chiron 
Diffusion. 128 F). 

{2} Sur ce thème, on ne saurait trop 
conseiller la lecture du livre décapant 
Homo ivus de Philippe Simonnot 
(Ed. Gallimard, 82 F). 


(Suite de la page 19.) 
Les études physiologiques plus 
affinées d'aujourd'hui ont bien mis 


en évidence rh partiel nte 
du travail du ventricule ÂL est 
effectuée par le ventricule gauche et 
on ui-Ci, inversement, ne peul 
onctionner correctement que si la 
fonction droite est bien conservée... 
L'expérience clinique confirme cette 
étroite in ndance : sur Îles 
malades a llés avec le seul ven- 
tricule auxiliaire, le maintien de la 
fonction droïte est le point le plus 
délicat et conditionne son bon fonc- 
tionnement. 
Les promoteurs de l'assistance 
che ont fait valoir que son champ 
“application pourrait Etre plus 
u si la décision d'appareillage 
était posée moins tardivernent. I] fau- 
attendre longtemps 
avant que le clinicien se décide à uti- 
iser d 


[ embiée ce procédé radical. ji 
[shine au préstable épuiser tous 

médicamenteux actuelle- 
ment à sa disposition, d'aulant que 
ceux-ci permettent des sursis Or- 
tables pendant une durée qu'il est 
toujours impossible de prévoir avec 
certitude. Dans le meïil des cas, 
chez le malade porteur du seul ven- 
tricule auxiliaire, le fonctionnement 
du ventricule droit restera toujours 
un facteur aléatoire et cette incerti- 
tude pèse lourdement sur l'intérêt du 
concept 


Après plus de vingt ans de recher- 
che et d'expérimentation, et déjà plu- 
sieurs centaines d'observations clini- 
ques assez décevantes, le chirurgien 
cardiaque reste prudent sur J'avenir 
de cette méthode. Le ventricule auxi- 
liaire apparaît comme une solution 
trop lourde pour la plupart des 
malades qui ne rent que d’une 
insuffisance gauche isolée. II est à 
l'évidence insuffisant pour les défail- 
lances cardiaques globales termi- 


Charlotte 
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nales aiguës ou chroniques, qui sont 
en pratique la grande majorité. 

La nécessité d'un cœur artificiel 
permanent, lotalement implantable, 
n'esi donc pas contestable. L'inquié- 
tude qu’il a suscitée dans certains 
espriis ne peut Se juslifier que par la 
crainte d'avoir à subir un jour une 
technologie insuffisamment perfor- 
mante et asservissan£e, qui retarde- 
rait la mort plutët qu'elle n’améliore- 


rait la vie. Fort heureusement il n'y a 


pas de place dans l'arsenal thérapeu- 
tique pour une machine de ce genre. 
_ pratique, . tel procédé = peut 
s'imposer en chirurgie que si t 
offnir au malade une réelle “ous de 
réhabilitation. 

La réalisarion d'un cœur artificiel 
acceptable en clinique humaine 
constitue donc un défi : il doit se pré- 
senter comme une alternative méca- 
nique à la transplantation cardiaque, 
alternative compétitive à la fois au 
niveau de ses performances, de sa fia- 
bilité, de sa durée de vie, de sa sécu- 
rité, de son remplacement éventuel, 
des soins que requièrent son alimen- 
tation en énergie et sa maintenance 
et enfin de son coût. 

Est-ce un rêve de visionnaires ? 
Est-ce une réalisation qui dé les 
capacités technologiques de notre 
temps ? 

Les experis de l'Institut national 
de la santé ont répondu à cetse ques- 
tion dans leur motion au Sénat améri- 
cain le 19 mai dernier. Le cœur artif 
ciel est -1echniguement faisable. 
cliniquement nécessaire et, 
aujourd'hui, opportun ». 

En réalité les vraies difficuités 
sant surtout liées à la nature com- 
piexe particulière de cette réalisation 
qui fait appel à des compétences fort 
éloignées les unes des autres : il s'agit 
d'un développement trans- 
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disciplinaire, dans lequel chaque ds 
cialiste doit prendre en compte les, 
contraintes des auires. C'est ainsi: 
qu'il a été difficile, jisqu'a une épo- 
que récente, de réunir les acquis de 
ces disciplines diverses dans un plan 
de développement cohérent qui fasse 
la synthèse des besoins fondamen- 
taux et établisse un degré de priorité 
pour des impératifs différents qui 
souvent interfèrent les uns sur Îles 
autres et parfois s'opposent. 
Néanmoins, malgré ces vitissi- 
tudes, ici comme ailleurs les erreurs 
ont été pi fécondes que Les succès. 
La technologie du cœur artificiel 
émergeant dans le domaine indus- 
zriel, Le de l'organisation 
des développements techniques est, 
Cu une question fondamentale. . 
tre nouveaux programmes se, 
mettent en place aux Etats-Unis. Les 
premiers essais cnrs sur 
f'homme sont en 1995. 


Le cœur artificiel prend donc uni 
nouveau départ. L'implantation : 
chronique sur l’homme du ventricule, 
auxiliaire est imminente. Cette solu-. 
tion, bien qu'insuffisante sur le plan, 
clinique, ouvre néanmoins la voie sur 
le plan tech ique. Il est mainte- 
nant possible d'apercevoir le but. 
« Dans les voyages, comme le. 


dit Confucius, /e premier pas est 1ou-, 


jours le plus long. » Bien que le tra- 
vail qui reste à faire soir à l'évidence 
considérable, il est aujourd'hui cer- 
tain que le défi sera releve et que 
nous pee tete re un by 
assez proche es a iliés 
avec un cœur ariificiel cp des 
conditions de confort et de sécurité 
aussi bonnes, sinon meilleures, que. 
celles de la transplantation cardia— 
que. 


O. H. FRAZIER 
et P. MARION. 





POUR QUE VOUS COMPRENIEZ L’INTÉRÊT 
D'UN VOL QUOTIDIEN PARIS-RALEIGH/DURHAM, 
NOUS VOUS AVONS FAIT UN DESSIN. 


Orlando, le fief du “Disneyworid”. A Raleigh/ 


Non, Raleigh/Durham n'est pas une marque 
de vélo de course ni le nom de la dernière station 
balnéaire en vogue. 

Raleigh/Durham est tout simplement La pla- 
que tournante qu'Âmerican Âirlines a choisie 
pourvous permettre de gagner tout le Sud-Est des 
États-Unis, plus facilement que vous ne l'avez 


jamais fait. 


Au départ de Paris-Orly, nous vous propo- 
sons chaque jour un vol sans escale pour Raleigh/ 
Durham. À partir de Raleigh/Durham, nous assu- 
rons plus de 100 vols parjour vers 52 destinations 
(certaines correspondances étant effectuées avec 
notre partenaire régional American Eagle). 

Et si c’est la Floride qui vous tente plus parti- 
culièrement, nous y desservons 11 villes dont 


Durham, les formalités d'immigration ne sont 
plus un problème. Nous y avons notre propre ter- 
minal etvousserezlesseuls passagers transatlanti- 


ques à y atterrir. 


Alors, si vous allez dans le Sud-Est des Etats- 
Unis, passez par Raleigh/Durham. 


LES 


ve. Réservations et informations : contactez votre 2pence 


de voyages ou appelez-nous au (1) 42 89.05.22 Eu pro- 


de Y vince, contactez notre agent général Loisirs S.A. 
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| PREMIÈRES JOURNÉES PROSPECTIVES Fe 


II. 12. 13 octobre 198$ 4 4 É 4 ; Informations : : vo ” 2. Pr | 
Palais de l'UNESCO "D +: 47-53-70-70 . . 


Auec be concours de ta Common des Commamautés Européennes 


CADRES, +: +. Le “*. 
sa r , 


JEUNES DIPLOMÉS, ÉTUDIANTS 


© 24 entreprises vous présentent leur gestion de carrières. 

@ 45 cabinets de conseils en recrutement vous offrent 400 consultations 
gratuites. 

© Les grandes écoles et les universités débattent devant vous. 
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« L'essaimage, tme stratégie d'entreprise » ; GRANDES ÉCOLES : 

TRIBUNE AIR INTER TRIBUNE INDOSUEZ ET LES CENTRES DE FORMATION CONTINUE : R 
| = La gestion des hoaunes dans une croissance rapide et au contexte forte- « Queis hocmes pour la banque de demaïn » ‘ « Carrières hard fes dans des postes à responsabilité : beaux discours ct N à 

ment » DATE FARSACE COFFRE « Recouversions, restracturations, mobilité : les nouveaux enjeux de Le for- à 

TRIBUNE APEC « multinationsle de PME » 

3 Pour mme gestion de carrière des cadres confirmés : un bitaz professionnel TRIBUNE ORKEM A 

tp SEEN D es PR EE RON de chue à ses réus- ER de en De LH à Jours prati- 

« Le métier de consultant prépare au métier de manager de demain » ._ TRIBUNE PHILIPS ques?» 

. « La gestion prérisionnelle des cadres, une se LA MISE AU POINT DE CARRIÈRE : 

« Formation internationale des cadres dirigeants > que quotidienne des mangpers » Te Des consultants issus de grands cabinets de conseil en recrutement donne- 

TRIBUNE CABINET PA | TR LNERENAULT- ront près de 400 consultations personnalisées aux cadres ayant au moins 

«MOST. : La motivation au travail, comment la mesurer, comment la isdustrielle : prodsit-process organisation > deux ans d'expérience et souhaitant bénéficier de conseils sur mesure. Les 

dyasrmiser » rrorrer Pp cabinets de conseil en recrutement sont présents sous l'égide de leurs deux 


TRIBUNE CONTROL DATA TRIBUNE RHONE. POULENC de Naomi des Conan (Comité recrutement) et la Chambre Syndi- $ 


e 7 é É É « 
= Conmnent concilier rie prirée et réalités économiques dans l'espace Une eutare d'entreprise internationale dans mn groupe d'origine fr Le publi devra se muni d'un curicalu vite et prendre rendez-vous sue 


TRIBUNE CRÉDIT MUTUEL TRIBUNE SAINT-GOBAIN 

| + Relations sociales : négocier autrement » « Cadres français dans ou groupe intérnationtl aujourd'hui » LA VALORISATION DE CARRIÈRE . 
TRIBUNE DIGITAL EQUIPMENT TRIBUNE SCHLUMBERGER Des spécialistes du développement et de La dynamisation de carrière sont à 
« La dimension humaine dans le management de Digitel France». « Ingénieurs : mobilité géographique, mobilité iateliectnelle » H ipod publie poux lalder à dclptr un proc de réeion 
TRIBUNEEDFGDF 2 TRIBUNE SEMA GROUP prévisionnelle, évolution ct virages de car- 
« Le dynamisme d'ane carrière à Île carte» « L'anti-plan de carrière » Carrières et développement : la valorisation des carrières des ingénieurs et 
TRIBUNE FRAMATOME TRIBUNE GROUPE SNECMA des commerciaux. 
« Les métiers de demain : mode d'emploi » « Des cadres de baut nivezu pour des produits de kaute technologie » fers ee Dpltnis « des écoles supérieures de commerce en [le-de- 
TRIBUNE FRANCE TÉLÉCOM TRIBUNE SOLLAC GEVACOM DRE : Le cusai en Bates de nie à où AUD ae 
« France Télécom, un service public s'ouvre sur le monde » « L'évolution du management et ls relation entreprise/client » sonnelle. 


ER Palais de l'UNESCO RENE 4. 


125, avenue de Suffren — 75007 Paris 
métro Cambronne - La Motte-Picquet 
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NOS SUCCES 


1987 : - ADOPTION DU SYSTEME 


AXE 10 EN FRANCE 
[commutation Publique] 


- MET, CHEF DE FILE D'UN 
CONSORTIUM RACE 
{Commutation Large Bande) 


1988 : - CHOIX DU RADIOTELEPHONE 
NUMERIQUE PAN EUROPEEN 
(MATRA - MET - ERICSSON] 


Avec l'AXE, MET dispose aujourd'hui d'une technoiogie présente 
D TE A TES Sa EE 
ou en commande). 

En coopération étroite avec MATRA et ERICSSON, spécialistes de 
technologies de pointe, MET élargit son programme de 
DEVELOPPEMENTS TECHNIQUES portant sur le système de 
Commuiation AXE 10, en particulier pour son applicañon à la radiotéléphonie 
numérique, lun des secteurs promis à te plus forte expansion dans les 
années 1990. 


Dans le cadre de ces projets, nous offrons à des 


INGENIEURS 
GRANDES ECOLES 


pros on d'acquérir des compétences dans des technologies 
et évolutives, 
Se 
système de commutation. 
Pratique de l'anglais souhaitée. 
Pour un premier contact, nous vous remercions d'adresser voire lettre 


de candidature avec CV. + photo à Mr Jean-Paul DURAND, 
Direction du Personnel - 19, avenue Cermot 91348 MASSY cedex 


allié ERICSSON TELECOMMUNICATIONS 





La carte MODEM 


vous connaissez... 
Nous en sommes l'un des leaders et nous doublons 
chaque année notre chiffre en France et à l'étranger. 
Pour toujours maintenir notre avancée technologique, 
Lg associons à notre équipe très performante, un 
no 


INGENIEUR RECHERCHE 
ET DEVELOPPEMENT | 


ll bénéficiera d'une large autonomie et d'un équi nt 

LABO de pointe {20% de notre chiffre en FA & pour 

SONCN ON: mettre en œuvre et réaliser les produits de 
emain 

Vous allierez de solides connaissances de base en ELEC- 


TRONIQUE et MICRO-INFORMATIQUE à une expérience x 


minimum de 3 ans dans une spécialité voisine de lanôtre. 

Imaginatif et passionné, vous vous impliquerez à fond 
dans les missions qui vous seront ées. 

Poste basé en toute banlieue Ouest. 

Merci d'écrire avec C.V. + prétentions + enveloppe à votre 
adresse sous réf. P/MOT.à 





2772 michel jouhannaud conseils 


182, rue de Vaugirard, 75015 PARIS 





LAN ANBULEESS##4 2 


LL ERRBNUII MES ILI AT 
ÈS TEE 
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Société Novespace 
Filiale du Centre National d'Etudes Spatiales 


recherche 


JEUNE INGÉNIEUR 


(2-3 ans d'expériencé ou débutant) 
Grande école + formation complémentaire 
en Médecine, Biologia ou Pharmacie. 
Pour prendre en charge le développement de l’activité de promotion 
dela microgravité industrielle dans ce secteur 


Envoyer C.V. et préterrtions à NOVESPACE 
Direction Technique - 15, rue des Halles, 75001 PARIS, 








Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 





Jeunes Electroniciens 
voire stratégie : nos grands programmes ! 


Nous sommes régulièrement sollicités par la Défense des Etats modernes, concevons et réalisons pour eux des sytèmes très 
sophistiqués de radiocommunication (réseaux stratégiques et tactiques, émetteurs récepteurs protégés, systèmes aéroportés, 
étorer noe Equipes Projets compétence, associés à d'évidentes perspectives de développement de marché nous amènent à 


Vous êtes Ingénieur Electronicien, votre première expérience vous a famillarisé aux activités d'études dans un environnement 
système. Nous souhaitons vous confier la responsabilité de projets en rapport direct avec nos grands programmes. 


mb om 
" autres domaines : techniques, affaires, 


Notre Consell établira ed pad contacts. Adressez-lui votre dossier de candidature et votre nlveau de rémunération en 


- précisant la 


ALPHA CDI. 181 AV. CH. DE GAULLE 92200 NEUILLY SUR SEINE 


Ingénieurs logiciel de base 


Les talents de nos collaborateurs, les qualités de nos matériels et le dynamisme de notre croissance nous ont imposé au Sein du 
club des grands constructeurs de systèmes informatiques. Nous recherchons aujourd'hui des Ingénieurs Logiciel de 


Dans l'une des équipes chargées de concevoir nos nouvelles machines, vous aurez à développer et mettre en oeuvre des logi- 
ciels systèmes sur nos produits à base de microprocesseurs 32 bits 80386. 


Nul doute que votre formation supérieure - Grande Ecole d'Ingénieurs ou Universitaire - de solides notions d'organisation des 
systèmes d'exploitation, une expérience du système UNIX probantes seront bien investies dans nos structures. 


Nous y accueillerons en priorité des candidats jeunes, justifiant d'une première pratique d'au moins 2 ans dans nos domaines, 
dotés de l'enthousiasme nécessaire pour une intégration réussie dans notre entreprise. 


RS A 


ALPHA CDI 181 AV. CH. DE GAULLE 92200 NEUILLY SUR SEINE 


ALPHA CDI. 


Nos succès, nos talents nous valent d'être présents dans le club des grands constructeurs de systèmes informatiques. 
Pour faire face à notre remarquable progression, nous recherchons un : 


Ingénieur Développement 
Télécommunications Réseaux 


Vous prenez en charge l'étude et le développement de produits de transmission de données ou de réseaux locaux pour nos 
nouvelles gammes mini-ordinateurs. 


Etude des technologies nouvelles, du logiciel de base sur différents systèmes d'exploitation, développement d'applications, 
élaboration d'un produit fini. vous êtes encore très présent ! Au sein d'une équipe, vous êtes responsable de projets et vous 
disposez d'une logistique technique et administrative. 


Avec une formation supérieure informatique, débutant ou doté d'une première expérience dans ls domaine des télécommuni- 
cations (développement de protocoles X25, SNA LU6-2, DSA, émulation VIP, QUESTAR, 32 70, ETHERNET, STARLAN), vous 
nous intéressez. D'autant que vous êtes plein d'enthousiasme et d'autonomie..., qualités indispensables pour intégrer une 
équipe très motivée, avec laquelle vous concevrez nos produits de demain. Réf. 810 M. 


Ingénieurs Electroniciens 
Architecture Systèmes 


Vous participez à la conception et au développement des produits nouveaux pour notre gamme de mini-ordinateurs. 
Vous étudlez tous les aspects de l’utilisation des composants dans l'élaboration d'un produit : prospective, standardisation, 


approvisionnement et prix. Vous connaissez bien sûr les les et techniques nouvelles (CAO), circuits personnali- 
sés..). Au sein d'une équipe, vous êtes responsable de projets dans leur ensemble, vous disposez vous aussi d'une logistique 
technique et administrative. 


De formation supérieure électronique, doté d’une première expérience en conception de micro ou mini-ordinateurs, en arch 
tecture de système, vous êtes aussi un excellent praticien des nouvelles technologies : unité centrale à base de micro- 
Era OR de périphériques, Coupleurs disques et télécommunications, mémoires dynamiques, affichage 
grapnique. ; 


Notre Conseil établira les premiers contacts. Adressez-lui votre dossier de candidature et votre niveau de rémunération en pré- 
cisant la référence du poste choisi. 


ALPHA CDI. 181 AV. CH. DE GAULLE 92200 NEUILLY SUR SEINE 
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INGENIEURS 


internatio 1er producteur de roulements en France 
| CAE là care de sa logistique commerciale centralisée 


LA PERSPECTIVE STIMULANTE 









À RESPONSABLE LOGISTIQUE 
| basé sur Paris (banlieue Sun 





smic 


génieui enent 


- le management autonome d'une équipé de 30 collaborateurs, 
- la rigueur de gestion et la souplesse commerciale, 
- une évolution passionnantes dans Un contexte de performance. 
- Ingénieur grande école (Arts et Métiers …), 
- homme de dialogue et pragmatique, 
- manager confirmé, _.. 
- professionnel de la que : 
(expérience appro dans les domaines de : 
- la gestion de stocks, : : 
. A art des transports internationaux, 
+ Fmformatique, 3 
- la comptabilité clients at fournisseurs. 
une expérience achat/vente à l'export sera un atout). 
- à l'aise dans les contacts imemationaux . 
(maîtrise de l'anglais cornme 2ème langue impérative) 
- Sgé de 30 à 40 ans. 
Merci d'adresser rapidement votre dossier de 
candidature à 
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Les pros 
du progiciel@ 


5 SEMA GROUP, issu de la fusion de SEMAeMETRA (France) et de CAP GROUP (Grande-Bretagne), est | 
aujourd’hui le premier groupe de Services Informatiques véritablement européen. 

METRAPACK, filiale de SEMA GROUP, a pour vocation de distribuer des progiciels de gestion et poursuit 

une politique active de développement. Nous proposons aux meilleurs d’entre vous, après une formation 

à nos activités et à nos méthodes, d'exprimer tout leur potentiel dans les postes suivants : 


Sofrecom 


Avec & maîtrise de plus de 600 projets techniques dans 80 pays, 
notre socièté {rattachée au Groupe France Cables et Radio} réañise 
97 5 de son CA à l'export. Elle intervient dans le domatne de l'inge- 
aierie et du conseil en Télécommunications. : 

De formation Ingénieur ou équivaknt, vous avez une expérience 
certifiée du déveluppement et de la mise en place de produits, et des 
connaissances UNIX. XENTX. LANGAGE C. SGBD. INFURMIX. 
GRACLE, PROGRESS.  —. - - 
Au Sein d'ane équpe de réalisation de produits informatiques, vous 
élaborerez les spécifications ct formerez les utilisateurs (mformati- 
Chns et exploitants). Vous participerez aux missions d'implantation 
à l'étranger. Anglais courant exige. espagnol souhaité. 

Mer d'adresser votre 





candkiature 
ingénieurs commerciaux Bi ingénieurs progiciels M ingénieurs de réalisation (CV, photo e1 prétentions). sous 1 réf. 
Responsables du développe- Vous intervenez en appui de la Vous renforcez notre équipe de Lt Lau LAGOUGE, steria# 
ment des ventes de votre force commerciale. Vous assu- ‘ développement et de support UE D Ce PDT RARE © - Sélectio 
- secteur, votre action s'appuie rez la formation des utilisateurs . technique. Vous êtes en contact EME c 
sur une base installée existante et vous êtes responsables du permanent avec l clientèle L'uti- 
et sur un support technique suivi des clients qui vous sont lisation de nos outils valorisera 
efficace. ét. MM.04 attribués. Réf. MM.05. . votre expérience. : "Réf. MM.06 
Notre appartenance à SEMA GROUP et notre propre expansion ainsi que vos qualités relation- Doter la FILIERE HORTICOLE d'une BANQUE DE DONNEES 
M scies ve ambitions vous offriront des prelie 2 e de carrière à la mesure de vos résultats. Un FN à ne ours ! 


Merci d'adresser votre dossier de candidature en mentionnant la référence du poste souhaité 
à Sylvianne NICOLAS — METRAPACK, 16-18, rue Barbès — 92126 MONTROUGE CEDEX 


GROUP 


__...: L’'INGENIEUR 
BANQUE DE DONNEES 


(Poste basé à RUNGIS MN) 


qui aura en charge le lancement et le développement 
de cette banque, vous êtes diplôümé(e) MIAGE ou DESS 
Banque de Données ou de formation équivalente, 

avez une première expérience de projets télématiques, 
vous voulez mettre en œuvre vos qualités d'animation, 





de communication et de coordination. 
Alors écrivez (CV, lettre manuscrite, photo) sous la 
ECP, ENSEEITH, ENSERG, ENSIMAG, IEG, ré. CH/LVEVES à ot conautae: Monique BERTOLA i 


. COMITÉ NANIONAL 
INTERPROFESSIONNEL 


DE L'HORMCUR TURÉ 


Fe Æ#: Ingénieurs commerciaux, 
| Fame > cesten bougeant 
Z qu'on devient managers ! 


ingénieurs commerciaux, les défis de nos marchés (matériels et équipements 
pour la maîtrise de l'énergie électrique) sont les challenges de votre métier 
Pour 21 000 depuis 5 ans au moins et vous souhaitez aller plus loin sur un secteur que vous 
(2 500 i et cadres), connaissez bien : la distribution publique, les installateurs ou la chentèle 
travaillant à l'échelle drecte. RCE . ; , 
mondiale a débuté l'ère de Vos atouts : accélération des innovations, tech ies de pointe, 
l'électricité intelligente. stratégie commerciale ambitieuse... : une agence MG implantée au cœur 
Le groupe réalise DR CSL E PONOS A EreNS Cars DIRn el PANESIRS PRLRTE 
10 milliards de C.A. dont ment) bénéficie de la puissance d'un groupe intemational et performant. 
50 % à l'international. Vos défis : concurrence accrue, clientèle de professionnels industriels, 
installateurs, EDF... : MG prend le “parti du client”. on 
Votre évolution professionnelle : vos étences, votre dynamisme ainsi 
DE VDS CHPaCAS marginales Front la ifié pour vous parmetire 
'accéder à des postes de responsables en agence ou en région. 
Manager d'aujourd'hui et de : 
demain, découvrez ce que sera votre | ja maitrise de l'énergie électrique : 
avenir, SOUS le signe de la compétence = ee 
et du dialogue. 





Automatiquement un n°1 


Nous vous proposons de prendre la direction du Département 
Conception-Devis de notre Entreprise située en Rhône- 
Alpes, fliate d'un Groupe International. Vous coflahorez avec 
es PE de D ni des ue Propos 
tions et uisez des devis iques et i 

ne techniq financiers potr des 
Concevoir des machines spéciales qui intègrent des robots tels 
IBM. ADEPT, ASE A... des techniques de roiue telles vision, 
soudure laser, etc. voilà le savoir-faire de noire Société. Nos ne 
clients sont des industriels de l'automobile, de la-mécanique, Se tes 
de l'électronique et de la construction de matériel électrique et Mare 


NW 





KKKK 


NN 


f 
pu 
A 
#4 
marin: 


Ingénieur mécanicien, à l'aise avec les automatismes, vous êtes e eee À 
un homme d'études qui allez à l'essentiel, capable de prendre LR | 

des risques. bien calculés, dosant solutions techniques inno= 
” vanteset bon sens. Votre équipe “marche avec vous” car vous 

Êtes convaincant et dynamique. Ecrivez vite aux consultants de 

 SIRCA Rhône-Alpes, Le Britaanis C, 20 boulevard Eugène 

Deruelle - 69432 LYON Cedex 03, sous référence 


105 451 M, en envoyant MREEN et une photographie. 
Sirca Rhône-Alpes 


Membre de Syntec 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 
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d'adresser votre candidature sous référence 396 
315, Le Euemne eh Coins 92213 SAINT CLOUD CEDEX. ep RE PTT D PS gran 
= À SYSECA INGENIEURS EXPERIMENTES 
ve d 
e SELECTION VOTRE VOCATION EST AERONAUTIQUE ET SPATIALE. 


Participez à nos réalisations d'oujourdhui st à nos projets d'avarir aux dimensions 
internatlonales (Ariane, Hermès... 
de confisrons à Yemon 1 au VWiaroche 

Vous += Œure, 1 heure de Poxris) ou (banlieue sud de Paris) 


études d'ersembles de sysèmes propubiis « « Concephlon, préparation at expioitotion 
d'eucis e concepiion foncionnele de sous-sys8mes moteurs. 
: e« SPECIALISTES 
e de De PE EnOITIQUe 
d share e combustion - MÉCANIQUE des 


FL $ - h TR QUALITE : 
: : FR: À en e ossurance qualité systèmes propulisifs et sous-systères « études de séCurité-flobins 
ETS 1 e nl GE NIEUR Lire | Ces postes sont à pourvoir ès rapidement, la pratique de l'ongiais est nécessaire, 
SCT . . RE 


. . sl ECN Re 
IN ORMA I ENT SNECMA département Encadrement 2, boulevard Victor. 78724 PARS CEDEX 15 


QUAND LA CROISSANCE EST AU MENU 
ON NE S'ENNUIE PAS 


CONTESSE 












Au GROUPE SEGIN nons sommes déjà 800 à réaliser de grands 
jets. Avec une forte volonté de craïssance (+ 35 % par an dd 
nous confortons auprès des grands comptes d u secteur 


Offre forte IBM : 


conseillez les décideurs. 





Parmi les toutes premières SSII françaises nous conguérons de nouvelles 
parts de marché en ingénierie et progiciels et muluplions nos succès sur 
les grands projets. 

ar rue mn rprer lan ay reg 
{+ de 5 ans) dans l'animation d'une équipe de 
Vs mére en ANT VU GOPENCE Vague co se de voue 

















On portée tete vonre mc dois Les omis min: 
















à Divdorpenant mous $ Votre motivation pour le Conseil et après une formation réputée et Ces postes sont à pourvoir à PARIS 
e ® Sysèmes d'information la Vente est forte ; aptitude à rémunérée, nous choisirons avec et en PROVINCE, avant La fin de 
Prier û communiquer, ambition, sens de la vous l’activité la plus adaptée à 1988. 

Pour un premier contact, adresse votré candidature sous réf, MO/837 à Ÿ méthode, esprit de synthèse, talent votre projet professionnel. Vous 

ÉERAN Se sa PR LA DÉFENSE LT = 92806 PTTAUS pour négocier et convaincre sont deviendrez 




















salon PROSEARCH les 21° et vos qualités. Ce sont aussi celles qui Que vous soyez débutants ou forts 
22 Oerabre (Sand K3). | sont nécessaires pour représenter INGENIEUR d'une première expérience 
GROUPE SEGIN & notre Compagnie à un haut niveau, COMMERCIAL ou professionnelle, nous vous 
MONETIQUE -TELEMATIQUE -INGENMERIE INFORMATIQUE omaines les plus Variés: . INCENIEUR TEÉCHNICO- remercions d'adresser votre lettre 
Administrations, Industries, COMMERCIAL. de candidature, CV détaillé et photo 
Commerces, Services. sous référence S 11 à: 























JEUNES DIPLOME(E)S IBM FRANCE - Département 
VOUS ÊTES PASSIONNÉS DE PÉDAGOGIE Recrutement — 5, Place Vendôme 
L'ENSEIGNEMENT ASSISTÉ PAR ORDINATEUR | | D’UNE GRANDE ECOLE 75001 PARIS. 
| VOUS INTERESSE D’INGENIEURS OÙ DE 
Must teisss Lis | Nous rembourserons vos éventuels frais de 
LS D Nous recherchons URGENT PHASE 


(Bac + 4 minimum) 


à INFORMATICIENS 


niveau MIAGE ou équivalent, même débutants (réf. 101). 


2 DIPLOMÉS MAITRISE DE GESTION 


connaissant l'informatique. un an d'expérience (réf. 102). 


2 D.U.T. INFORMATIQUE 


même débutants (réf. 103). 


Env. c.v.. lettre manuscrite, photo et préten!. s/n° 8 809, 
LE MONDE PUBLICITÉ 


‘5, rue Monttessuy. 75007 PARIS. 
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Un groupe industriel de notoriété internationale qui conçoit et 
fabrique des biens d'équipements mécaniques évolués, com- 
mercialisés dans le monde entier, renforce ses équipes 
d'études et de mise en œuvre de nouveaux équipements : 


DIPLOMES GRANDES ÉCOLES 
OU UNIVERSITÉS 


Vous débutez ou avez acquis une première expérience. 
De formation généraliste, vous vous passionnez pour les calculs 
scientifiques et les technologies les plus avancés : architecture 
mécanique, analyses vibratoires, mesures-essais, développement de 
logiciels. 
Vous avez le sens des contacts et le goût de l'innovation. 
Vous prendrez une part active à l'évolution de nos performances 
industrielles en intégrant des développements en mécanique, 
informatique et automatismes. 


Merci d'adresser lettre, C.V., photo et numéro de téléphone à : 


E.F. 5303, 136, avenue Charies-de-Gaulle, 
92522 NEUILLY CEDEX. 


MGbiloour son CENTRE DE RECHERCHE de 


Notre Dame-de-Gravenchon {Seine-Maritine) 


INGENIEUR _ 


qi CAIMISTE 


Débutant ou première expérience industrielle avec, s 
possible, formation complémentaire ENSPM ou fhèse 
de Docteur-Ingénieur. 


duits de haute technologie (en parliculer des iubri- 
fiants) dans le cadre de projeis internationaux ‘ 


# Quro, ropidement, & prendre des responsabilités 
importantes dans les essais et dons les applications 
auprès des industriels et Chez les constructeurs: 


Mori 


Avancez avec nous. 

















de|Nià 
DES. 


tez AVOIT la 
x tempérament vous aurez là 1e 
prise par VO missions don jdats 
Pener de À à Z les MI er sdrre aux te, CV, photo à 
, SOUS sr : hs 75001 PARIS- 


Ce poste ki permekra d'acquérir une compétence 
diversifiée et de haut niveau qu'i pourra. alors, valoriser 
por une carrière évoluiive dons les différentes activi- 
tés de notre Société (en Fronce ou à l'étranger). 


Bien noturellement, ceci entraine la pratique de 
l'anglais courant et la mobilité géographique. 


Prière d'adresser dossier complet (letire manusciite, 
C.V. ec.) sous réf. 41672 à MOBIL OL FRANCAISE 





LES MINES 


Homme de contact, bon négociateur, vous saurez nous apporter votre “— 
expérience commerciale, et vos connaissances techniques dans une mis- _— 
sion riche où vous participerez à la promotion, et à la commercialisation 
de Systèmes de Sécurité. Les besoins spécifiques de cette clientèle de —— 
haut niveau nécessite des compétences techniques, une disponibilité, une 
implication permettant d'aller à la source des prescripteurs et de prendre 
avec succès le parti pris du client. si 
Une fonction qui tant en France qu'à l'Etranger vous permettra de valori- 
ser vos compétences et de réussir avec nous: 

Nous étudierons avec attention et discrétion votre candidature (lettre, CV, 


AMOR 22.2 re es DS CONTES PUBLIÉ 20 





CEST REC 
n# { : 
ns ni) 





| 


QUANDUNJEUNE Sie informatique 













Fiele d'ue ion. lances techniques et les responsahifités 
PROFESSIONNEL DE se RE de & dus Le Corse Guevousatrendez. 
AENVIEDEBOUGER oué mur ah rar an dj 
amdteur: doubler ovtre cire Alors mer d'écrire référence 
NOUS LUI OFFRONS d'effarres sur les trax : W210 à Michele 
UNRÔLEDE  asnsamés GROUPE ZM 66 Du de 
PREMIER PLAN... > Ù } 
Î Se ER F P À £ FT à & Ë 


NICE - COTE D'AZUR 





















ë —— = am 
mm mu É ur vus lement ms =“. 


... . MMA a 
pe a mmem— = 





Es , 
Des } 


INGÉNIEURS 
TECHNICO-COMMERCIAUX 


Vos êtes ingérieur de Grondes Ecoles Bectrotschnicien a/ou 

Electronicien et une expérience de quelques années constitue un 

avantage Certain. . 

Au sein de notre division robotique et matériaux, et dans le cadre de 

l'extension de notre activité, vous serez chargé de la VENTE des 
PARVEX 


Après formation aux produits, le budget de vente qui vous sera 
‘confié sera de l'ordre de 10MF. 
Les postes à pourvoir sont situés en France , mais une bonne 


photo 
Service du s/réf. 50233 à l'attention de M. Galmiche, 
BP. 249 - 21007 Dion Cedex. 


CGE 








600 PERSONNES 





Notre société fait partie d'un groupe leader ayant une forte image 
de marque dens la conception et la fabrication de composants 





UE PAR RES 


fiables et surtout rentables. 
Vous êtes Ingénieur de Grande Ecole (AM de préférence ou 
équivalent), vous avez déjà une expérience 


industrielle de 4 à 5 ans 
acquise dans un service technique et/ou de production si possible 
dans une unité de moyennes séries. 

L évidemment La faisabilité d'un produit industriel 


connaissez 
nouveau. réf. 145. 
Mécanisation 

Vous aussi en prise directe avec ke Directeur Général, vous aurez 
un rôle majeur avec le développement des nouveaux produits, Mais 
c'est sur ls mécanisation que portera l'essentiel de votre action. 
Dialoguent avec tous les services de l'usine dont vous aurez 
besoin pour orienter le choix des investissements techniques et 
des moyens de fabrication, vous aurez une influence 

sur la rentabilité des produits fabriqués. 
Cette fonction-cié ne peut ètre confiée qu'à un ingénieur de grande 
école (AM), très bon mécanicien, très au fait des réalités concrètes 
liées à l'organisation à 


MADILA-SYST 


téléphone à, GUY 
CONSEIL, BP 19, 06480 LA C SUR LOUP, 
qui vous contactera rapidement et 
confidentiellement. 





Notre groupe en expansion (1,7 milard de CA.} recrute un 


Chef de projet 


—Recherche et développement — 


Pour prendre ea charge à terne la mise ou point d'ane Hgne de Reste. 
Poste basé i 
temporairement (9 mois) à GRENOBLE puis à MARSEILLE défñinag. 




















... Ce 


















TEL 


ur 


Sud-ouest 


CiGE 


INGENIEUR D'AFFAIRES 


De formation ECP, ETP, AM ou équivalent, vous avez 
_entre 30 et 40 ans, vous avez acquis une expérience 
d'environ 5 ans dans la gestion de projet cié en mains 

incluant une part importante de travaux de génie civil 


Vous avez le sens des rapports humains et du comman- 
dement. 


La maîtrise de l'anglais est indispensable. 
Courts déplacements en France et à l'etranger à pré- 
voir. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature {lettre 
manuscrite, CV et photo) à ALSTHOM Etablissement 
SCAM - M. GOLFIER 40, rue Jean Jaurès, 93176 
BAGNOLET Cedex 








LE DÉPARTEMENT DU VAL-DE-MARNE 
‘ RECRUTE 


POUR LA DIRECTION DES SERVICES 
DE L'EAU ET DE L’ASSAINISSEMENT 







cree ghnéns UN ATTACHÉ ANALYSTE 
PAR MUTATION 
CONDITION : © appartenir au cadre d'emploi d'Attaché Terri- 





DES INGÉNIEURS 
© dans les spécialités suivantes : informaticien /ana) carto- 
graphe, hydraulicien, génie sanitaire. dE 

PAR DÉTACHEMENT 
CONDITION : © ëtre titulaire du grade d'Ingénieur dans la 
fonction publique. 

PAR CONCOURS SUR TITRES 
CONDITIONS : e être âgé de moins de 40 ans au 1 janvier 
1988, être de Sp pr pm ne titulaire de lun = 
diplômes ou titres figurant à l'annexe I du statut particulier 
Ingénieurs du Cadre départemental 















PAR CONCOURS SUR ÉPREUVES 


CR mliStaa ee âgé de moins de 40 ans au 1e janvier 1988, 
être de nation 
SALAIRE NET MENSUEL DE nn DE CARRIÈRE : 








PRIME ANNUELLE : 28.000 F. CLOTURE DES INSCRIPTIONS : 
e VENDREDI 21 OCTOBRE 1988, le cachet de la poste faisant fol. 
ADRESSER LE DOSSIER DE CANDIDATURE COMPRENANT : 


e Un cricalun vise, ls photscogio de divllms, me 
es co 










MONSIEUR LE ne 
HOTEL DU DÉPARTEMENT DU VAL-DE MARNE, Dire 
du Personnel - Recrutement, avenue du 





: 34000 CRÉTER. 

CONCOURS SUR ÉPREUVES REÉTIRER LE DOS- 

SIER D'INSCRIPTION À LA DIRECTION DU PERSONNEL 
ARTEMENTAL, Pièce r. 

(M: Créteil-Umiversité). TéL 43-99-8406, p. 84.L2 on 64.12. 










Jeunes ingénieurs 





AVIONS MARCEL DASSAULT - Cet important constructeur séronanti- 





PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° J EN EUROPE 
2 bis, sveme Frinac - 3408 TOULOUSE - TéL 61.52.3418 
Aù - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toulouse 












” Ce poste intéresse un imgénieur (AM, IDN, HET, ENSEEG 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


Jeune ingénieur 
Chef de projet 


Rhône-Alpes - Un groupe de 1000 kader euro dans le construction d” indus- 







MEMBRE DE SYNTEC 


PA 


PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° 1 EN EUROPE 
78, Bd du 11 Novembre - 67100 VILLEURBANNE -"TEL 78.93.90.63 
Aix - Lüle - Lyon - Nances - Paris - Sreasbourg - Toulouse 






pme SP mg md rm onu Eat 10 
tants engagés ces dernières années, il s’est doté des outils les plus modernes à l’échelle mondiale. Le développement de ses activités 
FREE A eee leur carrière à l’usine de Dunkerque: 


Ingénieur 
projets automatismes 


la responsabilité du chef des énxdes et a sein d’une petite petite équipe, il se verra confier ls conduite de projers d’antomatismes et 


d’ 
d'fomeue dues 
tion en mfoematique industrielle, justifier d’une première 
de process ou dans une société de services. La candidarure d'un débutant 
gée. La connaissence de l’anglais est un atout. Réf, A/4959M. 


Ingénieur entretien 


services techniques et eng 2 osé pompe Rumble 

D ee REG ee en a mn . équipements. 
des compétences en électrotechnique, automatismes, 

mésnique, rheruikque où aise de l'un des donsines précis Î possere une première expésience indnanelle où pourrs êre 
débutant. Réf. A/4960M. 


arr do dome enrg qua ln mg er ur 
cadres de ce groupe permet d’envisager de réelles perspectives d'évolution pour des candidats de valeur. Ecrire à Françoise 
ORANGE en précisant la référence du poste choisi. (PA Minitel 36.14 code PA) 


PA CONSEIL EN RECRUTEMENT N° 1 EN EUROPE 
19, Résidence Flandre - 59170 CROIX -'TEL 28.72.52.25 
Aix - Lille - Lyon - Nantes - Paris - Strasbourg - Toukimse 


Compagnie Générale d'Informatique 


DIPLÔMÉS D’ÉTUDES 
SUPÉRIEURES AOENTIFIOUES 


Le Groupe CGl propose : à | 300 jeunes comme vous 
un avenir dans l'informatique appliquée au management 
des grandes entreprises 


ie mL 


L'énergie créative 


ormatique 


MEMBRE DE SYNTEC 
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MEMBRE DE SYNTEC 
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IMPORTANTE. SOCIETE AGRO-ALIMENTAIRE, filiale d'un des premiers 
groupes internationaux recherche pour ses unités de production des 


NGENIEURS 


CHARGES D'ORGANISATION INDUSTRIELLE 
(Centrale, Mines, Ponts et Chaussées, Arts et Métiers, Insa) 


Débutants (ou avec un an d'expérience) venez tester vos capacités en 
choisissant d'intégrer une équipe d'organisateurs. 

Analyse, diagnostic, conception de schéma directeur, mise en œuvre des 
solutions proposées et suivi des applications : telle est la mission que nous 
VOUS proposons. 

À court terme, elle représente le tremplin idéal pour évoluer au sein du 
Groupe, notamment à l'étranger si votre parfaite mañrise de plusieurs 
langues (de préférence Anglais et Espagnol ) vous le permet. 

Si vous possédez comme atout supplémentaire le goût du génie 
mécanique, alors n'hésitez plus ! 

Envoyez votre lettre de candidature avec C.V., photo et prétentions, sous 
référence 12311 /LM, à HYPERBOLE - 104, rue Réaumur — 75002 PARIS, 
qui nous transmettra votre dossier. 





CGEE ALSTHOM c'est l'entreprise électrique, le contrôle indus- 
triel at l'assistance technique, soit 22 000 personnes dans le 
monde dont 8 000 ingénieurs et techniciens. 


Notre Direction Régionale Sud-Ouest située à TOULOUSE 
recherche un INGENIEUR DEBUTANT diplômé d'une Grande 
Ecole, ENSAM, INSA, ESTP, ENSM... 

Votre mission : 

- contacts commerciaux, 

- devis et négociations, 

- organisation, suivi des études et des chantiers, 

- gestion des affaires. 


Merci d'adresser votre candidature, en précisant la réf. 1210, 
à T. de Beaurepaire - CGEE ALSTHOM 

13, rue Antonin-Raynaud - 92309 LEVALLOIS 

PERRET Cedex. 


CGEE ALSTHOM 


Les moyens pour gagner 
















LC ONE ACCELERATION CONTROLEE : 


: Nous avons gogné 100 places par an au classement par C.A. des 500 Sociétés 
Françaises d'informatique les plus performontes. 


Nous sommes hautement profitables depuis notre création. 


Tous sommes près de 200 ingénieurs implontés en France, en Europe, aux 
S-A. 


Et pourtani, nous investissons et restons indépendants. 













GROUPE 
DECISION 
INTERNATIONAL 





Nous recherchons des INGENIEURS GRANDES ECO LES, performants et efficaces, 


que cette dynamique motive. 


Pour aller ensemble, plus loin, plus vite... 


Si vous êtes X, Centralien, Sup aéro, Sup Télécom, Sup Elec, INSA... et si vous avez de 2 à 15 ans d'expérience 
en Informatique, nous vous invitons à nous rejoindre comme : 


Pour tous ces postes, il est souhaitable d'avoir la connais- 
sance d’un domaine technologique de pointe ( aéronauti- 
que, espace, télécommunications, défense, nucléaire, 
marine, produchque; recherche]. 
Les compétences techniques nécessaires sont parmi les 
suivantes : 

Langages : ADA, C, LTR, 

e d'exploitation : UNIX, VMS 

Matériels : VAX, SUN, HP, MICROPROCESSEURS ‘ 

SGBD : ORACLE, INGRES... 

Techniques de communication et réseaux. 

La moïñtrise de l'anglais parié est un atout 

supplémentaire. 


Les postes sont à pourvoir principalement à Paris, mais aussi à Bordeaux, Toulouse, Aix, Grenoble et Brest. 


CHEF DE PROJET OU CONSULTANT - rc£. 91 
INGENIEUR DE CONCEPTION - ‘ae. 92: 
INGENIEUR DE REALISATION - ra 53: 


INGENIEUR METHODE - irei 54 


Si aller plus loin, plus vite ensemble vous motive, alors adressez votre lettre monuscrite et votre CV 
, Sn é I ee à DECISION INTERNATIONAL - Service du Personnel - 112, rue de Paris 
NE. ° - 





Le Monde, point 


CONTESSE. 







les solutions de progres 


2: il de F. 
14.000 personnes - C.A. consolidé : 6.7 milliards 
LEADER EUROPÉEN DES CONSTITUANTS 
POUR AUTOMATISMES INDUSTRIELS 
Pour étoffer son équipe Marketing. sa division Pneumatique 
crée à l'établissement d'Evreux (27) un nouveau posté de 


TA: 
CHEF DE PRODUITS 


_ assistera techniqt semant ls rés eau Commerci al. 
Là l'écoute Qu marché, à enalysera lo concurrence et définra la cahier des charges 
des produits nouveaux. 
— 1H établra les flux économiques et gèrera les projets en phase de développement. 
INDISPENSABLE — 
28-30 ans - INGÉNIEUR diplômé type INSA, ENSI ou similaire. Première experience 


haïtée de maticlen qu automaticien avec mise en apphcation jon sur le terrain. 
Anglais pratiqué apprécié - Mobilité 





DISCRÉTION ABSOLUE. Lettre manusc., C.V. dét., rémunér. et photo ss rèt. 8897 à 


Ce sélection conseil 


98, AV. DE VILLIERS, 75017 PARIS 


ecopol 
se développe et recrute 


plusieurs ingénieurs 
grandes écoles 


DEBUTANTS OU PREMIERE EXPERIENCE 


Options,stages ou première expérience en automa- 
tismes, de procédés et informatique indus- 
trielle constituent un atout important. 

La mission proposée implique la prise en charge 
rapide d'affaires dans le domaine des techmiques 
avancées (armement, spatial) et des systèmes de 
production. 








Des responsabilités en matière de développement 
Er sen g e et commercial pourront être rapidement 
rtes. | 


Merci d'envoyer C.V., sous référence PHL 10-M 
à ECOPOL 26, rue du Château des Rentiers, 75013 
Paris. . | 









OFFICE D’ÉQUIPEMENT HYDRAULIQUE 
de la Corse 


RECRUTE 


INGÉNIEUR HYDRAULICIEN 


Profil: formation supérieure hydraulique, informatique 
industrielle et électromécanique (ENSEEIH Toulouse 
ou ENSHM de Grenoble). 


Mission : étude et réalisation, rénovation, amélioration sur 
ouvrages d'exploitation et stations de pompage exis- 
tantes. Etude et mise en place réseau de télésurveil- 
lance. Maintenance générale des ouvrages et optimisa- 
tion. Encadrement personnel électro-mécaniciens. 


Poste à pourvoir : à BASTIA (Haute-Corse) au plus tôt. 
Rémunération : 130 à 160 KF/an. 


Adresser curriculum vitae + photo à : 


O.E-H.C. - Service du personnel. 
Avenue Paul-Giacobbi, 20601 BASTIA. 


ss 


CAISSE 
NATIONALE 
DE 


mg CREDIT AGRICOLE 


LA DIRECTION DE L'IMMOBILIER ET DU TOURISME 
recherche pour ses filiales 











INGENIEUR 
 INFORMATICIEN 


DEBUTANT 






‘Helle)serachargé(e) de participer l'étudeet à la réar 

. Clels et devra dialoguer avec aisance avec les ur: Re 
Saformation devraëtreimpérativement a MIAGE et deux années 
d'expérience en informatique de gestion seraient appréciées. 


Adressez votre lattre avec CV détaillé, photo et ré ion à 
UNIGER (IMO/FT), 31, Quai de qe Ltegletilt : 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 





chef de projet 


… Produits nouveaux JR = |  INGENIEURS 
ALCATEL D'ETUDE 





HE 


sommes fi 
= äle dun des plus importants groupes 
Nous développons et produisons des matérisis optomécaniques et 
OPtroniques laser. 





a  ———— ELECTRONICIENS 
: He Vous êtes aidé d'une 6 enter de unes 
|  Ÿ : Éae TRES QU parer a à avec 108 ces dre tes ls Rejoignez le N°1 de la communication d'entreprise 
À d'amées opériance oi des conphiices en laser nerotseh CE : Etudes et Hiaie CGE - 15.000 personnes 
se È que que VOUS eZ pu metre au CE expérience où les É : | 9 mliards de francs de Chiffre d'Affaires 
A de von compatances ta ë Développement 
animateur. Votre 


à Strasbourg | Débutants 


Dans son nouvel ensemble indus- 
triel, la Direction Etudes et Dévelop- À Vous êtes diplômé d'une grande école avec une spécialité en 
pement de Strasbourg s'est donnée électronique. Vous approfondirez vos connaissances dans des 





2, rue Louis David - 75782 PARIS CEDEX 16 
11, rue Victor Hugo - 69002 LYON 
































gamme de Vérine Pneumatiques : 
NOIR GORE CET LAS DES pr nl 
d'expérience en geetion de production de nes MRP. 


concurrence internationale vive, mais L 
stimulante. 67408 llikirch Cedex. 


Faites connaissance ! Ë VOCATION MEDIA 











Aoresser lettre manuscrite, CV détaé, et prétentions à : 
CrOAC - Direction du Personnel, BP 37, 74151 BONNEVILLE CEDEX - 





| 
Ë nc ne ml D 





, \ \ les moyens de répondre à tous les À techniques de pointe, en participant avec nos équipes à l'étude de 
| . défis techniques de la communica- | projets importants. Ces études s'appuient sur des outils et des 
“tue À ; : tion d'entreprise. 300 ingénieurs et = méthodes d'aide à la conception particulièrement performants. 
ie di techniciens y développent actuelle- 
ER fasis St ment des systèmes de communica- 
| tion multiservices RNIS et une large ; 
DO Ge | gamme de terminaux associés. ls C fl 
NS à | mettent en oeuvre des technologies ontirmes 
FE & * Ft tar ag | j : | avancées: commutation ettransmis- EE | . 
\ 5 | | Pour son service Méthode | | sion numériques, vidéo, micro-infor- sé siprhes She a Pas ue an les ts 
| L : expérience dans la conception de systèmes ou produits électroni- 
» | | INGENIEUR ELECTROMECANICIEN | | | pas bu : a pe ques et vous avez de bonnes connaissances en logique et/ou en 
ME x sn | Hsera l'animateur d'une section indusvrialisation dont le souci primordial | , PS 1601, 10 dde V ichir votr = | 
. Ë | sera d'améliorer constamment le process de fabrication, ce qui impii- | | de base, langages de haut niveau, ogique. Vous pourrez enrichir vo re expérience en prenant a 
ue mh D RS DO DES de ae case nn ere | environnement de génie logiciel, P? "esponsabilité d'animer une équipe d'ingénieurs et de techniciens 
AT IL eux choix des de el technologie VLSI. Ils disposent d'ou- Li Ou en participant à la conception de nos produits en tant qu'ingé- 
. HIHI Un poste identique est à pourvoi à notre usine de RUMILLY fHoute $ | | tils et de moyens d'aide à la concep- ” nieur système. 
En } kgs : a tion très performants, constitués de | 
honte | ! - à - stations di 5 ne re ms 
mieu Ex il PRE à | d'ün ar Ni le ; Créatif, vous êtes intéressé par le développement de nos 
me | | CHEF DE GROUPE 8 | (CAE, CAO et VLS!). Conscients de = projets. Pour miser sur l'enjeu Télic, adressez votre candidature 
hu AN “ameurers es une Équipe de 9 pareonnss, la peson deproductiondune À l'enjeu ils sont ainsi armés face à une sous Réf. JB/M à M. Carnille LEJEUNE, Direction des Ressources 
ne | | | Humaines, TELIC ALCATEL, 1 route du Docteur Albert Schweitzer. 
$ ù LI: 
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os talents de manager 
pour une électronique de qualité Ru te 








, Le & tabl crédit MODELISATION 
É:. s. | ' ; Filiale d'un grand groupe international, pré- Vous assurerez cette mission dans ke cadre a | ET SYSTEMES 
. sente dans 110 pays, notre société, leadermon- d'une politique croissante de qualité totale. agences) , E QG Un groupe | 
: dial en électronique professionnelle réalise A environ 30 ans, ingénieur diplômé électroni- financier national de premier plan, D'INFORMATION 
À 50 % de son CA à l'exportation. cien (Supelec, Suptélécom..) avec connais- recrute un chargé d'Etudes. 
Nous recherchons pour notre Direction Indus- sance HF vous bénéficiez de quelques années À NT a séeniiau SUP. ESEG, ENSAE 
see trielle le RESPONSABLE DU SERVICE d'expérience dans un environnement similaire. environ 25-30 ans, de formation 6 économique sc e 
} ei CONTROLE/REGLAGE SOUS-ENSEMBLES. …_L'Anglais est nécessaire. | vous avez de préérence une expérience de quelques années de La modélisation ef TT 
| È Vos compétences techniques, vos qualités de  Nouscomptonssurvotre sens de l'adaptation et Vous serez chargé, à l'aide d'un Infocentre, de consolider les données nécessaires à ka 
manager et votre expérience de l'encadrement votre réel dynamisme et saurons vous proposer 3 mise au Fons moto de gosfion et de prévision des différents prier de notre 
…. sont indispensables pour animer, coordonner une évolution enrichissante au sein de notre sci, { node rang ve de 
je s..-À | et contrôler l'activité d'une équipe de 15 société. : unie résle canon inener eme un projet dans le cadre 
ne 5° personnes. Rattaché au Directeur de Produc- à d'adresser votre dossier de candidature 8 d'un environnement de glel rétatr = 
‘ : tion, vous aurez également à développer les Merci . resser Fe d E: ‘ Pour en savoir plus, en aboratrices d'ALLO-CARRIERES au 45.02.15.74, 
Li Poe de méthodes et moyens de contrôle réglage et as- sous référence 39257 ge rs du à BAL 2 vendredi de 9h mer précisez la 
| surer la gestion des sous-ensembles contrôlés Dee PE cd e à MEDIA PA. - Es 45. 02.15.74 
: par votre service. bons : | Fr hugo à 791 78116 PARIS, qui Re 












_ hs TEXAS INSTRUMENTS 






_ j LIVE 
| | Par er an re ip DIVISION SYSTEMES DSTI de TEXAS STRUMENTS WW INGÉNIEURS DÉBUTANTS 
£t | | e GRANDES ÉCOLES ET UNIVERSITAIRES 
wa. X M Le. Lorsque plusieurs établissements bancaires s'associent autour d'un GIE 
ee in INGENIEUR AUTOMATICIEN <ÉS Le Moen aee DRerr 01 28 Dai Len! SL MIS de 
; - jus : à + ‘ | : - ee RT UE Fnpa once des nqaugs CONCErMées. 
Rte tape PNR PRENEZ LE DÉPART D'UNE CARRIÈRE OUVERTE SUR TOUS LES MÉTIERS 





: —- mets Ingénieur électronicien ou amtomaticien, vous aveZ acquis une solide connaissance des automates 
$ ‘ More programmables et des applications industrielles dans la Fabrication et le comrôle de processus. 
| ; es Votre sens de la coordination vous permerure d'assurer efficacement l'assistance technique auprès des 
PR différemes opérations européennes de TEXAS INSTRUMENTS, ainsi qu'une liaison permanente avec 
Les centres de conception e de fabrication implantés aux Exats-Unis. Une pratique professionnelle de 
l'anglais cst donc indispensable pour ce pose. 
Bu à Vilaeve-Lube, prés de Nic, vou sol pou de épars decor ré à 
l'éranger 
‘Bernard TISON vous prie de Eui adresser votre candidaure (photo joime) sous ref. EISD/1088/1M, à 
TEXAS INSTRUMENTS FRANCE, 8/10 avenue Morane Saulnier, 78141 Velizy-Villacoublay cedex. 


DE L'INFORMATIQUE ET DE LA BANQUE 


Très vite. après quelques semaines de formation à nos techniques et aux 
outils informatiques utilisés (grands systèmes IBM &t important parc ds 
terminaux). vous prendrez en charge des missions opérationnelles de 
réalisation de projets. 

Lo diversité et l'importance croissante de ces missions, les contacts 
nombreux qu'elles entraineront, vous permettront de renforcer en 
permanence vos compétences et votre sens dés responsabilités. 

Notre développément rapide vous ouvrira. à chaque étape, les: 
opportunités correspondantes. 


Merci d'adresser lettre. C.V. et photo, sous lo référence LIVE/754, 
à notre Conseil. 


LOG Conseil en Pecrutement 
UN 9 rue Alteï de Vigny - FSQÛR Por 
Membre de SYNTEC intormahique 





4D"COM. 
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Paris Ouest - Nous sommes un groupe de sociétés de haute 
renommée(400 personnes - 300 Millions de C.A.), spéciali- 
TE sées dans la création et la fabrication de tissus et de papiers 


peints pour la décoration. 
Notre informatique est actuellement sous-traitée sur le DPS 7 d'une autre entreprise du 
groupe SA DECROIX. Prévoyant la refonte de notre système d'information, nous avons 
décidé de nous doter de notre propre structure informatique. Ceci nous amène à recruter un 


= Concepteur - Futur Responsable informatique 


Après l'étude de l'existant, vous vous impliquererez dans la conception puis la mise en oeuvre 
de notre système d'information : choix du matériel et des sous traitants, pilotage de la réalisa- 
tion, aide à la mise en place auprès des utilisateurs. x 

Ce poste s'adresse à un chef de projet, de formation supérieure, souhaitant valoriser une 


expérience d'environ 5 ans dans un contexte où ses capacités d'initiatives comme ses qualités 


de dialogue et d'adaptation seront essentielles. 
Nicole LE MEUR vous remercie de lui adresser votre dossier 
de candidature sous la référence MNL/DT/CO à 


CT Ce re rer on 7 et D er Ppnenes D sur, Me 
RS PRE OR ETAT EE GR ER 
LR ae Cul em mur ie tn Sue nn 

et M Ex = e PnLEDE me 

TA NE EE 


CAP GEMINI SOGETI 


L'Expertise informatique 


Votre talent commercial 
au service de votre région 


CAP SOGETI SYSTÈMES est le partenaire des grandes entrepnses dans les secteurs du Tertiaire, deil'indusine et 
de l'Administration et mtervient dans tous les domaines d'expertise informatique.Schéma Directeur, Conseil, 


” Ingénieurs commerciaux 


Grande Ecoie d'ingénieur ou de Commerce vous avez une solide expénence professionnelle dans le domane 
commercial (acquise en S5il ou Chez un constructeur). Vous étes un passaonné d'informatique et votre matunté 
commerciale vous permettra de prendre en charge Ke développement d'une chentèlke de haut nreau. 

Les postes sont à pourvoir dans nos agences de : 

NANTES, RENNES : secteurs Banques, Assurances, Grandes Adrmnistrations. 

NANO© - METZ : secteurs Industriel et Tertraire. 

ULLE : secteur industrieL. Pour ce poste une bonne connassance de l'informatique Industnelle est indispensable 
Appui d'un grand groupe informatique, agences à tale humane, formation adaptée, projets d'averur : à vous de 
jouer mantenant la carte de votre évolution. 

Merci d'adresser votre dossier de candidature en précisant la ville chose à Françoise Doutnaux, 

CAP SOGETI SYSTEMES, 14-90, rue Lenche, 75015 Paris. 


CAP SOGETI SYSTEMES 






Responsable Industrialisation 
Usinage 


AM - INSA - ENI en Bourgogne 


Nous sommes ka flaie de deux Groupes internationaux et produisons des Biens d'Equiperment 
Grand Public de très haute technicité aux marques réputées. Le jeune ingénieur générabste 
ou mécanicien que nous recherchons a une première expérience d'encadrement d'une 
équipe au sein d'un Service Méthodes Industrialisation ou Production si possible dans une 


Logistique, etc... Les contacts fréquents avec les fournisseurs machines (Japon, Suisse, 
etx...). la participation aux salons et autres manifestations techniques nécessitent une 
parfaite connaissance de l'anglais. Le candidat retenu ne rencontrera aucun problème 
d'intégration au sein d'une équipe jeune, ouverte. dynamique et soudée. Le poste est situé 
à proximité d'Auxerre. 

ORION vous garantit une discrétion absolue et vous remercie de lui 
adresser vatre dossier de candidature (lettre manuscrite. CV. photo et 


AND PANS 


CEP SYSTEMES 


{120 personnes, 35 % de croissance annuelle) 
CONSULTANTS EXPÉRIMENTÉS en : 


+ ASSURANCE QUALITÉ - QUALITÉ TOTALE 
Prof : LL er to diplômés. 

° QUALITÉ LOGICIEL - GÉNIE LOGICIEL : | | 
ou avec une expérience de développement : dsltmaatt 4:75 7 


e SURETÉ DE FONCTIONNEMENT SYSTEMES PROGRAMMÉS 


Profil : mg diplômé Grande Ecole avec une expérience de développement 

Lieu : Paris. - (Réf, 3.FB) 
e SURETÉ DE FONCTIONNEMENT SYSTEMES ELECTRONIQUES 
ne sirenieur ectronicien (ENSERG, ENSEEIHT._). Débutant sun 45) 


(Réf. 1.GM) 


Merci d'adresser votre candidature sous référence choisie à CEP SYSTEMES - 
Madame E LANGLOIS - 34, rue Rennequin - 75017 PARIS. 












pretentions) s/réf. 810639/M QIX 
35, rue du Rocher 75008 Paris Uhormme et icnimpre 


sodété de services spécialisée dans la qualité et la maïtise des risques dans les domaines de le 
a del ial, aë î éfense,_). Nous recherchons : 





manager un service logiciel 


RESPONSABLE SERVICE LOGICIEL 


charge de travail, veillez au respect des 
Attentif aux hommes, et 


ve Comme une inteme dont vous êtes le 
patron. Vous gérez les- coûts et délais, planifiez la 
Sais r LJ] d'e E 2 
Mexi d'adresser votre candidature sous ré£ B 825 à notre Conseil 
715, Bureaux de la Colëne - 92213 SAINT-CLOUD CEDEX 


SYSECA 


SELECTION 


Chez Digital, leader mondial des.réseaux informatiques et des systèmes intégrés d'informa- 
tion, la Formation n'est pas un vain mot En y consacrant 21 % de notre masse salariale, 
nous poursuivons deux objectifs : développer le potentiel de notre personnel et satisfaire 
nos clients en leur fournissant le savoir-faire nécessaire à l'utilisation de nos produits. 


Ingénieurs formation logiciel 
Réseaux - Systèmes - Bureautique - Bases de Données 


Au delà de votre maîtrise de la technique, vous souhaitez transmettre un savoir en perpé- 
tuelle évolution et révéler vos qualités d’animateur. 

La conception, l'organisation et l'animation de cours techniques, à une population intematio- 
nale - clients ou personnel Digital, répondent à vos aspirations et vous maintiennent au 
op niveau de cette technologis. | 

De formation écoles d'ingénieurs ou universitaires, vous avez une expérience de 2 à 5 ans 
dans des services études, développement, support... Votre mañtrise de l'anglais est indispen- 
sable. Les postes proposés ne sont pas statiques : en fonction de votre évolution person- 
nelle et professionnelle, vous pourrez envisager d'autres opportunités au sein de Digital. 
Merci d'adresser votre candidature, sous référence MON 577, en précisant la spécialité de votre 
choix à M.C. SAN QUIRCE - DIGITAL EQUIPMENT FRANCE - 2, rus Gaston Crémieux - BP 136 - 
91004 EVRY CEDEX. 


Digital : un choix 


Ca 


digitlail 

















2. CENTRE TECHNIQUE DU BOS et de 'AMEURLEMENT 
Centre de recherche et d'appuis techniques recrute un 













- Votre sens des ltés, votre dynamisme et vos qualités relationnelles vous 






responsobi 
permettant de travalller en équipe seront autant d'atouts pour envisager rapide 
. évolution de na 


Adresser votre dossier de candidature ilettre manuscrite, CV, photo et prétentions; 
à l'attention de Jean-Paul LEGO - Pôle Productique, | 
rue Blenod, 54700 MAIDIERES. 


B SCHLUMBERGER INDUSTRIES est le premier fabricant 
mondial dans les domaines des cartes à mémoire, des sys- 
tèmes de paiement él des compteurs d'électri- 
cité, d'eau et de gaz, des systèmes de 

Notre Unité industrielle de Pont Auciemer {Eure}. chargée de 
abriquer pour SCHLUMBERGENR des équipements Macon 


ques de haute le vers 
orne chnoiog force son équipe d'industralés- 


INGÉNIEUR GRANDE ÉCOLE 
Électronicien 


remière expérience indusinelle. vous 
lancement de nouvelles fabrications 


Ces premières fonctions vous t à s 
- évolutions au sem de SCHL LAS prépereront à d'ntéressantes 


Merci d'adresser lettre, C.V et photo fé 
Service du Personnel St photo, sous référence MT/1310. au 


SCHLUMBERGER INDUSTRIES 
Division Techniques et Productions 
-135, rue de Paris 
1300 Massy 
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SAVOIE. Au sein du NOUS 
fibre de verre pour les 


ment de leurs futurs produits et procédés. Is recherchent un 


INGENIEUR DEVELOPPEMENT 
PLASTURGIE 


AR N'a pee PUDE S Ouies AS RON QE 
dés, méthodes de caractérisation et de qualification) et le 
évoluer. Lac de Ge svolréte dors ke vaomnaton des 
en marre nl LL 
rep ts procédés. 
Lolo re ec larrinrmalgainer 
nds Erin composites et 
d'air dép ur rip ufr eee papes 


Notre conseil Joël BERNARD taitera en toute confidentialité votre 
dossier adressé sous référence 403 L 120 M. 


SRI CERISF? 2m 0 





GESTION DES APPROS : L’AFFAIRE 
D'UN JEUNE INGENIEUR... 


FRIGIKINS, flale du n°1 mondial de la cirnatisa- 
von - CARRIER - s'est spécialisée dans la réfri- 
ETES RS AS ee 

A d'expansion très 
rapide, réahse aujourd'hui un CA de” 600 s'est dotée de moyens 
importants, notamment dans l'informatique. 





DO le Cohrih, idéalement, d'un constructeur auto, ou au moins d'un 
fournisseur mondial Unie contexte vous a forcément famiarisé à 
GPAO, 
Maniestez l'intérêt que vos avez pour ce poste, basé tout près de Rouen, 
dans Un courrier que VOUS adresserez à Snove Corse sois ré 42 LIT 





Frigo 
| disons dans le monde ef 27 Miles de fancs de CA 


Nos alles pâtes assise nos cents por l'étude ee développe 





} set , POUR VOTRE 18, rue du Docieur-Zomerhot 
= es 








Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 


L'aéronautique fait appel aux technologies les plus évo- 
luées et nous nous devons d'être en avant-garde. 


Notre Centre Informatique Scientifique situé à SAINT 
CLOUD a en Charge de puissants moyens de calcul allant 
de l'IBM 3090 à l'ordinateur individuel. Ces moyens sont 
utilisés par l'ensemble de nos bureaux d'études. 


Pour aider les utilisateurs, nous recherchons 


deux jeunes ingénieurs 
informaticiens 
DEBUTANTS, OÙ POSSEDANT UNE COURTE EXPERIENCE 


Leurs missions : 

- pour l'un, participer au développement d'un projet 
d'outil général de création de sorties graphiques 
(connaissance de FORTRAN appréciée). 

(Réf. 37.49/11/946) 


« pour l'autre, travailler Sur des stations some sous 
UNIX et devenir un spécialiste de ces systèm 
(Réf. 57 50/11/947) 


Adresser C.V. + photo + salaire ue sous réf. 
respective à A.M.D.-B.A., Service du Personnel, } 
78, Quai Marcel Dassauit 92214 Saint-Cloud. 


ot pee LE ju Sn À 


AVIONS MARCEL DASSAULT — BREGUET AVIATION 


malgré tout à ne pas 
la technique cor Por 


techniques de 
AD ee gare onction 


| matériels et 





1] 
malgré où 
* informatique 


| See RE Eraatens ge mad Aion... | les 
des i Éfectués ! la diversité dons le travers 
me nn : vent ces d 
: | dure, La Action à tous les nivecix à erprimer voire sens de l'riiire 


FA — UN RENAN 


Dans les domaines des Communications et de l'Informatique, de la Défense et des Transports, la CSEE fait 
de la SECURITE un métier. Elle 2500 personnes dont 550 i ES ins à rd'hui, elle 


i de nous vaire Candidature (lettre, CV, poste envisagé, goûts et motivations, salaire actuel 
et/ou souhaité, à CSEE, Direction des Relations Humaines et de ia Communication, 99 , avenué Aristide 
Briand 92542 Montrouge Cedex. 


PCSEE 
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Ensemble créons un avenir plus sûr … 





















OL. -Piene Lichau 


oo te, ot tte m1 M og 


32 Le Monde © Mercredi 12 octobre 1988 ese 









RGANISATEUR BANCAIRE no 


Organisme financier régional d'un réseau 
d'établissements de crédit (200 ogences}, ké à 


VOTRE 





ment dans les 


Nos produits 
à l'installation un rôle de premier plan. 
tion à partir de vos 


&i il ti ik ., ætfi fi 1 tée | di . 


sont les spécialités d'Autotuteur, unité autonome de Framatome, qui crée et commercialise des systèmes 
de formation à base de simulation utilisant : bases de données, éditeurs graphiques, et inscrustation 
sur images vidéo. Nous recherchons pour renforcer l'équipe développement de logiciels 


Ingénieurs de développement 


Jeunes ingénieurs Grande Ecole qui avez acquis une 


Première expérience d'environ 2 ans en développement sur environnement technique. Si vous êtes intéressés, écrivez-nous vite 
mucro et maitrisez bien le langage C. nous vous proposons 
de venir nous rejoindre pour participer au developpement 
de notre produit finfographie, animation, réseaux locaux, 


a: FRAMATOME 








L Génie chimique, matériaux 


e Laboratoire Européen Colles, Mastics et Revête- 


ments, dans le cadre de son Centre Technique de 
Rueil-Malmaison (92) renforce son équipe. 


C.A. : 8 Milliards - 7 000 personnes - Leader sur le marché Scio 


du Tabac en France 


JEUNES INGENIEURS 


- ICAM - 


MAINTENANCE 


Prenez dès aujourd'hui des responsabifités et participez à Vous participerez aux études et au développement d'ap- 
l'encadrement de nos unités de production (équipements pareils de mesure sophistiqués. Expérience d'un an dans 
très rapides intégrant des automatismes poussés). Posres le domaine des microprocesseurs souhaitée. Poste à pour-. : 
à pourvoir à : Strasbourg, Nantes, Morlaix, Riom. 


Merd d'écrire avec CV, phoro et prétentions en précisant la ville et le poste choisle à: Ph. VINCHON - CENAS - TOUR 
NEPTUNE Cedex 20 - 92086 LA DEFENSE. 





Notre société, leader dans un domaine en pleine croissance faisant appel à des vechniques de pointe avancées, investit égale- 
hommes. 


RESPONSABLE UNITE D'INSTALLATIONS 


Nous vous proposons de rejoindre une équipe dynamique se donnant les moyens 
destinés au marché Nacional et international font l'objet d'une très forte exigence de qualité et nous accordons 


Garant de l'animation, de l'organisation ec d'une gestion optimum de ce Service (100 personnes). Vous développerez la fonc- 
compétences en électronique, électrornécanique. i 
À 30 ars environ, vous êtes diplômé d'une Grande Ecole d'ingénieur (ENSL IS. Arcs et Mécies). et vous posez une expé- EE fe 
rience confirmée de ce rype de fonction dans une unité ET E 
Ron vous Gone apparenté d'un poste destiné à écMer.…— : 
candidature complet, 





ET TECHNOLOGIES NOUVELLES DR 


énik d'Ecole de Commerce d'Universi, 
co nr sn ml ee see, mat de 
mISHONS 





d'audit ou d'orgonisafon liées à Fi 


Vous avez 30 ons, une véritable les Ps neales dl œupurini, 
souhaitez Erher voire exphriance. Vous probe terme 

dub cote de mn De ou ar : hd 

Se po pe ss 


de nos services 


es 


on 2 
Romus 
2 53, on. Vider then 781 PRES , Qi 


REUSSITE 


d'investir dans de nouveaux projets. 


sous référence CSI à CONTESSE PUBLICITE 20, avenue de l'Opéra, 


interface homme machine. -) et contribuer à l'évolution de notre 


3 
sous réf. BS. 14.10 FRA MATOME, Service des Ressources Humaines, Ë 
Recrurement, Tour Flas, Cedex 16, 
92084 Paris- La Défense. 


LE FUTUR EN TETE 


Possédant le sens du contact, vous aurez un rôle d'assis- 
tance technique : | 

- à la Clientèle et aux Services Ventes et Marketing en 
Europe: vous participerez au lancement de nouveaux pro- 
duits et assurerez la formation technique. 

- en Laboratoire (essais, analyses). 


Ce poste nécessite de courts mais fréquents déplacements 
en Etrope et une parfaite maîtrise de l'anglais (l'allemand 
serait très apprécié, ainsi qu'une première expérience). 


Merci d'adresser lettre, CV, photo, et prétentions sous 
réf. 111/MMG à Monique GERMAND - 3M FRANCE Bd de 
l'Oise - 95006 CERGY PONTOISE Cedex. 


MIDIA-SYSTEM 
i 


ECAM - Où équivalent 


GENIE ELECTRIQUE 


voir au Centre de recherche d'Orléans Les Aubrais. 





PR) étieane 


contre des grandes ambitions. 





Osez 


herche pour étoffer l'encadrement de 
dé ses porche de REPARTITION 


PHARMACIEN 
INGENIEUR 


Biochimie - Agro-alimentaire 
+ DESS de PAT ou EQUIVALENT 


Vous serez chargé de contribuer à l'optimisation de 
l'outil de production et des procédures en vigueur, 


* selon les Bannes Pratiques de Fabrication. 


Vous possédez obligatoirement une expérience 
similaire de quelques années dans un Secteur d'activité 
proche (biologie, pharmacie, agro-alimentaire). 

Pou poste basé à LYON, merci d'envoyer r lettre 
AnusEThe + C.V., photo et prétentions à J.C. ALERINI 
bioMérieux - 69280 MARCY L'ETOILE. 


NSTTUT FRANCAUS DU PETROLE LE 


ré. 


INGENIEUR D'ETUDES 


DIPLOME 


quelques années d’expérience 
rattoché au responsoble du Service Mesures 


e cn iQ ner 


missions : 
TR ADS CU DSÉ 


Le candidat eura une bonne connaissance de lo MESURE, 


de ELECTRONIQUE et de l'INFORMATIQUE INDUSTRIELLES 
AUTOMATE TES PROGRAMMABLES, MCRO PROCESSEURS) de 
l'ANGLAIS TECHNIQUE 


Adresser CV, phob et et prétentions sous référence 41691 à 
CORRE RARE A ES En TOpAG TOP PAR 
Cedex Gt quitronsmetira 1 


Contre Mesures Terrestres 





-Au sein du DEPARTEMENT 
I AL ROIX ARMEMENT à Muret, sont CONÇUS, 
fabriqués et commercialisés des 
Loss artifices S2. PRODUITS PYROTECHNIQUES 
PRITAMES ttustés RAGI, 
La Division CONTRE-MESURES, recherche et développe DES LEURRES 
PASSIFS à mise en œuvre 
Cet imgénieur est charge de mener à terme l'exécution de Contrats d'Etudes 
de LEURRES destinés à l'auto-protection de terrestres. 


"ANGLAIS 
Le poste est basé à MIRET, mais Ü nécessite des 


Merci d'adresser votre dossier : lettre manuscrite, CV {photo), et salaire 
chregerabhlnhnte Li een LEPY 

Division Recrutement * 35 rue des Couteklers. 31000 TOULOUSE. 
Discrétion et réponse garanties. 


mare anus ue lepy 


JEUNES INGENIEURS possédant de L à 3 
d'expérience en ENVIRONNEMENT VAX/VMS. 


La connaissance de RDB et RALLY est 
nécessaire et appréciée. 













ELEC Éx LC 
















CONTESSE 







DHVBAE DE LA CHAUSAS BTNCOALE DES CONSOLS FN RECRUTEMENT 


Jeune BE vue Pare 0 Her Le 


dans le monde VMS : 
- l prestation LOGICIEL 


VOTRE: FRERE MISSION : 

. Intégration une équipe de l'un de 

clients (grande banque intemationale) Soi là 
conception, le ne LS d'applicatifs et 
leurs mises en place auprès des utilisateurs. 


Lieu de travail : Centre de PARIS. 
Merci d'adresser lettre de candidature + CV + photo à À 


SATURNE. INFORMATIQUE À 


5, rue Pasteur - 92500 RUEIL-MALMAISON. 
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La Compagnie Générale Maritime, premier transporteur fran- 
çais, à la tête d'une flotte moderne et d'un sen 66.000 
containers, implantée gur les 5 continents, recherche pour sa 
Direction de l' tion et des Systèmes d'information 


UN ANALYSTE 
DÉBUTANT 


Dans le cadre da schéma Directeur das Systèmes d'Information, 
au sein de l'équipe chargée des Sys tèmes Commerciaux, le candidat 
retenu aurs pour missions 
- analyser les demandes des ntilisateurs. 
- - participer aux spécifications fonctionnelles, 
velopper, tester el mettre au poini Les oulils dont La réalisstion 
” Jul est confiée. 
- mainleuir à niveau la documentation applicative dans le respeci 
des normes el outils de la CGM. 
Ce e iendrait à diplômé de l'en (] 
eur en isformetlson de gestion (M AGE, etc. atsant travaihiér 
en équipe et souhaitant ne mehr pre LA ro Le ir ping de 
conceplion et de développement | 
Lieu de trovail : LE HAVRE È 


SOBID 





Prière d'adresser dossier de candi- 
dature à CGM Tour Wintherlur 


x 18 
92085 PARIS LA DÉFENSE 


à MUTUELLE ASSURANCE 
à, ARTISANALE DE FRANCE 


Ÿ Venez rejoindre notre Entreprise 14000 personnes), l'une des À: 
plus dans son domine. 


Equiée de 3000 PS2 connectés via réseau X25 privé à M 
3090 sous MVS/XA/IMS/DB2 et Se EE 
recherchons dans Je cadre d'un plan de rénovaion globale des applications, 
pour renforcer les compétences de son DEPARTEMENT INFORMATIQUE 
à NIORT (60 km de l'océan 


INGENIEUR SYSTEME IBM 


e qu partinpera à La définition de l'architecture des systèmes et aura de 
larges possibilités d'évolution. 

e Ce poste nécessite une expérience de 4 ans minimum en MVS et 
TE 


ANALYSTE D'EXPLOITATION IBM 


e *r2L Prendre en charge fa gestion des amports megnétiques et l'automatien- 
von de l'explotenon. 


» La pratique du JCL et utiktaires MVS 









L'expansion de notre usine d'assem de machines électroni- 


ENGINEERING S.A. ques (imprimantes ae du groupe japonais SEIKO-EPSON nous 
à rechercher un 


Ingénieur Electroniclen Débutant 


À fort potentiel mécanique, fulur Responsable du service technique 

il sera chargé : 

de l'élaboration des spécifications techniques des composants, des produits et des outils de 
fabrication, 

s° de la recherche et de l'homologation des fournisseurs, 

e de la gestion des dossiers de fabrication, des données techniques de base et des normenciatures. 

Nous souhañons rencontrer un Ingénieur diplômé d'une Ecole supérieure d'électronique ou éfectro- 

technique, débutant excellent et motivé, ayant effectué des stages significatifs en secteur industriel. 

pourra prétendre, grâce à ses qualités de rigueur, de précision et de détermination, à une nomination 

rapide à ce poste-clé au sein de la Direction de la production. 

L'anglais écrit et parlé est notre langue de travail quotidienne en environnement très international. 

Lieu de travail : Bonneuil-s/Marne (94) - RER. 

Notre Conseil vous remercie de lui adresser votre candidature sous référence 58 17203 M qu'il 

traite confidentiellement. 


C2? EQUIPES ET CARRIERES 


RDA 4 rue de 12 Bientaisance 75008 PARIS 


Des p es prestigieux 


Airbus, Ariane, Rafale, Diadème... 


SFENA, leader en équipements prime nl shens care oemg 
mondialement reconnue dans le domaine des systèmes de pilotage, de 
visualisation et de tests automatiques 
Vous des Mpiniser Leu dire, pardon, débutant ou première 
expérience. 
Devenez Responsable au sein de votre activité Systèmes/Produits. 
Vous coordonnerez le développement gs ou Es ed 
nn ml gestion 

étroite collaboration avec ls avionneurs pour analyser, définir les spécif- 
PONS Sie ee SORA GERS RDS 
shared eh eniienelre het in pute 


Valscoublay, BP 59, 
78141 Vélzy-Villacoublay 





NOUS NES LE CERVEAU DES TÉTES BIEN FAITES 


= m— =. 


Nous sommes la fikale française 
Frarics art 200 pertoñnes pour Un CA vel di milan de Faro Pour faire face à un très important programme d'nvestissemeants (dont une 
nouvelle ushe à construire), naue souhaitons intégrer au soin de notre Drection Industrélle (300 personnes) un : 


- La préparation des 


» 


3 HDLA-SYS7 


Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 
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BEECHAM PHARMACEUTIQUE 


pertormante d'un important groupe international aux activiés diversifiées (36 000 personnes), Notre eflactf en 


JEUNE INGENIEUR PROJETS 


* Rattaché au Responsable ingénierie et l'assistant dans ses diverses missions finvestissements, gros entretien, réparations et travaux neuis), vous aurez pour 
missions principales : 
projets d'investissements relatifs aux équipemerrts de production, tant sur Le plan technique qu'économique {études de 
rentabilité, choix de matériel, mplantations, recherches fournisseurs...) 


= La rationafsation et l'optimisation de notre oufil industriel en conseïllant st en assistant les Responsables de Production et Maintenance de nos 
3 unités (avec notamment la mise en place d'un système de gestion de maintenance informatisé]. 


+ Vous êtes Ingénieur GénéraËste, type AM, INSA ou équivalent, avez une bonne connaissance de angles et disposaz d'une ère expérience industrielle {2 à 3 ans). 
DER PEER OC SIN ERA QE PE PRÉ AL ON RE EE ER RS CS APR PEN des Pays de 
E - » Si vous souhaltez saïsir une Opporiunité de carnère. merci d'atresser lettre de candidature. CV complet, photo et rémunération actuelle sous réf. M 2/1783 H à : 


EGOR OUEST ATLANTIQUE 
15, rue Charles Monselet - 44000 NANTES 


EGOR 


PARS BORDEAUX LILLE LYON NANTES STRASBOURG TOULOUSE - BELGIQUE DANMARK DELTSCHLAND ESPANA ITALIA PORTUGAL UNITED KNGDOU BRASL 


MATICII 


Nous sommes une banque 
jeune et dynamique, crècc 
en osmose avec 2 Soaété 


Générale. Nous intemenonssur. 


un Marché porteur qui nous 
assure d'intéréssantes pers- 
pectives de développement: la 
Fonction Publique, Nous 
“recherchons aujourd'hui notre 
Fnformaticien de Gestion 


DE GESTION #r 


Véritable bras droit de notre Directeur de la Division "Organisation 
mf ”, VOUS aurez en Charge la gestion de nos systèmes 
d'informañions et l'informatisation de notre banque sur mini-ordins- 
teurs. Vous participerez à la gestion tie certains de nos produits et à 
12 mise en place de notre gestion propre sur micro-ordinateurs. Vous 
assurerez également les relations avec nos différents partenaires 
(circuits d'informations et informatiques). 

Nous confierons ce poste très formateur à nn candidat âgé d'environ 
28 ans, ayant une formation universitaire imformanique (DUT, 
MIAGE...) Une expérience de 3 ans minimum en SSI et me 
connaissance des gros systèmes sont mdispensables. 


Ceue offre est de nature à intéresser un candidat de valeur : - un poste évoluif car lié à une informatisation 


de pointe - une rémunération selon votre expérience. 


Merci d'adresser CV, Linammiseiie Dot acariens sous IDG à Jean-Michel PLADÉ - Service 
. du Recrutement - 


SOCIÉTÉ GÉNÉRALE -7 





7, 16e Caumartin - FAP FAR. qui transmettra. 


Real 
9 proûu 


- re 
PR 
: Le réalise 50 % de son CA à 


M L'évolution conssante de notre domaine d'activité 
aujourd'hui à créer ce poste. Vous aurez en 
QUE Se der rar nn 
des nouveaux produits à développer et la justification 
de ces développements. 
Ris es cf cit ce ee 





a 
de marketing, vorre esprit de synthèse, la taille de 
notre entreprise ei son secteur d'activité vous 
Ppérmeuront une évolution de carrière intéressante. 
Merci d'adresser voire condidature sous référence 
39352 à Média-Svstem, 6/8 Impasse des Deux 
Cousins, 75849 Paris Crdex 17 





INGENIEUR COMMERCIAL‘. 


Vous développez les ventes de nos logiciels de 
modélisation surfacique (Unisurf), volumique 
(Euclid) e1 d'usinage (Surfapi) constituant une 
chaîne de CFAO intégrée. 


De formation ingénieur, votre réussite dans la 
vente de logiciels de CFAO ou de produits de 
haute technologie similaires fonde votre crédibi- 
lité technique et commerciale. 












ei à l'étranger et dont, la maîtrise de l'ariglais. 


RENAULT AUTOMATION - Centre Party 2 - BP 70 - 


Promouvoir et intégrer notre chaîne CFAO 
en France et à l'étranger. 


Ne1 FRANÇAIS DE LA PRODUCTIQUE, RENAULT AUTOMATION (1 800 personnes dont 600 Ingénieurs 
et Cadres) dispose du savoir{aire et de l'expérience que nécessile la maitrise de la productivité et de 
la compélitivité et renforce le potentiel de son service CFAO. 


Ces deux postes, basés en banlieue Ouest de Paris, impliquent de nombreux déplacements en France 


Merci d'adresser lettre, CV, photo et rémunération Sous référence 88.16 à la Direction du Personnel - ‘ 


enault Automatio 











INGENIEUR SUPPORT LOGICIEL 


Vous jouez un role d'expert technique auprés 
des ingénieurs commerciaux et des clients. Vous 
participez a l'installation des logiciels sur les 
sites, formez et assisiez les utilisateurs. 

Ingénieur mécanicien de formation, vous avez 
dé solides compétences en informatique et une 
première expérience d'un sysième CFAOQ en tant 
qu'utilisateur, 


78152 LE CHESNAY CEDEX. 
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Ingénieurs, | 
vendez l'hyperfréquence 


is de la distribution électronique et informatique, nous Concevons, 
produisons et commercialisons des diodes et dispositifs à ferrites. Responsables 
de l'ensemble de la démarche commerciale, nos ingénieurs des ventes interviennent 
aussi dans la phase d'analyse des besoins des clients et le suivi de la réalisation et de 
l'implantation des produits. Nos clients, équipementiers militaires et professionnels, 
sont exigeants, nous choisirons les meilleurs d'entre vous ! 
ingénieur en ékctronique qui possédez une première expérience technique ou 
technico-commerciale, donnez une impulsion à votre carrière en rejoignant un 
battant de l'électronique. 
Merci d'adresser votre candidature sous réf. B.169.88 à notre Conseil Critère - 19, rue 
Pergoièse 75116 PARS. 


CHEF PROJETS 


TRADER SA 
| R :1ù 


Numéro un mondial et national des techniques de fixation, nous confirmons encore cette posi- 
Notre filiale pb en eue dr es de 600 personnes, d d’un IBM 38, bientôt 
Î se qui com nes, un 

remplacé par un À 1400, avec un réseau de plus d'une centaine d'IBPE PC. Rattaché au 

sable info Lier ns PR Re OR RASE NS PERS ES 
responsabilité d'une partie importante de nos développements. Avec la petite vous 
animez, vous concevez et réalisez, en roman en le iices de ces CS à do logistique. 
Votre habitude des échanges internationaux, compte tenu des relations permanentes que vous 
assurez avec notre maison mère, favorise votre évolution dans notre groupe. 


Vous êtes e) de 28 ans rainimum et titulaire d'un diplôme d’1 leur, de préférence. Vous 
sv pleine au our dau moins quatre d a en inorraique de pion, conçu 
et réalisé des ets dans l’environnement d'un 1BM 38 (COBOL). La connaissance de MERI 
est souhaitable, la maîtrise de l'anglais indispensable. 

Nous vous remercions d'écrire, sous réf. M /4144, à notre conseil, 


Hélène REFREGIER, qui étudiera votre candidature à titre confidentiel. Aout 


SERTI SELECTION 66, rue de Ponchieu —- 75008 PARIS 


EC 







ISOVER SAINT-GOBAIN 


N°1 EUROPEEN DE L'ISOLATION 


Nous recherchons pour notre Centre Recherches et Développement situé 
Sens l'Oise (60) un 


Ht 
++: 













Votre mission sera le développement de nouveaux produits dans le cadre de la diversification 
recherchée par la branche Isolation. 

De formation Mines, Centrale, P.C., Chimie Paris, vous avez 3 à 4 ans d'expérience en matière 
de développement de nouveaux produits. 

En plus de vos compétences techniques, vous avez un sens inné des relations humaines, de 
Fautonomie : vous parliez anglais couramment. 

Des déplacements de courte durée sont à prévoir. 

Si vous vous sentez concemé et aitiré par les perspectives d'évolution de notre Groupe, merci 
d'adresser sous référence 88109 lettre de candidature, C.V., photo et prétentions à notre 
Conseil qui vous garantit réponse et confidentialité 


Œr Madame Claude FAVEREAU - 56, avenue de Sufiren - 75015 PARIS 


Un ingénieur pour commercialiser des systèmes 
de péage et de régulation de trafic urbain 
pour le n° 1 de la profession 


Fifais (effectif : 2.000- CA : 1,2 mikiard de Francs) de l'un des tout premiers groupes 
industriels français, nous recherchons pour notre “Division Transports" un 
Ingénieur Commercial qui viendra renforcer une structure Kégére et autonome. 
Celui-ci sera Chargé de commercialiser auprès d'importantes municipalités, de 
Sociétés d'Economie Mixte et de grandes Entreprises publiques et privées des 
systèmes de régulation du trafic urbain, de péage d'autoroutes, d'aide à l'exploi- 
tation de transports urbains et au péage de transports publics. 

Agé d'environ 32 ans, il a une formation supérieure {Ecole d'ingénieurs ou université} 
plutôt orientée électronique et/ou informatique et a une bonne expérience des 
collectivités locales acquise si possible dans la vente. li devra être à même de 
négocier des contrats importants auprès d'interlocuteurs de haut niveau. 

Le poste est basé en banlieue sud de Paris. | 


Votre dossier de candidature (CV + prétentions) 
parviendra à notre Conseïf sous Ia réf. 9248/LM 


YVES KERNEVEZ CONSULTANTS 


é, avenue Franklin-Roosevelt - 75008 PARIS 





TT GROUPE SAINT-GOBAIN 
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ANALYSER, GÉRER, CONTRÔLER LES COÛTS CHEZ RENAULT : UNE PRIORITÉ. 


JEUNES INGÉNIEURS 
ÉCONOMISTES 


Diplômé d'une grande école d'ingénieurs ou de 3 cycie universitaire, possédant 
si possible. une formater ner nations nécoe- 









Ê 
ms rh cash D pd | 
Li dement reconnu et vous ouvre de larges possibilités ne 
U filières Le 


ES Et 
+ Se LT 


M Société d'ingénierie à vocation intemationale INTER G renforce l'équipe de son Déperte- 
”. ment ECONOMIE-AMENAGEMENT er offre deux postes de haut niveau. 


NGENIEUR CHEF DE PROJET CONFIRME 


De formation supérieure (Grande Ecole + formation économie, Université) ce responsable a 
l'expérience des contrats avec les institutions internationales. IL prènd en charge des études éco- 
nomiques et d'aménagement d'envergure. 


(X, Mines, Ponts, E.C.P..... + formation en économie). 
ne Ces deux sont basés en proche banlieue parisienne et-comportent de courts 

: à éme La cames D loge de Die celle de l'espagnol sera appréciée. 
à Adresser C. V. à | 

INTER G - Direction du Personnel 


133, Rue Salvador Allende 
92000 NANTERRE - . : 





CONTESSE 





L'Entreprise Industrielle 


Dans le cadre de l'expansion de ses activités, L'EI (11000 personnes, 5 mil- 
liards de CA. 5 Directions Régionales et 100 Centres de travaux en France). 
Domaines d'intervention très diversifiés : Travaux Electriques (3ème groupe 
en France) Génie Civil, Bâtiment, Génie Climatique, 


INGENIEURS DEBUTANTS 


Nous vous offrons une carrière d'Ingénieur d'Affaires avec la responsabilité technique, com- 
merciale, financière et bumaine des marchés qui vous seront confiés. 

Formation à dominante électrotechnique et antomatismes 

ETP/ME, ENSI, INSA/Génie Electrique, HEI, ESME, ESIGELEC... ou généraliste 
ENSAM, IDDN, ECAM... . 

Pour nos services : Installations Electriques Industrielles, Automatismes. 

Formation à dominante BTP : 

ETP/TP/B/TOPO, INSA ou ENSI / GC 

Pour nos services : Génie Civil, Bâtiment, Assainissement, Electrification Rurale, Génie Cli- 
mètique, Epuration, Tuyauteries Industrielles. 


Une trentaine de postes à pourvoir sur toute la France. 
Merci d'adresser lettre manuscrite, CV, photo et prétentions à 
L'ENTREPRISE INDUSTRIELLE 
Madame JEUNOT - 29, rue de Rome - 75008 PARIS. 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 





ALLIEZ HIGH TECH ET MANAGEMENT ! 


THOMSON SINTRA ACTIVITES SOUS MARINES, filiale du groupe THOMSON, conçoit et 
RP RE CE répondant aux exigences technologiques les plus 

apaiser queries rer monde en mañère 
de lutte sous-marine, nous rem s les contrats les plus ambitieux sur un marché où lo 
est vive. Ce succès, nous le devons à une optimisation de notre process de fabrication, Dans ce 
conteste, a il sages PRODUCTION de notre établissement d'ARCUELL, et nous 


LNIALERr) ER JTle)itieqre) À 


En liaison directe avec les services techniques et les services de production, vous 
er dons les dre électronique, mécanique, câblage, 


.e © Corsair a et rar . tre Ag vers de Leger ben Hier taste 
respectont les impérati coût/qualité is, POUr productions petites séries. 
e Réaliser les dossièrs de définition des procesaus de fabrication 
. e À ra à la mise en oeuvre d'une GPAQ ainsi qu'à l'optimisation des systèmes 








ré éniour de fommotion À & M ou équivolent. VOUS avez acquis une premiére expérience 
ustrielle d'au moins 2 ons. Dans un contexte d'ateliers intégrés fonctionnant d'une 
manière autonome, vous accéderez Irès rapidement 6 des fonctions de management. 


Cette perspective vous intéresse À 


Alors, odressez votre CV avec photo et rémunération 
sous lo référence 3298 à notre Conseil Danielle Jalbert 


En -65, nel -75116 PARIS. THOMSON 
” du desi on Chef du service études 


Centrale, ENSAM, INSA... 
à da ré 1S atiO ) Concevoir le packaging des ordinateurs. développer des circuits 
DnptRRE et réaliser les pre-séries de validation…; c'est la triple activité 
du service Etudes que vous animerez Votre mission : assurer l'indus- 
de ré- séries?” trialisation des roses plasturgie. électronique et mécanique. 
. Vous prendrez en ch la réalisation des outillages, la définition des 
gammes de fabrication/ process, la recherche et la supervision des sous- 


traitants européens. Vous coordonnerez ainsi l’activité de vos 
nombreux interlocuteurs : agence de design, équipes de développement, 


N : service méthodes, production, sous-traitants. 
LS A . Un diplômé grande école confirmé par 3 à 5 ans d'expérience 


HCA? 





er 
Li 
se 
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industrielle id design) vous ont permis de mettre en pratique vos 
connaissances en mécanique et plasturgie. Vous possédez un anglais 
courant et tes à même r une petite équipe. 


| | ee Si cette opportunñé vous intéresse, veuillez adresser CV, ot 
G O LJ P J L ' Aou sous référence 49M, à Aosit Helpe. Si 


La performance comme état d'esprit MT GOUPIL, 3, rue des Archives 94000 Créteil. 





d'une nouvelle unité de production 


_ INGENIEUR 
. DE FABRICATION. 


Responsable d'une équipe de 40 personnes, vous 
serez chargé d'optimiser les performances de l'outil 
de production, tout en étant vigilant à la qualité et au 
respect des Bonnes Pratiques de Fabrication. | 


Diplômé d'une école d'ingénieur (génie chimique, 
biochimique, agro-alimentaire ou même généraliste}, 
vous possédez au moins 5 ans d'expérience dans une 
fonction similaire, dans le domaine de la fabrication 
de produits biologiques, pharmaceutiques, 
agro-alimentaires. 


___CSEE __ 
DIVISION TRANSPORT 


La Division.T basée à Chi! ges son SYSTÈMES DE COMMANDE 
Division:-Transport, ly-Mazerin (91) pour département 


INGÉNIEUR n 


depuis 4 à 5 ans le domaine des SYSTEMES INFORMATIQUES TEMPS 
"RÉEL ELET TELECOMMUNICATIONS. 
Sa mission, dans le cadre de grands projets, consistera, en liaison avec les services 
techniques de la Division, à définir et à évaluer les solutions techniques et à coordonner leur 
réafsation. Une bonne aisance dans les relatiüns commerciales (clients, partenaires, fournisseurs) 
ainsi que # goût du challe ph rate les garants de son intégration dans une équipe autonome et de 
haut niveau. Le poste évolutif à terme, la responsabilité de 
a 























‘recherche pour l'implantation en banlieue lyonnaise 
5 
ë 






































Merci d'envoyer lettre manuscrite + C.V., photo et 
ii : à J.C. ALERINI - bioMéri intéressés sont invités à adresser leur éandidatu CV, photo, 
_ NES 86280 MARCV L'ETOILE Rs prions) à à GSEE : M. Pétain - Chef du Personne - ZI de Ta ignp aux CSE E 
É Î | EN En | | md 
LÉ (HOBART ot 
. ee KE Decouvrez DIMENSION CREDIT LYONNAIS 
6 INGENIEUR TELECOM | 
_X, ‘SUP TELECOM. 
A NÉE du RN groupe de télécommunications que nous souhaitons RSS à l’évolution technologique et mr 
à l'amivée du RN 
Votre nfi dans ilaire permettra de définir notre stratégie de télécommunications 
LE HS HARD SOFT MICRO et d'en assurer Pepe nue es à De 
J lectronicien vous et 
Mr de nel Béton de gén de Rene. sn hr nn au 
Æ emballage-étiquetage automatique destinée au secteur de la mars Rue US à Pan é in dt | 
ur grande distribution. ; - ve + . 2. 
TT ; Eee D sobre ut ei Rp y Merci d'adresser votre vote dossier de candidature EL. | CREDIT LYONNAIS s 
HE ce Î vos compétences en 5068, langages C et Forth et softs de au CREDIT IYONNAI Ÿ Recrutement Cadres - , LE POUVO/R DE DIRE OÙ! è 
é. communication. ea mesrwit 25, rue du 4 Septembre 75002 PARIS. De chant : 
nue, VA Un bon départ dans un groupe mondial n° 1 en Europe. 
de CRHOBART. DT | 
; BP 68 - 77312 MARNE-LA-VALLEE À Nous sommes un groupement d'entreprises régionales. | 
Es se Cedex 2. Notre secteur d'activité : le cablage et raccordement : # 
| ME & NT RES Débutants, 
…& € Nr à Nous notre | . | : “ L 
; | el si vous pensiez 
un IRECTEUR ||  camiérei que ? 
mn De Pour assurer son expansion et St son a É 
rt développement, importante soci aeronau- : roupe parisien de sociétés de services et d'ingénierie 
di * | tique filiale-d’un groupe de réputation inter- D'EXPLOITATION : 2 Gin Lens Go pe Saga ré ve conte 
‘ mine nationale recherche : pour prendre en charge nos différents portefeuillesde l'ile de. | = des entraprises 
: - 1 INGÉI EUR SYSTÈMES | France au Languedoc-Roussillon 
2 _ Bonnes connaissances équipements émbarqués (VHF, HF, = 
” UHF, 7 no instruments de bord Sn et EFIS), rience constructive d'eviron 5 ans. 
Me pour intégration de systérhes SU Merci d'adresser votre dossier de candidature à rfaiollgere bee 
e nn nan Re Gel + phots, ous rél M 1110 à Caré Tireme, 128 rue de Tsmne 


9, rue JB. Lallemand 
21006 DLION 


Envoyer cmdidine marée e. ph c: prénies — 8 794, CM 


* 75008 Pans, qui transmettre. 








. .… 
._— € =. £ 
mm . S . re ms 
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Un INGENIEUR 
EN HYDRODYNAMIQUE ET ACOUSTIQUE 



















Fonctions : 
{a direction Au sein du Bureau d'Etudes de la D.C.A.N. de CHERBOURG. chargé du 
développement des sous-marins à propulsion nucléaire, cel ingénieur 


7 aura la charge de conduire les études et expérimentations et d'édicter les 
IMPORTANTE SOCIETE INTERNATIONALE D'ORIGINE FRANÇAISE des construclions ges isant à réduc des buis générés par a run des oies 
implantée en Province et dans de nombreux pays, el armes navaïes 0e dans les différents réseaux hydrauliques et ie 
notre croissance s'appuie sur les techniques informatiques et télécommunications les plus avancées. condurront à travailler en liaison étroite avec les autres groupes du BUTEau 
Fe CHERBOURG d'Etudes mais également avec les différents centres d'études et sociétés 
DE RES ES RER RE CSN VOTRE PROFIL : Formation supérieure (Ingénieur Grande compétents en là matière. 
loppement de nos réseaux Télécom, vous devrez mettre Ecole ou équivalent}. sn 


cuve lnlsrelaon permanente entre plus de 100 sis iniorme- Expérience russie d'au moins 5 ans dans le domaine des 
tiques hétérogènes et ouvnr nos capacités de communication télécommunications (SNA, X25, Decnet, Ethernet, intégration 
som qu voir-données, etc). 


Vous la gestion de techniques et Re D EE 
assurerez la gestion de nos moyens techniques 


- Diplôme d'Ingénieur en Génie Mécanique de l'U.T.C. de COMPIEGNE, 
- D.E.A. en acoustique, 


- une expérience professionnelle dans la spécialité serait bien appréciée. 


d'animation d'équipe et de Etablissement industriel 


daoque es ee sui. de l'Etat La rémunération sera déterminée en fonction des diplômes détenus et de 
Dr {5000 personnes) l'expérience acquise. | 
Merci d'envoyer CV +photo prétentions à Reine-Marie Halbout en précisant la référence. nues A nc rat manuscrite. CV. oi PR 


ration actuelle} à : 
DIRECTION DES CONSTRUCTIONS ET ARMES NAVALES - Chef de 


Section Personnel - BP. 10 - 50115 CHERBOURG NAVAL 







CAP SOGETI SELECTION 


Tour Maté, 207 rue de Bercy, 75012 Paris 


CHIMISTE OÙUTEXTILE 


ESTIT, ENSAIT,... 


Merci d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, 
prétenions) à AUAL (Gousré 8354) 2 rue Tabou, 7909 
Œœé transmettra. 


oner en effcacité: u 


INGENIEURS en  Loemateue Industrielle 


> des toutes premières sociétés de service en Europe 


Cola n'existe pas ! 


ces Re caso Te ci 


“PS, de on passion our Pc 

sa passion pour l'écriture, de sa 
son goût pour les contacts, il est le can- 
rencontrer : autonome et parfaite- 


+ sy STEMES TEMPS REEL 
+ TELECOMS ET RESEAUX 
e GENTE LOGICIEL ET L.A. 
Si souhaitez paruciper à notre lorte 
ssier de candidature sous la ref 
CSL. G 


Le privilège des Técnologies Anancés 








ne CURE 73-35-01-85 








e 1 DIRECTEUR D'USINE 400 KE + DRE A0 on FES Done Ce tn en OR 
{ingénieur + expérience similaire). 
© à RESPONSABLE MÉTHODES 180 9 MAINTENANCE MICRO INTERNATIONAL 
e 1 RESPONSABLE INFORMATIQUE 190 KF + MULTIMARQUES 
e À INGENIEUR PLECTRONICIEN 200 kF + MICRO-INFORMATIQUE + PERIPHERIQUES + RESEAUX MULTIPOSTES Æ MPORTANTE BOCIETE Gers 
{anglais courant). nous recherchons pour être présent au lancement et orche IQUES ET FISCAUX 
& : PE ÉLECTRICIENS 165 KF participer au développement de cette “filiale 


Mer d'env. cv. lettre, photo à ANPE CADRES, 4, r. du 8-Mai, 63000 Clermont-Ferrand. 


RESPONSABLE PRODUITS H/F 


a la direction export 

Egg ppo nent proche ORLEARNS, nous 
sons partie d'un groupe français ns dans le monde, 

nu progression du CA. est constante (40% du C.A. à l'export). 


Homme produit de marketing, vous devrez assurer le déve- 
loppement de notre gamme de produits à Fimternational 
Proche de nos filiales et de notre réseau export, vous synithétiserez 
auprés de là direction générale toutes informations sur les 
marchés. Vous soutlendrez notre réseau de distribution par des 
actions promotionnelles. Vous travaillerez en ilakson avec les 
achats, et les services techniques des usines. 

Poste évolutif, ouvert à un homme de formation technique, 
ou technico-commerciale, alliant ouverture à la technique et 
sens marketing. 


Expérience en thermique souhaitable. 
Langues : Français-Allemand ou lais-Allemand. La langue 
française devra être een norEse. ds 


Merci adresser CV. _ lettre manuscrite à notre Conseil 
L LANCIAL sous la réf. M 


J.L. Consultant 


Conseil en Ressources Humaines 
dès 127 sur du Faubosrg Banner 40600 Orteans 

































2 à 3 ans d'expérience de la vente de maintenance auprès de 
Grands Comptes.’ : : 


Pour en savoir plus, consultez le dossier d'information sur 
MINITEL (1) 48 75 10 10 code TCM. 


FORSE Consultants - Miche! TAPPRERT- 35, av. c'e Ségur 75007 PARIS 





COMPOSANTS ELECTRONIQUES PROFESSIONNELS 


recherche 
POUR SA DIRECTION MARKETING 


CHEFS DE PRODUITS 


La fonction phcéé en interface entre ka production et le 
commercial implique une formction technique de haut 
nivecu (INGENIEUR) et une bonne connaissance du marché 
de l'électronique professionnele et des circuits commerciaux. 
INGENIEUR diplômé (spécialité électronique - électrotechni- 
que), votre vie professionnelle vous à déjà permis de 
compléter vos acquis techniques por une munies réussie 
dons une activité commerciale. 
Motrise de la langue anglaise exigée. 
Postes bosés dons le $UD/EST Méditerranéen. 
Envoyer C.V., photo et prétentions s/réf, 11105 à 
ORC-Pierre Lichou 10, rue de Louvois 75002 PARIS 
qui transmettra. 








INFORMATICIEN CONFIRME nr 


devra personnellement : 
: prendre en charge la responsabilité de projets doiislion: 
iniere sur micro -Grdinaieurs en Halson avec les firent cadre 


« sssurer la formation des uiisatours (déplacements en province 
e réaliser l'évolution des Programs dit exam lee 
D ÉPRTTPOLEE E Pe pos 


: re qua rer 


perl res pen 
humaines (hiérarchiques et rame 2cor a 
informatique. 


et prétentions à : FIDUCIAIRE D ANC 
À ratention de Monsieur D r DARNAUT - 2 bi. rue de Vies 82208 


INFORMATIQUE INDUSTRIELLE 


DC INGENIEURS INFO 
GRANDE ECOLE où A RFORMATICIENS 
M 68000 -T 8086 - RSX - VIS - 
Langoges : PASCAL - C - ASSEMBLER. IX” UNIX 


D INGENIEURS SYSTEME 


UE ECOLE OU EQUIVALENT. 
VAX et IBM. 


Merci d'adresser votre concidaiue (etre manuscrite C 
QUANTUM 47, rue Victor Duruy 75015 PARS - TÉL ASE 2 


COMME 0 








hi 
hs 


’ 
?. 


È 
# 
LÉ 


LEUR ; 








CUT EN 11 EEE 
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Le Monde, point de rencontre des grandes ambitions. 



















rer DE is à" SES PR Ne US A rate © 


Éri | Spie Construction 
.:. UNE FORCE QUI COMPTE 


Réurir les com de 4500 collaborateurs, 
r les Princes et les smorbe de 


DE MAGASIN HF 


700 personnes, 600 MF CA, 38 magasins. 


- Filiale d'un groups intemnational, en moins de 10 ans 
5 . nous avons imposé un nouveau mods de distribu- 
\ tion des produits de beauté, d'hygiène et de soins. 
| Vous êtes responsable d'un département ou d'un 

magasin appartenant à une chaîne spécialisée. 

Madame po inerte mer 

une équipe. Gestionnaire, vous dévalopperez votre 

centre de profit en grande autonomie. 

Postes à pourvoir: Brest - Avignon - Région 

Parisienne. 


Adresser lettre manuscrite, CV, photo et rémunéra- ‘ 
tion actuelle à SEPHORA - Service Recrutement, 
sous réf. 8814 - 64, avenue P. Grenier - 

92100 BOULOGNE. 


ist ne 
! ir 


: etune croissance annuelle de 20 %. Spie Construction, 
 filale Bétiment de Spie Batignolles, c’est aujourd'hui 
: une force qui compte ! Pour vous 


: e INGENIEURS 
Travaux- Etudes de prix- Méthodes 


ARE ED nus em mn mue mme + 





Re ur « 






c’est Poccasion de participer à notre aventure, de faire jouer à plein votre sens de l'initiative. Dans une structure 
F: dynamique, D gp Leg og à la vocation régionale, nationale 
< et intemationale, vous pourrez évoluer métier et vivre une carière à. io ae 


Postes à pourvoir en Région Parisienne et en Province. "5277 
TT be Pletqne gr 61 82 81 de 


— 8 h 30 à 18 Rh 30 (samedi 10hà13h) par minitel 3616 
CVCOM ou adressez votre candidature à : Spie Conseñon 


René VALLAT, Direction des Ressources Humaines de Spie Construction  . 
Parc de Saint RER 10 Avenue de l'Entreprise - 95863 CERGY-PONTOISE ae 


GROUPE EUROPEEN DE CONSEIL 
Notre métier est l'amélioration de la productivité acninistralive, ndus- 
trielle et commerciale dans de grandes entreprises européennes. 


CONSULTANTS CONFIRMES (H/F) 
INGENIEUR 2-0 phepenpaipinel 


. — soi à assurer un rôle de FORMATEUR (cadres et maîtrise). 
ICILIEI I ET TEXTILE 







CONCERTATION 


Les candidstures (otre maruscrhe, CV, phoso, phéasrsions) s6ront aciremmése sous ta Ré EM0 à : 
: Nathalle Pellerin - Concertation — 83 bis, rue Jouffroy - 75017 PARIS 





40 000 professionnels 500 bureaux, 100 pays | 


Consultants 
en Organisation Industrielle 


Ingénieur Grande Ecole, vous avez une expérience réussie de 5 à 10 ans en Entreprise 
Industrielle et/ou Cabinet de Conseil. 


POUR TERRE Re POCUEs QE LA 
e GPAO e Juste à temps e Qualité Totale 
Mais vous êtes convaincu que votre réussite reposera avant tout sur : 
- votre capacité à appréhender globalement des situations complexes, 
— votre engagement total au service de nos clients. 








FININFO SOCIETE D'INFORMATIQUE MEN TN 
SION RECHERCHE POUR COMPLETER SON EQUIPE COMMERCIALE : 
















LEURS PROFILS : 
e Etudes (BAC +  eRecherche de nouveaux 
5} ou Commerciale dients 

» Débutants ou première ex- + Démonstration des produs 


Nos bureaux sont à Paris et à Lyon. Ecrivez à Philippe HAMEAU 


F 
+ 
Le 
e 
(7 


Merci d'envoyer votre dossier complet (lettre manuscrite + CV + 
Photo) à Laurence LOCATELL - a ENINPO à 4, rue Ventadour 


PARIS LYON 
27, RUE MARBEUF - 75008 PARIS 177, RUE GARIBALDI - 69003 LYON 
75001 PARK. : 





RC LERL 











k 3 
+ Li EAU 
“| er ha Et HIE 
no . Cettesociété (1 800 personnes, 2 Miliards de F de CA, 30 % à l'export) fait de dar ee :responsabiité de La gestion (abais- 
Vie partie de l'un des tous premiers groupes ne anal EBe et sement des coûts de fabrication, air pi pires etc). Ces fonctions 
Ro * dre lé et La résaion Ge produits techniques (en moyenne ex pande nécessitent une réelle motivation pour l'ANIMATION, la FORMATION et le 
pme” 2 SSC en pleine EEpenrOn série) à base métallurgique. destinés à des marchés industiels et professionnels DEVELOPPEMENT des hommes, les évolueront À moyen terme vers des 
PRÉCISE dl BUREAUX PORTE D'ORLÉANS {engineering transformation pp ma Drections d 
Lune To éqnipe Arnaque cherie no de pr ira nr: Pr eq Pour ces ae nous souhaitons rencontrer des jeunes 
re — ne pour. € k intenir et diffuser la nouvelle génération à de ses progiciels DpÉSAS Agis si Stuchuees à INGÉNIEURS CENERALISTES CONREMES Lans d'espace qui on da 
ne distribués à à plusieurs centaines d'exemplaires Ratraché au Dec d'Usin, t dans Le cadre d'une ès large détége € art ur Pan du management, seront fiomant Moser une 
: DRE msn équipe De producsion (308 00 personnes), de méthodes et Ad 
ë e Z'ANALYSTES PR YSTES PROGRAMMEURS de process ; responsabéité technique sur le plan des procédés, des investisse- conditions offertes sont attractives. 

2 - sf f d um 
ne PR & 
se : PES LU YSIES PROGRAMMEURS Nous vous remencdions d'adresser lettre de candidature et CV complet sous Réf, M 131 C à notre Conseil LU Es 

RES cer mis o 2 ANAL ALYSTES PROGRAM ‘ NEMESIS, 10 rue de Richelieu 75001 Paris, qui traîtera votre dossier dans la plus suicte confidentialité. E 
3 EI ° 

di 6 Env. e.v., photo et prét à SINCIR, BP 98, 92123 Montrouge Cedex. 

does mi 

.4"8 

es" ed % LL? 
| mn: F4 + 
ve © 


mn mms = : _ 
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FAIRE DU CONSEIL SANS 
« DONNER DE CONSEIL » 


Les CONSULTANTS de SMC Internationale sont tout sauf des « conseilleurs ». Lorsqu'une ise les 
appelle, ils commencent par écouter et observer. Pour cela, ils doivent aller sur le terrain et savoir 
à tous les niveaux Avec les directeurs et avec les ouvriers. 





Dane pe > A Re ral liege précise et argumentée, c’est la moindre des choses. Maïs 

assortie, c'est Fessentil de propositions concrètes. De propositions d'ACTION susceptibles de concrétiser 

“ s + ; devrait répondre à vos motivations. Pour notre 
4 

Troisième phase : EE NP Re Mine a pied Eu a, puisqu'il s’agit de transformer l'approche Conseil de ee D 70 FAO M. à vous 

théorique en résultats tangibles. 


On l'a compris, les consultants de SMC s’engagent dans des missions de longue durée. Et ils ne quittent 
D rar ft ne orage argent url er ei. 


Qualités essentielles de ces hommes et de ces femmes : dons de conviction, 
tenacité, mobilité, humilité. Leur profil : INGENIEURS dotés d’une première 





spaimos 
Pour le reste, il ne faut ber à V êtes É 
four nef sirconber à mcm misioe : Von ous enr Banque de dépôts, Paris-9° 
n'oubliez pas.qu'il s’agit à d’une qualité importante pour un et recherche 
SMC Internationale ne contact avec nous : | | CADRE COMPTABLE 
par téléphone (1) 42 61 82 81 de 8 h 30 à 18 h 30 (le samedi de 10 h à 13 uméro 3 dans ice de 25 personnes. 
L = Par mirétel 2618 CYCOM ou 'adresez votre dise lens mari € V. COMACI-TEEMONE r61182 (81) enr Niveau souhaité, DECS ou école de gestion. 
et prétentions) sous réf 6258 à SMC Intemationale - 1 bis, rue du Petit Clamart ROLE Une première expérience bancaire est demandée, 


78140 VELLZY 


Ecrire Directeur comptabilité et contrôle de gestion 
°  B.P. 242.09, 75427 Paris Cedex 09. 














LE SAVOIR-FAIRE EN ACTION 


Ingénieur Ingénieur | 
technico- techmico- DC - ECP - MINES - PONTS - ENST - ESE - ENSTA) 
SEPARATOR commercial commercial Vous désirez valoriser une première expérience de 2 à 5 ans, 


ise ou sein d' ises indusirielles, en tant ï 

Men méthodes, Lbricotion, achats}. _. 

Nous vous proposons : 

ES RTE ee PS PO ou service 

de secteurs irès variés : œulomobile, aéronautique, 

électronique, construction électrique. 

- de développer l'ensemble de vos compétences grôce à 

formation continus, en France et qux Ekats-Unis, —. 

- de moñtriser les techniques modemes de gestion des entrepri- 

ses industrielles,” ge 

- de ul ar oh ne bone tre 
condidois 


vontes : lés performants auront 
d'accéder à des postes d'ingénieurs en Chef pur puis d'Associés 
du Cobinet. 


Merci d'adresser votre dossier de candidature 


Export Afrique France 












présent sur les cinq conénents. VOUS ane duponile pour dos dé- Industries aémentaires (amidonne- 


fabrication et placements représentant tles, féculeries et sucreries). 
la commercialisation de systèmes OP nas codausenons de FA: 


de cenvifugation et de séparation. 07e 4 Ré 521860 LM man. ét. 52.1870 LM 


Pour ces deux postes, NOUS VOUS proposons Une formation en France et 
Notre développement dans le en RFA. l'appui de nos ingénieurs 4 is fie en avant verte ot en SAV. 
de très haut de gamme, une structure à 










par ces postes, adrassez 
MERCURI URVAL, 14 bis rue Daru, 75008 PARIS en précisant la 
référence choisie sur la leure et sur l'enveloppe. 





Le Département Recrutement d'une des touies premières SSII connaît une forte croissance qui 
l'amène, pour répondre aux exigences de la cliertéle interne, à rendorcer l'équipe de CONSULTANTS. 


; a l’Inconel !.. 
Consultant a. Later Enophon cor des gérées ecroctüniques pour 


éf. : JP 720 Etudes-Développement en accueillant un ingénieur spécialiste de 


Recrutement Informatique 


Cette équipe, composée de véritables Consails en ressources humaines, agit et s'organise de 
manière autonome vis-à-vis des directions et départements du groupe. 

Nous recherchons un consultant qui maîtrise ou souhaite acquérir les techniques de recherches 

et de sélections d'ingénieurs et cadres, en facilitant leur mobäité interne. nique de os prod re . perte tan nopripohoiqnes 
Doté d'une solide expérience des métiers de l'informatique et ouvert aux techniques nouvelles, champ d'études (cf. fuites, tenue au vieïlissement, criques de rup- 

vous possédez des qualités relationnelles et humaines acquises en SSII ou dans une activité career co Pt phone palabrescé om d'aliage | 


de Conseil en Recrutement. Après un début d'expérience dans l'Aéronautique par exèm- 


au sein de l'équipe (16 personnes) et avec la responsabliité de trois 


gl d'au moins 30 ans et de formation supérieure, si vous avez le goût pour exercer un métier - pie, vous souhaitez à présent tendre vers l'Expertise que = 
qualité, en agissant de façon solidaire et concertée avec votre assistance et les autres ill DCR UE ET Ë 
CONSULIANTS écrivez-nous. Discrétion assurée. de Paris s 
René DAGIRAL, note RE attend votre résumé de es 
Merci d'envoyer per lettre rière, sous le référence N/MET. 7 CIGIE 
: EEE Prétentone. ] Raymond Poulain Consultants 
référence du post à : ne Ra Here 











{à ao FEI COMMUNICATION 3 
Fe earporaie ot inancière nan SECRÉTAIRE GÉNÉRAL 
recherche FONCTIONS : assurer la gestion administrative d’un établis- 


sement financier d'une 
CONTROLEUR DE GESTION CHE: er le cos role de personnes Superviser La 


Hasard ou fatalité ? 


Après PARIS et LILLE, ARGOS LYON grandit et change de locaux. 
Jacques VUARIER, Michel PERRIN et les 20 autres consultants d'ARGOS atiendent 
impatkemment ceux qu vont les rejoindre prochainement. 

ARGOS LYON, immeuble “Le Highway”, 41 quai Fulchtron. 

5900 LYON-PERRACHE - TEL 78,38.31.77 


ARGOS PARIS (1; 42279649 
ARGOS LILLE 2098383 


drqos DEPARTEMENT CONSEIL 


PARIS - LILLE - LYON - MONTREA 









PROFIL : 32-35 ans, solide formation comptable. Connais- 


nes Expérience manuscrite, cv., photo et 


.E: 7 Sousne MONDE PUBLICITÉ 
31, rue de Miromesnil, 75008 Paris, ré£. DAS-PER 080]... | Lee 794 LE MUR 75007 Paris. 
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MARKETING 
. HEC, ESSEC, ESCP 
débutant ou première expérience 


Un grand groupe 


dont les acti- 


vités s'étendent du Japon aux S.A. et dont l'ambition est de devenir le 
mondial, recherche 


premier 


des jeunes talents en marketing 
pour participer à son développement. 


Hs auront rapidement des responsabilités complètes et opérationnelles 
internationaux. 


sur des produits et des marchés 
Larges perspectives de développement de carrière dans le groupe. 


Poste à Paris. 


Ecrire sous réf. 7200 à PUBLIPANEL, 
1, rue Falguière, 75015 PARIS, qui transmettra. 


JURISTE 


&H./F.) Droit accial} 


dans une petite 
domaine de com- 
pétence du service 





INGÉNIEUR 
ÉLECTRONICIEN 
. PHYSICIEN 


Thruisire d'un DEA 


proerer une 
AVANT 17/10/88 à J.- 
M. BOSQUED, Directeur de 

CESR, BP 4346, 
31029 Touta 


Cedex. 
eninimum | = 61-65-67-01- 
Tél : 81-55-6873. l 
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CONFECTION SACS 


en rylon et ska : 
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ACHAT BIJOUX 


Orencien at modems . 


brillants, précieuses : 
97, au. V.-Hugo. 


Mode 


CHAUSSURES 

de qualité, 
CATALOGUE GRATUIT 
PZAZ L10) 56-52-1583. 

ELP. 41, 33110 LE BOUSCAT. 
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VILLE DE SEXNE-ST-DENS 
+ DE 40 000 HABITANTS 


Cukturel 
pour secteur 
2x sportif 


LEEnRE 


per recrutement direct. 
Diplôme 3° cycle souhaité. 


"LE dame PUBUIONÉ, 





SERVICE 
ET DÉVELOPPEMENT 
INFORMATIQUES 


recherche 


INGÉNIEURS 
GRANDES ECOLES 
DER 


ENST, ESE, ENSIMAG, 
INSA, ENSI, DEA, MIAGE 


|| supervise filiales à l'étranger. Trilingue 
allemand. 
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porn ce, pour cæ poste  ” Eee 
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Deus GneEUS Den A CR ni 3 EL pére feme pre pr pre pement mena 
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26, rue Henri Monnier 
75009 PARIS 





AH Sntor 


Pam me CS ro 


Direction d'usine : la rigueur de l’ingénieur 
la personnalité du manager 


Filiale française d’un groupe américain, nous recherchons un 
[2] # e # 4 e 
. Jeune ingénieur généraliste 
Vous serez d’abord chargé du développement du procédé, de l'outil de production aïnsi que de l'informatique industrielle. 


. Avec les services de Production et des Relations Humaines, vous contribuerez à la mise en place de la qualité totale. 


30 ans environ, Ingénieur Grande Ecole, vos qualités personnelles et votre implication vous permettront d'évoluer vers la ë 
Direction de cette usine (230 personnes) : 180 km à l'Ouest de Paris. 


Laurence LENOIR vous remercie de faire parvenir votre dossier {lettre manuscrite, C.V., photo), sous réf. IG/LM. 


Raymond Poulain Consultants 
74, rue de la Fédération - 75015 PARIS / 6, rue Monteñ - 44000 NANTES - Tél. : 40.35.50.26 
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CHERCHE : direction générale d'une société internatio- 


nale (filiale française d'un groupe étranger ou société 11° arrdt Recherche 2 à 4 p. PARIS, ; 
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IMMO MARCADET 
rêm 3 sr Pacs où 
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locations 
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CÉLIB.. EXP. GESTION 
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_ M. et M= Jean-Paul GIRARDOT, 
sont très heureux d'annoncer Ia nais- 
sance de leurs deux petites-filles 


Ana et Julie, 





ont la joie de faire part de la naissance 
de leur petit-fils 


: Daniel, 
ue 1988. au foyer de 
Ronaki SULTANA 


Pt D, 
professeur à l'université de Malte, 
et de M, née Roseline Arméodo. 


65, bis, route de Gençay, 
86000 Poitiers. 


Mariages 
— Marie-Caroïme MALROUX, 
et 
Bercard KRIEF 
ont le plaisir d'annoncer qu'ils se sont. 
mariés le samedi Ie octobre 1 988. 


195, boulevard Saint-Germain, 
75007 Paris. 


Décès 
_- M.Gilbert Bal 
et ses enfants. 


M. et Me René Charmont, 
M.et Me jean Charmont 


et leurs enfants, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Ciaude BAL, 
née Charmont, 

officier des Palmes académiques, 
survenu le 9 octobre 1988. 

Les 0 religieuses auront lieu 
ant pe à 15 heures, en 
l'église de Sandillon (Loiret). 

36, avenue de l'Ecole-Normale, 

26000 Valence. 

318, route d'Orléans, 

45640 Sandillon. 


Savy 
Et tous ses amis de Paris et de La 


Marsa, 
ont la triste douleur de faire de la 
disparition accidentelle, le 5 ociobre 
1988, de 


Cr 
leur fils, frère, petit-fils, neveu, cousin et 
ami. 


Cet avis tient lieu de faire-part. 


52, boulevard Saint-Jacques, 
75014 Paris. 


27, boulevard 
75017 Paris. 


_- M Raymond Bouthoni 
et ses enfants Philippe et Valérie, 

M. et M= André Boutboul 
et leurs enfants, 

M et Me Gilbert Bontboul 
et leurs enfants, 

Les familles Boutboul, Jojo, Cohen, 
Aukry, Lévy, Atthar, Rosenberg, 
Chikty, Merzoug, Boccara, Sitbon, Arri- 
che, Prainito, un Ganem, 
parentes, alliées et 
ont l'immense douleur de faire part du 
décès de leur cher et regretté 


1: Raymond BOUTBOUL, 


hr nr gl 2 ils 
son domicile avenue Champs- 
Elysées. 


La levée du corps aura lieu le mer- 
credi 12 octobre, à 14 heures, son 
domicile 74, avenue des Champs- 
Elysées. 


Les obsèques se dérouleront au 
More Pan — 
— M. Jean-Luc Solal, 
son fils, 
M. René Bruhat, 
son époux, 
om la douleur de faire part du décès de 
Me Françoise BRUHAT, 


Nos abonnés, bénéficiant d'une 


réduction sur les Insertions du 

« Carnet du Monde -, sont priés de 
joindre à leur envoi de texte une des 
dernières bandes pour justifier de 
certe qualité 





Dans le « Monde de l’éducation » d'octobre 


© Le rapprochement patrons-enseignants 
@ La rentrée universitaire 


« Les patrons et l’école : pre- 
miers tangos » : le titre que fe 
Monde de l'éducation donne à 
l'enquête de son numéro d'octo- 
bre est suggestif. C'est que le 
rapprochement qui s'est effectué 
à la base, localement, entre les 
chefs d'entreprise et l'éducation 
nationale n'est pas exempt de 
dimensions affectives. Surprise : 
cette dernière, qu'on disait si 
figée, si monolithique a étonné 
les patrons par sa faculté 
d'adaptation: et aussi por la 
capacité professionnella des 
enseignants. 

Juste retour des choses, là où 
üs travaillaient avec les enset 
gnants, les hommes d'entreprise 
— patrons et encadrement — ont 
su montrer aussi un visage que 
ne connaissaient pas les maîtres. 









MICHEL SWISS 


MÊMES REMISES PARFUMS, ACCESSOIRES 

DA TOOLS MAROQUINERIE, PORCELAINE 

ËT TOUTES LES GRANDES MARQUES 
16, rue de la Paix (Paris 75002) 2" étage asc. 


TEL. : 42.61.6171 


Ouverts, préoccupés, comme ces 
derniers, par le chômage des 
jeunes, ils le sont aussi par le 
capacné de leurs entreprises à 
affronter les prochaines 
échéances économiques. 

François Périgot, le président 
du CNPF, dans un entetien se 
réjouit de ce rapprochement et, 
pour la première fois, kivre son 
diagnostic sur le système éducs- 
tif français. Sévère. 

Aussi, au sommaire du 
numéro d'octobre du Mords de 
l'éducation, ce qu'il faut savoir 
sur la rentrée universitaire et 
notamment sur le malaise des 
enseignants du supérieur. Ainsi 
qu'un bilen des centres de docu- 
mentation et d'mformation {CDI} 
des établissements scolaires. 





TOUSSAINT 
ET Re] 115] 


A partir de 4990 Fo 
[une semaine, voi réguier et hôtel compris}. 


Enfants; à partir de Sd PO F Gusqu'é 12 ar) 
Loc, voiture à partir de MO F1 semaine 


12,772 45. 72. 06.11 


7 PARIS 


rue Alrxsnars Che 










Le Carnet du Monde 


— Dieu a rappelé à Lui, le 27 
tembre 1988 si 


M François COURBE, 
née Henriette Rivière. 
L'inbomation religieuse a eu lieu 


dans l'intimité à Vilessur Mer (Car 
vados 


Une messe le dimanche 
16 votobre, à 9 à 30, en la chapelle dela 
Maison suisse de retraite, 14, rue 
Miuard, 92130 Issy-les-Moulineaux 
(métro Mairie-d'Issy 


leurs enfants et petits-enfants, 
Me Bernadette Courbe, 
Mr Jean Courtemanche 
et ses enfants, 
Et de toute La famille. 





— M.et Mr Jean-Jacques Raffel, 
ses enfants, 


ses amis, 
ont la douleur de faire part du décès de 


Armand C. DUBOIS, 
survenu ke 6 octobre 1988. 


Deere nn pes 
stricte intimité. 


Cet avis tient lieu de faire-part. 
22, rue du Général-Bertrand, 
75007 Paris. 





née 
son épouse, 
Et M. Jean Lataillade, 
son fils, 
ont la douleur de faire part du décès, ke 


= Me Janine Lataillnde, 
Gaillt, 


.6 octobre 1988, à Nice, de 


_- MrwStéphane Lupasco, 


amns, 
D nn Re ER 


Stéphane LUPASCO, 
særvenue le 7 octobre 1988, à Paris. 


La levée du corps, suivie de l'inhomae- 
tion, aura lieu jeudi 13 octobre. à 
19h 15, 12, rue Méchain, 75014 Paris. 


17 heures, au temple réformé de Port- 
Royal, 18, boulevard Arago, 75013 


(Votr ci-contre.) 





— Mre Etienne Mennesson, 


son 

Mr Enguerran Mennesson, 
Stéphane, Fabrice et Héloïse, 
Patrice et Marie-France Mennesson, 


Pascaline Mennesson, 

Renaud et Virginie Bentegeat, : 
Quentin, IvanhoE et Philippine, 
Jean-Dominique et Sylvie Dalle Dallet, . 


D M 

ph CCE ETLNCSSON, 
Aurélien, Romaïn et 

Jean-Marie rer = et Françoise 


Bapti 
 enrants ct petit ouf 

ses enfants et peti ants, 

ont le chagrin de faire part du décès de 


Etiense MENNESSON, 
survenu le 29 septembre 198$. 

Un service religieux 2 eu lieu le 
3 octobre 1988, en l'église Saint- 
François-d'Assise, à Rabat (Maroc). 

Ci sera célébrée à son inten- 


tion, le samedi 15 octobre 1988, à 
18 H 10, en l'église des Carmes, 70, re 
de Vaugirard, Paris-6: 


18, Zenkat Descartes, 
Rabat (Maroc). : 








Un IUT à Kourou 


des trois 


Vingt-quatre étudiants Martinique, 
Guadeloupe, ER RDC ON Don 
candidature, ont été accusëlis, lundi 10 octobre, dans les locaux pro- 
obus du coral tite miens de tachuoioois OUT de Eou- 
rou, installés non loin de ia nouvelle mairie de la cité spatiale et du 


vieux bourg. 


« Créé par un décret du 21 mars 1988, cet IUT älustre « l'esprit 
reine) rie pce ocean re ta en 
complémentarité, 


décembre 1987, basé sur l'à 


sur ls 
sur da solidarité », a rappelé le président de l'université des Antñles et 


de la Guyane, M. Philippe Saint-Cyr, lors de l'inauguration officielle, le 
octobre. 


Sept Martiniquais, sept Guadeloupéens, dix Guyanais — dont un 
habitant 


originaire de La République du Guyana, 


vre les cours de l'unique 
industriels, option 


Cayemme — vont sui 
génie électrique et informatique 


électronique. Les trente-deux heures hebdoma- 
Dies dre dort ler due des ce e HEcaioe Cle 


équipés, dans les anciens bureaux du 


Centre spatial guryanais des 


années 60-70, restaurés aux frais du CNES. 


Des logement mdividuels neufs, 


construits par le CSG, accuoi- 


lent les étudiants. En 1989, de nouveaux bâtiments construits sur un 
terrain de 5 hectares offert par la ville de Kourou permettront de rece- 
voir cant étudiants en deux ans, vingt enseignants et un personnel 
sdministratif. gd nds id ur 


ment. 
e Théâtre 

allemand 

L'UFR lettres at scisnces 
humaines de faïms organise les 


20 et 21 octobre, un colloque 
international sur Îe thème 


_ _UFA lettres et sciences 
rues Pierre- 
51036 Roms Cedex. Tél. : 26-08- 
23-23 


e Œcuménisme 

Les cours de la chaire d'œcu- 
ménigme de Lyon auront lieu les 
23, 24, 25 novembre et iles 22, 
23 et 24 février 1989 à la 





<« Les journées sobiales du sup 
de co Lies auront lieu les 19, 
20 et 21 octobre à Marcg-en- 
Barœul (Nord). Thème : « Le 
menegement stratégique des 
ressources HUTISINSE 3. 


— Ecole supérieure de commerce, 
avenue Gaston-Borger, 56045 fille 





Ke Solange Sarcelet, 
Patrice et Marie-Christine Vareine, 
Charles-Edouard, 
Jean-Dominique et Catherine Sarcelet, 
Sylvain, Emmanuel, Marianne, 
Chantal Sarceiet, . 
Commander (RN) Simon et Catherine 
Moore, - 
Fabienne, Ahce, Chloé, 
Bertrand Sarcelet (f), 
Alain et Virginie Walbron, 
M% Madeleine 


sa sœur, - 
ont la tristesse de faire part du décès du 


Éentemant-colonel (ER) 
ie SARCELET, 


chevalier de la Légion d'honneur, 
officier de l'ordre national du Mérite 
ancien de la France libre, 
médaille de la Résistance, 
croix de guerre 1939-1945, 
croix de à valeur militaire, 
À chevalier de l'ordre 


survenu Le 8 octobre 1988. 


La cérémonie religieuse sera célébrée 

le vendredi 14 octobre, à 8 h 30, en 
l'église du Val-de-Grâce, suivie à 
15 heures d'une messe ea l'église de 
Lounvergny (Ardennes). 








— Une messe à la mémoire du | 
Père Joseph MASSELOT 


autour de Mgr Coloni, 
semedi 15 octobre 1988, à 16 h 30. en 


Tous ceux qui l'ont connu sont invités 
à s'y retrouver. 


JOURNAL OFFICIEL 


Sont publiés au Journal officiel 
du lundi 10 et mare 11 octo- 





e Du 7 octobre 1988 relative aux 
candidatures aux élections consu- 
laires du 21 novembre 1988 ct à 


Rectificatif 
un 
ants, ; 
Final que les familles Haggiage et 
ont la douleur de faire part du décès de 


David HASSINE, 
Rngsnieur chez Sciaky. 


survene le 7 octobre 1988, à l'âge de 
cinquante-cinq ans. 


| Cet avis tient lieu de faire-part. 
Communications diverses 


— Cercle Bernard-Lazare. Isabcile 
Vichniac, correspondante du Afonde, 
présentera son ouvrage Croix Rouge, 
les de In bonne conscience, 





CLARA Te 
, Saint-Claude, Paris-3. 





- L'ambsassadeur des qurs, fera 
! M. Joe M. era 
d'Amérique, M | a pi 
«a The election #: a president », le 
13 octobre. à 18 heures, à l'Académie 
diplomatique internationale, 4 bis, ave- 
nue Hoche. 
Soutenances de thèses 


_— Université Paris-I, le mercredi 
12 ociobre à 10 heures, salle 308, entrce 
1, rue Victor-Cousin, galerie J.- 
B. Dumas, escalier L, M. N 


de 
iÉ 
il 


_- Université eg le jeudi 
13 octobre à 14 heures, salle Bourjac. 
17, rue de la Sorbonne, MX Mireille 
Ruppli : «La coordination en français 
moderne. Théorie à l'épreuve d'un 
Corpus ». 

_ Université Paris-1, le lundi 
17 octobre à 10 heures. salle 508, entrée 


1, rue Victor-Cousin, galerie J.-:. 
B Dumas, escalier L, M. J Sou- 


4 L JACQUES 
Liliou : « Normes et fonctions du décora- 
tif dans l’art moderne et 


- Université Paris-I, le landi 
14 salle 


— Université Paris-I, AE 
Er Ro are né 
From : « La popula- 


on de Zahle (Liban) ». 


La mort du philosophe 


Stéphane Lupasco 
Nous apprenons la mort du philo- 
sophe des sciences Stephane 
Lupasco, survenue vendredi 7 octo- 
bre, à l’âge de quatre-vingt-buit pr 

[Frauçais d'origine roumaine, S 
Lupasco, në à Bucarest en 1900, 
est l'auteur d'une œuvre abondante dans 


l'énergie, Science et art. abstrait, 
l'Homme et ses trois éth ct des 
Trois Mauières, que Cla Mauriac 
seluait, lors de sa. Parution en rs 





| SOLDANTÉ 





lance une souscription jusqu'au 
31 octobre auprès du public pour 
aider financièrement la fondation 


donc des billets de souscription 
d'une valeur de 10F. 
* Automobile-Club de l'Ile-de- 


Année 7907 Penoirel, le Grando 
: 05-30-00-05. (auméro vert) 


aux Ginistrés des inondations de 
Nîmes. Les dons peuvent être 
adressés au crédit du compte 
CCP 369 G, ou par ban- 
Caires à l'ordre de la Fondstion de 
France, opération Nimes, A0, avenue 
Hoche, 75008 Paris. 


* Tél: (1) 42-25-76-55. 
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mm. 


sui 





B Changements à la 
tête du groupe Bouy- 
gues. Martin Bouygues, 
fiis de Francis Bouygues, 
deviendra vice-prési- 
dent-directeur général, 
Patrick Le Lay prendra 
le présidence de TF1 
(lire page 42). 


B Au colloque du. 


Monde sur les res- 
Sources humaines, 
M. Michel Rocard souli- 
gne la nécessité de 


négociations contrac- 


tuelles au niveau de 
l'interprofession, des 
branches et des entre- 
prises {lire page 44). 

H Alors que les 
négociations dans la 
fonction publique doi- 
vent reprendre, la situa- 
tion sociale reste tendue 
{fire page 42). 

& Le président de la 
Banque interaméricaine 
de développement. a 
obtenu en Europe deux 
opérations de soutien à 
son institution (lire 
page don | 
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Pre rer os 
image 

Pr 0 th are # 
dffcnsire Pour faire reconnaître 
sa vocation financière. La ques- 
tion est vitale pour elle mise 
ce sont précisément ces services 


bancaires qui lui permettent 
bénéficiaire. . 


d’être 
Ce n'est pas la première fois que 


| mn PTT lancent une offensive. 


ue fois, ils se sont vu poser 
er ferme de la Rue de 
autorit£ de tutelle des banques. : 
Aujourd'hui, leur nouvelle atta- 
ue se déroule sur deux fronts: en 


attractif, Postépargne (le Monde du 
28 septembre )9838). Sur le terrain 


* gouvernemental, ensuite: le direc- 


teur nee y la Poste, M. Marcel 
tre de rires M. uf Quilès. d'une d'une 


réflexion sur la ae des 
services financiers - de son adminis- 
tration. rt doit être remis à 
la fin de |” 
Débouchera-t-il cette fois sur 
quelque chose ? Tous les ministres 
ns successivement enfour- 
ché ce cheval de bataille... Il y a un 
an, ENCOre, UR g; groupe de travail tri 
partite (Poste, Trésor, budget) a 
réfléchi sur ce sujet. Sans résultat. 
Pourtant, La question est vitale 


| pour la Pesie, ni d'un point de vue 


social que financi 

d'abord : 80000 de ses 
300 000 agents travaillent les 
services crue Financièrement, 
ensuite : te ne gagne sa 

ce à eux. Les résultats rs 

ranche Courrier sont lourdement 

par. l'acheminement de la 
resse (coût 5,5 milliards de 
rancs). 

Seuls les 5 milliards de bénéfices 
nets tirés des activités financières 
permettent d'effacer ce trou. 
encore ce Chiffre doit-il être décom- 


de francs), les mandats (déficit de 


11,5 milliard de francs) et la Caisse 


‘{ [nationale d'épargne (en excédent de 
: {| 10 milliards). ( 


SINORG G CAM. 
SERVEUR 


Tél. :41145238-70:72 





Cette situation, loin d’être miro- 
bolante, s'explique un certain 
nombre de déséquilibres que la 
Poste souhaite voir corriger. se 


-. A plaint d'abord de la rémunération 


.Peau de c 
lende 





Economie 


Profitant de la mauvaise image de marque des banques 
La Poste veut faire bouger ses services financiers 


| trop basse (3%) versée par le Trésor 


sur les fonds drainés par les CCP 
(125 milliards de francs). Ce FAUX, 
inférieur à celui du marché moncé- 
taire (7 3/16°) auquel les banques 
ont accès, entraîne un manque à 
gagner de plus de 3 milliards de 
rancs, selon M. Delage. 

La Poste souhaite en outre élargir 
la gamme des produits offerts à la 
clientèle: actuellement, par exem- 
ple, elle ne peut pas octroyer de 
pue aux particuliers, en dehors de 

épargne-logement. Les lacunes 
dan l'éventail de ses services [a ren- 
dent peu attractive pour les usagers 
ayant entre vingt-cinq et cinquante- 
cinq ans, c'est-à-dire l'âge privilégié 
pour consommer, épargner et 
emprunter... 

Comme eme pean 
de | 0] 

La clientèle de la Poste est com- 
posée moitié de retraités ou 
Œ'inactifs et ne cesse de vieillir : les 
moins de vingt-cinq ans n'en re 


cinquante-cinq ans, 
Devant l'agressivité commerciale 
des banques, les parts de marché de 


la Poste se réduisent comme une 
: tes CCP, fondés au 


sentent que 11 % et les plus de 
45 %. . 


main e K premi mière guerre 
mondiale, sont passés de 30 % des 


Er ét ads 1970 à 14,3 æ en 
1986 et 12 % aujourd'hui. = Mer 


. nationale de 


centenaire (elle a ÉtË dé + pes 

159" “ ne représente plus que 
u marché (27 % en 1986)... 

IL map a à en 

pas voir se refermer un à un les 

bureaux de poste ruraux : dans cer- 


tains d'entre eux, les services finan- . 


ciers aussurent 80 % de l'activité 
(pour une moyenne nationale de 
52 æ). En Sean co npee 
nes en plein uplement, 

Fonte Le der la derni E ère administration pré. 


sente. 

Mais elle a des adversaires 
acharnés face à elle : inquiètes du 
formidable réseau dont elle dispose 
(17 000 al asser les banques assu- 
rent monopole du courrier sur 
lequel sont adossés ses services 
financiers fausse la concurrence. 

De plus, plaident-elles, les PTT ne 
sont pas soumis à des ratios finan- 
ciers aussi Contraignants que les 
autres établissements bancaires. 
Des critiques auxquelles La Poste 
oppose ses propres contraintes 
_ coone les ues ne sont sOou- 

_ et le coût d'entretien du 
ar ra 

Un beau débat, dramatisé encore 
par l'arrivée de 1993 et de la concur- 
rence bancaire er postale qui 
l'accompagnera. 

FRANÇOISE VAYSSE. 





Prouvost confirme son intérêt 
pour le rachat de Lanvin 





Prouvost s'intéresse au luxe. Le 
groupe de M: Christian Derveloy 
confirme son intérêt pour la maison 
Lanvin (haute couture et parfums) 
à la recherche d'un acquéreur. 
< Nous sommes intéressés par le 
développement de la marque. 
notamment pour la création d'une 
lîgne de prér-à-porter féminin et des 
produits masculins », explique 
M. cohreln) directeur financier de 


Conendint les dirigeants des Laï- 
nières de Roubaix, qui possèdent 
déjà Rodier, ne sont pas disposes à 


payer n'importe quel prix unë nou-. 


veille acquisition en aval de leur acti- 
vité texule. 


Après étude du dossier, la propo- 
sition qu'ils ont communiquée à la 
banque Hottinger, chargée de la 
négociation pour la famille Lanvin, 
s'élève à environ 350 millions de 
francs. alors que le chiffre d'affaires 
de la maison de couture était dé 


: 250 millions de francs pour 1987 et 


que les pertes s'élèveraient à 24 mil- 
bons de francs pour les neuf pre- 
miers mois de 1988. 

Il n'empêche que des groupes 
étrangers, notamment les licenciés 
asiatiques de Lanvin, seraient prèts 
à surenchérir pour l'acquisition de 
cette entreprise de luxe. Un bel arbi- 
trage en perspective pour Îe gouver- 
nement français. 
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Un conglomérat américain en Europe 
Bich cède Dim à Sara Lee 


Les collants Dim seront en fin de 
comple américains. Après neuf mois 
de tergiversations et de recherche 
d'une autre solution, le gouverne- 
ment français vient d'autoriser la 
vente du célèbre fabricant de sous- 
vêtements à l'américain Sara Lee, 
un gigantesque conglomérat connu 
en France par les sauces Bénédicta, 
… or Kiwi ou les insecticides 


— le roi français du collant, 
ques A re icité bien orchestrée a 
èbre, va rejoindre les mar- 
ques Hanes et Leggs déjà dans 
l'escarcelle de Sara Lee, premier 
distributeur de collants aux Eiats- 
Unis. 
En JE c'est l'incapacité de 
Atlaa ce marché d'outre- 
tlantique ss a provoqué sa 
le. ar, 6 en dépit de ses 1,7 mil- 


| Hard de de chiffre d'affaires 


et de ses ÉrE 552 millions de francs de 
bénéfices en 1987, Dim n'était pas 
considéré comme une des réussites 
du groupe Bic. Et le demi-succès des 
Dimap, les bes qui étaient censés 
tenir tout seuls, lancés au printemps 
1986, avait contribué à ternir 
l'image de cette entreprise. 

L'aventure des Bas Dimanche a 
commenté en 1958, dans une petite 
société de bonneterie installée à 
Troyes (Aube). Très vite commence 
la collaboration avec Publicis: le 
slogan « Tout file -, sur une musi- 
que de Francis Lopez, fait entrer la 
marque dans la tête des consomma- 
trices. En 1973, Dim rachète Rosy, 
mais le tandem a du mal à faire face 
à la crise du textile et, en 1975, la 
société est rachetée par le baron 
Bich. 

Pendant quinze années, le groupe 
Bic impulse une politique de diversi- 
Fication. Rosy se lance dans les sous- 
vêtements féminins en soie bon mar- 
ché et Dim continue à décliner ses 
gammes de bas et de collants sous 
toutes les tailles et toutes les cou- 


en du ein Le ce gr 
produits, le groupe Bic 
once à se désengager financiè- 
roma En Rue il cède 23,9 & 
u e au géant améri- 
ouhn Sers Lee, avec lequel il avait 
tenté, dans les années 80, une percée 
sur le marché américain du collant. 
Et c'est en janvier 1988 que le 


groupe Bic annonce son intention de 
céder pour 300 millions de francs un 
eue bloc d'actions, correspon- 
dant à 31 % du capital. Ce qui 
donne alors la majorité au groupe 
américain. coup, l'autorisation 
de l'administration ([rançaise devient 
vbligatoire. 

Avant de s’y résoudre, le gouver- 
nement français a recherché un 
repreneur français. Le groupe 

y. leader de la 
maille. a notamment étudié le dos- 
sier, Mais la PE était un peu 
grosse. Et en é aucun groupe 
français ne disposait des 800 mil- 
lions à 1 milliard de francs néces- 
saires à ce rachat 

Faute d'une solution hexagonale, 
le gouvernement a donné son accord 
pour ia reprise par Sara Lee, qui 
avait manijesté a intentions de 
s'implanter et de se développer en 
Europe. Un espoir donc que Dim 
devienne sa base d'opérations et que 
les quatre mille sept cents salariés 
trouvent Jà une quasi-certitude de 
conserver leur emploi. 


M. Le Floch-Prigent 
chargé de mission 
dans la chimie 


M. Loïk Le Flocb-Prigent, ancien 





notamment avec le directeur de la 
pharmacie au ministère de la santé, 

M. Le déposer 
ses recommandations vers le 
15 avril 1989. 

En chargeant M Le Floch-Prigent 
de cette mission, le mirüstre de l'indus- 
trie accrédite Le rumeur circule 


depuis début ne en le 


lité d'une nouvelle 
l'udustrie chimique en France. 


un DUT ms 


LES 


PRIX ROLEX A 


L'ESPRIT D'ENTREPRISE 





1990 





Avez-vous un réel esprit d'entreprise ? 


Les Prix Rolex à l'Esprit d'Entreprise 


ont été créés en 1976 avec pour seule mission 


“d'encourager l'esprit d'entreprise individuel- 
le partout dans le monde par la reconnais- 
sance d'efforts personnels et de contribu- 
tions particulières méritant d'être cités en 
exemple dans des domaines spécifiques de 
l'initiative humaine” Les qualités que ces 


Prix souhaitent honorer sont celles-là- 


mêmes qui ont toujours inspiré Rolex ét 





Poursuite de l'inventaire précis des fresques murales fa 
He moque red 


caractérisent les porteurs de Rolex. 
Aujourd'hui, Rolex a le plaisir d’annon- 

cer que 250000 francs suisses seront à nou- 

veau partagés entre cinq lauréats à l’ima- 


gination créatrice qui auront conçu et déve- 
loppé des projets faisant preuve d'un excep- 


tionnel esprit d'entreprise. Chacun d'eux 
recevra en plus de 50000 francs suisses un 
_chronomètre en or spécialement gravé à son 
intention. 


DOMAINES D'APPLICATION 
DES PROJETS. 

Les projets devront relever de l’une des 
trois catégories suivantes : Sciences appliquées 
et Inventions; Explorations et Découvertes ; 
Ecologie. Le Jury examinera chaque projet en 
fonction de l'esprit d'entreprise qu’il exprime, 
de son originalité et de sa possibilité de 
réalisation. 
contre se reflètent les qualités d'entreprise et d’in- 
vovation qui les firent choisir par les jurys anté- 
rieurs. Composé de personnalités tout aussi émi- 
pentes que par le passé, le Jury 1990 utilisera les 
mêmes critères de sélection que ses prédécesseurs. 

Pour évaluer équitablement un projet 
relevant d'une: discipline particulière non 
représentée au sein du Jury, Rolex ferait appel 
à des spécialistes dans le rnonde entier. 

Un livre intitulé “Spirit of Enterprise - The 
1990 Rolex Awards”;abondamment illustré de 
photos en couleurs, présentera de manière détail- 
lée quelques idées parmi les plus stimulantes, les 


ne plus fascinantes et les plus originales conçues par 


Analyse des effets de l'isolation géographique sur la foration 
da nouvelles sortes de coléopières carabidés au Népai 





des hommes et des femmes du monde entier. 
La publicité donnée aux projets figurant 
dans les livres précédents a fréquemment 
contribué à susciter une aide complémentaire 
provenant de sources très diverses. 


MODALITES DE PARTICIPATION. 


Votre candidature doit être rédigée en: 


anglais, dactylographiée sur une formule offi- 
cielle de participation et parvenir au Secréta- 
riat avant Le 31 mars 1989. 

* Pour obtenir la formule officielle de narti- 
cipation aux Prix Rolex à l'Esprit d'Entreprise 
1990, le règlement et les conditions d’inscri 
tion, écrivez à l'adresse suivante: Secrétariar 
des Prix Rolex à l'Esprit d'Entreprise, Boîte 
Postale 178, 1211 Genève 26, Suisse. 

. Les Prix seront décernés à Genève à la fin 
nation. Initiative. Sivous 
suosqu ROLEX liés ne Li- 

votre chance. 


sez pas passer GENÈVE 





LE JURY DES PRIX ROLEX 


A L'ESPRIT D'ENTREPRISE 1990 





PRESIDENT : 


M. André J. Heiniger (Suisse). 
Administrateur délégué et direcreur 
de Montres Rolex SA. Genève 


MEMBRES : 

MeTeodosio César Brea {Argenrine). Avocat. 
Merabre du Conseil d'Administration du Fonds Mandial 
pour La Nature (WWF). 

M. Richard E. Leakey (Kenya). Anrhropologue. 


Directeur des Musées Nationaux du Kenya. 


M.Saburo Oluts (Japon) 
Président de l’Instirut pour les Etudes de politiques 
sationales ec internarionales, Tokyo. 
Sir John Rawlins KBE, FRCP, FRAeS 
{Grande-Breragne). 
Ancien chirurgien-vice-armiral d'escadre de ln Royal Navy. 
Président de Deep Ocean re mn Leandro, 
er (Indonesie). 
Ancien recteur de l'Université des Nations Unies à Tokyo. 
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AFFAIRES 


Mouvements autour du groupe Bouygues 


Economie 


L’offensive sur les titres du numéro un 
| du BTP se poursuit 


Le conseil d'administration de TF1 
devait se réunir, le-11 octobre, dans 


! pour à la nomination 
de M. Francis Le Lay. actuellement 
vice- ident-directeur au poste de 
président, M. Francis gues, dont l'état 


de santé a alimenté depuis plasieurs 


L'autre actionnaire principal est le 


de l’homme de 


groupe presse bri 
M. Robert Maxwell, mais il était 
impossible, le 10 d'obtenir, 


privée. 


une certaine quantité de titres de La chaîne 


Le cours de Paction de TF1 a monté, 
lundi, de 3,6%, atteignant 289 F, proche de 
son plus haut cours (297 F). La fièvre qui 
ue touche le cours de TF1 s'inscrit dans 
l'important mouvement d'achats et de 
, dans ventes que les boursiers observent 


Pentourage de l’intéressé, des informations Brongniart 
sur à part exacte qu'il détenait. Un autre 
actionnaire, très minoritaire, de TF1, 
M. Bernard Tapie (il eu possède 1,66%), a 
pour sa part indiqué dass une interview au 


au palais 


. mi-septembre, 
capital ont changé de mains. 

Le mouvement d”° ji s'était 
ralenti à La fin de D re lune a 
repris le 10 octobre, le coars de Paction 
progressant de 6%. 
soixante-cinq 


depuis trois semaines sur les 


cours rss groupe Bouygues lui-même. 


au moins 15% du 


Deux cent 
inq mille titres (2,2% du capital) 


ont circulé lendi, dont cent trente et un 
mille pour un seul acheteur eu débnt de 
journée. Le conseil d'administration du 
groupe Bouygues devait se réunir le 
13 octobre, nrai | 


Une nébuleuse et une confrérie 


dans quelques jours. L'empire 

gues couvre le monde. Un empire qui, 
partant à l'origine du «noyau dur» du 
bâtiment et des travaux publics, a pro- 
gressivement. depuis dix ans, étendu ses 
ramnifications à une myriade de secteurs 
qui, a priori, n’ont rien à voir avec le 
ciment, le béton et les calculs de résis- 
tance des matériaux — tels l'audiovi- 
suel, les piles électriques, les parcs de 
loisirs, la distribution et les grands 
magasins — mais qui sont aujourd'hui 
les éléments constitutifs de tout groupe 


. # 
Chiffres-clés 
Chiffre d'affaires : 
1987: 53,4 millisrds de 
francs ; 
1988: 53,7 milliards de 
francs (prévision) dont 55 % 
dans la construction : 15% 
dans l’immobiker : 3% dans 
les maisons sur catalogue : 
27 % « divers » (grands 
magasins. piles, audiovi- 
Bénéfices : VE 
1987: 495 milons de 
francs. . 


Investissement : 
1987: 1,7 milliards de 
francs. 


Effectifs : 
1987 : 60 500. 





qui se veut à La fois multinational et 
soucieux de ne pas mettre 1ous ses œufs 
en mad. 20 gi rhbeir 
+ diversifié afin de se préparer à toute 
mutation éventuelle ». 

Une diversification qui ne cesse de 
preadre de l'ampleur dans l'ensemble 
du chiffre d'affaires du groupe 
(53,7 milliards de francs prévus en 
1988), puisque de 19 % en 1984 elle est 
passée cette année à 27 %, tandis que la 
construction proprement dite et les tra- 
re régressaient de 60,2% à 


Empire, la nébuleuse l'est 
surtout devenue en 1986-1987, lorsque 
le fondateur du groupe, disposant de 
moyens financiers considérables, a 
racheté dans son domaine de prédilec- 
uon {les travaux routiers) quelques-uns 
de ses anciens concurrents, puis s’est 
porté candidat à l'acquisition de TF 1. 
Si bien qu'aujourd'hui les automobi- 
listes doivent savoir que SCREG {avec 
douze filiales), c'est. Bouygues, que 
Colas (quinze filiales), c'est. Bouy- 
gues, que SACER... aussi. 

Bref, plus de soixante mile per- 
sonnes (qui n'étaient que vingt-Cirx 
mille six cents en 1985) travaillent pour 
Francis Bouygues dans un état d'esprit 
qu'on hésite à qualifier de «maison», 
étant donné k: dimension du conglomé- 
rat, mais qui est en tout cas très spécifi- 
que. fait à la fois de «déférence» pour 
le patron, d'élan «conquérant» et de 
solidarité, si l'on en juge du moins par la 
petite barrette orange qu'arborent à 
kar boutonmière les principaux cadres 
du groupe, signe de reconnaïssance, 
marque d'honneur et clin d'œil d'un 


confrérie tout à la fois, comme d’autres 
montrent ostensiblement qu'ils sont 
chevaliers ou officiers de la Légion 
d'honneur. 


. va mères CONVICIIOnS : 
être toujours plus modernes, car ce qui 
empêche = 


prise fourbit ses armes pour aborder en 
position solide les défis des années 90. 
Aujourd'hui — alors que paradoxale- 
ment ce sont les convoitises venues de 
l'extérieur qui attirent les projecteurs 
de l'actualité — le groupe dispose d'un 
potentiel de ressources considérables — 
à savoir 13,7 milliards de francs qui de 
décomposent comme suit : 3,7 milliards 
de trésorerie disponibles — 1 milliard 


ble deux ans: une augmentation de 
capital de 1 milliard de francs en vomi- 
nal autorisée par l'assemblée générale 
du 15 juin dernier, ce qui revient à lever 
éventuellement 9 milliards, sur la base 


ciser que cette cnrs capitaux ” 
sera utilisée « que Si des Opportunit. 
d'investissements rentables Le justi- 
fiert -, le sens des affaires qu'a démon- 
tré Francis Bouygyes depuis dix ans 
autorise à penser qu'il étudie — sinon 
qu'il prépare — quelques initiatives, 
voire quelques offensives, ici ou 
Depuis six mois, en effet, le paysage 
politique français a changé, des rectas- 
sements financiers s'opérent, l'écono- 






# 





ALGERIE - juni ! di 


à MINISTÈRE DE L'HYDRAULIQUE ET DES FORÊTS 


AGENCE NATIONALE DE RÉALISATION ET DE GESTION DES INFRASTRUCTURES 
HYDRAULIQUES POUR L'TRRIGATION ET LE DRAINAGE 


PÉRIMÈTRE MITIDJA OUEST (TRANCHE 2) 


Avis national et international de présélection d'entreprises 
Dans le cadre d'un financement de la Banque mondiale (BIRD), un avis national 


et international de préqualification d'entreprises pour les travaux d'équipement du 
périmètre Mitidja Ouest (tranche 2), 14 000 hectares dans la wilaya de Tipaza, est 


lancé. 


Les travaux d'équipement comprennent : 


1) Prise sur canal: 


2) Stations de pompage: 
3) Réservoirs de 450, 480 et 420 mètres cubes; 


— la fourniture et pose de 96 kilomètres de 
à 1 800 millimètres de diamètre : 


À 
+ 


tuyaux en béton précontraint de 600 


— la fourniture et pose de 520 kilomètres de tuyaux en amiante-Ciment de 100 à 


600 millimètres : 


— la fourniture et pose des appareillages hydro-électro-mécaniques; : 
— la création de 490 kilomètres de canaux et fossés d'assainissement ; 
— la création de 190 kilomètres de pistes agricoles. 


Les entreprises nationales publiques ou privées et des entreprises 


étrangè 


appartenant aux pays membres de la BIRD, la Suisse, Taiwan et la Chine peuvent 
retirer le dossier de préqualification à l'Agence nationale de réalisation et de gestion 
des infrastructures hydrauliques pour l'imigation et le drainage (AGID), Direction de 
réalisation des infrastructures El Marsa, wilaya de Boumerdes, contre la présentation 
d'une demande ecrite accompagnée d'un paiement de200 DA. 

Les dossiers peuvent être retirés auprès de l'Agence nationale de réalisation et 
de gestion des infrastructures hydrauliques pour l'irrigation et le drainage (AGID), 
tous les jours ouvrables, de 9 heures à 16 heures. 

Les dossiers de préqualification, établis en trois exemplaires, devront parvenir au ÿ 







plus tard un (1) mois après publication du présent avis, dans la presse nationale, à 
l'adresse suivante : M. le directeur général de l' 
ER des infrastructures hydrauliques pour l'irrigation et le drainage (AGID), F3 

P 31, Bordj El Bahri (W. de Bournerdes), sous pli cacheté et portant la mention à 
« Présélection travaux d'équipement du périmètre Mitidja Ouest ». 


ence nationale de réalisation et de-Z. 







mie fait preuve d'une borme santé, les 
grands contrats à l'étranger se révèlent 


démontré qu'il savait sentir le vent et 
tenté de « saisir La balle» des bonnes 
occasions au bond 

Même si parfois l'empereur Bouy- 
gues.rate ses coups. Il lui arrive de 
trouver en face de lui un autre prince de 
la fmance tout aussi puissant et habile. 
Dans son majestueux et étincelant siège 
social de Saint-Quentiren-Yvelines, 
dénommé Challenger et proche, au sens 
propre et figuré, du chäteau de Ver- 
sailles, Francis Bouygues songe encore 


Didier Pineau-Valencienne, patron de 
Schneider, il s'était heurté à plus fort 
que lui ‘ 


ETRANGER 
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visuel 


M. Iglesias à Paris et à Madrid 


L'Europe confirme son soutien 


à la Banque interaméricaine de développement | 


La visite rm Madrid Gr 
président de la ue intereméri 
caine de développement (BID), 
M. Enrique Iglesias, a permis de 
lancer deux 


une banque PAPA cp au 
une 

RATE AE LES 

désmnvestissement. 


Dans la capitale française, 
M. Iglesias a signé, lundi 10 octobre; 
un um visant à encoura- 
ger les investissements privés des 
pays de la CEE en Amérique latine. 
Le lendemain, 1 devait lancer solen- 
nellement un accord « pionnier » 


Espagne, 

fonds spécial de 500 millions de dol- 
lars. Alimenté par les ls et 
géré par la BID, ce fonds doit per- 
mettre de promouvoir des projets 
dans des secteurs aussi divers que 
l'agriculture, les télécommunica- 
tions ou le tourisme. 

Deux accords de portée diffe- 
rente, Pour Madrid, il s'agit de 
conforter son image de leader dans 
une région à laquelle l'Espagne est 


1492, seront là pour le rappeler. 
Pour le Communauté européenne, il 
convenait surtout d'amorcer un 
mouvement. Le commissaire aux 
relations Nord-Sud, M. Claude 
Cheysson, s'est gardé de préciser le 
montant des interventions finan- 
cières de la Communauté dans le 
cadre de ce mémorandum. 

Plus que l'enveloppe — « un nom 
bre respectable de millions d'écus » 
pourront être tirés, — c’est le rôle de 
- cataiyseur > de la CEE qui, selon 
lui, doit retenir l'attention Ayant 
pris conscience du fait que «ce ne 


ché», la Communauté cherchera à 
canaliser ee capitaux. à risque en 
Amérique tine, én passsant notam- 
mént par la Société internationale 
d'investissements que la BID vient 
de créer pour promouvoir la petite et 
la moyenne entreprise. | 

Ces 








place par nombre de pays latino- 
américains. Mais c'est à une 


réflexion plus large sur le problème 


de l’endettement que la BID entend 
se consacrer avec La Banque mon- 
diale et le Fonds monétaire interna- 


Les dernières propositions fran- 
çaises sur l” de la dette 
des pays à revenu intermédiaire, en 
majorité Jati icains, entrent 
dans le cadre de cette réflexion. 
Mais, pour la BID elle-même, Le dif- 
ficulté La plus urgente à surmonter 
est celle des négocaitions sur l'aug- 
mentation de son es 
dues is octobre 1987 les 
EE - 

En l’absence d’un compromis sur 
le système de vote qui, actuellement, 
permet à la Banque d'être le seul 
organisme multilatéral où les 


pas trouver une issue 
avant l'amemblée générale de Pinsti- 
in, à Amster- 


tution, en mars prochain, 
dan. : 


Le soutien de l’Europe est en ce 
domaine aussi jugé des plus néces. 
saires : en attendant de connaître 
l'attitude de Fadmini ion issue 
des élections identielles améri- 
caines, la BID a été contrainte de 
réduire-d’un tiers ses prêts en 1987 


et 1988. 


F.Cr. 


Centre ville, au bord du Rhône. 
Confort raffiné | 
. & restaurants renommés, 
Grand parking privé. | 


‘Lau rettini TéLét/27/8109m 
HAZASHRNOCH Fox 324558. 
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REPÈRES 
Banques allemandes 
Crédit à l'URSS 





Conjoncture 
Les Américains 
plus inquiets 
La confiance des Américains dans 
leur économie a très nettement 


reculé en septembre, a indiqué lundi 
10 octobre à New- York le Confe- 


Consommateurs (100 en 1985) est 
tombé à 109 en septembre contre 
119,7 en août. «fi est encore trop 
EL pOur envoi ce cé a érenié le 


consommateurs en 
septembre 2, a commenté M. Fabian 
Linden, responsable, du Conference 
Board. D'après l'enquête, 28 % des 
ménages jugent « bonne» la situa- 
ton économique actuelle (contre 
32 % en août}. Le nombre des Amé- 
ricains affirmant qu'un emploi est cif- 
ficile à trouver serait en augments- 
np 0e 124 % ou Eou de 22 56). 
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M /J'ADHERE ! 


ET COMPÉTITIVITÉ 


urari 92 


Francis LORENTZ, PDG de BULL SA: Henri MARTRE, PDG de l'AEROSPA 
«La normalisation joue un rôle décisif. TIALE: «Les normes sont des armes 
pour la qualité des produits et la compétit- essentielles dans la bataille de la‘compétitk 


vité, tout en renforçant la liberté de choix  vité -#t mondiale» 


ses Le Monde @ Mercredi 12 octobre 1988 43 


aux Clubs Initiatives 

et Compétitivité 
NORMES/ 
CERTIFICATION/ESSAIS 


Rates SRONON Didi Ganéral. 


SA SEB: «Dans le Club Initiatives et + 


ompétitivité de Lyon se retrouvent dir 
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SOCIAL 


Les tensions dans la fonction publique 
Six fédérations brandissent la menace 
d’une grève le 20 octobre 


Ur ue 
tendu, le gouvernement à fait an geste 
dans la fonction publique. Lors de la 
rémtion du 4 octobre pour l'ouverture 
négociations salariales dans [La 
onction publique, six fédérations de 
onctionmaires (FEN, FO, CFDT, 
Fédération générale autonome des 
fonctionnaires FGAF, CFTC, CGC) 
avaient adressé un ultimatum au 


Le tandi 10 octobre, juste avant ane 
t£union de ces six fédérations, 


Le ministère du travail tente 
actuellement d'élaborer une nou- 
velle formule d'insertion des chô- 
meurs de longue durée dans les 
entreprises. Encore à l'état d'ébau- 
che, le projet a été ‘évoqué par 
M. Jean-Pierre Soisson, lors de 
l'entretien que le ministre du travail 
a eu, le 6 octobre, avec une déléga- 
tion de la CGC, dans le cadre des 
consultations es pour amélio- 
rer les stages STVP (stages d'initia- 
tion à la vie professionnelle). 

Teï qu'il est imaginé, le dispositif, 
s'appuierait sur le futur revenu mini- 
mum d'insertion (RMI) en discus- 
sion à l'Assemblée nationale. Un 
chômeur de longue durée pe 
bénéficier. du RML toucher une 
indemnité de 1500 F versée par 
l'Etat, et recevoir un salaire de 
l'entreprise qui l'emploierait pen- 
dant. une iode de six. mois. 
L'ensemble des den rap Fe 
rait alors correspondre au “et 
l'employeur serait exonéré de toutes 





de leur réunion, les aix fédérations ant 
+ pris acte » Qu fait que cette nouvelle 
rencontre se tenait -dans les délais 
qu'elles avaient exigés». Maïs, 
mème temps, elles lançaient un ferme 
avertisscment au it : 
2 Elles arabe di rats pe des 
propositions qui permettent de 
renouer avec la politique de négocia- 
tions dans ia fonction publique. Si ces 


rl rpm ‘ les, 
. des SiX f rations appelleraient 
LE e onctiormaires Mal à la 


des fl 
grève le 20 octobre. » 


Charbonmages 
de France, la direction générale a 
décidé de T' à 
rale des salaires en niveau de 1% au 
1e avril 1988, à 2,1% au ir mai et 
22% au 17 novembre. CdF se met au 
mème mveau que la SNCF, la RATP 
& Air Inter, Mais un peu au-dessus de 
la fonction publique... 


niveau (ce qui est conforme au glisse- 
ment des prix). Mais, pour 1988 — où 
on est pour l'heure à 2% en niveau, — 
il ne semble être actuellement question 
que de mesures en faveur des bas 
salaires, ren un rs st 2e Me 
ya jours (le Mi & 
4 octobre). M£me si, in fine, le pou- 
vernement Fiche ne nouvelle 

à l'augmentation générale, on restera 
loin du total de 2,8% demandé par les 


essionnelle d'action, avec des 
arrêts de travail dans la fonction publi- 
que. Le même jour, la CFDT de Paris- 
appelle à des grèves dans les postes, et 
des syndicats des impôts et des 
douanes appellent aussi à la grève. Le 
20, la CFDT à lancé un mot d'ordre 
pour une journée «d'action et de 
grève » dans les PTT. Frémissements.. 

MICHEL NOBLECOURT. 


Economie 


Selon les milieux 
syndicalistes 
Pausmentation 
de la masse salariale 
des contrôleurs aériens 
serait de 10 % 


L'augmentation de Ia masse sala- 
riale des contrôleurs aériens, décidée 
à la suite d’un accord entre le minis- 

transports et les syndicats, 
fait l'objet d'une polémique (/e 
Monde du 5 octobre et du 7 octo- 
bre). Elle avait été estimée à 15 %. 
M. Jacques Fournier, délégué natio- 
sal du Syndicat national des contrô- 
leurs du trafic aérien (SNCTA), 
souligne que « ce n'est pas la masse 
salariale relative aux seuls contrô- 
leurs du trafic aérien qui augmente 
de 15 % mais celle de l'ensemble 
des personnels de la navigation 
aérienne (.….), c'est-à-dire 5 600 
agents techniciens, électroniciens, 
ingénieurs et contrôleurs ». 


Si l'on additionne l'ensemble des 
mesures prises en faveur de La navi- 
gation aérienne, pour les trois 
années 1989, 1990 et 1991, on arrive 
à un total de 153 millions de francs. 
Par rapport aux 963 millions de 
francs consacrés aux frais de person- 
nel dans le budget annexe de la navi- 
gation “aérienne (BANA) de 1987, 
la hausse est bien de plus de 15 %. 
Mais seuls les contrôleurs et les Elec- 
troniciens, qui participent à 100 % à 
la navigation aérienne, sont entière- 
ment pris en charge par le BANA. 
Les techniciens et les ann Ars 
ne participent, comme le rappelle le 
ministère, que partiellement à la 
navigation aérienne sont pris en 
charge en partie par le budget de 
l'Etat. 

Ainsi, selon Je ministère, Îles 
153 millions de francs doivent être 
rapportés à un total de 1 400 mir 
bons environ, représenté par les frais 
de personnel dans le BANA et dans 
ke budget de l'Etat. Dès lors, l'aug- 
mentation n'est plus de 15 % mais 
d'un peu plus de 10 % (répartis sur 
trois ans : + 6% en 1989, + 2% en 
1990 et + 2 $ en 1991). 


— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


J'ai trouvé 
“#.. une banque 
E. : à qui parler. 


| Je souscris 
‘a ses 


La Caisse Centrale du Crédit Mutuel 
. émet deux emprunts obligataires 


Emprunt à taux fixe 
610 millions de francs 


en obligations de 5.000F. 
Prix d'émission: 99% soit 4950F 


par ütre. 


Taux d'intérêt: 9 Go soit 450F Intérét : 
par ütre payable le 3 novembre 

de chaque année. Le premier 
Coupon, payable le 3 novembre 1989 
30m récui ef égal à 596F par etre 


soit 


Taux de 


” actuariel au réglement: 9%. 
règlement: 


Jouissance et 
. 3 novembre 1 
: Durée: 72 ans. 


Emprunt à taux variable (TME) 
840 millions de francs en 


Prix d'émission : 99,50 % soit 4.975F. 


des emprunts d'Etat à 
par la Caisse des 


de 696%. 


: au païr en (Otafté 


Amortissement 
Le 3 novembre 2000 sous réserve 


de rachats en Bourse. 


: Dayable le 3 novembre de chaque 
année et égal à la moyenne arithmétique 
des lux moyens mensuels de rendement 
long terne (TME), étabés 
et Re 


diminuée de 0,50%. Un premier terme d'irtérét 
exceptionnel de 349,00F sera payé 
le 3 novembre 1989 er correspondre à un taux 


Marge : Sur l2 base d'un TME constant 


Ameortissement : au pair, en totañté le 3 novembre 


| 2000, sous réserve de rachats en Bourse. 
: Note d'informasion (visa COB 1 88-345 en dise du 4 octobre 1868) disponible sur simple demande. 


du 10 octobre 1988, 


_ Crédit Mutuel 


ame banque à qui parier 


Caisse Centrale du Crédit Mutuel 








Réconcilier l’économique et le social 


{Suite de la première page.) 


Cette évidence commence peu 
Leg FE être admise Dans la plu- 
grandes entreprises, les 
directions du personnel se sont 
transformées en directions des 
ressources humaines, {...) 
Parallèlement, la négociation 
collective dans l’entreprise a 
Connu ua essor sans précédent. Il 
est vrai que l'on venait de loin! 
Limitée à quelques centaines 
pat be dans les années 70, 
se pratique désormais réguliè- 
rement dans une dizaine de mil- 
liers d'entreprises et se conclut 


les secteurs d'activité et la négo- 
ciation d'entreprise à cessé d'être 
une réalité marginale. 

(.) La négociation collective, 
chacun le sait, est un instrument 
de progrès social, mais on réalise 
sans doute moins qu'elle est un 
instrument de progrès économi- 
que. Encore faut-il, pour que 
toutes ses potentialités soient 
exploitées, que l’ensemble des 
partennhes joveut le Jen €+ qu 00 
particulier le fait syndical ne soit 
pas remis en cause. 

-_ A cet égard, des tentations exis- 
tent, favorisées par les difficultés 





chaque année par la signature de 


cinq mille à six mille accords. 

Il reste pourtant beaucoup à 
faire. 

Et le développement récent de 
la négociation collective ne doit 
pas faire oublier qu'elle ne 
concerne encore qu'une minorité 
d'entreprises et de salariés de 
notre pays. (….) 

Tous les éléments favorables à 
une profonde rénovation des rap- 
ports sociaux dans l'entreprise 

: ainsi réuni 


Traditionnellement, les entre- 
prises considèrent les données 
sociales comme de simples varia- 
bles d'ajustement. 

Et l'on laisse ainsi les directions 
du personnel se débrouiller pour 
adapter le mieux possible (.…) le 
nombre et la qualité des effectifs 


‘| salariés aux besoins induits par les 


décisions industrielles prises en 
fonction de critères purement 

techniques ou financiers.  : 
Cette attitude est une double 
erreur. Elle suscite fréquemment 
des déboires industriels, Car 
l'absence de réflexion, en temps 
voulu, sur les modifications à 
à l'organisation et au 


contenu du travail, sur les forma- . 


tions nouvelles à mettre en Œuvre, 
se traduit en définitive par des 
dysfonctionnements coûteux qui 
affectent la rentabilité même de 
l'investissement. 

Eîle entraîne un coût social 
élevé, car elle conduit les entre- 
prises à privilégier les solutions 
d'ajustement externe, à préférer, 
par exemple, la pratique des licen- 
ciements de substitution à celle 
des formations qualifiantes. (..) 

Une politique de formation n’a 
de véritable efficacité qui si cile 
permet d’anticiper sur des évolu- 
tions techniques ou de nouvelles 
formes d'organisation du travail. 


négociation collective a 
tarde à s'affirmer dans notre 


comme l'instrument privilégié de 


gestion des relations entre 
employeurs et salariés. Mais, 
depuis une vingtaine d'années, 
elle a accompli de grands progrès. 


que connaît actuellement le syndi- 
calisme, 
Certains mouvements préconi- 


des PME sont dépourvues de 

toute représentation syndicale. 
Des entreprises utilisent Îles 

techniques du management parti- 


mique durable, Sans des organisa- 


tions syndicales — ouvrières et. 


patroneles — fortes et respectées. 

L'absence fréquente de repré- 
sentation syndicale dans les PME 
est un problème dont je ne sous- 
estime pas la gravité. Mais La 
solution est à rechercher dans une 
plus grande vitalité de la négocia- 
tion de branche et dans l'utilisa- 
tion, par les partenaires s0Ciaux, 
des facultés que leur 2 données le 
législateur de créer des instances 
de représentation du personnel, 
spécifique aux petites et 


Les partenaires sociaux ont 


ciation in essionnelle sur 
différents aspects de la moderni- 
sation. . 

Ua-premier accord est inter- 
venu sur les nouvelles technolo- 
gies. Je m'en félicite et forme des 
vœux pour que la négociation se 
poursuive avec succès. 

Mais cette négociation doit être 
relayée dans les branches profes- 


pourraient utilement négocier, 
comme la loi leur en fait obliga- 
tion, l’actualisation des classifica- 
tions et des grilles salariales, 
aujourd’hui souvent inadaptées, 
voire totalement dépassées. 

Dans les entreprises, les moda- 
lités concrètes de la modernisa- 
tion doivent être discutées, et en 
particulier les conditions et le 


. Contenu du travail, la durée et 


Valorisation des ressources 


trop souvent confondus : 
celui de la durée de l’utilisation 
des équipements ét celui de la 
durée de travail des salariés. La 


modernisation doit être l'occasion 
de rechercher, par la négocration, 
une adéquation satisfaisante entre 
ces deux durées, c'est-à-dire une 

isation du temps de travail 


* qui favorise la compétitivité des 


treprises, tout en répondant AUX 
aspirations des salariés. 


ivilégiant notamment des for- 
nations qualifiantes dont les 


‘ acquis, j'y insiste, soient transfé- 
rables. 


Le grand marché intérieur per- 
mettra la libre circulation des 
capitaux, des produits et des 
bommes. 


Les problèmes de compétitivité 
et de valorisation des ressources 
humaines se poseront donc, 
demain encore plus 
qu'aujourd'hui, à l'échelle de 
l'ensemble de la Communauté. 


() 


Un espace soctal 
earopéen 


Je n'ignore pas que les salariés 
et les organisations syndicales 
nourrissent des craintes et des 
interrogations sur les effets 
sociaux de La création du marché 
intérieur. . 

Ces difficultés et ces appréhen- 
trouveront leur réponse dans 
la construction d'une Europe 
sociale. 

L'édification d’un espace social 
européen doit poursuivre à mon 
un trible objectif : 

© Susciter l’adhésion des 
citoyens à la construction euro- 
péenne. (...) 


@e Eviter toute forme de 


<dumping », Qui serait 
néfaste à terme pour tous les pays 
membres. (….) 


e Affirmer l'identité de 
l'Europe : cette identité ne repose 
pas en effet seulement sur l’his- 
toire ou la culture, mai i 


pays européens, fondé sur une 


est cependant intervenue avec 
l'Acte unique de 1985, qui a intro- 
duit dans le traité de Rome un 
article fixant le principe d'une 
Etats membres en matière 
d'hygiène et de sécurité. Cette 
On est en Cours et 
devrait être effective d'ici à 1992. 
manifestement nécessaire. 
Îl serait À ce stade illusoire, 
voire absurde, de chercher à uni: 
formiser les statuts sociaux au 


garanties et droits fondamentaux 


applicables à tous les salariés” 
européens. 


Le même souci devrait à mon 
sens Conduire les partenaires 
sociaux à envi l'ouverture de 
négociations à l'échelle euro- 
péenne. (.… 

Certes, il n’existe pas, 
aujourd'hui, un droit de la négo- 
Cianon collective au niveau euro- 
péen. Mais l’Acte unique donne 
compétence à la Commission pour 
favoriser «le développement du 
dialogue rend Partenaires 
SOCIAUX au 
. | gr pou 
I estiment Souhaitable, sur des 
relations conventionnelles ». {.. } 

La négociation collective joue 
“un rôle essentiel dans la ré 
tion économique et sociale de 
chacun des pays de la Commu- 
raulé. Je trouverais aussi para- 
ph qu'elle ne 
Joue me rôle au niveay 
de l'Europe dans son ensemble. 
C'est pourquoi Je souhaite 
mt que Îa 
(…) sociaux soit positive. 


MRCHEL ROCARD. 
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1.AVIS. 
[Fovcsrous. 


Le chiffre d'affaires du 


Pour 
le premier semestre de 1988 2 atteint 
46 milliards de francs HT, marquant 


Poursuivie comme il était 
-prévu, ka part de l'activité réalisée pes 
non ne rent plus que 
total du grou premier 
PARA AS l'E ia 


s'est renouvelé dans de perles "0 
re et atteint ttes de francs 

avec une moi part de chantiers 
de longue durée, notamment à l'étran- 


Les résultats du semestre (avant par- 
ucrpation des salariés et Provisions pour 
impôts) font apparaître pour Fougerolle 
SA un bénéfice de 19.8 millions de 
Francs (contre 13,3 millions pour je pre- 
mier semestre de age et pour le 
proers un bénéfice de 97 millions de 


Les prévisions l'ensemble 
Fannée 1988 continent les poor 
du premier semestre : au total, ke chiffre 


francs HT, contre 
8,86 milliards en 1987, le résultat net 
consolidé devant enregistrer une une pro- 
gression du mème ordre de grandeur 
que celle du chiffre d'affaires. 








RADIATION . 

DE LA COTE DU MARCHE 

A RÈGLEMENT MENSUEL 

DES ACTIONS ORDINAIRES 

La Société des Bourses fi a 
fait connaître le 30 septembre 1388 que 
le conseil des Bourses de.valeurs + a 
décidé de faire cesser à l'issue de la 


A partir du 2] octobre 1988 les 
actions ordinaires Darty ne seront plus 
négociables que sur le marché au comp- 
Lant, où elles seront cotées en conlinu” 


économiques 
du monde 1988 
33° année 


Beaujeu-Garnier (J. » 
Gamblin (A.), Delobez (4.) 


MISE À JOUR À FIN JUIN 88 
Pins de 7 000 chiffres 87/88 


et SEDES réunis 
RULEREUE 


C.D.E. 


sx. Hd Naint-Giricuitn - 





à, BANQUE DU BATIMENT 
? ET DES TRAVAUX PUBLICS 


SIGNATURE DU TRAITÉ DE FUSION 
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CAISSE NATIONALE 
DES AUTOROUTES 


éréc par la Caisse des Dépôts er Consigmarions 


Emprunt 9% Octobre 1988 


1 milliard de Francs soit 200 000 obligations de 5 000 F 
Prix d'émission : 5000 F 
Taux de rendement actuariel brut: 


8,92 % 
Durée: 15 ans et 27 jours. 
Amortissement en totalité le 20 Novembre 2003. 
Le 1® coupon sera mis en paiement Île 20 Novembre 1989. 
Jouissance, règlement: 24 Octobre 1988 


Souscription auprès des Banques, 


de La Poste, des Caisses d'Epargne 


Ecureuil, des Sociétés de Bourse et des Comptables du Trésor. 


Une note d'information (visa C.O.B. n° 88-344 du 4/10/88} peur être obtenue sans frais auprès de la 
CNA, 56, rue de Lille - 75007 Paris 
et des Etablissements chargés du placement Clorure sans préavis. 


Souxcrivez aux emprunts de |: 
pour l'extension du réseau français 


LES CABLES DE LYON 


: CNA 


GUTOFOUTES. 





Le Conseil d'Administration du 5 Octobre 1988, réuni sous la Présidence de 
M. Claude BOVIS, a examiné l'activité et les résultats du premier semestre. 
Pour la Société LES CABLES DE LYON, le chiffre d'affaires du premier 
semestre s'établit à 1.568 millions de francs contre 1.852 millions de francs 
en 1987. La croissance en volume sur le marché intérieur ne compense pas 


CHIFFRE D AFFAIRES 


ET RÉSULTATS SEMESTRIELS 


DE LA SOCIÉTÉ ET 


DU GROUPE CABLES DE LYON 





une moindre facturation des 
affaires à l'exportation. 
En conséquence, le résultat 
d'exploitation à fin Juin 1988 
ressort à 915 milions de 
francs contre 122,1 millions de 
francs en 1987. 

Le résultat net ressort à 
1208 millions de francs au lieu 
de 87,7 millions de francs pour 
le premier semestre 1987, en 
raison d'un accroissement 
des dividendes en prove- 


nance des filiales ainsi que de moindres dotations aux provisions exception- 
nelles et aux provisions pour impôt sur les sociétés. 

_ Les perspectives du second semestre sont bonnes pour l'ensemble de l'acti- 
vité. Cependant, il est possible que, pour des raisons techniques et adminis- 
tratives, la facturation de certains contrats importants destinés à l'exporta- 
tion soit reportée. Dans cette hypothèse, le résultat de l'exercice 1988 se 
situerait à un niveau inférieur à celui de Fexercice précédent 
Le chiffre d'affaires consolidé du Groupe CABLES DE LYON pour le premier 
semestre s'établit à 8.475 millions de francs en 1988 contre 7.280 millions de 


francs en 1987. 


La progression de 16,4% des ventes consolidées du semestre provient pour 
6,3% de la croissance externe (Groupe MANULI CAVI activités câbles 
d'ERICCSON aux États-Unis, SOCIÉTÉ NOUVELLE DE CÂBLERIE, BARELEC 
et CGT] en France) et pour 10,1 % d'un accroissement à périmètre constant 
correspondant à la hausse des cours du cuivre, les réalisations des filiales 
ayant compensé la réduction de chiffre d'affaires de la Société-Mère. 

Le résuitat net consolidé total s'établit à 237,9 millions de francs dont 
204,7 millions pour la part du Groupe et 33,2 millions pour la part des tiers. 

Les informations disponibles concernant l'ensemble des filiales du Groupe 
CABLES DE LYON permettent d'estimer que le résultat net consolidé part 


Groupe de l'ex 
l'exercice précédent. 


ES 


exercice devrait se situer à un niveau au moins égal à celui de 


v 


ALCATEL 
CABLES 





COMPAGNIE BTP FINANCES 


DE LA BTP ET DE LA COMPAGNIE BTP FINANCES 


Après l'avis favorable doané par lours conseils de 
surveillance, ke projet de rapprochement cnire les 
deux princi institutions financières des es- 
sions du bâtiment et des Lravaux publics, la et le 

groupe CC Finances, a été oncrétes: le 
Ÿoctobre par Le signature du traité de fusion entre la 
BTP et la Compagnie BTP Finances, avec effet 
rétroactif au 1" janvier 1988. 
digues, datinées à aménage 2 ua 60 Po 
F r 
sercu _. ape de ir 
seront soumises Pour 2PPr0 
deux groupes réunis en assembl£c gEnérale extraordi- 
maire le 21 novembre prochain. 

La réalisarion de ce dispositif nécessitant l'agré- 
ment des autorités de tutelles comprend trois opéra- 
tions principales effectuées de façon concomitante : 

— Fusion 2bsorption de la BTP et de la Comps- 
gnie BTP Finances. La société issue de cetie fusion 

OCR NIET nbsp 
dant ainsi à la BTP. Les 


parités d'échanges rele 
seront publiées dès ds l'obteeton de l'accord de te COB 
sur la notice d’information. 
= d'actifs à la nonvelle com sous 


él 
deux Bronpes où errant dns Le enpal à ces co 
sion 


— Filialisation par apport-scission des activités 
actielles de la BTP à une société inective Boétie Inter 
SA ; filiale à 100 % de la BTP. Cerie société devrait 
donc bénéficier du statut de banque et reprendre la 
dénomination « la BTP ». 

Les actifs des deux entités rénnis sont de valeur 
comparable, leur toial est de l'ordre de 930 millions de 
francs. Ts seront complétés par les apports extérieurs 
à bauteur de 290 millions de francs. 

Le nouveau groupe s'articulera dope autour de «2 

du BTP». Célte compagnie financière, 
ue oel son de 5 in De 
fonds propres de l'ordre d'un milliard de francs, aura 
comme principales filiales : 


_ le « CCME», l'organisme de caution mutuelle 
du bâtiment et des travaux publics : 

— la -BFE >», Banque de financement des équipe- 
ments ; 

— le « GOBTP®*, Groupement pour le finance- 
ment des ouvrages de bétiment, travaux publics et 
activités annexes. 

À ces établissements s'ajoutent diverses sociétés 
financières et commerciales spécialisées dans des 
eee or mie eu 
le capital risque et l'ingénierie financière, 


d'épargne mobilière et immobilière, l'estimation et le 
négoce de matériel 

La Compagnie du BTP bénéficiers d'un actionna- 
riat professionnel et financier. 

D'une part, les organisations essionnelles du 
bâtiment associées à leurs a arm d'assurance 
détiendront Te ne 
vaux publics plus de 10%. 


le groupe 

de la dépôts et uons et le Crédit 
national pour détenir au 1otal 19° 1. du capial. 

Red entre plus de 


de STP formant l'acuonnariat histo- 


rique DS du rare COME BTE Frances. 500 000 paril, 


devenus actionnaires de la BTP, lors de sa pri- 
vatisation, les salariés dn groupe et l'Eiar 
Le ments cumulés des sociétés du gronpe 
Compagnie du BTP atieindront à la fin de 
l'année 2 miflards de Pape et des capitaux Gérés 
approtberont 17 milliards de francs. Leurs effectifs 
seront de l'ordre de 800 personnes, dant une partie 
significative répartie dans 17 grandes villes de pro- 
vince et 6 implantations en région parisienne. 
La capacité bénéficiaire consolidée de la nouvelle 
Compagnies du BTP devrait étre de l'ordre de 100 mil. 
Lions de francs par an, 
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EUROCOM 


Le conseil d'administration d'Eurocom qui s'est réuni le 6 octobre 1988 a cxa- 
min les résultats du premier semestre ainsi que la marche des affaires 25 COS 
des huit premiers mois de l'exercice. 


dede Éumee: ERU ee (on ballage personnalisé et distribution) a réalisé 
Ga chiffre d'affaires en sngmenation de 15%. 

Le bénéfice net consolidé du semestre 1988 (part da groupe ef hors 
plus-values exceptionnelles) s'établit à 62.1 millions de francs au lien de 
37,6 millions de francs pour l: mème période de 1987. Par ailleurs, les plus- 
qe cacophooneecs, 2DrèS LOU & poux La part du mp, au COUES 
du premier semestre 1988 se montent à 50 millions - 

Ces résultats du premier semestre 188 sus on Mans con prévision d'un 
résuhat net (part du groupe et bors plus-values ) de 125 militons 
de francs pour l'exercice 1988 (+ 35 % par ra à 1987), auxquels s'ajoutent 
es plus-values exceptionnelles déjà menti 

Eurocom est structuré en trois pôles d'activités : Eurocom Com- 
munication (activités publicitaires). Eurocom Consulting, autour du groupe 
Bernard Julhier, et Eurocom Entreprises (emballage avec T Lnteruatio- 
mel TPI et distribution). 


GROUPE MOULINEX 


RESULTATS AU 30 ..UIIN 1988 
(en millions de francs) 


ET TT TE 
1 


A ed t cha d'exploit. ... 
Résultat d'exploitation @ 
Résultat financier 
Lys courant l) 

tat exceptionne 
Résultat net avant impôt 
Impôt société 


(1) Sans tenir compte de la sous-activité, valorisée au 30.6.1987 à 130 mil 
pe tation aurait été de — 8 millions au 30.6.1987. Il est de 

69 millions an 30.6.88 

(2) Le résultat exceptionnel au 30.6.1987 aurait &t£ de — 1 million au 
30.6.1988. 


Le chiffre d'affaires du Moulinex pour les six premiers mois de 
: de francs, soit une progression de 22,9 % sur le 


Le chiffre d'affaires de Moulinex SA au 30 juin 1988 est de 1 584 mil- 
Dee nan 258 millions pour la même période de Fannée précé- 


en ggn pelpedt groupe en ou de promis semer se 
développée à un rythme soutenu tent sur le marché français (+ que 
sur l'ensemble des marchés extérieurs (+ 19,1 %). 

Les frais financiers ne représentent plus que 1,4 % du chiffre d'affaires, 
contre 3,8 % au 30 juin 1987. Ceci est la conséquence du redressement 
financier entame des la fin du deuxième semestre 1987. . 

Le résultat net consolidé est un profit de 35 millions de francs à fin juin 
1988 contre une perte de 71 millions pour la même période de 1987. 

Les ressources dégagées sont en nette am La marge brute 
de hEns est de 118 millions de francs (25 millions au 30 juin 
1987). 


BILAN CONSOLIDÉ 
(en millions de francs) 


EE penpenpue 





rer 6,1 æ au cours du premier 
semesvs (98, pas 15, passant de 722 ? millions de francs. 
dettes financières, qui avaient fortement diminuË au cours des six 
deniers mots 1987 (— 9,6 GS. restent stables au 30 juin 198$. 
La structure financière est équilibrée, 


CHIFFRE D'AFFAIRES AU 30 SEPTEMBRE 1988 


Les perspectives pour’le second semestre, traditionnellement le plas 
fre de l'année, sont bonnes Com le confirmé le chifire d'affaires an 30 


septembre 1988. 
(en millions de francs) 


RE FT EN IE 





INTRODUCTION A LA BOURSE DE LA FILIALE ESPAGNOLE 


ital de la filiale 


L'introduction à la Bourse d’une partie du ca 
7 en raison du krach 


de Moulinex SA avait été ajournée en octobre i 


Sier. Le placement des actions a débuté le 5 septembre 1988. 


joagl® Cotation de Moulinex Espagne est prévue au mois de novembre 
Sur 1075 000 actions, 320 000 actions détenues par la société mère 
sont proposées aux investisscurs, soit environ 30 % du capital. 


46 Le Monde & Mercredi 12 octobre 1988 ose 


Un investisseur arabe entre 
* dans le capital de la nouvelle holding 
Crédit suisse-First Boston 


groupe 
caire helvétique, a La id Lee 
uné im e d'affaires 
portante nqu 


Le compromis, 
en ce début de semaine à Londres, 
sur la constitution nn 
bancaire international dans 
uel un homme d'affaires d'Arabie 
saoudite, M. Olayan, joue un rôle 
important 
Une holding CS-First Boston va 
être créée à New-York. Elle absor- 
bera la First Boston Inc, et sa filiale 
londonienne Crédit suisse- First Bos- 
ton. Cette hoïldi png vd Lrois 
filiales indépe l'ex-First 
Boston à New-York pour les Etats- 
Unis, le CSFB à Londres pour 
et une société à venir qui 
sera mise en place à ToSSP pour cou- 
vrir la zone ique. maison 
mère sera ve à une de 
44,5 ® par le Crédit suisse et de 


de sil tal 305 %) prose 
u Ca est 

ment Fcquls par le milliardaire 
d' nc gene M. Olayan. 
Celui-ci un conglomérat qui 
déjà d'importants intérêts durs 
l'industrie et la finance internatio- 

notamment 


nales. F1 possède 7 de 
la First Chicago .… 33 ® de 
Transamerica, 5 % idental et 
1 & de la Chase Manhattan Corp. 


We Olayan a obtenu d’un groupe 
de banques internationales un prêt 

. 600 millions de dollars pour 
uisition de ces 30,5 % du capi- 

la hoïding CS-First Boston 
Normalement, son groupe intervient 
uniquement comme intermédiaire, 
une partie des titres qu'il a achetés 
devant être revendus à terme à 


japonais. 





Avec une émission de titres subordonnés à durée indéterminée 


Le Crédit lyonnais augmente 
ses fonds propres 


Après la Société générale, le Cré- 
dit lyonnais va augmenter ses fonds 
propres. Mais la banque dirigée 
désormais par M. Jean-Yves Habe- 
rer, toujours nationalisée, ne, pou- 
vant émettre des actions ni des certi- 
ficats d'investissement 
supplémentaires, a décidé l'émission 
de capital notes. Il s'agit de titres 
subordonnés à durée indéterminée. 
Lis sont assimilables à « des titres 
Perpétuels qui se caractérisent par 
une subordination de lout dernier 
rang et par la possibilité pour 
l'émetteur de s'exonérer du paie- 
ment des intérêts sans Îles reporter 
les échéances suivantes >, selon 

ué publié par la banque 
land Sr 10 ob à à Paris. 

L'émission annoncée de capital 
notes porte sur un montant de 


tional. Les titres émis par le Crédit 
lyonnais sont assortis d’un taux 
d'intérêt référencé sur le Libor aug- 
menté d'une marge de 1.05 % pen- 
dant quinze ans. 

Dans le bilan du Crédit lyonnais, 
ces capital notes viendront s'inscrire 
entre «le capital et les réserves » 
(21 milliards de francs) et «les 
titres participatifs et subordonnés » 
(7,75 milliards de francs). Au total, 
l'opération devrait permettre une 


de capital doit permettre à la 
seconde banque française de pour- 
suivre son expansion tout en respec- 
tant les ratios prudentiels qui 
s'imposent aux établissements de 
crédit, notamment, dans le futur, le 
ratio Cocke, établi par la Banque 
des rèplements internationaux. Le 
ratio cbligera les banques internatio- 
nales ‘de fonds propres 
suffi isants face à leurs engagements. 





La Socié té des Bourses françaises porte plainte 
contre un de ses anciens collaborateurs 


La Société des Bourses françaises 
(SBF} a déposé plainte, le 10 octo- 
bre, contre Jean-François 

, ancien collaborateur de la 
chambre syndicale des agents de 
change, chargé entre juin et décem- 
bre 1987 de sa trésorerie, notam- 
ment sur le MATIF, La SBF a ind 
qué que, selon son enquête, 
" M. J.-F. Roisné a réalisé pour son 
propre compile une série d' 
tions bénéficiaires sur le MATIF au 
moment où les opérations qu'il 

effectuait te Be le compie de 

ancienne chambre syndicale des 
agernis de change enrainaient 
pertes importantes ». 

La SBF a avoué une perte de 
613,7 millions de francs sur le 


MATIF. De son côté, M. Roïisné a 
déjà assigné en justice la SBF en 
refusant d'endosser fa totalité des 
pertes subies (/e Afonde du 22 sep- 
tembre). Devant cette accusation 
d'abus de confiance, M. Roïisné s'est 
déclaré surpris, nous précisant Led 
personne à la chambre 

jui avait interdit de travailler sur + 
MATIF et qu'il avait toujours fait 
attention de ne pas se mettre en face 
de la chambre syndicale pour ses 
propres opérations. Ses gains ont été 
inférieurs À 1 million de francs en 
1987. * J'ai déjà été interrogé par la 
COB au mois de juillet. Elle sait 
tour ce qui s'est passé», nOUS at-il 
précisé. 








VENTES PAR ADJUDICATION 


Rubrique OSP - 64, rue La Boétie, 45-63-12-66 
MINITEL 36.15 CODE A3T puis OSP 


Vente sur hortation au Palais de 


le JEUDH 27 


justice de 
OCTOBRE 1988 2 9 h 30 


UNE GRANDE PROPRIÉTÉ 


sur un terrain de 2 268 m’ 


23, rue des Fontaines à Brinville, commune de 


SAINT-SAUVEUR-SUR-ÉCOLE (S.-et-M.) 


MISE A PRIX : 800 000 F 


S'edresser - Me André PLAISANT, avocat au barreau du Val-de-Marne, 
6, rue de Colmar, 84300 Vincennes. TEL : 43-28-87-05 


Vente au palais de justice de Nanterre, le 26 octobre 1985, à 14h 


APPARTEMENT A ISSY-LES MOULINEAUX (92) 


2, rue Jeanne-d'Arc et 24-30, rue Louis-Arnsud 
ND +0 entrée, 2 pièces, cuisine, W.C., débarras 
E À PRIX : 109 000 F 
S'adresser à Me Jean-Claude FRI FREAUD, avocat à Paris (8), ie des 


tél : 49-74-2616. Mr Céline nee 
demeurant à Bois-Colom 


avocal au 


NORMAND, 
bes {Hauts-de-Seine}, 5, me des 


tEL : 47-80-75-18. Sur place pour visiter. 


Vente sur saisie Pal just Créteil (94) jeudi 27 octobre 1988 à 9 h 30 


APPARTEMENT à CHENNEVIERES-SUR- MARNE (94430) 


Licadit » Les Dettes”. bâc DB, cscal 10,56€ 


M. à P: : : 100000 F 


allée de la Torson-d'Or à Créteil 


Vente 3. saisie Pal just, Nanterre (92), jeudi 27 octobre 1988 à 14h 


ULOGNE-BILLANCOURT (92100) 





Marchés financiers 


NEW-YORK, 1ooute À 
Au plus haut depuis un an 


pour 
célébration du Columbus Day, le 
marché américain s'est bien Lenu. 


précédent, il a poursuivi modéré- 
ment son avance. À la clôture, 
l'indice des industrielles s'établis- 

sait à 2 158,96 avec un gain de 8,71 
points, atieignant ainsi son plus 
haut niveau depuis l'immédiat 
«avant krach» (2 246,73 points le 
16 octobre 1987). 

Le bilan de la journée a été 
balance. Sur 1 896 valeurs traitées, 
681 ont monté, 712 ont baissé et 
503 n'ont pas varié. 

Si la Bourse new-yorkaise, et 
pour cause, ne s'est pas « défon- 
cée », elle a néanmoins fait preuve 
de vitalité. C'est l'avis de La plupart 
des professionnels. En dépit de la 
. ne ne l'activité s porté sur 

millions de titres (contre 
21639 millions vendredi). Or, cette 
semaine, trois événements d'impor- 
tance vont se produire : ie publica- 
tion du résultat de La balance corm- 
merciale pour août le jeudi 


13 octobre et de l'indice des prix à 

{a pros ie pour Mr ee: 

enfin, le deuxième débat télévisé 

Bush-Dukakis. Visiblement, les opé- 
optimistes. 


LONDRES, 10ccvbre % 


Renversement de tendance 


Après s'être plutôt raffermie, la 
tendance s'est renversée lundi 
10 octobre au London Stock 
Exchange et le marché a 
tout le terrain gagné imiti 


A la clture, Findice Foctsie des 
cent valeurs s'inscrivait à 1 844,1 
(— 0,6 point). Manifestement, en 
dépit d'un certain optimisme 
motivé par la fermeté de Wall 
Street, les investisseurs ont préféré 
jouer la prudence dans l'attente de 
la publication des résultats com- 

" éricai 

A l'alimentation, Allied Lyons 
s'est détaché avec 9 poims de 
hausse, 


Les valeurs bancaires et indus. 
trielles an été généralement fermes. 


_Engagé dans une bataille bour- 


construction), 

(importateur et distributeur de 
bois) annonce avoir acquis 29 % du 
capital de sa proie. De son cûté, 
Pergamon Professional and Finan- 
cial Service (groupe Maxwell) a 
réussi son OPA amicale sur AGB 
Research 








PARIS, 10cct0be 
Bienorientée # 





TOKYO, 1102 F 
Reprise en séance 

Plutôt faible en début de journée, 
le marché financier tokyote s'est 
hausse. 

Ii n’a toutefois pas rénssi à finir 
ONE SR 
A la clôture, Findice NikkeT s'éta- 
btissait à 27 469,60, avec un gain 
appréciable néanmoins de 21133 
points {+ 0,78 %). 

Après trois jours de clôture — la 
Bourse avait chômé [lundi pour le 
Ptysicaj Education Day Obser- 
vance — les observateurs ont jugé 


” La preuve en est L'activité est 
restée relativement faible avec 650 
millions de titres échangés contre 
S00 millions vendredi. On est loin 
des 2 à 3 milliards enregistrés en 
début d'été. 





Emme pt mile 

renoncer à son opération. Par ailleurs, 
la société des Talcs de Luzenac fait 

l'objet d'une OPA de La firme Cidem. 


autrichien, M. Franz Vranitzky, 
M. Ryjkov a indiqué ces sociétés 
mmixIes avaient pour 10 &, 
avec des partenaires autrichiens, 


S Hausse de 34 % du bémfice not 
pa mm cer open Müchelin. 


CR. Dents Mere 

Dsé un bénéfice net de 150,1 millions 
de francs suisses (1 FS ww 4 FF) an 
cours de l'exercice 1987-1988, contre 


envisagé en outre une 
mpnenaion de api de 1977 GR 
bons de francs suisses s'adressant on 
priorité aux actionnaires. 





nt à | 


mms cms  — 


PARIS : 


Second marché  isssccior) 


Arroit & Associés sue) 265 _ 
AG .snnnununr 
BAL nnnnnnnnns an SE 
8. Dernachy & Aasoc. ..1 4604 465 
BLCM 5e 
BL. mmmmmmnemmmnt voue 648 
BOOR ........s.. 368 386 
BolorTectacoges...| 660 =] 
PUEPTEEETETE 1050 1050 
Ces deEyon ..... 1579 1547 
Cabasse ,......... 718 719 
Card... po: LL 
CA L-defr. (CCI) à .-.. 25 
CATL nn mnmmnnnn 137 50 138 
COMME ........... 14 1140 
CEquy Het ...... 415 315 
CEGID 260 
CEGEP, .........,.| --.. sis 


CELL tniormatique B48 8 
Cents d'Ongey .. 565 661 
CAL monsommunnel vou 320 
Coccept ...-...,.. 22 218 
Conforans .........) .... sg 
CS .mnmanne 485 4 
Dafsa ........,.... 15 jéss 
Destin ..-.......- 1206 1241 
Dewniey ........... 1700 1100 
Dee ..........,. 6œ 
Demési-Lablé ....,.. 1050 
Ecésions Selon ...... 18 14 
Eysées bnestes, utus 3 28 
Finacor sus « 25 
Gc Foncier Fc (GF.F.) 245 246 
Guntol .........".. 540 
LCR soscccncmpunel nous 21 50 
DA LILLILELLELE LL] 27 
LG. manon se 1% 107 60 
M LLRIRLELLELLLLLE) L L TA 
Int Morsi Sanice .....+ .... #16 





Nombre de contrats : L1 934 


Marché des options négociables 
le 10 octobre 1988 


LaCommadeElece, | 325 33 
La gd Eve du mois 280 80 83 
Loca hrreséssement ...| 274 20 
LOT mm.ameune) nur 166 
Main iechéer .-...] ---- 250 
Metsurg. Mnire ss 129 90 130 
Métrossrus sranuvusre 142 
MMERL....-.umson Lo: Se 
MORE cnmnonnmmunne 20 230 
Nnals-Üeinss ,......[ --.. 78 
OfveniLogabez......| .--- 160 
On. Gest. nos) von 335 
PEASA une L:] 538 
Possbourg IC. eu & Fa) | .... œ 
Présence Asseancs 405 ai 
Publicas. Fäpacchi ....] #s 
Ra somme 886 840 
S-GobanEmbelsge .. 1560 
St-Hononé Matignon . 23 0 24 80 
SCGPA. ......... 296 10 
Sapin... 338 353 
Seus-Mats ......-. 540 518 
SEP sceau save pe 
SEPR ,.......s..) m0, 1290 
SALT.Goui .......-) .... 
ne. Sacsceue 8905 905 
SUPER ms smmmpmunnl num 318 
TF1 sssnpmuspouues 459 283 
Dos cocsctuss 1% 1715 
Union Finane. de Fr, ...{ 400 _ 
Valeurs de Francs . ..…. 33 


LA BOURSE SUR MINITEL 


06-15 cenonns 













OPTIONS D'ACHAT } OPTIONS DE VENTE 
pen 2 Le br 









CGE 0000.08 
El-Agnitaise 





Paribss 
Pespeot LELLILLLELLEZX] 
Sent-Gobain essentun, 


Société générale ..... 
Thomsou-CSF ......e 





Notionnel 10 %. — 


Cotation en pourcentage du 10 oct. 1988 
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Ces [Mo DR | Mes 


10oœL  Jioct. 
Fermé 131 


(cffeis privés) 


Paris (1Loct}). ..... TUKT3/K% 


New-York (10 oct.). -. 


BOURSES 


PARIS (INSEE base 100: 31-12-87] 
1Doct. 


144 
1198 


(Sb£, base 100: 31-12-81) 

Indice général CAC . 3826 3549 
(Sb£, base 1000: 31-12-87) 
Indice CAC 40 .. 14931 14389 
NEW-YORK {indice Dow Jones} 


; Toct  I10oct 
Industrielles ....215025 215596 


LONDRES {indice «Financial Tnes >} 
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48 e Mercredi 12 octobre 1988 ses 


ÉTRANGER 


3-4 Les émeutes en Algérie. 
7 Turquie : la situation des 


ï 10 L'élection des présidents 
“réfugiés kurdes s'aggrave. de ju : 


discret départ du pre- 
mior ministre. _: 


Voilà redoré le blason français 


aux 
ÉPRRR 


M. Gorbatchev ne se fait us Dri 


M. 
dès qu'il a posé le pied sur le sol fran- 
ça | Dm on 


Qu'est-ce qui nous vaut cette 
cette relance des relations 
franco-soviétiques, cette volonté 
de l'interaction 


d'« élargir les sphères 
consiructive sur Du mie lee 
nale », Comme disait, lundi soir, ke 


La cote de la France est remontée 
prose ces derniers mois à 
oscou. On a suivi avec intérèt 


l'évolution positive de l'image de 
FURSS dans les imellectmels 


Le Monde 


L’embellie des relations franco-soviétiques 


M. Mitterrand rencontrera deux fois M. Gorbatchey 
au cours des prochains mois 


qu'a eus, hmdi à Paris, M. Chevard- 
nadze. Et les F 


aux sont à la 
bem du Scripps a été 
réservé : au cours de sa première jour- 
née à Paris, il aura reacontré non seu- 
lement M. Roland Dumas, qui ne l'a 
quitté qu'à l'heure du dîner, mais aussi 
le premier ministre, M. Michel 


heure un quart à l'Élysée en début 
d'après-midi, avant de nouvelles 
conversations au Quai d'Orsay et le 
diner qui lui était offert à l'étel de 
Lassay par M Laurent Fabnus 


Le désarmement 


était initialement prév 
ce qui nt prévu, 
M, Cborarna va pas a 3 
prêter mercredi à une conférence de 


ep mar avec M. Roland 





différents aspects adhéson franche et massive diri- 
és notamment le 29 septembre à éricai 
Ï rl erstirnss i par Me £ 
est désarmement fut le de travail franco-soviétique 
A gr D désarmement devait d'atlleurs née. 
Rencontre Mitterrand-Kohl M. Laurent Fabius 
le octobre à Vézelay | en Allemagne fédérale 
Le président François Mitterrand 
et Le chancelier ouest-allemand Hel- | M. Laurent Fabius, président de 
mut Kohi se rencontreront vendredi | l'Assemblée nationale, effectuera, ès 


14 octobre à Vézelay (Yonne), a-t- 
on annoncé lundi 10 octobre à l’Ely- 
sée. Cette rencontre, de caractère 
informel, constituera le septième 
contact entre les deux hommes 
depuis ie début de l'année 1988. 


BOURSE DE PARIS 
Matinée du 11 octobre 


Calme 


Début de séance calme durant 
laquelle l'indicateur instantané 2 
perdu 0,27 %. L'effervescence 
autour de Bouy atténnait, et Le 
titre s'appréciait de 1.61 % avec 
22 525 échanges. Parmi les hausses, 
on nôtait Canal Plus (+ 4,5 %)}, 
UIC (+ 4,1 ME le Club Méditerra- 
ed ) et Darty (+ 2,8 %). 

En baisse, figuraient Jane 
(— 4,1%) et Ingénico (— 3,9 %). 


ABCDEFG 








qualité, son premier voyage à 


par 
aber te M. Hans 


mentaire du SD. 


Vendredi 14 octobre, M. Fabius 

Hal successivement de LPC par 
KRebsch, président de 

be des députés de Bertin et par 
M. Dicpgen, maire-gouvernenr. 
Accompagné par M. Jemminger, 
homoiogue, le Msn de l'Assem- 
blée nationale visitera le Reichstag 
et le mur de Berlin avant de regs- 
gner Paris. M. Fabius sera accompe- 
gné par deux vice-présidents de 
l'Assemblée nationale, MM. André 
Billardon (PS) et Loïc Bouvard 
SN ne De L tes On 
Douse d'aminé France RES 


et déiérioration d'objets mobiliers 
et de biens immobiliers ap 

à autrui par l'effet d'une substance 
explosive » par M. Gilles Rivière, 
juge d'instruction à Paris, dans le 
cours de l'instruction concernant 
l'attentat commis contre les locaux 
du journal Minute le 19 août 1982 et 


he avait été par Action 


Actusllsment détenu, M. Polack 
avait été interpellé le 5 août 1986 à 
Paris dans le cours de l’enquête sur 
la branche lyonnaise d'Action 
directe et avait été écroné à Lyon 
sous l'inculpation de « vo! avec 
arme», «complicité de vol avec 
arme » et « recel de vol qualifié » 
(Ze Monde du 9 août 1986). L'incui- 
pation portait, alors, sur des faits 
commis en 1980 et faisait suite à la 
découverte des « archives » d'Action 
directe dans une cache de Saint- 
Étienne et notamment des carnets 
d'André Olivier dans lesquels les 
policiers avaient trouvé le nom du 
photographe. C'est notamment à 
partir de ces «archives» que 
M. Marcel Lemonde vient d'achever 
l'instruction du dossier de la bran- 
che lyonnaise d'Action directe (le 
Monde du 31 août). 





© La SNECMA aidera le Chine 
à concevoir un réacteur miktaire. 
— Aux termes d'un accord de 
2262 millions de francs sur trois 
ans, la Société nationale d'étude at 





nn mm mme" ——— 


dans la soviétique. Mais, 
même si Paris devient aujourd'hui, sur 
bien des sujets, un plus coo- 


pératif la partie pour 
Autant n'est pas totalement gagnée. 
ea egjeu ultime tient au fait que la 
rance reste en 

LE rep 


RP y 
mettraït-on toute séduction du 
monde, 


Un sondage 
SOFRES-«< le Figaro » 


Les patrons 
platôt satisfaits 
” du gouvernement 


S'ils portent un «jugement glo- 
bal» plutôt positif sur la-politique 
du gouvernement, je chefs d'entre- 
prise sont cependant beaucoup plus 
critiques lorsqu'ils sont interrogés 
sur les différentes mesures concrètes 
prises par le pouvoir socialiste. 

D'après le sondage réalisé par la 
SOFRES pour /e Figaro (11 octo- 
bre) auprès de quatre cents chefs 
d'eatreprise entre le 27 septembre et 
le 3 octobre, 44% des patrons fran- 
çais -« approuvent tout à fair ou plu- 
tôt» la politique du gouvernement 
de Michel Rocard, alors qu'ils ne 
sont que 35% à la désapprouver. 
Pour 58% d'entre eux, les diffé- 
rences entre la politique de Michel 
Rocard et celle de Jacques Chirac 
sont - assez faibles ou très faibles ». 


Dans le détail, 39% des patrons 
interrogés jugent - plutôt pas satis- 
faisant ou pas satisfaisant du tout » 
le budget 1989, 74% sont opposés à 
l'impôt de solidarité sur la fortune et 
90% affirment que le plan émploi de 
Michel Rocard ne « ifiera rien à 
leur politique d'embauche ». 





Le auméro du « Monde » 
daté 11 octobre 1988 
a été tiré à 559 190 exemplaires 





Documentation sur demande 


. Stage session septembre 
+ Stage de pré-rentrée 
+ Soutien annuel 


* APECE rennes 
Téléphone : 1.23 / 43.29.03.71. 


ai Droul malire failles 
à partir de 2150F 
PANTALONS 690 F VESTONS 1490 F 
3 000 tissus 
Luxueuses dreperies 
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POLITIQUE SOCIÉTÉ CULTURE ÉCONOMIE SERVICES TÉLÉMATIQUE 

9Le revenu minimum | 11 M. Arpaillange au congrès | 14 Octobre à Lyon. 41 La poste veut faire bouger |! Abonnements -....... 2 

d'msertion au partement. de l'Union syndicale des ! 15 Rétrospectives Gerouste : Ses services financrers. Annonces classées . 22 à 39 

magistrats. «Digressions », per Ber- | 42 dans les | Campus ...... vosa. 40 

généraux. 12 Le voyage du pape dans nard Frank. directions du groupe | Camat ............. 40 

DÉBATS l'est de la France, 16 Ahmad Jamal au Grand | Bouygues. Météorologie .…. . 18 

rad 13 M. Gilbert lance un plan Rex : Renaud au Zénith. 44 Confitte dans la fonction | Mots croisés -........ 18 

20 par Alain nn: d'action en faveur des | — COMMUNICATION : A publique. Radio-télévision . . .. ... 18 

« Histoire d'héritiers 2, handicapés. quoi sert la télévision | 46-47 Marchés financiers. | Spectacles ....._.... 17 
Jean-Paul Jousry. — La grève des nfinmières. régionale ? 





Jouez avec moû 





de production langagière 


d'apprenants arabophones et 
commentaires 


uistiques 
relatifs aux... Complétez-la 
phrase ou tombez dans le puits. 
d'ignorance. 
Michel Tstu : donnez les noms 
des membres du Politburo en 
1936 ou aïtez à la Lubianke. 


Le bulletin de l'étranger : 
combien de fois et en quelles cir- 


La grève de l’usine Renault du Mans 
La production a repris à Sandourille 


La grève continuait, mardi 
11 octobre au matin, à l'usine ate- 


qui É ue les trains arrière des 
automobiles. Selon la direction, 
cette grève (80 % environ des 
ouvriers de l'atelier), qui biogue le 
eng des véhicules d les 


‘usines de Billancourt, de Flins et de 


revanche, 25 
et R 21 a redémarré à l'usine de 
Sandouville (Seine-Maritime), 

fabriqués pendant Le week 
ments fa 
end par des non-grévisies du Mans, 
À BHaren (Belgique), la chaine de 
montage des R 21 est arrêtée : seule 
tourne celle de la R 5. Au total, dix 
er 

technique. 


© La grève du RER. — Maigré le 


mot d'ordre de grève des conduc- 
teurs lancé par la CGT et le syndicat 
autonome des agents de traction, le 
trafic était redevenu quasi normal, le 
merdi 11 octobre en mieu de mat 
née, sur la ligne À du réseau express 
régional (RER). 


© Fin de b grève chez Kiéber- 


Colombes. — Le travail a repris lundi. 


10 octobre su matin à l'usine Kiéber- 
Colombes de Nevers, en grève 
depuis le mardi 4 octobre à l'appel 
de l'intersyndicale CGT-CFDT-FO 
(le Monde daté 9-10 octobre). 









INTERNATIONAL 
COMPUTER &% 


La CGT a réclamé, lundi après- 
midi au cours d'une conférence de 
presse, que les négociations sala- 
riales prévues le jeudi 13 octobre 
one on 

‘attitude + provocatrice » de la 
direction qui suque, sclen la CGT. 
de faire éciater d’autres grèves chez 
Renault. 


La CCT réclame une augmenta- 
tion de 1 500 F par mois pour tous 
les salariés. Elle a chiffré à 14 % la 
perte du pouvoir d'achat depuis 
1982 sur les salaires de base par rap- 
port à l'évolution de l'indice INSEE 
des prix. Elle a rejeté les évaluations 
de la direction, qui ne tiennent pas 
compte de la diversité des situa- 
tions : « Les se sentent dupëés 
par la politique d'individualisation 
des rémunérations >», a affirmé 
M. Jean-Louis Fournier, délégué 
syndical central. 


LE 
BACCRHUS 
GOURMAND 
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LE PLUS COURT CHEMIN VERS MACINTOSH. 


26 rue du Renard Paris de + 42 72 26 26 
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